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La dernière journée de l’Open
de France d’hiver, hier, a une
nouvelle fois permis à Vanina
Paoletti de se mettre en éviden-
ce. Associée en K2 à Claire Bren
(Vivonne), la sociétaire de
l’ESACK a pris la deuxième pla-
ce de la finale A derrière les
championnes d’Europe et fina-
listes mondiales Sarah Guyot et
Manon Hostens. Une épreuve
dans laquelle ses deux coéqui-
pières de l’ESACK, Pauline Fres-
lon et Anaëlle Gratton, ont
quant à elle terminé 4e. En lice
également en K4 (avec Bren,
Guyot et Hostens), Paoletti s’est
cette fois imposée devant un
équipage où l’on retrouvait
Freslon et Gratton.
Pour compléter ces beaux
résultats d’ensemble de
l’ESACK, Titouen Le Meignen et
Quentin Tijou (8e en K2), asso-
ciés pour cette occasion à Saliba
et Pouillaude, ont terminé 3e.

Paoletti persiste et signe
CANOË-KAYAK

S’il n’a pas été élu MVP
(meilleur joueur) du 70e All-Star
Game NBA, disputé hier à
Atlanta, Rudy Gobert (Utah
Jazz) a toutefois fait preuve
d’efficacité pour la deuxième
participation de sa carrière au
match des étoiles.
En 13 minutes et 22 secondes de
jeu, le pivot de Utah formé à
Cholet Basket a compilé 10
points et 7 rebonds et participé
au large succès du Team LeBron
face au Team Durant (170-150).
Le trophée « Kobe Bryant » de
meilleur joueur a été remis à
Giannis Antetokounmpo (Mil-
waukee), auteur de 35 points, 7
rebonds et 1 contre en 19’12.

All-Star Game : Gobert
dans le camp victorieux

BASKET E NBA

SCORPIONSMULHOUSE 1
DUCSD’ANGERS 4
Les Angevins ont glané, hier,
leur septième succès consécu-
tif. Superbe série à poursuivre
ce soir à Briançon. Déjà frappés
d’indiscipline vendredi dernier
à l’IceParc contre les mêmes
Mulhousiens, les Ducs ont vécu
une longue séquence de trois
contre cinq lors du premier
tiers-temps. Menés au score
(1-0, 6e), ils ont fait front avant
de renverser subitement le
cours des événements par Syl-
vestre (1-1, 19e) et Halley (1-2,
20e). Le doublé du premier
nommé a permis de creuser
l’écart (1-3, 40e) tandis que
Giroux a clos le score (1-4, 46e).

LAFICHE
Tiers-temps : 1-2, 0-1, 0-1.
Pénalités : 18’ contreMulhouse ;
20’ contre Angers.
1-0 à 6’00, but de Lessard (assisté
deMarcotte). 1-1 à 18’39, Sylves-
tre (Ritz). 1-2 à 19’24, Halley
(Giroux, Gaborit). 1-3 à 39’43, Syl-
vestre (Coulombe, Ritz). 1-4 à
45’10, Giroux.

Les Ducs à fond
HOCKEY SUR GLACE

Saumur accueillera Toulouse et Angers-SCO ira à Sedan
L’Olympique Saumur FC (N3) joue-
ra son premier 8e de finale de Coupe
de France contre Toulouse, troisiè-
me de L2, le 6 ou le 7 avril.

Avant le verdict des boules maniées
par l’ex-Stéphanois Loïc Perrin, les
Saumurois (N3) avaient 46 % de
chances de défier un club de Ligue 1
et 33 % de rencontrer une équipe de
National 2. Finalement, leur 9e

adversaire de cette épopée 2020-
2021 sera le rescapé de Ligue 2 : le
Toulouse FC qui vise la remontée
immédiate en L1. Auparavant, ils
avaient éliminé trois formations de
N3, trois de R1, une de R3 et une de
D2.
« On est heureux de recevoir une
équipe professionnelle. C’est le but
quand tu sors de la voie des amateurs.
On aurait été déçu de se déplacer
chez une N2. En plus, Toulouse, c’est
un club qui compte. Par le passé, ils
ont joué la Coupe d’Europe et là ils
sont bien placés pour remonter en
L1 », réagit Julien Sourice. Du côté
de ses joueurs, la tonalité de la con-
versation Whatsapp était également
positive. « Même si ce n’est pas PSG ou

Lyon, les gars se disent que c’est beau
de jouer une L2. Ils se donnent 10 % à
15 % de chances de passer. Moi, je suis
plutôt sur du 5 % à 10 %. On va profi-
ter de chaque jour qui nous sépare de
ce match et de l’effervescence
autour, » ajoute l’entraîneur.
En outre, le stade des Rives-du-
Thouet est homologué pour une tel-
le affiche. Les Olympiens bénéficie-
ront donc de l’avantage du terrain le
mardi 6 ou le mercredi 7 avril. D’ici
là, cette semaine de récupération
sera suivie d’une préparation minu-
tieuse avec, si possible, un match
amical contre les Voltigeurs de Châ-
teaubriant.

Unmatch à 135 000 €
Enfin, une qualification pour les
quarts de finale rapporterait une
dotation supplémentaire de
135 000 €. À ce jour, l’addition des
virements de la FFF s’élève à
172 500 €, un montant obtenu avec
des sommes progressives : 7 500 €
pour la qualification au 7e tour,
15 000 pour le 8e, 30 000 pour les 32es

de finale, 50 000 € pour les 16es et
70 000 € pour les 8es de finale. Même

en soustrayant les frais et les amen-
des liées aux défauts d’organisation,
comme l’envahissement de la pelou-
se samedi dernier, le club présidé
par Bernard Audouin va apprécier
cette manne bienvenue dans un
budget annuel de l’ordre de
350 000 €.

Sébastien BÉDOUINEAU

ÀSAVOIR

Angers-SCO à Sedan
Un déplacement dans les Ardennes
attend les Angevins pour affronter
Sedan, une formation ambitieuse de
National 2. Ce championnat est
interrompu depuis la fin du mois
d’octobre et sa reprise a été repous-
sée la semaine passée. Les Sedanais
viennent de se qualifier chez un
pensionnaire de N3, Saint-Louis
Neuweg (0-2).
À l’occasion de l’édition 2007-2008
de la Coupe de France, le SCO avait
été éliminé à Sedan (2-0). Lors de
leur dernière confrontation, les
deux clubs étaient en Ligue 2 et ils
s’étaient quittés sur un score de
parité (2-2).

FOOTBALL ECOUPE DE FRANCE (TIRAGE AU SORT DES 8ES DE FINALE)

Mathias Blanchard, l’attaquant de l’Olympique Saumur FC formé
à Angers-SCO. PHOTO : CO –MICHEL DURIGNEUX

Mahut dévoile « son » futur tournoi
Le tennisman angevin Nicolas Mahut était hier à l’Arena Loire pour officialiser le lancement
du futur tournoi professionnel féminin de Trélazé (6-12 décembre), dont il sera le directeur.
UNPROJET D’UNANET DEMI
Pour Nicolas Mahut, ce 8 mars est à
marquer d’une pierre blanche. La
mise en lumière d’un projet élaboré
discrètement, sur la durée. L’idée a
germé dans son esprit « il y a un an et
demi », date-t-il. Puis sont venues les
rencontres : « les collectivités territo-
riales d’abord, indispensables », l’une
après l’autre, dans les interstices
laissés par sa carrière encore active.
Puis les partenaires privés, qui pèse-
ront 60 % d’un budget estimé à un
million d’euros par édition (contre
30 % de fonds publics), dont la quête
est lancée. Hier à l’Arena Loire, Nico-
las Mahut était donc entouré de
beaucoup d’élus, représentant les
villes d’Angers et Trélazé, le Dépar-
tement, la Région, la Fédération de
tennis. « On l’a en tête, on le présente,
il faut passer la deuxième étape, et ça
y est, on y est. C’est une vraie fierté
pour moi », se réjouit-il. « J’ai vrai-
ment senti une volonté de créer un
événement, populaire, malgré le con-
texte compliqué. Je remercie toutes
ces personnes. J’ai senti énormément
d’enthousiasme. J’ai été très bien
épaulé, en particulier par Christophe
Béchu, le maire d’Angers, un soutien
incroyable qui m’a conseillé, permis
de rencontrer des personnes, influen-
cé aussi parfois. » Le résultat est sur
les rails : l’Open connaît sa taille
(WTA 125K, 4e tournoi français), son
budget (1 million d’euros) et son lieu,
l’Arena Loire sur la commune de
Trélazé, qui se sent « très honorée »,
dit son maire Marc Goua. Qui sera
dotée de deux courts de résine sur
bois, dont le principal devant plus de
3000 spectateurs. Deux courts de
repli seront installés à l’ATC, notam-
ment pour les qualifications, élar-
gies à un tableau de 16, pour permet-
tre au maximum de jeunes joueuses
tricolores de tenter leur chance.

DES CASES COCHÉES
ET UNVIDE COMBLÉ
L’Open P2I Angers Arena Loire dit
des choses de son futur directeur. Ce
projet a quelque chose de personnel
pour Nicolas Mahut, comme une
combinaison de ses expériences et
de ses sensibilités : le tennis fémi-
nin, le retour aux sources en Anjou
et une transition par anticipation

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

tournoi qui doit encore faire son
nom, sa connaissance du circuit
peut aider à accélérer la renommée
de ce nouvel Open. Notamment
auprès des Françaises, qui n’avaient
alors sur le circuit majeur « que »
Roland-Garros (Grand Chelem),
Strasbourg, Lyon (International
Events) et Limoges (125K, comme
Angers) à jouer à la maison. « L’idée
va être d’attirer les meilleures. On n’a
aucune garantie, mais ça va être
l’objectif. Je n’ai pas trop de doute. Des
joueurs du top 30 ? On peut l’espérer,
on a la possibilité de donner des invi-
tations. » L’une sera peut-être réser-
vée à la néo-Angevine Clara Burel
(19 ans, 181e mondiale), qui vient de
se licencier à l’ATC. « Et ses parents
ont une maison à Trélazé… », sourit
Mahut, qui part pour Acapulco ce
mercredi. Les deux casquettes bien
vissées sur la tête.

UN TOURNOI POPULAIRE
ET VERT
Nicolas Mahut l’a annoncé : la billet-
terie sera volontairement placée à
un bas niveau, « car le tournoi mar-
chera s’il y a une ferveur ». En marge
de l’organisation sportive, l’Open
trélazéen a aussi inclus dans son
développement une démarche
sociétale, à destination des scolai-
res, du handisport, du sport adapté,
les enfants, des clubs… Une démar-
che éco-responsable est également
enclenchée, sur le transport,
l’hébergement et la restauration.

Gildas CROZON

vers sa vie d’après-joueur. « C’était
primordial à mes yeux de réinvestir
dans le tennis », poursuit Mahut. « Il
m’a apporté tellement de choses. Je
me sentais redevable. Le faire ici aus-
si, chez moi, c’était indissociable. Je
pense que Christophe Béchu l’a res-
senti. Et du tennis féminin aussi parce
que c’était un vrai besoin exprimé par
les joueuses, et comme le disait Rose-
lyne Bienvenu, c’est important
d’envoyer le message qu’un homme
peut s’investir pour le tennis fémi-
nin. » Des sensibilités qui l’ont rap-
proché des collectivités. « Booster le
sport féminin a retenu notre atten-
tion, comme la dimension tennis et le
rayonnement du territoire, sur une
formule à ancrer de manière longue
avec un Angevin comme Nicolas »,
énumère le maire angevin.
Pour le Maine-et-Loire, qui compte
des clubs de haut niveau profession-
nels mais pas tant d’événements de
portée internationale, le futur tour-
noi WTA a aussi une place à prendre.
« Quand j’étais petit, j’aurais aimé
avoir un événement important, ren-

contrer des joueurs », poursuit
Mahut. « J’ai toujours dit qu’un jour,
j’aimerais faire un événement dans
ma région, pour susciter des voca-
tions. L’envie a germé avec l’exhibi-
tion à l’Arena Loire avec Mika Llodra.
On a un outil pour faire un événement
extraordinaire. »

PAULINE PARMENTIER
COMMEAMBASSADRICE
L’ancienne joueuse de Fed Cup
s’insère dans une équipe déjà bien
étoffée organisée en association,
autour du directeur opérationnel
Mathieu Blesteau, directeur des
Challengers masculins de Brest,
Mouilleron-le-Captif et Rennes, et
de la société Rivacom. Si elle n’est
pas Angevine, la Nordiste Pauline
Parmentier, retraitée de septembre
dernier, connaît bien l’Arena Loire.
En avril 2016, elle était de la victoire
bleue en Fed Cup, en demi-finale
contre les Pays-Bas. « Une rencontre
exceptionnelle dans une salle magni-
fique, ça fait partie des plus beaux
moments de ma carrière. Jouer à la

maison, ça n’a pas de prix », dit
l’ex-40e mondiale, qui connaît
Mahut de longue date et se dit ravie
« d’avoir été sollicitée pour participer
à ce projet sympa, ça a été une éviden-
ce ». Elle aura un rôle opérationnel,
dans la relation aux joueuses, à com-
mencer par façonner le plateau de la
première édition. Pour un jeune

Nicolas Mahut et l’ambassadrice du tournoi trélazéen, Pauline Parmentier, à gauche. PHOTO : CO – RÉGINE LEMARCHAND

Positif au Covid et à l’isolement
la semaine dernière
Enmargede la conférencede
pressequ’il a tenuece lundi
8mars à l’ArenaLoire, pour le
lancementde l’OpenP2I
AngersArenaLoire, l’Angevin a
informéqu’il avait été testé
positif auCovid, il y adix jours (il
avait ainsi renoncéau tournoi de
Rotterdam). Son isolement a
pris fin ceweek-endet il devrait

pouvoir reprendre le fil de son
programme,qui lemèneraà
Acapulco,Miami, puis sur la
tournéede terrebattue. « La
coupure tombemal, lesdix jours
m’ontmis unvrai coupd’arrêt,
mêmesi je n’ai euaucun symp-
tôme. Il va falloirme remettreen
forme.Mais j’ai bonespoir. »

À SAVOIR

EELIGUE MAGNUS
Grenoble - Chamonix..............................A 20h
Mulhouse - Angers................................... 1 - 4
Amiens - Rouen......................................A 18h
Briançon - Angers....................................A19h
Nice - Gap..............................................A 19h
Cergy-Pontoise - Anglet ......................A 20h30

Pts J G P p. c.
1. Rouen 43 15 14 1 77 22
2. Angers 38 18 13 5 72 41
3. Grenoble 31 17 10 7 71 55
4. Gap 27 16 10 6 59 44
5. Nice 26 19 9 10 48 59
6. Mulhouse 26 20 8 12 51 63
7. Bordeaux 26 18 9 9 58 60
8. Cergy-Pontoise 24 17 8 9 50 68
9. Amiens 21 17 7 10 50 44

10. Chamonix 21 18 7 11 57 74
11. Anglet 19 18 6 12 57 78
12. Briançon 13 17 4 13 29 71
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Cinq mois qu’elle attendait ça. Cinq
mois qu’elle arpentait le plan d’eau de
Vaires-sur-Marne, centre névralgique
de sa discipline, base du pôle olympi-
que et site des Jeux olympiques de
Paris 2024. Vanina Paoletti a enfin pu
y disputer une compétition. « Ma der-
nière remontait à fin septembre, lors
d’une Coupe du Monde à Szeged,
en Hongrie, rappelle la néo-Angevine
du CKC Angers. On avait tous envie
de prendre un départ, de se confron-
ter les unes aux autres. De se remet-
tre en mode compet’. »

Au programme, trois jours sur
l’Open de France. « C’est le circuit de
référence pour la future sélection
olympique. Deux autres sont pré-
vus, sur ce même plan d’eau, du 10
au 12 avril puis du 1er au 3 mai. »
Vanina Paoletti a décroché cinq
médailles : l’or sur le 500 m en K4 ;
l’argent sur le 200 m en K1 et sur le
500 m en K2 avec Claire Bren et le
bronze sur le 400 et le 500 m en K1.

« Je n’avais pas d’attentes particu-

Caristan. « On va travailler l’explosivi-
té et le gainage. J’ai la chance d’être
très bien entourée avec mes trois
entraîneurs : à Angers, Benoît
Bayeux ; Guillaume Berge, au pôle
olympique, qui vient de Bouchemai-
ne et Florian Reveulon à Écouflant.
Je vais les retrouver car les parents
de mon compagnon, Titouan Le
Meignen (licencié à Angers) ont une
maison à Angers. Je vais y venir la
semaine prochaine. »

Et dès ce mardi, elle continue le tra-
vail à l’occasion d’un rassemblement
avec l’équipe de France. « On entre
toutes dans la dernière ligne droite
pour les Jeux. C’est l’objectif n° 1… »

Raphaël BONAMY.

Résultats. Le club angevin a aussi vu
Titouan Le Meignen terminer 3e sur le
1 000 m en K4, Jean Havet prendre la
3e place du 200 m K1 junior et le duo
Pauline Freslon et Anaëlle Graton se
classer 4e du 500 m en K2.

lières en termes de résultat. Je vou-
lais retrouver mes sensations. Je
sens que l’instinct de compétition
revient. Je voulais aussi jauger ma
préparation de cet hiver entre la
musculation et le foncier. Là, je
m’affûte et ma programmation

d’entraînement change. »

« Dans la dernière
ligne droite »

D’ailleurs, hier après-midi, elle était à
l’INSEP pour une séance d’athlétis-
me, sous la houlette de Stéphane

Vanina Paoletti sur le plan d’eau de Vaires-sur-Marne. | PHOTO : JEAN-YVES PRIGENT

Open de France. La kayakiste du CKC Angers a disputé sa première épreuve depuis plus de
cinq mois. Avec cinq médailles, la néo-Angevine a retrouvé son « instinct de compétition ».

Vanina Paoletti est entrée en mode compétition
Canoë-kayak

Dans un courrier adressé hier à Roxana
Maracineanu, la ministre des Sports, 10 des
12 présidents des clubs de Ligue 2 fémini-

ne de basket réclament la tenue des playoffs avec un véritable
enjeu sportif et le passage de 12 à 14 clubs en Ligue féminine et
en Ligue 2. L’Ufab et le Centre fédéral n’en sont pas signataires.
Plus d’informations sur ouest-france.fr/sport/basket

Fronde

Le fait est rare. Pour ne pas dire uni-
que dans le contexte du championnat
de National où l’aspect hétéroclite est
de rigueur avec des clubs où certains
possèdent le statut professionnel et
d’autres sont purement amateurs.

Ce mercredi, l’ensemble des prési-
dents des clubs de National a décidé
de se retrouver pour évoquer « l’ave-
nir global de la N1 » comme le préci-
se Jacques Piriou, le président de
l’US Concarneau. Une réunion sans
doute nécessaire au vu des dernières
évolutions liées à la rupture du con-
trat de Médiapro avec la Ligue de
Football Professionnel et qui a entraî-
né bien des questions, à l’heure où
les rencontres se déroulent à huis
clos et où les clubs sont privés d’une
part de leurs recettes.

Ces derniers temps, la cacophonie
était de mise au gré des intérêts de
chacun. « Il faut un vrai débat, en pré-
sence de tout le monde, préconise
Thierry Gomez, le président du Mans
FC. Et que chacun puisse être écou-
té et avancer ses arguments. Ensui-
te, une décision sera prise à la majo-
rité et il faudra l’accepter. » Son vœu
a semble-t-il été exaucé pour ce qui
est de la discussion.

Le championnat de National peine
à se situer depuis quelques saisons
déjà, à l’ombre de la L1 et de la L2 qui
sont alimentés par les droits TV. De
nombreux clubs réclament la créa-
tion d’une Ligue 3 comme en Gran-
de-Bretagne ou en Allemagne, avec
un statut reconnu, avec en filigrane
l’objectif d’obtenir des subsides sup-

Débat. S’estimant lésé, pointant le non-respect des engagements
de la FFF, les présidents de clubs doivent se réunir ce mercredi.

plémentaires, tout du moins supé-
rieurs aux 50 000 € versés actuelle-
ment au titre des droits TV.

Élections à la FFF
en arrière-plan

Certains présidents de clubs veulent
surtout que les engagements pris
soient tenus, qu’une Ligue 3 voit le
jour et que les 250 000 € promis
soient versés (pour le moment, seule-
ment 100 000 € ont été alloués). « On
veut juste que chacun respecte les
écrits et les promesses faites. On ne
peut plus être la dernière roue du
carrosse », explique l’un d’eux.

Le timing de ce « conseil de
famille », où les amitiés sont aussi
diverses et variées que les divergen-
ces de points de vue, n’est sans dou-
te pas anodin. Samedi se dérouleront
les élections de la FFF…

Stéphane BOIS.

Le National cherche sa voie.
| PHOTO : LISA PAQUEREAU

Le National veut faire entendre sa voix

Football

De l’importance du calendrier, ou
comment Nicolas Mahut a décidé de
ne rien laisser au hasard pour pro-
mouvoir le tennis féminin et son terri-
toire. C’est hier, en cette journée pla-
cée sous le signe des droits des fem-
mes, que l’ancien numéro un mondial
du double a détaillé les contours d’un
projet qu’il mûrit depuis un an et
demi : un tournoi WTA à l’Arena Loire
de Trélazé. Roselyne Bienvenu a
apprécié : « Je suis ravie que ce soit
un homme qui prenne cette initiati-
ve, a souligné la vice-présidente
d’Angers Loire Métropole. C’est un
joli symbole. »

Symbolique, la date du 8 mars pour
présenter l’événement l’était, en effet.
Celle retenue pour le tournoi l’est
beaucoup moins. Elle revêt même
une importance capitale pour un ren-
dez-vous de cette ampleur : il aura lieu
du 6 au 12 décembre, juste avant le
tournoi de Limoges, sur dur évidem-
ment pour préparer l’Open d’Austra-
lie. « On a mûrement réfléchi et beau-
coup discuté pour arriver à cette
date, raconte Nicolas Mahut. C’était
important d’enchaîner avec un autre
tournoi dans la foulée. Ça devrait
nous permettre d’attirer de très bon-
nes joueuses. »

Le Beaucouzéen parle sous le con-
trôle de son amie Pauline Parmentier,
jeune retraitée des courts qu’il a nom-
mée ambassadrice de l’événement.
« Partir dans l’aventure avec lui était
une évidence », sourit l’ancienne 40e

mondiale, qui avait joué à l’Arena
avec l’équipe de France en 2016, et
qui partage avec Nicolas Mahut la
particularité d’être appréciée de tous
sur le circuit.

Le duo fait mouche, d’ailleurs,
devant la presse. Service Mahut :
« Pauline sera chargée de convain-

cre les joueuses de venir. Donc si le
tableau est réussi, ce sera grâce à
moi, s’il n’est pas bon, ce sera à cau-
se d’elle ! » Vainqueur de la Fed Cup
en 2019, Parmentier prend la balle au
bond et se veut optimiste quant à la
venue des Ferro, Garcia et autre Cor-
net, pour un tournoi WTA 125 qui se
classera au 4e rang des événements
nationaux, derrière Roland-Garros,
Lyon et Strasbourg : « Ça fait aussi
partie du rôle des joueuses de venir
promouvoir les tournois en France,
dit-elle. Il n’y a aucune garantie évi-

demment, mais je pense que les
Françaises seront sensibles à ça et
j’ai déjà de bons retours quand j’en
discute avec elles. »

Un million d’euros de budget
Clara Burel pourrait aussi être de la
fête : nouvelle licenciée à l’ATC, la
Bretonne est dans les petits papiers
de Nicolas Mahut qui lui promet un
avenir dans le Top 50 mondial.
« Licenciée à l’ATC avec des parents
qui habitent Trélazé, elle sera dou-
blement à la maison », lance le direc-

teur du tournoi, particulièrement à
l’aise pour présenter son nouveau
bébé. Comme il le fut dès la genèse
du projet auprès des différentes col-
lectivités, toutes unanimes pour
saluer l’investissement de Nicolas
Mahut. Le vainqueur des quatre tour-
nois du Grand Chelem en double a
réussi à lever un million d’euros pour
organiser l’événement, dont 60 %
proviennent des partenaires privés,
30 % des collectivités et 10 % de la
billetterie.

Julien HIPPOCRATE.

La complicité du duo Pauline Parmentier – Nicolas Mahut, qui sera en première ligne pour l’organisation de l’Open P2I
Angers Arena Loire. | PHOTO : DR

Open P2I Angers Arena Loire. Accompagné de Pauline Parmentier et des élus locaux, Nicolas
Mahut a présenté les contours du tournoi dont il sera le directeur, en décembre prochain, à Trélazé.

Mahut, au service (gagnant) du tennis féminin
Tennis

Malgré le Covid, l’UF Angers (basket,
LF2), l’Étoile Angers (basket, N1M) et
Angers Sco (handball, Proligue)
cohabitent depuis 7 mois dans la sal-
le Jean-Bouin selon le protocole strict
fixé par l’Agence Régionale de Santé.
Mais depuis la semaine dernière,
c’est une première, chacun des clubs
présente au moins un cas positif
dans son effectif en même temps.

La Ville a décidé, vendredi dernier,
de fermer la salle pendant trois jours,
pour la nettoyer et la désinfecter :
aucun entraînement ni match n’y
étaient programmés. « Nous avons
contacté l’ARS pour savoir si nous
devions faire des choses spécifi-
ques, relate Charles Diers, l’adjoint
aux Sports de la Ville d’Angers. Nous
avons un protocole renforcé, cha-
que club a son vestiaire. »

L’enceinte est à nouveau disponi-

trois jours avant chaque match. On
respecte tous les gestes barrière :
gel, masques. »

L’Ufab, qui a 3 cas positifs, est à
l’isolement jusqu’au vendredi 12 mars
inclus, son match face à Chartres ce
jour-là, de surcroît à Jean-Bouin,
devrait donc être reporté. « Il faut res-
pecter le protocole sanitaire et les
gestes barrière déjà en place pour
éviter l’effet boule de neige »,
selon David Gautier, le coach.

L’EAB est, elle, à l’isolement jusqu’à
dimanche. Ses trois prochains mat-
ches sont reportés. Laurent Buffard,
l’entraîneur, note « le travail formida-
ble des agents d’entretien depuis
des mois. Tout le monde fait le maxi-
mum. Nous sommes testés tous les
lundis. »

« Il faut tout remettre à zéro en se
testant avant un retour dans la sal-

le », pense David Gautier. Appuyé
par Guillaume Dupin. « La bulle sani-
taire est percée. Que faire ? Resser-
rer les règles dans la salle ? Agrandir
le laps de temps entre les séances
de chacun ? Une chose est sûre :
tout le monde devrait être testé. »

Même si rien ne peut assurer que la
contamination ait eu lieu dans la salle
Jean-Bouin. « Quand l’Ufab a eu des
cas, nous n’avons pas été contami-
nés alors qu’on s’entraîne après
elle. Le virus n’est pas forcément
arrivé de Jean-Bouin », souligne
Guillaume Dupin. Ce sont aussi les
comportements individuels qui peu-
vent être à l’origine de cette flambée.
« Les joueurs voyagent, se dépla-
cent dans les hôtels, jouent contre
des adversaires », rappelle Laurent
Buffard.

R. B.

ble ce mardi pour Angers Sco qui
reprendra l’entraînement « avec les
joueurs négatifs », précise Guillaume
Dupin, l’entraîneur. « On se fait tester

La salle Jean-Bouin, à Angers, au cœur
du Covid. | PHOTO : DR

Crise sanitaire. Les trois équipes qui se partagent la salle Jean-Bouin présentent chacune des cas
positifs dans leurs effectifs. Dès lors, se pose la question de la suite de la cohabitation.

À Angers, la salle Jean-Bouin au cœur du Covid
Omnisports

Double casquette. Le doute est per-
mis : présent à l’Arena Loire du 6 au
12 décembre prochains, Nicolas
Mahut sera-t-il encore un joueur de
tennis en activité et en pleine prépara-
tion de l’Open d’Australie à ce
moment-là ? « Je suis bien entouré et
je n’exclus pas du tout d’être encore
joueur, répond l’Angevin de
39 ans. C’est vrai que j’aurai un petit
trou dans ma préparation à ce
moment-là parce que je serai pré-
sent sur le tournoi, mais peut-être
que je taperai avec des joueuses
pour m’entretenir. Je me sens capa-
ble de faire les deux. »

Covid-19. Forfait pour Rotterdam, où
il était tenant du titre avec Herbert,
Nicolas Mahut était au repos forcé
après un test positif au Covid-19 a-t-il
révélé hier à Trélazé. « C’est domma-
ge, j’étais en forme », regrette-t-il,
alors qu’il reprendra sur l’ATP 500
d’Acapulco, du 15 au 20 mars.

Dotation. La joueuse qui inscrira son
nom au palmarès de la première édi-
tion du tournoi trélazéen empochera
15 000 dollars et, surtout, 160 points
WTA. C’est plus que pour un troisiè-
me tour en Grand Chelem et cela

Nicolas Mahut, directeur, pas retraité

pourrait attirer des joueuses du Top
30 mondial, espère le duo Mahut –
Parmentier.

Qualifications. Elles ne sont pas obli-
gatoires mais Nicolas Mahut y tenait.
Elles se tiendront à la Baumette, dans
les locaux d’Angers TC où deux
courts en résine sur bois, identiques
aux deux courts de l’Arena Loire,
seront installés.

Naming. Le nom officiel du tournoi
angevin vient de l’entreprise angevine
P2I, dirigée par Gilles Madre.

J. H.

Herbert et Mahut n’ont pu jouer
ensemble à Rotterdam. | PHOTO : MAX PPP

Même Stéphane Moulin en a envie.
Un derby Olympique de Saumur –
Angers Sco, c’est l’affiche dont sali-
vaient (presque) tous les amoureux
de football dans le Maine-et-Loire
avant le tirage de la Coupe de France
qui avait lieu tard, hier soir. Malheu-
reusement bien après nos horaires
de bouclage. « Ce serait magnifi-
que », s’enthousiasmait l’entraîneur
d’Angers Sco, dimanche soir, en rap-
pelant « toutes les connaissances et
toutes les connexions » entre les
deux clubs.

Julien Sourice d’un côté, Patrice

Sauvaget de l’autre : c’est le volet
bancs de touche de l’affaire. Sur le
terrain, les Saumurois Blanchard,
Fokam, Viaud et Touzet sont tous for-
més au Sco. « Ce serait un beau sym-
bole », rêvait Julien Sourice, de sa
voix cassée par la 3e mi-temps.
D’autres voulaient le PSG évidem-
ment. Alors que Billeaux et Thonnel
étaient pragmatiques et préféraient
une N2 pour croire encore à une qua-
lification en quarts de finale…

Ont-ils été exaucés ? Réponse et
réactions sur ouest-france.fr/sport/
football

Coupe de France : les rêves du vestiaire saumurois…

Les Ducs d’Angers ont débuté hier soir
à Mulhouse leur marathon de trois
matches dans la semaine par un suc-

cès (1-4), avant d’enchaîner ce soir à Briançon puis de se rendre
jeudi à Grenoble. Plus d’informations sur ouest-france.fr/sport/

Magnus

Sports Ouest-France
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Du samedi 5
au samedi 26 MARS
de 10 h à 19 h (sans interruption)

Chaussures

Rochefort-sur-Loire
Av. d’Angers
Zone des Gours

Dolay

NOMBREUSES PROMOS ! Grand parking

DERBY
BASKETS
TOILES

SNEAKERS…

Hommes - Femmes
Enfants

22 JOURS NON STOP
NOUVELLE COLLECTION

PRINTEMPS 2022

Notes poétiques
LeSyndicat intercommunal arts et
musiqueet lamédiathèqueGeorge-
Sandont concoctéunprogramme
impromptumêlantpoésie venue
d’Asieetmusique, samedi 19mars, à
14h30,médiathèque.Gratuit.Con-
tact :mediatheque@ville-stbarth.fr,
https://stbarthelemy.bibli.fr/,
0241933530.

ST-BARTHÉLEMY-D’ANJOU
Du jazz le 17 mars
à l’Avant-Scène
LeFestival EuropaJazzduMans s’arrête,
jeudi 17mars, auThéâtrede l’Avant-Scène
à20h45avecCélineBonacinaet Laurent
Dehors. Elle jouedu saxophonebaryton,
sopranoouà la voix. Lui est poly instru-
mentiste, auxdiverses clarinettes, du très
graveà l’aigu, enpassantpar le saxophone
ténorou la cornemuse. Tarifs : 8 et
10€. Réservations au0241337474ou
seetickets.com/fr

TRÉLAZÉ
CéleBonacina.

La résidence les Bégonières
inaugurée rue Haute-des-Banchais

SAINT-BARTHÉLEMY-D’ANJOU

La résidence « les Bégonières »,
construite par LogiOuest, entre-
prise sociale de l’habitat, a été
livrée à ses locataires en décembre
dernier. Mais une inauguration en
comité réduit s’est déroulée jeudi
4 mars en présence du maire
Dominique Bréjeon, du promo-
teur Antoine Kuhn directeur asso-
cié de Geckko, du directeur de la
maîtrise d’ouvrage André Dutoit et
du directeur général de Logi-
sOuest Guillaume Corfdir, mais
aussi d’un couple de locataires
arrivés il y a deux mois, Andréa et
Patrick Hunot.

«Une diversification
de l’habitat »
Le promoteur avait acquis une
grande parcelle située rue Haute-
des-Banchais, et il en a revendu
une partie à LogisOuest afin de
pouvoir y construire 19 logements
collectifs locatifs avec un local

d’activités au rez-de-chaussée.
Ainsi la résidence est entourée de
25 maisons individuelles, ce
qu’apprécie le maire : « C’est une
diversification de l’habitat, un
équilibre entre résidence pavillon-
naire et collectif social ». Le site est
situé en bordure d’Écouflant, de
Saint-Sylvain-d’Anjou et d’Angers,
et à proximité de jardins fami-
liaux.
Les travaux ont duré 18 mois pour
un coût total de 2 420 527 €. Les
logements, bénéficiant tous d’un
balcon ou d’une terrasse et d’une
place de parking, sont répartis en
six T2, neuf T3 et quatre T4 pour
des loyers allant de 297 € à 525 €
pour les Prêts locatifs aidés d’inté-
gration (six sont attribués à des
personnes en situation de grande
précarité), et de 353 € à 588 € pour
les 13 logements sociaux Prêt loca-
tifs à usage social (correspondant
aux HLM).

Antoine Kuhn directeur associé de Geckko, Dominique Bréjeonmaire,
Patrick et Andréa Hunot nouveaux locataires, Guillaume Corfdir
directeur général de LogiOuest.

SAINT-BARTHÉLEMY-
D'ANJOU
Danse.«LesJouesroses»de lacom-
pagnie, samedi12mars,17h, théâ-
trede l'Hôtel-de-Ville,1, rueJean-
Gilles.«Un jour, il ya très très très très
longtemps, lamamandelamaman
delamamandelamamandela
mamandemamaman,donnanais-
sanceà lamamande lamamandela
mamandelamamandemamaman»
EmilieVast.Tarifs :6€, forfait tribu
21€.Réservation :0241961490,
www.thv.fr
VisiteduTHVspéciale jeune
public.Samedi12mars,11h,Théâtre
de l’Hôtel-de-ville,1, rueJean-Gilles.
CettevisiteduThéâtrede l'Hôtel-de-
Villeestproposéeauxenfantsâgés
de6à12anset leursparents.Tarifs :
2€,gratuitpour lesadhérents :gra-
tuit.Contactet réservation :
0241961490,www.thv.fr
BunkersdePignerolle.Dimanche
13mars,14h30,parcdePignerolle,
routedeBeaufort.Histoiredu
domainedePignerolle ;visitede la

partiesouterraineetdesbunkers
construitsàpartirdemai1942consti-
tuant l'ancienÉtat-majordescom-
municationsde laKriegsmarine.Res-
pectdesgestesbarrières.Tarif : libre.
Contact :association@memorial-
bunkers-pignerolle.org,http://
memorial-bunkers-pignerolle.org/
Après-midi jeuxdesociété.Samedi
19mars,14hà17h,VillagePierre-
Rabhi,PlacedesDroits-de l'homme-
et-du-citoyen.Jeuxdesociétépour
touspours'amuser,découvrir,
gagnerouperdre.Gratuit.Contactet
réservation :0241961260, i.jardin-
riberger@ville-stbarth.fr
Repaircafé.Samedi26mars, same-
di28mai,9h30à12h30,Village
Pierre-Rabhi,placedesDroits-de
l’homme-et-du-citoyen.Besoin
d'aidepour réparerdesvêtements,
unvélo,unpetitélectro-ménager,un
jeu?LesbénévolesduRepaircafé
vousmontrerontet le ferontavec
vous.Gratuit.Contactet réservation :
0241961260, i.jardin-riberger@vil-
le-stbarth.fr

COMMUNES EXPRESS

Aurélia Guenver artiste et coiffeuse à domicile
Pas de doute : Aurélia Guenver est
une artiste tant dans son métier de
coiffeuse que par sa passion pour la
peinture et la sculpture. « La coiffu-
re et moi nous nous sommes rencon-
trées lorsque j’avais 17 ans : avant
cela, je n’avais jamais mis les pieds
dans un salon ». Depuis, la quinqua-
génaire a occupé tous les postes de
ce métier. « D’apprentie, je suis deve-
nue salariée en salon puis techni-
cienne professionnelle de la coiffu-
re ». Aurélia devient ensuite profes-
seure dans une école parisienne,

« J’ai eu l’occasion d’encadrer des élè-
ves en CAP mais aussi des jeunes qui
venaient de tous les pays pour la sec-
tion artistique ».
Entre défilés de modes, shows,
représentations diverses et coiffu-
res studio, Aurélia dessine et peint.
« Dessiner et peindre a toujours été
une bouée de sauvetage pour me faire
sortir de moi-même ». Le style n’est
pas défini « c’est selon mes envies et
mes humeurs ».
Après son séjour parisien, la virtuo-
se des ciseaux et du brushing revient

en Anjou et continue l’enseigne-
ment. Après une période d’arrêt de
travail, la Trélazéenne reprend
aujourd’hui son métier de coiffeuse
à domicile. « Je coiffe tout le monde :
je m’adresse en particulier aux
familles : gain de temps, pas d’atten-
te. »
Elle intervient dans un rayon de
10 km autour de Trélazé mais préfè-
re éviter le centre-ville d’Angers.

Du lundi au vendredi, de9hà19h,
contact : 0677961519.

Aurélia Guenver lance son activité
de coiffeuse à domicile.

« C’est la place de notre ville »
François Steinebach a démissionné du poste d’adjoint aux sports qu’il occupait depuis 2008.
Il revient sur son choix, sur sa fidélité à Marc Goua et s’inquiète de la place de la ville à l’Agglo.

ENTRETIEN

François Steinebach, ancien
adjoint aux sports de la ville de

Trélazé revient sur les raisons de sa
démission du consiel municipal.

Quefaites-vousdevos journées?
« Je suis occupé. Je suis chef de pro-
jet dans les ressources humaines
pour le numéro 1 américain. Je pilo-
te des équipes confrontées à des
plans de réorganisation dans les
entreprises. Je donne toujours des
cours au Centre de droit et d’écono-
mie du sport à Limoges. Depuis ma
démission, je suis paisible. Je trouve
le temps de refaire du footing. Je
suis redevenu un citoyen lambda,
qui observe la vie municipale. »

Pouvez-vous nous rappeler les rai-
sons de votre démission de votre
posted’adjointauxsports?
« Ce n’est pas un coup de tête. J’assu-
me et je ne la regrette pas. J’étais de
moins en moins en phase avec la
méthode, non pas avec le projet que
je crois bon. Comme Marc Goua
démissionnait, je ne me voyais pas
rester par fidélité. Marc Goua était
un ami et sera toujours un ami fidè-
le. Nous nous appelons régulière-
ment. La liste et le projet ont été
construits par Marc Goua. Le projet
a été porté par Marc Goua. Je ne me
sentais plus légitime à poursuivre
l’aventure sans lui. Je m’étais engagé
derrière cet homme en 2008. Je ne
me voyais pas continuer avec une
méthode que je ne partageais plus.
Je ne suis pas dans la polémique. Je
ne suis pas dans le jugement quand
je dis cela. Les seuls juges, ce sont les
habitants. »

Aucun regret donc d’avoir quitté la
viemunicipale?
« Je n’en ai pas. J’ai toujours souhaité
être maître des horloges. Le seul
regret peut-être c’est de ne plus
avoir ces relations avec les responsa-
bles d’associations et les habitants.
J’ai été très touché par les nombreux
messages de sympathie qui m’ont
été adressés suite à mon départ. Je
ne m’attendais pas à cela. Parfois, je
peux ne pas être une personne sim-
ple mais ces mots qu’on m’a envoyés
ne me laissent pas indifférents. Je ne
pensais pas avoir autant marqué ces
personnes qui m’ont écrit. »

TRÉLAZÉ

Pourriez-vous nous parler de la
genèsede lasalleArenaLoire?
« Quand j’ai intégré l’équipe munici-
pale en 2008, il était prévu la cons-
truction d’un gymnase de 600 pla-
ces. Nous avons échangé Marc Goua
et moi de l’intérêt de permettre
d’accueillir des événements de toute
nature et de toute taille. Un jour,
nous avons visité la salle du Palio à
Boulazac. Je me souviens encore de
la réaction de Marc Goua qui m’a dit :
« C’est cela que je veux pour Tréla-
zé ». J’ai été beaucoup plus modeste
que lui en faisant la promotion d’une
salle de 2 500 places. Aujourd’hui
avec ses 5 000 places, Arena Loire
permet le développement de projets
culturels et sportifs ambitieux que
nous n’aurions pas pu accueillir avec
2 500 places. Marc Goua avait rai-
son. Je ne comprends toujours pas
pourquoi l’existence d’Arena Loire
et du projet événementiel sont enco-
re contestés. La salle permet le
rayonnement de la ville. »

Pour autant, Arena Loire devrait
rejoindre le giron d’Angers Loire
Métropole en 2024. Vous êtes
inquiet?
« À l’époque, nous avions trois choix
devant nous : soit nous devenions
une ville-dortoir, soit nous deve-
nions un quartier d’Angers, soit
nous prenions notre destin en main
pour vivre notre propre vie. C’est
cette dernière qui a été retenue.

Pour ne pas subir, nous avons pris
l’initiative. C’était le cas avec Arena
Loire, mais aussi le Top 8 de basket,
le Festival, le tournoi WTA, etc. Je
suis attaché à l’équilibre des territoi-
res et Trélazé a une carte à jouer en
collaborant avec Angers Loire
Métropole. Ce serait une erreur
stratégique de ne pas organiser
l’open de tennis P2i. Et je ne m’expli-
que pas pourquoi Trélazé n’a plus de
vice-présidence à l’Agglo. La vice-
présidence, c’est la place de notre
ville. Là, je suis inquiet. »

Commentpensez-vousque l’histoi-
re jugera lapériodeMarcGoua ?
« Les gens oublient vite et ses man-
dats ne seront pas jugés à leur juste
valeur. Il ne faut pas oublier tout ce
qu’il a fait pour la ville. C’est une per-
sonne qui aimait sa ville et ses habi-
tants. C’est l’image que les gens doi-
vent garder. Marc Goua avait le lea-
dership et avait une vision pour Tré-
lazé. »

Comment voyez-vous votre ave-
nir?
« Je suis bien ici à Trélazé. J’ai posé
mes valises ici en 2004 après avoir
beaucoup déménagé. Je continue à
m’investir au comité olympique
départemental. Et je suis toujours
référent à l’Agence nationale du
sport. Je suis également membre du
conseil d’administration de l’Acadé-
mie supérieure de théâtre d’Anjou.

Je reste investi localement et atten-
tif à la vie municipale. Quoi qu’il en
soit, je me suis posé. Je n’ai pas de
plan. »

Emmanuel POUPARD

François Steinebach chez lui à Trélazé le 9mars. PHOTO : CO – EMMANUEL POUPARD

BIO EXPRESS
François Steinebachest né le
15août1965dansunpetit
villagedemineurs enLorrai-
ne.Marié, il est pèrededeux
enfants.Aprèsdesétudes
d’histoire –géographie, il se
passionnepour l’aménage-
mentdu territoiremais se fait
dévorerpar sapassion, le
sport.
1990: Il entre auclubdebas-
ket-ball deNancyoù il
deviendra responsabledu
centrede formation.
2002:Entraîneurd’Angers
basket-club
2004:Met fin à sa carrière
d’entraîneur et s’installe à
Trélazé.!
2008:S’investit aux côtésde
marcGouaauxmunicipales.
Est élu adjoint en chargedes
sports.
2020:Repart pour les élec-
tions sur la listedeMarc
Goua, commeadjoint aux
sports et à la jeunesse.
5décembre2021:Démis-
sionneduconseilmunicipal.
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Entretien

Nicolas, de votre finale, on ne
retiendrait presque que cette Mar-
seillaise chantée a cappella par le
public. Vous aussi ?

C’était incroyable, à la fin, les sensa-
tions… On a été très près de perdre le
match, comme on a été très près de
perdre la demi-finale. En fin de comp-
te, nous sommes là, devant le tro-
phée. C’est époustouflant. Avec la
famille, nos femmes, nos enfants,
c’est… comment dire ? On a de la
chance quand cela arrive une fois
dans sa vie et là, pour nous, c’est la
deuxième fois à Paris. On ne pouvait
pas être plus heureux.

Ce qui explique que vous avez
craqué sur le court ?

C’est vrai que c’était fort, très chargé.
Personnellement, j’ai eu du mal à me
contenir, parce que c’était ce match-
là, mais aussi parce que cela fait aus-
si deux semaines que c’est très inten-
se pour nous. On a vécu des grands
moments tout le tournoi. C’est vrai, il
ne faut pas se le cacher, qu’à un point
près on était dans les vestiaires une
heure et demie plus tôt et cela aurait
été la soupe à la grimace. C’est aussi
parce qu’on a l’impression, ça y est,
que nous sommes revenus à la vie, je
veux dire à la vie normale. Les deux
dernières semaines, la foule était là,
nous soutenait, c’est vrai. C’était
incroyable. On n’a jamais vu cela
avant. C’était vraiment particulier.

À ce point ?
Oui. À la fin, effectivement, les nerfs
lâchent, cette vague d’émotions nous
submerge. C’est pour cela que ce
fut très difficile de la contenir. Parce
que ce n’est que du bonheur et en
même temps, on sait que c’est éphé-
mère. Cela dure très peu de temps ce
sentiment où on a l’impression qu’il
ne peut rien nous arriver. C’est un
mélange de bonheur et de soulage-
ment aussi, parce que cela a été diffi-
cile. C’était un match compliqué pour
nous, pas notre meilleur en termes de
niveau de jeu, mais on s’est accroché,
on voulait vraiment offrir cette victoire
aussi au public. On a réussi, parce
qu’on ne s’est pas lâché pour faire
tourner le match, et on s’est donné
l’opportunité de le gagner. À un set
partout, on s’est dit : tiens, on va peut-
être pouvoir le refaire. Le fait d’avoir
ce public-là, c’est… On avait des fris-
sons en permanence. Comme je l’ai
dit, on revient à une vie normale.
C’était incroyable de partager cela
avec eux.

« Nous sommes arrivés à Paris
avec des doutes »

Aviez-vous déjà ressenti
cette alchimie ?

Oui, mais on n’a jamais gagné un tour-

noi en étant en difficulté et face à une
adversité comme celle-là. En 2018, on
avait gagné en sauvant une balle de
match au 1er tour. Comme cela avait
aussi été le cas à l’US Open 2015. En
Australie, en 2019, pareil : on était
menés un set, 5-4 dans le tie-break du
second, aux autres de servir et après
on avait gagné en deux sets. Là, c’est
la première fois qu’on peut perdre
tous nos matches, à part le quart de
finale que l’on gagne en deux sets.
Mais, à chaque fois, on a été à deux
doigts de perdre. Et dans les
moments vraiment très difficiles –
dans le tie-break du deuxième, que ce
soit contre les Colombiens en demi-fi-
nale ou en finale – on a réussi à élever
notre niveau. On n’a jamais lâché. À
6-4, 5-4, 15-0, quand Bublik sert des
premières à 210, on ne se voit pas for-
cément lever la coupe. On vous menti-
rait si on vous le disait. En même
temps, on sait qu’on va les forcer à
gagner le match. On le sait quand on
se regarde. On sait que s’il y a une
moindre opportunité, on ne va pas
baisser les bras une seule seconde.
On pouvait s’appuyer sur l’autre, on
savait qu’il pensait la même chose.
C’est ça qui nous a permis de retour-
ner des situations très compromises.

Avant Roland-Garros, vous aviez
évoqué votre âge, 39 ans. Cela
change-t-il quelque chose dans la
programmation de vos tournois ? Il
reste Wimbledon, les Jeux, voire
l’US Open…

Non, ça montre que l’on est encore
compétitif. Avant de passer à la suite,
je pense qu’à mon âge, il faut savoir
savourer les choses, peut-être plus
que par le passé. J’ai donc envie de le
savourer avec nos proches. Avant, on

gagnait et je me projetais tout de suite
sur la suite en disant : il y a le Queens
dans deux jours. Là, oui, il y a le
Queens, mais avant, je veux pouvoir
le savourer, prendre mes proches
dans les bras, se raconter des histoi-
res et profiter.

« Les Jeux, c’est tout en haut,
j’y pense tous les jours »

Votre double continue-t-il
d’évoluer ?

Oui. On s’est encore découvert pen-
dant ces deux semaines. On a encore
appris des choses sur nous. Ce qui
nous est arrivé a été très riche d’ensei-
gnements. On a joué énormément de
matches tous les deux, mais, ces der-
niers temps, on n’arrivait pas à battre
les équipes fortes. On s’est posé des
questions. On est arrivés ici avec un
petit peu de doutes. Chaque match
était une épreuve, et à chaque match,
on a répondu de manière incroyable.
On s’est regardé dans les yeux et

dans nos regards, il y avait quelque
chose de très fort, peut-être encore
plus que par le passé. Ça va nous
redonner de la confiance. On savait
qu’on était capables de gagner des
tournois et des grands titres, mais
cela faisait un moment que nous
n’avions pas réussi. Là, on l’a fait. Cela
va nous faire du bien pour la suite.

La suite, ce seront les Jeux olympi-
ques : à quel niveau cela se situe-t-il
pour vous ?

Tout en haut, c’est ce qui nous anime
et nous pousse. J’y pense tous les
jours. Quand c’est difficile d’aller à
l’entraînement, j’y pense. Quand il y a
des matins où c’est compliqué, qu’il
faut se lever à 7 heures du matin,
déposer le petit à l’école et aller
s’entraîner, c’est parce que je l’ai en
tête. On partage ça. Pour nous, pour
l’équipe de France, c’est sacré. On a
échoué à Rio. On a la chance d’avoir
une deuxième opportunité dans quel-
que temps. On espère qu’on sera à la
hauteur. En tout cas, on fait tout pour
être performants et rapporter une
médaille pour la France.

Nicolas Mahut (à gauche) emporté par l’émotion lors de la remise du trophée du vainqueur du double de Roland-Garros.
| PHOTO : BENOÎT TESSIER / REUTERS

Roland-Garros. L’Angevin, vainqueur du double et de son cinquième Grand Chelem,
savoure l’émotion de ce titre. Obtenu face à une adversité qui a bousculé les Français.

Mahut : « On s’est vus ne pas lever la coupe… »

Nicolas Mahut n’en a pas (encore) fini
avec sa carrière de joueur qu’il est
aussi actif dans d’autres tournois en
France. Déjà ambassadeur des Inter-
nationaux de Vendée, le Challenger
masculin de Mouilleron-le-Captif et
directeur d’un tout nouveau tournoi
WTA – l’Open Angers Arena Loire,
du 6 au 12 décembre 2021 – l’Ange-
vin vient de rentrer dans l’organigram-
me de l’Open de Rennes

Vainqueur en simple en 2013 de cet
autre Challenger masculin, program-

mé du 13 au 19 septembre 2021,
Nicolas Mahut endossera le rôle de
directeur sportif. « Il travaille déjà à la
constitution du plateau, précise Mat-
thieu Blesteau, le patron de l’épreuve,
directeur aussi les tournois vendéen
et angevin. Il arrive pour compléter
l’action de Marc Gicquel. On souhai-
tait avoir un joueur encore en activi-
té, plus proche des joueurs. Il les
connaît très bien, ce sera un atout
pour en attirer du top niveau fran-
çais. »

Joueur et directeur de tournoi
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set, Plonéour-Lanvern ; Constance
Prigent Le Bot, Quimper.

Décès. - Pierre Thépaut, Quéméné-
ven ; Albert L’Helguen, Plomelin.

Naissances. - Arthur Molard Cogen,
Melgven ; Juliette Albuzis Stephan,
Cast ; Andréa Le Gal, Briec ; Gloria
Vossovic, Paris 2e arrondissement ;
Paul Fraslin, Concarneau ; Alice Gos-

Dans le centre, le masque est obligatoire
Depuis hier et jusqu’au 31 août, il est de nouveau obligatoire
de porter un masque pour circuler dans le centre-ville piétonnier.

Hier, la Ville de Quimper indique
qu’en raison de la pandémie de
Covid-19 et « face à une situation
sanitaire qui se dégrade dans le
département, la préfecture du Finis-
tère a décidé d’étendre l’obligation
du port du masque dans certaines
zones des communes touristiques,
dont le centre-ville piétonnier de
Quimper. Cette obligation est identi-
fiée dans un périmètre défini où la
fréquentation touristique est la plus
dense, soit l’ensemble des zones
piétonnes du centre-ville. » Cette
obligation de porter le masque
s’applique depuis hier et jusqu’au
mardi 31 août, de 9 h à 22 h.

Quelles rues
sont concernées ?

Sur son site Internet, la Ville a publié
une infographie qui montre la zone
concernée. Elle ajoute qu’un « affi-
chage rappelant le port du masque
va être installé aux points d’entrée

du secteur piéton ». Cette obligation,
toutefois, « ne s’applique pas aux
personnes pratiquant une activité
physique ou sportive ainsi qu’aux
personnes en situation de handicap
munies d’un certificat médical justi-
fiant de cette dérogation ainsi que
pour les moins de 11 ans ».

La Ville rappelle également que,
partout dans le Finistère, le port du
masque est obligatoire : sur les mar-
chés de plein air, brocantes, brade-
ries, trocs, puces, vide-greniers et
ventes au déballage, dans les files
d’attente – notamment celles consti-
tuées pour l’accès à un établissement
recevant du public –, dans un rayon
de 50 mètres autour des gares routiè-
res, ferroviaires et maritimes aux heu-
res d’arrivée et de départ des trans-
ports en commun et à l’occasion de
tout rassemblement revendicatif, cul-
turel, sportif ou récréatif organisé sur
la voie publique.

Le port du masque est, du 3 au 31 août, obligatoire pour circuler dans les rues
du centre-ville. | PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRANCE, YVES-MARIE QUÉMÉNER

Comme chaque année, les jeunes de
16 ans doivent se faire recenser. Cet-
te année, sont concernés les garçons
et filles de la génération 2005, nés en
juillet, août et septembre et domiciliés
à Quimper. Ils ont obligation de le fai-
re avant le 30 septembre.

Une attestation sera remise à la per-
sonne recensée, pour prouver la réali-

sation de cette démarche.
Pour effectuer le recensement, les

démarches peuvent s’effectuer sur le
site service-public.fr ou bien, au servi-
ce élections – recensement citoyen
de la mairie. Pour cette dernière, une
présentation du livret de famille ainsi
que la carte d’identité est nécessaire.

Recensement obligatoire pour la génération 2005

L’association Office Sud cornouaillais animation
culturelle (Oscac) offre 850 places pour le festival
Les Semaines musicales, à l’Espace Évêché, qui

se tient de jeudi à dimanche, à des personnes en situation de pré-
carité, à des habitants des quartiers de Quimper et à des person-
nels soignants en charge de la vaccination. L’initiative solidaire
est menée en partenariat avec la Ville de Quimper et l’office de
tourisme Quimper-Cornouaille.

850

Quimper en bref

L’entreprise Armor Lux renforce ses
partenariats avec le monde du tennis
dans le Grand Ouest.

Déjà partenaire de l’Open Brest
Crédit Agricole, la marque de vête-
ments a noué de nouveaux partena-
riats avec deux autres compétitions

de tennis : l’Open Blot Rennes (tour-
noi ATP Challenger) et l’Open P2i
Angers Arena Loire (tournoi féminin
WTA 125). L’entreprise souhaite
manifester « son soutien aux évène-
ments locaux, qui permettent de fai-
re rayonner le territoire ».

La marque de vêtements a noué de nouveaux partenariats avec
deux compétitions de tennis.

| PHOTO : YVES-MARIE QUEMENER, ARCHIVES OUEST-FRANCE

Armor Lux renforce ses partenariats avec le tennis

re assez fluide, surtout le matin. Et
c’est à ce moment de la journée que
les meilleures affaires se font.

Cette braderie reste un moment
important pour les commerçants ?

Assurément ! Commercialement par-
lant, c’est le temps fort de l’été. Cer-
tains commerçants travaillent très très
bien lors de cette journée. Proposer
des prix plus qu’attractifs avec des
offres spéciales leur permet aussi de
déstocker. D’ailleurs, certains clients
ont leurs habitudes : le matin, il y a
souvent ceux qui viennent faire de
bonnes affaires, et l’après-midi, ceux
qui se baladent.

Quant aux déballeurs extérieurs, qui
font plusieurs braderies dans des vil-
les différentes au cours de l’été, le
Taol Balaenn de Quimper représente
quasiment leur plus gros chiffre
d’affaires de la saison. C’est aussi une
animation en ville, avec du passage,
des consommateurs… Cela participe
à l’attractivité de la ville.

Entre les mesures pour s’adapter à
la pandémie et la saison touristi-
que, comment se porte le commer-
ce local ?

Nous avons eu des retours plutôt
positifs après les soldes ; plusieurs
commerçants étaient satisfaits d’avoir

retrouvé leurs clients. Il faut dire que
nous avons la chance d’avoir pas mal
de boutiques indépendantes à Quim-
per. Et les touristes sont là, oui, avec
une majorité de Français. Nous avons
évidemment aussi besoin d’eux. Le
mois d’août est d’ailleurs notre deu-
xième mois de l’année en termes de
chiffre d’affaires. Mais il faudra lisser
cette analyse sur l’année pour avoir
un regard plus global.

Recueilli par
Rose-Marie DUGUEN.

Jeudi 5 août, de 9 h à 19 h, dans les
rues du centre-ville.

En 2019, la dernière édition du Taol Balaenn avant la pandémie de Covid-19, avait attiré des dizaines de milliers
de personnes dans les rues du centre-ville. | PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRANCE

Près de 140 commerçants vont déballer dans le centre-ville, jeudi, pour la braderie estivale
Taol Balaenn. Un rendez-vous habituellement fréquenté par des milliers de personnes.

Le Taol Balaenn et ses petits prix reviennent jeudi

Entretien

Le Taol Balaenn – « coup de balai »
commerçant – revient ce jeudi. Un
coup d’œil à la météo s’impose ?

S’il y a juste quelques averses, ça pas-
sera ! Pour le Taol Balaenn, il faut que
le temps soit mitigé : ni trop pluvieux,
ni trop chaud.

Cette année, le Taol Balaenn
revient dans sa formule habituelle ?

Oui : environ soixante-dix commer-
çants du centre-ville déballeront et à
peu près autant de déballeurs exté-
rieurs non-sédentaires. Ces derniers
font d’ailleurs leur retour sur l’événe-
ment [N.D.L.R. : ils n’étaient pas là en
2020 en raison de la pandémie de
Covid-19].

Avec, tout de même, des adapta-
tions dues justement au contexte
sanitaire ?

Le port du masque sera obligatoire. Il
l’est aussi, depuis mardi, dans le cen-
tre-ville piétonnier mais nous avions
de toute façon anticipé. Il y aura éga-
lement du gel hydroalcoolique sur
tous les stands. Et comme d’habitu-
de, nous sécurisons tous les accès
avec un service privé. Globalement,
les gens circulent toujours de maniè-

Geneviève
Coadour,
présidente
des Vitrines
de Quimper.

| PHOTO : OUEST-FRANCE

Des activités culturelles
Quimper Bretagne occidentale et
l’office du tourisme organisent « En
août, les enfants sont des princes »,
du 3 au 13 août. L’un des objectifs du
festival ? Rendre accessible la cultu-
re, surtout bretonne, aux plus jeunes.
Des visites de musées ou des bala-
des champêtres et maritimes permet-
tront aux enfants d’en savoir plus sur
le territoire qui les entoure et sur la
culture bretonne.

Par exemple, au musée des Beaux-
Arts, place Saint-Corentin à Quimper,
ce mardi, à l’occasion d’une visite gui-
dée, cinq enfants ont pu découvrir, de
manière interactive et avec la guide
Annaick Loisel, les tableaux du pein-
tre Henry Moret.

Des spectacles et animations
De nombreux spectacles et anima-
tions divertiront les plus jeunes. Du
spectacle Beat Box, à Plogonnec, jus-
qu’aux marionnettes, à Locronan, en
passant par une déambulation de
fanfare dans les rues de Quimper, il y
en a pour tous les goûts.

Un festival gratuit
Pendant ces dix jours, une cinquan-
taine d’activités gratuites seront pro-

posées aux familles et particulière-
ment à destination des plus jeunes.
Celles payantes concernent les visi-
tes guidées et thématiques au Musée
départemental breton et au Musée
des beaux-arts de Quimper.

Dans plusieurs communes
Des activités auront lieu dans plu-
sieurs communes : Ergué-Gabéric,
Landudal, Plogonnec, Plomelin,
Locronan, Guengat, Briec et Quim-
per.

Gauthier HASCOËT.

Informations sur le programme du
festival : www.quimper-bretagne-oc-
cidentale.bzh/actualite/30227/113-
7e-edition-du-festival-en-aout-les-en-
fants-sont-des-princes-.htm

Pour le lancement du festival, hier, la fanfare Fulupiks a défilé dans les rues de Quimper. | PHOTO : OUEST-FRANCE

La 7e édition du festival « En août, les enfants sont des princes » a été lancée, hier. Des activités,
variées, gratuites et dans plusieurs communes occuperont les plus jeunes jusqu’au 13 août.

« Les enfants sont des princes », c'est parti ! Un nouvel espace d’art contemporain
Youri Nerriec, galeriste depuis quatre ans à la galerie Maner de Pont-
Aven, est à l’origine du projet. Il veut développer le prêt d’œuvres.

Depuis le début de l’été, une nouvelle
galerie d’art contemporain, annexe
de la galerie Maner de Pont-Aven,
propose, boulevard de Kerguelen,
des œuvres d’artistes-peintres ou
sculpteurs de renom. « Nous voulons
développer dans cette nouvelle
galerie le leasing d’œuvres d’art ou
L.O.A (location d’œuvres d’art avec
option d’achat) à destination des
entreprises et encourager le mécé-
nat, mais la galerie accueille tous les
publics », déclare Albane Celton, res-
ponsable commercial des galeries
Maner de Pont-Aven et Quimper, diri-
gées par Youri Nerriec.

De nombreux artistes
Les œuvres du peintre espagnol
Colomina, 68 ans, influencé par
Picasso ou Miró, ont trouvé leur place
dans le bel espace épuré. L’artiste tra-
vaille actuellement avec un maître ver-
rier et propose aussi des sculptures
en verre soufflé.

Les personnages filiformes de la

sculptrice Isabel Miramontes intri-
guent et séduisent, comme cette sta-
tue intitulée le Mélomane.

Avec ses « Poppy can », la jeune
artiste Joy, 30 ans, se réapproprie la
canette, l’habille de couleurs et multi-
plie les références au rock, dans un
esprit pop-art. Les toiles de Milan
Houser, originaire de République
tchèque, ne manquent pas d’éclat et
d’originalité. L’artiste travaille au sol,
coule la peinture qui se répartit de
façon aléatoire et savante.

La galerie propose aussi un des
pionniers de l’art cinétique : Falcone,
artiste designer qui travaille les LED,
néons, miroirs et fibres optiques pour
produire des sculptures avant-gardis-
tes lumineuses.

Galerie Maner Avant-Garde, 7, bou-
levard Amiral de Kerguelen. Du mardi
au samedi, de 11 h à 19 h. Renseigne-
ments : www.galerie-maner.com,
02 56 46 57 08, info@galerie-ma-
ner.com

Albane Celton, responsable commercial des galeries Maner de Pont-Aven
et Quimper. | PHOTO : OUEST-FRANCE
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Alors que les entraînements repren-
dront officiellement la semaine pro-
chaine, les dirigeants choletais sont
toujours affairés à leur recrutement
estival. Encore lié contractuellement
au club, Abdoulaye N’Doye est la pri-
orité de Cholet Basket mais le joueur
prêté cette saison à l’AS Monaco ne
souhaite pas revenir dans les Mau-
ges. L’équipe qui souhaitera le recru-
ter devra donc verser des indemnités
à CB. Le dossier est complexe et
pourrait traîner en longueur, Cholet
planche sur un plan B : le Portelois
Boris Dallo (1,96m, 27 ans), d’après
nos informations.

Poste 1 et 2 (aussi capable de
dépanner en 3), le Nantais avait déjà
été sondé l’été dernier mais en vain. Il
avait alors préféré rejoindre l’ESSM
Le Portel pour gagner en responsabi-
lités, au sortir d’une saison pleine
avec la Sig Strasbourg. Sous les
ordres des Choletais Éric Girard et
Jacky Périgois en 2020-2021, il
valait 8,1 points à 37 % de réussite
aux tirs, 3,8 rebonds et 3 passes déci-
sives pour 7,9 d’évaluation en
25 minutes.

Enfant du Partizan Belgrade
Formé au Centre fédéral avant de fai-
re ses débuts à Poitiers, il est surtout
passé par la prestigieuse école serbe,
au Partizan Belgrade entre 2013
et 2015. Il a ensuite joué à Antibes

(Pro A), avant de partir aux États-Unis,
aux Long Island Nets (G-League) et
de découvrir la Grèce avec Panionios
et Aris BC. En France depuis son
retour au Sluc Nancy (Pro B) en 2018-
2019, il pourrait donc se lancer un
nouveau challenge en venant prêter
main forte à CB. Mais avant, il faut
régler l’équation N’Doye…

Théo QUINTARD et J. H.

Lasan Kromah part en Provence.
L’ailier américain s’est engagé mardi
avec Fos-sur-Mer, promu en Élite.

Boris Dallo. | PHOTO : DOMINIQUE BREUGNOT

Qu’on se le dise : à Saumur, le trésor
de guerre récolté en Coupe de Fran-
ce ne sera pas dilapidé en quelques
semaines. Et surtout pas pour faire
signer des joueurs. Les principales
recrues ? Un nouveau minibus et
quelques aménagements pour ren-
dre un peu plus sympa le club-hou-
se !

« Beaucoup de gens me disent :
“on pensait que t’allait prendre des
noms !”, se marre Julien Sourice. Ce
n’était pas l’idée. On voulait rester
sur ce qu’on sait faire : relancer des
joueurs et fidéliser les nôtres. On a
exactement le même budget que
lors de la saison 2019-2020. Donc
on ne va surtout pas fanfaronner ou
se prendre pour d’autres, surtout
qu’on sera probablement atten-
dus. » Le coach a vu partir deux
joueurs importants de son groupe
pour jouer à l’étage supé-
rieur : Mathias Blanchard et Enzo
Fokam ont signé à Châteaubriant
(N2). Trois arrivées compensent :
Abdel Bouhenni (La Flèche, R1),
Christian Kipré (Avoine, N3) et
Mathieu Luce (D5 anglaise).

« Se remettre en question »
Pour l’instant, ce ne sont que de sim-
ples retouches à la marge, même si le
club n’est pas tout à fait à l’abri d’un
départ supplémentaire pour cause
de… passe sanitaire ! « C’est une nou-

changer parce que la méthode fonc-
tionne mais l’obligation aussi de se
remettre en question et de proposer
de nouvelles choses. Il faut se réin-
venter à la marge, en gardant notre
ligne directrice. »

Depuis son arrivée sur le banc de
Saumur en 2015, l’ancien défenseur
d’Angers Sco semble avoir trouvé la
bonne carburation entre ambition et
lucidité, plaisir et résultats. L’épopée
jusqu’en 8es de finale de la Coupe de
France, au printemps dernier, n’en fut
que la confirmation. Mais l’homme
est perfectionniste et ne saurait s’en
satisfaire trop longtemps : « Après
quasiment deux saisons de cham-
pionnat sous Covid, on ne sait pas
trop où on va. Nous, on a ce vécu
commun lié à la Coupe de France
qui nous unit, mais le but n’est pas
non plus d’en parler jusqu’au mois
de décembre ! »

Saumur ouvre un nouveau chapitre.

Julien HIPPOCRATE.

Préparation. L’équipe saumuroise a
2 matches amicaux dans les jambes :
2 nuls sur le même score (1-1) contre
Saint-Philbert (N3) et Bressuire (N3).
Les Olympiens enchaînent samedi
contre Angers NDC (R1) puis affron-
teront Sablé (N3) samedi 21, avant la
reprise du championnat à Sautron,
samedi 28 août (19 h).

velle contrainte à gérer », acquiesce
Julien Sourice, dont plusieurs
joueurs ne souhaitent pas se faire
vacciner. Et notamment Arnaud
Billeaux, 36 ans et vice-capitaine de
l’équipe qui n’exclut pas l’hypothèse
de prendre sa retraite si la situation
devenait trop complexe pour lui et le

club.
Julien Sourice espère évidemment

ne pas en arriver là. La stabilité actuel-
le de son effectif lui convient bien,
même s’il refuse de voir s’installer une
forme de confort ou de routine. « Sur
le contenu, dit-il, il y a une certaine
ambivalence entre l’envie de ne rien

Julien Sourice en 16es de finale de la Coupe de France. | PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRANCE

Il n’avait pas besoin de ça… Sylvain
Delorme, qui vient tout juste de pren-
dre en main l’effectif de l’Étoile
Angers Basket (NM1) doit faire face à
plusieurs cas de Covid-19 parmi les
joueurs. Lundi, le club angevin repre-
nait l’entraînement et les sportifs
effectuaient des tests de dépistage.
Le lendemain, deux cas positifs au
Covid-19 ont ainsi été décelés.
« Deux joueurs sont positifs et sont
mis à l’isolement 10 jours. Les
autres sont cas contacts, sauf ceux
qui sont vaccinés. Ces derniers vont
pouvoir continuer à s’entraîner en
respectant certains protocoles. Les
cas contact vont s’isoler une semai-
ne », a indiqué l’entraîneur Sylvain
Delorme.

Le club a dû annuler le stage de

préparation qui était prévu à la Pom-
meraye en fin de semaine. Le match
amical prévu contre Pornic (N2) le
19 août est lui aussi compromis. Il
n’est pas exclu qu’il soit reprogram-
mé à une date ultérieure.

Pour l’instant, le staff cherche des
solutions : « On va devoir s’adapter.
Après, il faudra faire en sorte de
rebondir et ne pas se laisser enter-
rer. On s’est entretenu avec le méde-
cin hier pour savoir ce que l’on pou-
vait mettre en place. On a aussi fait
le point avec le préparateur physi-
que pour savoir ce qu’on pouvait
proposer aux joueurs en isolement.
On essaie de trouver des solutions
pour rester compétitifs », a ainsi
informé le coach.

I. P.

L’Étoile Angers Basket rattrapé par le Covid-19

National 3. Après des moments incroyables vécus la saison dernière en Coupe de France,
l’Olympique de Saumur doit retrouver le quotidien d’un club raisonnablement ambitieux.

Saumur ou l’art de « se réinventer à la marge »
Football

Entretien

Nicolas Mahut (39 ans),
3e mondial à l’ATP en double,
éliminé aux 1ers tours du double mes-
sieurs et mixtes aux Jeux olympiques
de Tokyo 2020.

Vous rêviez de décrocher un titre
olympique ? Comment digérez-
vous cet échec aux Jeux de Tokyo
?

Je ne l’ai pas encore totalement
accepté parce que c’était vraiment
une quête, un Graal. Avec Pierre-Hu-
gues Herbert, on a échoué une pre-
mière fois à Rio (en 2016) et une
seconde à Tokyo pour des raisons
différentes. Il faut accepter, c’est aussi
pour ça que j’aime mon sport. C’est
dans la difficulté que l’on se construit,
que l’on se révèle et qu’on se redé-
couvre. Ce qui est dur, c’est que j’arri-
ve à la fin de ma carrière et aux Jeux
olympiques, on n’a pas beaucoup
d’opportunités.

Si votre coéquipier Pierre-Hugues
Herbert ne s’était pas blessé à
Wimbledon, l’issue aurait-elle pu
être différente en double ?

Il est évident que la blessure de Pier-
re-Hugues est arrivée au plus mau-
vais moment. On avait pris confiance
après Roland Garros et le Queen’s
(deux titres). On retrouvait nos auto-
matismes. À cause de cette blessure,
il n’a pas pu s’entraîner durant 12
jours. C’était une course contre-la-
montre pour pouvoir partir. Il a passé
une IRM le jour du départ pour avoir
le feu vert médical. Tout cela a mis un
frein dans la préparation. Trois jours
avant, il ressentait encore la douleur.

En face, on est tombé sur une équipe
très performante, qui aurait pu faire
une médaille. Pour gagner de toute
façon, il aurait fallu être à notre
meilleur, et clairement, on ne l’était
pas.

« J’en ai encore
des frissons »

Avec Kristina Mladenovic, vous ne
passez pas non plus le premier
tour. Vous étiez-vous suffisamment
préparés ensemble pour jouer ce
double mixte ?

Je suis un joueur minutieux, qui a
besoin de bien préparer les choses.
Or, en mixte, on n’a pas pu faire de
tournois avant les Jeux. On a su au
dernier moment quelle équipe serait
alignée. Pour ce double, j’ai dû chan-
ger de côté, jouer aux avantages
alors que je joue toujours du côté des
égalités. Kristina est certainement la
meilleure joueuse du monde en dou-
ble, il fallait qu’elle reste de son côté,
mais malheureusement, je n’avais
pas beaucoup de repères. On était
opposés à une équipe qui s’était
davantage préparée, qui avait joué la
finale de Roland Garros, et qui arrivait
au Japon avec plus de repères que
nous.

Entre le sacre à Roland Garros, la
blessure de Pierre-Hugues Herbert,
la désillusion à Tokyo, vous avez
vécu une année riche en émotions.
Qu’est-ce qui vous a le plus marqué
?

C’est une fierté, à 39 ans, d’avoir réus-

si à revenir à mon meilleur niveau ou
presque et d’avoir vécu ces émotions
à Roland Garros. C’était quelque cho-
se d’assez magique, avec le retour du
public dans les tribunes.

Comme il n’y avait plus d’autres
Français en course, toute l’attention
et les espoirs se sont portés sur nous.
On a senti une vraie ferveur et cela,
c’est quelque chose d’inestimable.
Rien que d’en parler, j’en ai encore
des frissons tellement c’était fort.
Mais à côté de ça, la déception est
immense sur ces Jeux olympiques.

Cela va au-delà du tennis. Quand on
a la chance de vivre des Jeux, on a
envie de rapporter une médaille.
L’échec est difficile à accepter. Cela
restera une cicatrice.

La saison se poursuit et l’US Open
approche. Comment vous y prépa-
rez-vous ?

J’avais besoin de souffler complète-
ment après Tokyo. J’ai pris une
semaine de repos en famille puis j’ai
repris l’entraînement. Je devais partir
à Cincinnati demain (aujourd’hui)

Cholet espère N’Doye mais songe à Dallo
Élite. Si Cholet Basket fait toujours d’Abdoulaye N’Doye sa priorité,
les dirigeants choletais auraient étudié le cas de Boris Dallo.

Basket-ball

mais je me suis fait mal au mollet,
donc j’ai dû décaler mon départ. Ce
n’est pas une grosse blessure. Si tout
va bien, je partirai mercredi prochain
pour jouer au tournoi de Winston-Sa-
lem avant l’US Open. Mais si c’est
trop juste, je jouerai directement l’US
Open.

Vous avez porté le projet d’un tour-
noi WTA à Angers pour la fin
d’année. Est-ce que vous commen-
cez à préparer l’après-carrière ?

Je suis assez excité d’être à la tête de

ce tournoi. Il devrait avoir lieu d’ici le
13 décembre. Il y a toute une équipe
qui travaille dur pour mettre en place
l’événement. J’espère que beaucoup
de personnes viendront assister aux
matches. Je suis vraiment enthou-
siaste de faire ça à Angers, dans ma
ville, et de m’investir dans le sport
féminin. L’an prochain, j’ai l’intention
de jouer encore. Même si j’ai d’autres
activités à côté, la priorité est encore
sur le terrain. Après on verra. Je ne
suis pas inquiet pour la suite. Je veux
pouvoir arrêter quand je le décide et
pas parce que j’ai peur de ce qui va
se passer après.

« La priorité est
encore sur le terrain »

Les Jeux de Paris 2024 font-ils par-
tie de vos objectifs ?

Aujourd’hui, j’ai vraiment conscience
des efforts qu’il faut fournir pour conti-
nuer d’être performant dans le haut
niveau après 40 ans. Je ne ferme pas
la porte. Le fait que ce soit à Paris, évi-
demment, que cela trotte dans ma
tête. Mais je veux attendre de voir
comment je réagis ces prochains
mois sur le circuit. La saison 2022
sera très importante. Si je la termine
en étant bien classé en double et que
je suis encore en forme, ce sera facile
de se projeter sur un an et demi pour
aller aux Jeux. Si je joue moins bien
ou si je suis blessé, l’horizon sera vrai-
ment lointain.

Propos recueillis par
Irène PRIGENT.

Nicolas Mahut qui rêvait d’un sacre aux Jeux Olympique peine à digérer les échecs à Tokyo. | PHOTO : AFP

Nicolas Mahut : « Cela restera une cicatrice »
Jeux olympiques. Avant d’aborder l’US Open, Nicolas Mahut revient sur sa désillusion à Tokyo.
À 39 ans, l’Angevin n’a pas encore dit adieu aux courts.

Tennis

Le sport en bref

Angers Sco-Brest
Le calendrier du championnat s’affi-
ne pour Angers Sco qui affrontera le
Stade Brestois dimanche 12 septem-
bre à 15 h. La LFP l’a confirmé hier.

Reprise
Après une pause mardi, les Angevins
ont bien repris l’entraînement hier.
Mis à part l’absence de Kévin Boma,
l’effectif était complet à la Baumette.
Les joueurs se sont remis en jambes
avec des exercices techniques et un
test VMA le matin et de la mise en pla-
ce défensive l’après-midi. Pour un

démarrage en douceur, Zinnedine
Ould Khaled s’est quant à lui entraîné
en salle.

Capelle et Ounahi dans le groupe
dimanche ?
Pour des raisons administratives,
Pierrick Capelle et Azzedine Ounahi
n’ont pas pu jouer dimanche dernier
contre Strasbourg. Pour faire partie
du groupe contre Lyon dimanche
(13 h), la Ligue doit donner son feu
vert : « Il faut espérer qu’on ait la
décision cette semaine », a confié le
coach Baticle.

Ligue 1 : Angers Sco se remet en marche
Football

Jade Gaillard et ses coéquipières
sont tombées de haut en 8es de finale
de la Coupe du Monde U19 en Hon-
grie hier. Après leur sans-faute en
phase de poule face au Brésil, la
Corée du Sud et l’Espagne, les Fran-
çaises ont butté face aux Canadien-
nes, dernières du groupe D (72-79).
Lors de la rencontre, la meneuse de
jeu à l’Ufab n’a joué que cinq minutes
et a inscrit 2 points.

Les Bleuettes échouent aux portes
des quarts mais joueront encore trois
matches de classement pour la 9e

place.

Jade Gaillard et les Bleuettes battues en huitièmes

Jade Gaillard. | PHOTO : DR

Basket-ball
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Pilates avec l’ASLM
Les inscriptionspour2021-2022
auront lieumardi 7etmercredi 8 sep-
tembre,de17hà19h30, au local du
clubde la salle Jean-Monnet, ruedu
Haut-Chêne, àAngers. Les coursde
l’ASLMgymreprendront lundi
13 septembre. Payant
Contact : 0244014465,
0241483814, lecormauri-
ce49@gmail.com,https://
club.sportspourtous.org/aslm-gym-
nastique-49

À RETENIR
Exposition et performan-
ces à l’espace Cacheux
À l’occasiondes Journéesdupatrimoine
des18et 19 septembre, hommagesera
renduàFrançoisCacheuxavecuneexposi-
tionprésentéedu6 septembreau
7novembredans l’espacequi lui est dédié
à l’Arboretum. Le sculpteur a fait donà la
Villede22bronzes, 70dessins et 12pas-
tels, sansoublier la sculpture « la LoirePen-
sive ».Desperformancesproposéespar la
CieduHaut rythmeront l’événement.

ON EN PARLE
esœsdstFçCcxtpoédasl’espquuetdédiéàl’AboetumàAngers. PHOTO : ARCHIVES CO – LAURENT COMBET

Les clubs reprennent l’initiative
Stoppéespar la crise, les associations sportives semobilisent ceweek-enddans leurs installations pour retrouver leurs effectifs.

À l’arrêt pendant près d’un an et
demi, les associations sportives

appréhendent la reprise officielle de
leurs activités avec fébrilité. Même
si l’horizon s’éclaircit, beaucoup
craignent de ne pas retrouver de
sitôt un nombre suffisant de prati-
quants et dirigeants.
Pour limiter l’hémorragie, une cen-
taine d’entre elles vont participer ce
week-end des 4 et 5 septembre à
l’opération « Bienvenue au club ».
Des portes ouvertes déclinées dans
toutes les installations et dans tou-
tes les disciplines, ou presque, pour
fidéliser les adhérents et tenter d’en
capter de nouveaux. Le pass sanitai-
re y sera de rigueur.
Le pas de tir sportif de la Baumette
figure au programme même si le
club présidé par Miguel Bluteau
n’est pas le plus à plaindre. « On s’en
sort plutôt bien. Nos licenciés sont
revenus en nombre dès la fin du 3e

confinement, début mai. Notre fonc-
tionnement, basé sur l’autonomie, est
dans l’air du temps. Un système
d’entrée par badge permet à chacun
de venir sur les créneaux qui l’arran-
gent, en fonction de ses horaires ou de
ses contraintes familiales ».
« Plusieurs ne vont
pas signer »

La présentation du pass sanitaire,
imposée depuis le 9 août aux
majeurs à l’entrée des équipements
sportifs municipaux, oblige toute-
fois le club à mobiliser un bénévole à
chaque permanence pour vérifier
les documents des pratiquants et
des spectateurs, à partir d’un smart-
phone et d’une application dédiée
(« TousAntiCovid Verif »).
« On comptait 565 licenciés l’an passé.
À ce jour, une dizaine seulement ont
fait savoir qu’ils attendaient la fin de
cette mesure pour renouveler leur
cotisation », relativise Miguel Blu-
teau.

« Le sport a besoin de ce coup de projecteur»
3QUESTIONSA

La Ville d’Angers orchestre ce week-
end l’opération « Bienvenue au
club » qui va mobiliser une centaine
d’associations sportives. Les expli-
cations de l’adjoint en charge des
sports, Charles Diers.

Une cinquantaine de disciplines
sont présentées ce week-end par
différents clubs. D’où vient cette
idée ?
Charles Diers : « On avait imaginé
cette formule « covid-compatible »
pour remplacer Tout Angers Bouge
qui n’a pas pu se tenir début juin. Au
lieu de réunir tout le monde en cœur
de ville, l’idée était que chaque club
invite le public sur ses installations
sportives. Les dirigeants ont finale-
ment préféré que ce coup de pouce
intervienne à la rentrée. À elles de
s’approprier l’événement en propo-
sant des présentations et des initia-
tions durant tout ou partie du week-
end. Le mouvement sportif a besoin
de ce coup de projecteur à un
moment où tout redevient possi-
ble… sous couvert d’un pass sanitai-

mis au sport de façon plus autonome
et solitaire. Au mouvement associa-
tif de prendre en compte ces prati-
ques qui émergent, davantage axées
sur le loisir, pour aller vers plus de
flexibilité et sortir du modèle entraî-
nement le soir, match le week-end ».

Les clubs sont-ils prêts à s’adapter
à cette nouvelle façon de consom-
mer le sport ?
« De plus en plus essaient de se diri-
ger vers d’autres publics, par exem-
ple en proposant des créneaux en
journée pour les retraités ou pour
les personnes en situation de handi-
cap. L’association ne doit pas fonc-
tionner comme une structure pri-
vée. La force du sport fédéral est aus-
si basée sur la notion de progression
et de compétition. Mais il y a un juste
milieu à trouver avec, pour l’instant,
la contrainte du pass sanitaire. Je
suis d’un naturel optimiste. Les
sportifs ont appris à vivre avec le
virus. Ils ont très envie, d’une
manière ou d’une autre, de retrou-
ver le chemin des salles et des sta-
des ».

Recueilli par Anthony PASCO

re ».

Le sport sort-il grandi de cette
pandémie ?
« L’activité physique est une des
grandes réponses face à la crise : on a
plus que jamais besoin de se bouger,
pour sa santé, son épanouissement
personnel mais aussi pour le vivre-
ensemble. C’est le lien social qui
nous a le plus manqué ces derniers
mois. Beaucoup de Français se sont

Charles Diers, adjoint aux sports
à la Ville d’Angers. PHOTO : ARCHIVES CO – J. CLAIR

PRATIQUE
Le Pass’sport
pour gagner 50 €
L’État lancecette année le
Pass’Sport : uneallocationde
50€parenfantpour financer
toutoupartiede son inscrip-
tiondansuneassociation
sportive. Elle s’adresseaux
5,4millionsde jeunesâgés
de6à18ansbénéficiaires en
2021 soit de l’allocationde
rentrée scolaire, soit de l’allo-
cationd’éducationde
l’enfant handicapé, soit de
l’allocationauxadultes han-
dicapés. Les familles concer-
néesont reçu cet étéuncour-
rier duministèrede l’Éduca-
tionNationalequ’ellesdoi-
ventprésenter au club sportif
de leur choixpourbénéficier
decette réduction immédia-
te, cumulable avecd’autres
aidesproposéespar les col-
lectivités localeset autres
organismes.

Les rendez-vous à ne pas manquer
du boxeur Georges Ory.
· 6 au 12 décembre : tournoi de tennis
international féminin (Open P2I
Angers) à l’Aréna Loire.
L’édition 2021 du 10 km d’Angers
(course à pied) a été annulée

2022 (sous réserve)
· 10 au 13 mars : championnat de
France de natation des maîtres.
· Avril : course pédestre Angers-Pel-
louailles.
· Avril : tournoi de tennis internatio-
nal masculin (Open de la Galerie
Espace Anjou).
· Mai : Anjou Swimrun.
· 5 juin : Tout Angers Bouge.
· 16 au 19 juin : marathon relais inter-
entreprises et sélection de football
national interentreprises.
· Juillet : championnat de France
d’aquathlon.
· Septembre : tournoi de basket-ball
(Pro Stars).
· Novembre : Cross du Courrier de
l’Ouest.
· Décembre : tournoi de tennis inter-
national féminin (Open P2I Angers).

AGENDA

2021
· 18 et 19 septembre : les 100 ans du
SCO Rugby Club Angers.
· 11 novembre : Cross du Courrier de
l’Ouest et de la Ville d’Angers.
· 4 décembre : combat professionnel

Le SCO rugby fêtera son centenaire
les 18 et 19 septembre.

PHOTO : ARCHIVES CO – JOSSELIN CLAIR

un deuxième poste salarié, entière-
ment subventionné dans un pre-
mier temps. Objectif : lancer une
académie de basket avec de l’aide
aux devoirs pour les collégiens de
Belle-Beille et développer de nouvel-
les activités mêlant ballon orange et
sport bien-être.
« Si on part du principe qu’on doit
perdre du monde, autant plier les
gaules, formule Jean-Paul Boulain.
On préfère mettre le paquet pour se
diversifier. Ça donnera ce que ça don-
nera mais, au moins, on aura fait le
nécessaire. »

Anthony PASCO

Programmecomplet sur Internet :
www.angers.frPass sanitaireobliga-
toire à l’entréedechaqueéquipe-
ment

À SAVOIR
Et dans les autres
communes ?
Aprèsplusd’une saison très
compliquéepour les associa-
tions, des craintes se font
sentir en cette rentrée2021 :
lepublic et lesbénévoles,
nécessaires aubon fonction-
nementdesassociations,
vont-ils revenir ?
Pourdonner uncoupdepou-
ceà ces structures, des villes
ont choisi ce samedi 4 sep-
tembrepour fédérer unmou-
vementenorganisantde
grands forumsavecprésence
desassociationsmais aussi
démonstrations, atelierspar-
ticipatifs, etc.
C’est le cas àAvrillé, aux
Ponts-de-Cé, àBeaucouzé, à
Longuenée-en-Anjou.

à zéro entre chaque confinement.
Plusieurs ne vont pas signer. Les
parents aussi hésitent à payer une
licence après deux saisons tron-
quées ».
« On préfère mettre le
paquet pour se diversifier »

Autant dire que ce week-end promo-
tionnel s’annonce vital pour l’asso-
ciation qui partagera les huit cou-

loirs du bassin de 25 mètres avec les
clubs de natation sportive, de plon-
gée et de water-polo.
Pour éviter de boire la tasse, d’autres
dirigeants ont décidé de se retrous-
ser les manches : ceux de l’ACBB Bas-
ket Angers. « On espère revenir à un
effectif normal dans deux ans… si le
virus nous laisse tranquille », prie
Jean-Paul Boulain, le président.
Pour y parvenir, la section va créer

L’obligation du pass s’étendra à
compter du 30 septembre aux prati-
quants de 12-17 ans. Cette nouvelle
échéance n’inquiète pas vraiment
Marina Cassin, une des éducatrices
de la section féminine d’Angers-SCO
football qui entame sa 4e saison le
vent dans le dos. « On a encore aug-
menté nos effectifs. On n’a jamais ces-
sé de s’entraîner depuis que c’est pos-
sible. Les filles sont très impatientes

de reprendre la compétition le 18 sep-
tembre ».
Le son de cloche n’est pas le même à
la piscine Jean-Bouin. Rachel Le
Bozec exerce au sein d’Angers Nat
Synchro, un de ces clubs qui peinent
à garder la tête hors de l’eau. « Sur
nos 140 licenciés, une seule a été auto-
risée cette année à s’entraîner tous les
jours. Pour toutes les autres, c’était au
compte-gouttes. Elles ont redémarré

Angers, 1er septembre.Dans les bassins comme sur les terrains, comme ici à Jean-Bouin et au stadeMarcel-Nauleau, les entraînements ont repris
dans des conditions enfin normales pour les jeunes licenciés qui nemanquent pas d’enthousiasme. PHOTO : CO – RÉGINE LEMARCHAND

Samedi 4 septembre 2021 Le Courrier de l’Ouest
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La musique revient à Arena Loire
Après avoir baissé le rideau pendant 18 mois, la salle de spectacle de Trélazé lance
une saison avec pas moins de trois dates par mois. Ça débute samedi, avec Francis Cabrel.

Sokhna Fournier, la directrice
d’Arena Loire a mis les bouchées

doubles pour relancer les spectacles
dans le navire amiral de Trélazé.
« Après un an et demi sans vie, c’est
avec une certaine fierté que je rallu-
me les lumières, lance la directrice à
l’heure de dévoiler cette nouvelle
saison post-Covid. Une saison qui se
veut exceptionnelle, parce que c’est
véritablement une reprise avec des
artistes qui ont une grande envie de
retrouver la scène, et parce que nous
avons aussi fait le choix de program-
mer à nouveau ceux qui n’ont pas pu
se produire durant la crise sanitaire.
L’ensemble donne environ trois dates
de spectacles par mois. C’est vérita-
blement exceptionnel. »
Cabrel, Maé, Guégan
sont à suivre

Après l’enregistrement de son 14e

album studio, Francis Cabrel va
ouvrir la saison d’Arena Loire ce
samedi 2 octobre à 20 heures avec
son « Trobador Tour » aux accents
du sud-ouest et à la poésie ciselée.
Moins d’une semaine plus tard, le
jeudi 7 octobre, Arena Loire retrou-
vera Christophe Maé, lequel porte
« La Vie d’artiste », son dernier
album en date.
Le concert de Vitaa et Slimane, ini-
tialement programmé le 9 octobre
est reporté au 24 septembre 2022.
Idem pour la Sexion d’Assaut qui, du
15 octobre 2021 est reporté au 7 mai
2022. En revanche, Jean-Baptiste
Guégan – la voix de Johnny – sera
bien présent le samedi 16 octobre
2021.
Un mois plus tard, le samedi
20 novembre, Arena Loire ouvre le
rideau sur Les chœurs et danses des
marins de l’Armée rouge. C’est une
première tournée en France pour le
plus ancien et le plus primé de tous
les chœurs militaires de Russie.
Autre exotisme, le mercredi
15 décembre 2021, après la Russie
direction l’Irlande avec l’Irish Celtic
pour un véritable spectacle de dan-

ses, de chants et de légendes celti-
ques.
L’année civile s’achèvera à Arena le
jeudi 16 décembre avec Patrick
Sébastien qui met sur la route son
« Plus grand cabaret du monde » qui
a fait le succès de soirées télévisées.
On annonce plus de 50 artistes sur
scène.
Nous aurons l’occasion de l’évoquer
plus tard dans nos colonnes, l’année
2022 s’ouvrira le vendredi 14 janvier
avec Dadju. Puis : Les Chevaliers du
fiel (20 janvier), Julien Clerc (21 jan-
vier). Julien Doré, prévu le 28 janvier
est reporté au 5 mai. Grand Corps

Malade sera à l’Arena Loire le 4 févri-
er, The Australian Pink Floyd Show
(19 février), Kendji Girac (5 mars),
Véronique Dicaire (12 mars), Holiday
on ice (19 & 20 mars), Messmer
(16 avril), Julien Doré (5 mai), Sexion
d’Assaut (7 mai)…
Mais aussi du sport
de haut niveau

Arena Loire avait été inaugurée en
2013 non pas par un concert, mais
par un week-end de sport de haut
niveau, la salle trélazéenne
accueillant alors l’Euro féminin de
basket. Cette saison encore, le sport

reviendra. On a déjà sur les tablettes
le 1er Tennis Open P2I, du 6 au
12 décembre 2021, un Open WTA qui
figurera au 4e rang professionnel
féminin en France et le 2e en indoor.
Le directeur du tournoi n’est autre
que l’Angevin Nicolas Mahut.
En mars 2022, une nouvelle fois,
Trélazé recevra le Top 8 de basket
masculin.

Bruno JEOFFROY

Informationset réservations :
https://arenaloiretrelaze.fr/

Samedi, Francis Cabrel relance les concerts à Arena Loire avec son « Trobador Tour ». PHOTO : ARCHIVES CO

Une question qui ne laisse pas indemne
Dans une pièce intitulée « La Ques-
tion », l’acteur et directeur du Théâ-
tre national de Strasbourg, Stanis-
las Nordey, donne voix à Henri
Alleq, militant communiste algé-
rien torturé par l’armée française.
Une performance remarquable et
glaçante. Au Quai ce soir, vendredi
et samedi.

Stanislas Nordey est un immense
comédien. On n’a pas eu la chance de
le voir à maintes reprises mais à cha-
que fois qu’elle nous a été offerte –
« Clôture de l’amour » de Pascal
Rambert ; « Mithridate » de Racine
sur une mise en scène d’Eric
Vignier -, on l’a saisie avec admira-
tion.
Là, l’actuel directeur du Théâtre
national de Strasbourg (TNS) porte
seul la voix du militant communiste
et journaliste Henri Alleg (Alger
républicain), entré dans la clandes-
tinité au début de la guerre d’Algérie
qui raconte, dans « La Question »,
paru en 1958, comment il fut torturé
par des officiers de l’armée françai-
se.

Un récit clinique
Le récit est clinique, minutieux,
journalistique donc d’autant plus
glaçant. Car il se pare d’une langue
classique, passé simple à l’appui :
c’est toute la force de la narration
que de mettre une subtile distance
entre l’horreur des faits et la néces-
sité de la faire parvenir, d’en faire
catharsis.
Un moment, le point Godwin est
atteint, les atrocités de l’armée fran-
çaise étant comparées à celles des
nazis : mais non, au contraire, c’est

le point crucial qui est atteint et qui
dit que mettre des électrodes sur
toutes les parties du corps (toutes !),
assoiffer, frapper encore et encore,
brûler… afin de « faire parler » n’est
l’apanage d’aucun régime mais bel et
bien l’expression la plus sombre de
la face humaine. Et c’est un point
crucial aussi parce qu’il décrit un
quotidien, comme pouvait être le
quotidien d’un Eichmann, symbole
de la banalité du mal : chaque jour,
Henri Alleg va de sa cellule à sa
chambre de torture devant des
bourreaux tour à tour blagueurs,
menaçants, parfois affectés devant

ce que l’Homme peut faire à l’Hom-
me.
Tout comédien moyen aurait sur-
joué ce qui déjà est hors norme ; il
aurait ajouté du pathos, susciter la
pitié ou l’effroi. Or le texte est l’effroi
et Stanislas Nordey est exactement à
la bonne distance entre la souffran-
ce subjective à transmettre et la réa-
lité objective aussi terrible (et par-
fois insoutenable, tout dépend de
vos dispositions du soir) qu’elle soit à
témoigner. Il dit, bouge, pense juste.
Le respect de la parole bénéficie
d’un écrin idoine mis en forme par
Laurent Meininger : deux rideaux

derrière un tulle suggèrent, en se
figeant ou en dansant, la litanie mor-
tifère ou le pic du mal. On ne vous
cache pas que ce spectacle nécessite
un moral un peu costaud mais man-
quer une telle trace mémorielle ser-
vie par un tel comédien serait
gâchis.

LELIAN

«LaQuestion»,dans le cadreduGO
Festival, jeudi et vendredi à21heu-
res, samedi à15heures, Scènede
répétitionduQuai. Tarifs et rensei-
gnements au0241222020et sur
www.lequai-angers.eu.

Il faut un grand comédien pour porter le texte d’Henri Alleg et Stanislas Nordey l’est ! PHOTO : JEAN-LOUIS FERNANDEZ

CONCERTS
ETSPECTACLES
Pierre-EmmanuelBarré«Pfff…».
Comédie,humour. samedi16octo-
bre,20h30,CentredesCongrès,
Angers.Pierre-EmmanuelBarrédon-
nesonavissur toutaveccomme
modesteobjectifquevousrepartiez
moinsconetqu’il reparteplus riche.
Tarif :de23€à30€.Réservation :
0240489730,contact@ospecta-
cles.fr,www.ospectacles.fr
Inaugurationdel’orgueGulliver–
Bach.Samedi,20h30,égliseSaint-
Gilles,Avrillé.C’estunorgueà
tuyauxtransportable,conçuparHen-
ri-FranckBeaupérin,avecsaconsole
àquatreclaviers,et touteuneméca-
nique jusqu’alors inconnue,unemul-
titudedetuyauxdeboisoudemétal
detoutesdimensionset formes.
Tarifs :20€, réduit15€,Scolaires /
étudiantsmoinsde25ans2€,enfants
demoinsde12ans :gratuit.Contact :
0667556028,
anacreon.assoc@free.fr
Inaugurationdel’orgueGulliver,
avecThomasPellerin–Musiques
françaises.Dimanche,16h,église
Saint-Gilles,Avrillé. Inaugurationde
l’orgueGulliver,avecThomasPelle-
rin.C’estunorgueàtuyauxtranspor-
table,conçuparHenri-FranckBeau-
périn,avecsaconsoleàquatrecla-
viers,et touteunemécanique jus-
qu’alors inconnue,unemultitudede
tuyauxdeboisoudemétaldetoutes
dimensionset formes.Tarifs :20€,
réduit15€, scolaires,étudiants
moinsde25ans2€,moinsde12ans :
gratuit.Contact :0667556028,ana-
creon.assoc@free.fr

LOISIRSETSPORT
Viêttàichi«tàichietqigongviet-
namiens».Lundis4et11octobre,9h
à10h15et10h30à11h45,Mon-
plaisir,3, ruede l’Écriture.Découver-
tedutaichietduqigongvietna-
miens.Coursd’essaigratuitetsans
engagement.Découvertedecetart
millénairequi régule l’énergie.
Ouvertà tous,cours les lundismatin.
Contact :0660781887,vtcmonplai-
sir@gmail.com, taichi49.fr
Baladenatureau lacdeMaine.Sor-
tieNature.dimanche3octobre,9hà
11h30,campingdu lacdeMaine,
Angers.Découvrir lesoiseauxet la
floredu lacdeMaine.Gratuit. Inscrip-
tionavant le1eroctobre.Contact :
0241444422.
Ateliersdepratiquesartistiquesà
destinationdesprimairesetcollé-
giens.Mercredi6octobre,15hà
16h45et17hà18h,Palaisépisco-
pal,2, rueduChanoine-Urseau.Enlu-
minure, icône,céramiqueet taillede
pierre, lesmercredisde15hà16h45
etunatelierchant lesmercredisde
17hà18h(saufvacancesscolaires).
InscriptionsduCE2aucollège.
L’objectifestdeprolonger lamission
de l’écoleenproposantdesateliers
depratiquesartistiques.Payant. Ins-
criptionavant le29septembre.Con-
tact :contact@cassma.fr, www.cass-
ma.fr
Reprisedelachorale.Mardi
12octobre,17h30,LaRosedeNoël,
53, rueHenri-Hamelin.Lachorale
ColCantoreprendsesactivités.
Contact :0643671537,
0675308049,
bernadette.allusse@gmail.com

INFOS SERVICE

Scènespouvant heurter lepublic
CINÉMAPATHÉ :14h40, 17h, 19h20,
22h.
CINÉVILLE :13h40, 20h50.
BIGGER THANUS
LES400COUPS (VO) :13h15.
BOÎTENOIRE
CINÉMAPATHÉ :13h35, 16h20,
19h10, 21h50.
CINÉVILLE :16h05, 18h10, 20h10.
DUNE
CINÉMAPATHÉ : : 14h, 17h20,
19h45; 3D :14h45, 18h, 21h15;VO :
16h15, 20h45.
LES400COUPS (VO) :13h15,
16h45, 20h30.
CINÉVILLE :14h, 17h10, 20h20.
FAUST
CINÉVILLE :19h30.
KAAMELOTT
CINÉMAPATHÉ :19h.
L'ORIGINEDUMONDE
CINÉMAPATHÉ :14h, 17h55.
LES400COUPS :15h30, 20h.
LA VOIX D'AIDA
LES400COUPS (VO) :17h40.
LE SOMMETDESDIEUX
LES400COUPS :13h15, 17h45.
LES AMOURSD'ANAÏS
LES400COUPS :22h10.
NOTTURNO
LES400COUPS (VO) :13h15.
POURRISGÂTÉS
CINÉMAPATHÉ :13h45, 15h50,
19h25, 21h40.
CINÉVILLE :14h, 16h05, 18h40.
SERREMOI FORT
LES400COUPS :22h15.
SHANG-CHI ET LA LÉGENDE...
CINÉMAPATHÉ :13h30, 21h35.
CINÉVILLE :15h50, 20h40.
STILLWATER
CINÉMAPATHÉ : : 13h45, 21h35;
VO :16h35.
CINÉVILLE :13h45, 16h30.
TOUT S'EST BIENPASSÉ
CINÉMAPATHÉ :14h, 16h50, 19h15.
LES400COUPS :13h15, 15h40.
UN TRIOMPHE
LES400COUPS :17h45.
UNEHISTOIRED'AMOURETDEDÉSIR
CINÉMAPATHÉ :16h30.

LES SÉANCESDU30SEPTEMBRE

NOUVEAUTÉÉSDE LA SEMAINE

CANDYMAN
Horreur de Nia Dacosta avec Yahya
Abdul-Mateen Ii, Teyonah Parris,
Nathan Stewart-Jarrett. 1h31, Int. -12
ans.
CINÉMAPATHÉ :14h20, 16h30, 20h,
22h05.
CINÉVILLE :13h50, 15h50, 18h30,
20h50.

CETTEMUSIQQUENEJOUEPOURPERSONNEE
Comédie de Samuel Benchetrit avec
François Damiens, Ramzy Bedia, Vanes-
saParadis. 1h47.
CINÉMAPATHÉ :14h15, 16h45,
19h50, 22h10.
LES400COUPS :15h20, 19h50,
22h10.

EUGÉÉNIEGRANDETTE
Film deMarcDugain.1h45.
LES400COUPS :13h15, 15h30, 20h.

FLAGDAYY
Drame de Sean Penn avec Dylan Penn,
SeanPenn, JoshBrolin. 1h48.
CINÉMAPATHÉ :16h10, 19h30;VO :
13h45, 21h55.
LES400COUPS (VO) :15h25,
19h50, 22h10.

GUERMANTES
Comédie de Christophe Honoré avec
Claude Mathieu, Anne Kessler, Eric
Genovese. 2h19.
LES400COUPS :15h45.

I AMGRETAA
Documentaire de Nathan Grossman
avecGretaThunberg. 1h38.
LES400COUPS (VO) :17h40, 20h.

LES INTRANQQUILLES
Drame de Joachim Lafosse avec Leïla
Bekhti, Damien Bonnard, Gabriel Merz
Chammah. Belgique, France, Luxem-
bourg2021, 1h58.
LES400COUPS :13h15, 20h40.

LESOLYMPIADES
Comédie de Jacques Audiard avec
Lucie Zhang, Makita Samba, Noémie
Merlant. France 2021, 1h45, Scènes
pouvant heurter lepublic.
CINÉMAPATHÉ :19h45.
AMERICANNIGHTMARE5...
Int. -12 ans
CINÉMAPATHÉ :22h15.
ANNETTE
CINÉVILLE (VO) :13h25.
BACNORD

CINÉMAS

« I amGreta », aux 400 Coups. PHOTO : B-REEL FILMS
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CORRESPONDANT

Cette activité d’appoint peut vous intéresser

Rédaction du Courrier de l’Ouest
4, boulevard Albert-Blanchoin

BP 10728
49007 ANGERS CEDEX 01

Tél. 02 41 255 255
redac.angers@courrier-ouest.com

! Vous vous intéressez à la vie locale

! Vous aimez les contacts et pouvez compter
sur un moyen de locomotion

! Vous avez un statut de travailleur indépendant

à SARRIGNÉ

Alimentation naturelle
LedocteurGérardLorimierpropose
uneconférence sur « l’alimentation
naturelle : sourcedeprévention ». Il
expliquecomment trouver autourde
soi, dans la natureetdansnosassiet-
tes, lesmoyensdeprotéger notre
santéenpréservant l’environnement.
Vendredi 8octobre, auCarrédesArts
dePellouailles-les-Vignesà20h.

VERRIÈRES-EN-ANJOU
Noirette-Raverie-
Varennes redémarre
Aprèspresquedeuxansd’interruption,
l’associationduquartierNoirette-Raverie-
Varennes repart. Ils étaient unequarantai-
ne, vendredi soir, réunis sur le chemindes
grandesVarennespourunapéritif. Lapré-
sidente,Marie-FranceAmossé s’est félici-
téedecette reprisequi apermisde faire
connaissanceavec lesnouveauxhabitants,
etd’évoquerdenouveauxprojets : pique-
nique,balades, visites touristiques…

VILLEVÊQUE
pétfdevsdetNoitRaVnesreanclesprojtsdeconviaitél

Les deux écoles Jeanne-d’Arc dotées
d’un fonds européen Erasmus

VERRIÈRES-EN-ANJOU

« C’est une rentrée réussie pour cet-
te année scolaire avec des effectifs
stables dans les deux établisse-
ments », explique Hervé Blan-
chard, directeur des deux structu-
res. « À l’école Jeanne-d’Arc du cen-
tre-ville, 232 élèves sont répartis en
neuf classes (trois maternelles et
six élémentaires) plus une classe de
huit élèves dépendant de l’IME de
Briançon. À Jeanne-d’Arc de Saint-
Aubin-la-Salle, 212 élèves sont ins-
crits, répartis en huit classes (trois
maternelles et cinq élémentaires) ».
Ces 444 élèves sont encadrés par
21 enseignants. Deux nouvelles
enseignantes ont été nommées
pour cette rentrée : Floriane Nail
en CP remplaçant Marie-France
Gaborit et Fanny Fischer en CE1.
Les deux établissements ont en
commun le projet Erasmus valable
de 2021 à 2027 en consortium avec

les écoles de Chaudron-en-Mauges
et de Chalonnes-sur-Loire. « Nous
avons une dotation du fonds euro-
péen de 71 000 € qui permet à tous
les personnels de l’école de bénéfi-
cier de stages de formation et
d’observation à l’étranger », com-
plète Hervé Blanchard.
Chaque école a aussi son propre
projet pédagogique : « Le tour du
monde en 141 jours » pour Jeanne-
d’Arc Saint-Aubin-la-Salle avec
une participation à la Fête des
sciences avec l’ensemble scolaire.
À Jeanne-d’Arc centre, l’équipe
enseignante a choisi « Réenchan-
ter l’école ». Cela a commencé par
la construction d’un billodrome et
d’un parcours de voitures, finan-
cés par l’Association des parents
d’élèves, que les élèves ont décou-
vert à la rentrée.

Le grand accueil, le jour de la rentrée, à Jeanne-d’Arc
de Saint-Aubin-la-Salle.

La convention territoriale avec la CAF est signée
Sauf retour du virus, le conseil
municipal s’est réuni pour la derniè-
re fois de l’année au Vallon-des-Arts.
Les séances d’octobre, novembre et
décembre se dérouleront à la mai-
rie.
À l’ordre du jour, un point important
portait sur la reconduction de la
Convention territoriale globale
(CTG) avec la CAF. Cette convention
de partenariat vise à renforcer l’effi-
cacité, la cohérence et la coordina-
tion des actions en direction des
habitants, concrétisée par la signa-
ture d’un accord-cadre avec la CAF.
En 2021, la CAF a sollicité la commu-
ne pour signer une convention

intercommunale avec les commu-
nes du nord-est d’Angers. Mais
compte tenu des réalités de territoi-
re, lignes de bus, collèges et lycées,
travail, Écouflant préférait signer
cette convention avec la ville
d’Angers et cette expérimentation
allait dans la perspective d’un cen-
tre intercommunal social envisagé
par Angers Loire Métropole. Le hic,
est que la Ville d’Angers ne peut
signer, dans l’immédiat, une CTG
intercommunale avec Écouflant, un
diagnostic social de territoire est
envisagé en 2022-2023. Après
échanges avec la CAF, Denis Chi-
mier, le maire, a informé le conseil

municipal que la CAF est d’accord
pour signer une CTG avec Écouflant
pour les années 2021, 2022 et 2023.
« La CAF participera aussi financiè-
rement à l’extension-rénovation du
centre de loisirs », a précisé le maire.
Rappelons que les 300 000 € annuels
versés par la CAF restent un enjeu
de taille pour les finances de la com-
mune.
Maison médico-sociale : La réalisa-
tion en 2019 de cet espace qui comp-
te maintenant une dizaine de pro-
fessionnels de santé voit Frédéric
Javierre, praticien de shiatsu, loca-
taire depuis janvier 2020, devenir
propriétaire de son local par un cré-

dit-bail d’une durée de dix ans. Ce
crédit-bail d’un montant de 27 266 €
au taux d’intérêt de 1 % a une éché-
ance mensuelle de 238,86 € TTC. Le
service des Domaines a validé ces
conditions, les charges de copropri-
été s’ajouteront aux échéances men-
suelles. Selon Denis Chimier : « l’art-
thérapeute serait également prêt à
acheter son local. Dès lors, tous les
locaux de praticiens seraient vendus.
La commune aurait alors récupéré
son investissement financier. Si la
commune n’avait pas réalisé le projet,
rien ne se serait sans doute fait ».

ÉCOUFLANT

RIVES-DU-LOIR-
EN-ANJOU
RivesduLoirenAnjou.Conseil
municipal. Jeudi30septembre,20h,
salleduconseil,mairie,6,placede la
Mairie,Villevêque.
RandonnéesdesChemins-creux.
Vendredi1eroctobre,13h50,départ
parkingducamping,Villevêque.
Randonnéesréservéesuniquement
auxadhérentsde l’associationdes
Chemins-creux.Pour lecovoiturage,
départà13h15,parkingdeJean-
Carmet.

VERRIÈRES-EN-ANJOU
Football.MatchdecoupedeFran-
ce,4e tour.Dimanche3octobre,15h,
Sion-les-Mines.Gratuit.

SAINT-
BARTHÉLEMY-D’ANJOU
Théâtre.«Quivagarder les
enfants?»deNicolasBonneauet
FannyChériaux–compagnie laVoli-
ge.Jeudi30septembre,20h30,
Théâtrede l’HôteldeVille,1, rue
Jean-Gilles.«Quivagarder les
enfants?».Decette fameusephrase
deLaurentFabius, ironisantsur la
candidaturedeSégolèneRoyalà la
présidencede laRépublique, jus-
qu’ausexismeordinaire, iln’yaqu’un
pas.Cespectacleaétéchoisi,parmi
plusieurspropositions,par lesspec-
tateursduTHV.Tarifs :20€, réduit
10€.Contactet réservation :
0241961490,www.thv.fr

COMMUNES EXPRESS

Des sous de l’État pour Arena
Deux ans de fermeture… La salle de spectacle Arena Loire va obtenir des financements
compensatoires. 204 000 € déjà actés et 500 000 € en attente.

Après quasiment deux ans de
silence complet, Sokhna Four-

nier, la directrice d’Arena Loire,
était heureuse, mardi, d’appuyer sur
le bouton de la lumière de la salle de
spectacle. Francis Cabrel y sera en
concert ce samedi 2 octobre 2021.
L’image est à peine exagérée.
Mars 2019, crise sanitaire. La cultu-
re baisse le rideau et Arena Loire
restera silencieuse jusqu’à l’été der-
nier, où pour encore des raisons
sanitaires, le Festival de Trélazé
quitta la prairie du Vissoir pour les
murs d’Arena.
Cette fois, c’est reparti et, pour lan-
cer cette saison, la directrice a invité
des partenaires : des producteurs de
concerts comme O’Spectacles, un
spécialiste local du catering et des
cocktails Didier Salmon, la société
Proguard spécialisée dans le service
de sécurité… Chacun a dit à sa
manière la période difficile qu’il a
traversée et qui semble s’estomper
et, surtout, le plaisir de retrouver un
équipement de pointe qui, mine de
rien, fait travailler de nombreuses
personnes du bassin angevin.
Pour cette conférence de presse de
rentrée, la salle de 6 000 places se
fait cabaret intimiste invitant le jeu-
ne humoriste Nantais William Pilet,
auréolé en août dernier du Bouffon
d’or du festival d’humour de Tour-
non-sur-Rhône. Un humour corro-
sif, au croisement entre l’humour à
l’anglaise façon Monty Python, et
l’humour noir comme un café sans
lait. À la question « Pourquoi ? », il
répond « Pourquoi pas ! », un comi-
que d’accessoires à découvrir, mais
oreilles chastes s’abstenir.
Peut-être 700 000 € d’aides
de l’État pour Arena Loire

Beaucoup plus sérieusement, Marc
Goua a rappelé que la municipalité
souhaite garder la main sur « sa »
salle de spectacle (lire notre édition
d’hier). En aparté, le maire a confié
qu’il est intervenu auprès de minis-
tres pour alerter le gouvernement
sur les conséquences financières de
la crise sanitaire sur les salles de
spectacle comme Arena. « Nous
avons déjà obtenu 204 000 € du

ministère de la Culture pour l’année
2020. Il reste 2021 à voir. Le gouver-
nement a promis une enveloppe de
200 millions d’euros pour les SPIC
(N.D.L.R. Service public industriel
et commercial. C’est la forme juridi-
que retenue pour gérer Arena Loire).
Il devrait y avoir aux alentours de
500 000 € pour Trélazé ».
Sokhna Fournier a évoqué « une sai-
son exceptionnelle pour la reprise »,
promettant « environ trois dates de
spectacles par mois, tant par des
nouvelles tournées que par des
reports des deux précédentes sai-
sons » (retrouvez le programme
d’Arena Loire dans nos pages Angers
du jour).
On se souvient qu’Arena Loire avait

reçu l’Euro féminin de basket pour
son week-end inaugural en 2013.
Oui, la salle dédiée aux spectacles
permet aussi le sport. Confirmation
a été donnée par François Stein-
bach, l’adjoint aux sports de la ville.
« C’est une salle reconnue pour ses
qualités pour le sport et les événe-
ments de haut niveau ». On a eu,
l’Euro féminin de basket (2013), un
match d’exhibition de tennis oppo-
sant Nicolas Mahut à Mickaël Llodra
(2013), une demi-finale de la Fed’Cup
de tennis sur terre battue (2016), le
championnat de France de judo par
équipe (2019) et aussi le Top 8 (coupe
de France ) de basket masculin. « La
3e édition du Top 8 à Trélazé aura
bien lieu en 2022, se réjouit l’adjoint.

Ce sont des projets sportifs qui ne
sont jamais hors-sol puisque nous
organisons toujours des événements
entre ces grands sportifs et les jeunes
trélazéens ».
Bien avant le basket en 2022, c’est le
tennis qui sera sur le parquet d’Are-
na Loire cette année – du 6 au
12 décembre -, avec le 1er Open P2I
Angers Arena Loire, Open WTA qui
figurera au 4e rang professionnel
féminin en France et le 2e en indoor,
et qui sera doté de 125 000 dollars de
prix, avec Nicolas Mahut comme
directeur.

Bruno JEOFFROY

Sokhna Fournier, la directrice d’Arena Loire, est heureuse de rouvrir les portes de la salle de spectacle
de Trélazé. PHOTO : CO – RÉGINE LEMARCHAND
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Police secours : 17 (portable 112).
Pompiers : 18 (portable 112).
Samu : urgence vitale appeler le
15 (portable 112).
Centre hospitalier :
urgences adultes : 02 41 35 37 12,
urgences pédiatriques :
02 41 35 44 27 et centre antipoison :
02 41 48 21 21.
Permanence de médecine
de garde : le soir après 20 h et le
week-end à partir du samedi 12 h, tél.
116 117.
Pharmacies : garde de nuit, appeler
le 32 37 (0,34 € la minute à partir d’un
poste fixe).
Dépannage : Enedis 09 726 750 49 ;
GrDF 0 800 47 33 33.

Services à la personne
service aux familles

et personnes dépendantes

PrestAlliance
Angers et sa région

02 41 48 98 11
www.prest-alliance.fr

Vous souhaitez faciliter la préparation
de vos repas : service souple et réactif,
menus variés et équilibrés, choix à la carte,
fraîcheur et qualité des produits, prise en
compte de régimes sans sel, hypocalo-
rique, diabétique, mixé. Agrément préfecto-
ral. Possibilité réduction ou crédit d’impôts.

Vos repas à domicile

Contactez-nous par mail: servpersonne@precom.fr

ISOLATION
VOS COMBLES PERDUS

À PARTIR DE1€*

SOUS CONDITIONS DE REVENUS TOUT COMPRIS

ISOLATION
DES PLANCHERS BAS

À PARTIR DE15€*

PLAFONDDECAVE,GARAGEOUSOUS-SOL

POÊLE+MATÉRIEL+POSE

POÊLEÀBOIS

À PARTIR DE350€*

ISOLATION&CHAUFFAGE
EN PARTENARIAT AVEC

Payez 1€
ou 4€/m2

selon vos revenus

ST-BARTHÉLEMY-D’ANJOU Nous contacter par tel ou sms
06 44 60 50 50

On peut
le faire!

On peut
le faire!

*Voir conditions en magasins.

Une fabrication française de qualité

Literiefixeetélectrique, fauteuils, cana-
pés relax ou convertibles, sont fabri-
qués dans l’une des usines françaises
du groupe : la literie au Mans et les
fauteuils relax à Besançon. Pour le fa-
bricant, préserver le savoir-faire fran-
çais et miser sur la qualité sont des
priorités absolues ! La quasi totalité de
sesmatelas a!che le label Belle Literie
ou Belle Literie Excellence. En fin 2017,
l’intégralité des fauteuils Chaillard a été
certifiéeà l’exigeantenormeNFAmeu-
blement.

Direct du fabricant, c’est jusqu’à 50%
moins cher !

Autre priorité : rendre ses produits

français accessibles au plus grand
nombre. Pour cela, Maliterie a mis en
placeune stratégiedevente sans inter-
médiaire, donc à prix réduits, via son
propre réseau demagasins et ses sites
marchands.

Une récente étude de prix a établi que
les matelas Maliterie, comparés à ceux
des 6 plus grandes enseignes du mar-
ché, sont jusqu’à 50% moins chers*
(prix hors promotion).

Par ailleurs, du 22 octobre au 8 no-
vembre, Maliterie organise un destoc-
kage à prix fabricant : jusqu’à -50%
d’économies et -10€ supplémentaires
tous les 100€ d’achat.**

Produits phares et nouveautés

Maliterie réinvente la literie et les sièges
de relaxation. Venez découvrir ses
matelas comme Vitaform au confort
personnalisé en fonction de la mor-
phologie de chaque dormeur, ses ca-
napés-lits, le sommier électrique high
tech Felicity et ses 11 plans de cou-
chage ainsi que les fauteuils design
Baltik et Fjord.

Des dispositions sanitaires renforcées
Pour garantir une visite en toute sécu-
rité, des housses et taies jetables sont
disponibles pour essayer vos matelas.
Un servicedeprisede rendez-vous (fa-
cultatif) est aussi disponible sur le site.

Publicité

DESMAGASINSMALITERIE PRÈS D’ANGERS ET CHOLET
FABRICANT FRANÇAIS DE LITERIE & FAUTEUILS RELAX DEPUIS 1945

Un fabricant de matelas, sommiers et fauteuils se trouve près de chez
vous, à St-Jean-de-Linières et à La Séguinière. Maliterie fabrique et vend
des matelas et sommiers depuis 1945, en direct de son usine de fabrication
située près du Mans. En 2016, la marque de literie rachète l’usine Chaillard,
spécialisée dans la conception de fauteuils, avec plus de 100 ans de savoir-
faire en relaxation.

2 magasins du fabricant :

*Jusqu’à -50% d’économies selon relevé prix de vente TTC réalisé sur les o!res en ligne de matelas et sommiers des enseignes But, Conforama, La Compagnie du Lit, Maison de la literie, la Redoute
et Grand Litier en interne et externe entre le 10/2017 et 10/2021. Relevé réalisé sur le 140x190 cm (2x80x200cm pour les sommiers électriques) et extrapolé pour les autres dimensions. Mise à
jour mensuelle. Voir détails en magasin ou sur www.maliterie.com/moins-cher.**-10€ supplémentaires tous les 100€ d’achat sur produits et dimensions éligibles du 22/10/2021 au 08/11/2021, voir
conditions en magasin ou sur www.maliterie.com

Maliterie Cholet
18 rue de la Vendée à La Séguinière

Maliterie Angers
ZAPolactif, 16 rue de la liberté à St-Jean de Linières

Sites interrrnet :maliterie.com
monlitelectrique.com/monfauteuil.com

Pour ces vacances de la Toussaint,
qui ont démarré samedi et se pour-
suivent jusqu’au dimanche 6 novem-
bre, il y a de quoi faire à Angers. Les
enfants de tout âge peuvent profiter
d’animations dédiées, sur les thèmes
de l’automne et d’Halloween.

Chasse au fantôme
au musée Jean-Lurçat
Chaque année, le fantôme de l’hôpi-
tal Saint-Jean revient parmi les
vivants. À grand renfort d’enchante-
ments et de potions magiques, les
apprentis sorciers devront tenter de le
faire fuir… Encore faut-il déchiffrer les
tapisseries de Jean Lurçat, dans les-
quelles sont dissimilées les recettes
magiques. Pour cette chasse au fan-
tôme, trois animatrices du musée
Jean-Lurçat revêtent l’habit de sorciè-
re et accueillent des groupes de
30 personnes, eux aussi invités à se
déguiser.

Vendredi 29, samedi 30 et diman-
che 31 octobre, à 18 h et à 19 h 45,
animation d’Halloween au musée
Jean-Lurçat, 4, boulevard Arago, à
Angers. Durée : 1 h 15. À partir de
4 ans. Tarif : 7 € ; enfants, 5 € ; forfait
famille, 15 €. Sur réservation au
02 41 05 38 38.

Rires et terreur au cinéma
Côté cinéma, les 400 Coups projet-
tent le premier volet d’Hôtel Transylva-
nie, dimanche 31 octobre, pour une
séance unique. Déguisements, déco-
rations et bonbons seront aussi au
programme. Pour les plus grands (et
les téméraires) Massacre à la tronçon-
neuse, à 20 h, et Evil dead II, à 22 h,
seront projetés, dans le cadre de la
programmation Plans cultes.

Dimanche 31 octobre, à 11 h, Hôtel
Transylvanie aux 400 Coups, 2, rue

Jeanne-Moreau, à Angers. À partir de
6 ans. Tarifs : 5 € ; moins de 14 ans,
4 €. Le même jour, à 20 h, Massacres
à la tronçonneuse, et à 22 h, Evil dead
II. Tarif spécial : 9 € les deux films.

La fête de l’Automne
à Terra Botanica
Pour prendre l’air, direction le parc du
végétal Terra Botanica et sa sixième
la fête de l’Automne. Une balade
champêtre, sur une vingtaine d’hecta-
res, pour admirer les couleurs ocre
des arbres, mais aussi pour participer
aux nombreuses activités prévues.
Qu’est-ce qu’une cucurbithèque ?

Quel goût a le thé aux chrysanthè-
mes ? Comment gagner une course
de balais (volants) ? Réponses au
parc botanique.

Jusqu’au 7 novembre, de 10 h à
18 h, à Terra Botanica, route d’Épi-
nard, à Angers. Tarifs : de 21,50 € à
14,50 €.

Loin d’Halloween, on s’évade
au Bouffon bleu
Le café-théâtre Le Bouffon bleu pro-
pose La légende de Kohotua, une
nouvelle création pour les enfants. Le
metteur en scène et comédien
Michaël Sabuco embarque le public

sur l’île de Maupiti, pour aider un mys-
térieux Kohotua. Un monde mer-
veilleux de chant, de danse et de
magie. L’artiste n’en est pas à sa pre-
mière, puisqu’il a conquis le Bouffon
bleu avec son one man show
Yepaaa ! également à l’affiche ce
mois-ci.

Mercredi 3 et samedi 6 novembre,
à 15 h, La légende de Kohotua au
café-théâtre le Bouffon bleu, 11, rue
Élise-Deroche, à Angers. Durée : une
heure. À partir de 4 ans. Tarif : 9 €.
Réservation sur lebouffonbleu.fr

Charlotte BOUVIER.

Le parc du végétal Terra Botanica organise sa grande fête de l’Automne. | PHOTO : TERRA BOTANICA/VINCENT RIPAUD

Cinéma, balades à thème, pièces de théâtre… Angers rivalise d’imagination
pour animer les vacances des petits et des grands, et célébrer Halloween.

Et vous, vous faites quoi pendant les vacances ?

Une opération festive est organisée
de ce lundi à samedi, pour les don-
neurs de sang, à la maison du Don et
les collectes mobiles de l’Établisse-
ment français du sang (EFS). « Ça y
est, Halloween est là ! Ne perdez
pas votre sang-froid, on en a
besoin : les réserves de sang sont
fragiles. Le don de sang, ce n’est
pas sorcier. Alors déguisés, ou juste
masqués, donnez ! »

L’EFS encourage chacun à venir
donner son sang. Pour répondre aux
besoins des malades, l’EFS du Cen-
tre-Pays de la Loire aurait besoin de
1 000 dons par jour.

Les réserves sont presque à sec. Et
lors des vacances scolaires, les don-
neurs sont moins nombreux.

Pour joindre l’utile à l’agréable, les
candidats au don, en plus de faire
une action vitale pour la survie
d’autres personnes, seront reçus
dans une ambiance Halloween, con-
viviale et frissonnante pour de rire,
avec citrouilles, fantômes et toiles
d’araignée…

Repéré pour vous

De ce lundi 25 à samedi 30 octo-
bre, maison du Don, 16, boulevard
Mirault, à Angers. Collecte mobile sal-
le Jacques-Brel, à Montreuil-Juigné,
de 16 h à 19 h 30. Prendre rendez-
vous sur mon-rdv-dondesang. EFS.
sante.fr ou sur l’appli mobile Don de
sang. Pass sanitaire non exigé.

| PHOTO : DR

Pour Halloween, même pas peur, je donne mon sang !

L’Opaal recherche ses bénévoles
pour sa première édition du qua-
trième tournoi international de

tennis féminin français (WTA) qui se déroulera du 6 au 12 décem-
bre, à l’Arena Loire, à Trélazé. Rendez-vous sur le site internet de
l’Open P2i Angers Arena Loire.

Bénévoles
Le mot du jour

Urgences et santé
Annoncer un événement : (réunion,
fêtes, idées de loisirs) www.infoloca-
le.fr.
Service clients : Déjà abonné :
www.votrecompte.ouest-france.fr ou
02 99 32 66 66 (tarif appel local).
Pour joindre un conseiller, préférez
un appel entre 12 h et 15 h.
Pour vous abonner et recevoir votre
journal avant 7 h 30 : www.abonne-
ment.ouest-france.fr ou
02 99 32 66 66.
Faire paraître votre publicité : tél.

02 99 26 45 45 (coût d’un appel
local).
Faire paraître gratuitement une peti-
te annonce sur nos sites internet :
ouestfrance-auto.com (rubrique
« Vendre ») et ouestfrance-immo.com
(rubrique « Déposez une annonce ».

Avis d’obsèques :
Tél. 02 56 26 20 01, prix d’un appel
local, numéro non surtaxé

Ouest-France à votre service

L’image

Vendredi, les sages-femmes et
ambulanciers en grève ont été reçus
par la directrice générale et l’adjoint
au maire d’Angers, en marge du con-
seil de surveillance du centre hospita-

lier universitaire.
21 sages-femmes étaient réunies

devant le bâtiment de la direction
générale avec drapeaux, pancartes
et slogans.

| PHOTO : OUEST-FRANCE

Ambulanciers et sages-femmes en grève

Une statue de David d’Angers retirée Page 7
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Plus d’un an et demi après son licen-
ciement pour « fautes graves caracté-
risées et répétées » (avril 2020) qu’il
conteste, Olivier Pickeu retrouve Saïd
Chabane, aujourd’hui à 15 h 30, pour
la troisième fois devant le conseil de
prud’hommes.

Ou plutôt les deux avocates qui
représentent le club, Myriam Baur et
Sarah Tordjman, puisque le président
du Sco ne devrait pas se rendre à
l’audience de jugement, comme
c’était le cas lors des deux autres.
L’ex-manager du Sco, désormais pré-
sident du SM Caen, sera, lui, présent,
accompagné de son conseil, M Oli-
vier Martin.

Le conseil de prud’hommes
est-il compétent ?

Une première audience de jugement
avait eu lieu en avril dernier, mais elle
avait tourné court. La présidente avait
demandé la radiation de l’affaire
(lire notre édition du 8 avril der-
nier), prétextant que « le calendrier
de procédure n’avait pas été respec-
té ».

Ce ne devrait pas être le cas aujour-
d’hui puisque les différentes parties
ont eu plusieurs mois pour s’échan-
ger de nouvelles conclusions et le

sera alors question du fond de l’affai-
re, les fautes graves évoquées par le
club à l’encontre de son ex-manager :
le dénigrement de l’entraîneur et du
président et la signature d’un docu-
ment de sortie d’un joueur du centre
de formation (Marveen Moreirra)
entraînant la perte de ses indemnités
de formation. Le requérant demande
une réparation financière. Le juge-
ment serait alors mis en délibéré et
les décisions pas annoncées avant
plusieurs semaines.

Antoine RAGUIN.

L’affaire N’Doye devant la cour
d’appel. En juillet dernier, le conseil
de prud’hommes d’Angers avait con-
damné le Sco à indemniser Cheikh
Ndoye à hauteur de 450 000 € pour
une promesse d’embauche de deux
ans non tenue, en juillet 2019, ce qui
équivalait à une rupture anticipée, à
l’initiative de l’employeur. Alors qu’il
réclamait 3 millions d’euros, soit l’inté-
gralité de ses deux années de salaire,
l’ancien capitaine a interjeté appel.
L’affaire repassera donc devant une
cour d’appel, Aucune date n’a encore
été définie.

conseil de prud’hommes a clôturé la
procédure. Les débats porteront
donc dans un premier temps sur les
arguments du Sco, qui considère
qu’Olivier Pickeu, du fait de statut
d’administrateur, ne pouvait pas dis-
poser d’un contrat de travail. Si un tel
élément est retenu par l’instance, cel-
le-ci pourrait se déclarer non compé-
tente et l’affaire serait renvoyée
devant le tribunal de commerce, à
même de juger les révocations de
mandat social.

Si ce point n’est pas privilégié, il

Olivier Pickeu (à gauche) et son avocat,
Olivier Martin. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

C’est ce mercredi que Nicolas Mahut
et Pierre-Hugues Herbert vont débu-
ter leur Masters 1 000 de Paris en
double. Exemptés du premier tour,
les deux Français, têtes de série n°3
et vainqueur du tournoi en 2019,
entrent en lice au stade des 8e de fina-
le. Sur leur route, la paire composée
de l’Uruguayen Behar et l’Équatorien
Escobar, deux joueurs classés dans

le Top 50 du double.

WTA. L’Open P2i Angers Arena Loi-
re, du 6 au 12 décembre à Trélazé,
dispose déjà d’une première tête
d’affiche : la Française Alizé Cornet,
59e mondiale. La Niçoise, n°1 françai-
se, dispute en ce moment la Bille
Jean King Cup, à Prague, avec l’équi-
pe de France.

Mahut et Herbert ouvrent leur Bercy 2021
Tennis

Hier matin, lors de l’entraînement du
groupe pro, un seul joueur manquait
à l’appel : Ismaël Traoré. Le capitaine
du Sco était en soins après un coup
reçu au genou, dimanche lors de la
défaite face à Nice (1-2).

De son côté, Jimmy Cabot, qui avait
ressenti des douleurs à l’estomac, a
suivi sans souci la séance du jour.
Bamba suivait un programme physi-
que adapté. Et Waniss Taïbi était avec

le groupe des U19 avant le match de
Youth League, ce soir. Vingt et
un joueurs + trois gardiens
étaient présents sur le terrain de la
Baumette.

Télévision. La programmation de la
16e journée de Ligue 1, qui se dérou-
lera en semaine, a été validée par la
LFP hier : Angers - Monaco se dispu-
tera mercredi 1er décembre à 19 h.

Ismaël Traoré absent de l’entraînement

Angers Sco express

Avant deux matches de Ligue Magnus de
hockey sur glace (vendredi à Briançon et
samedi à Grenoble), les Ducs d’Angers se sont

imposés, hier soir, à l’IceParc, en 8e de finale de Coupe de France
face à Amiens (3-2). Retrouvez le compte rendu sur www.ouest-
france.fr/sport/hockey-sur-glace/ducs-angers

Ducs

Le sport en bref

Le tirage au sort des 7e (13 et 14 novembre)
et 8e (27 et 28 novembre) tours de la Coupe
de France de football est programmé

aujourd’hui à partir de 11 h 30, à la Fédération française. Les
clubs de Ligue 2 entrent en lice. Le Maine-et-Loire est concerné
pour ses deux derniers représentants : le SO Cholet et l’Olympi-
que Saumur. Le Soc se rendra en Martinique s’il franchit le
7e tour. Le tirage au sort sera à suivre en intégralité sur le site
www.ouest-france.fr/sport/football/coupe-de-france

Tirage

Youth League (2e tour). Angers - AZ Alkmaar, ce soir (18 h). À Raymond-Kopa, les U19
vont pouvoir compter sur l’expérience du défenseur et du milieu de terrain face aux Néerlandais.

Boma et Taïbi, les tauliers d’Angers Sco
Football

Après leur défaite (86-85), à La
Rochelle, après prolongation, les
Angevins avaient à cœur de recréer
une dynamique positive hier. Face à
Rennes, une équipe jamais facile à
jouer, le défi était de taille.

Des Rennais sans complexe, qui
s’installent sur le parquet en mode
angevin, à savoir une pression tout
terrain qui met à mal l’organisation
angevine en début de rencontre
(10-9, 5’). Et comme la défense visi-
teuse est au diapason, les joueurs de
Delorme éprouvent mille difficultés à
sortir le ballon proprement (21-14,
10’).

Et puis, les visiteurs se montrent
moins adroits quand la défense ange-
vine retrouve ses marques, capte les
rebonds, oblige les Rennais à

déjouer. Williams intercepte, Morose
conclut, les joueurs de l’Étoile créent
un premier écart (31-19, 15’) que Gau-
thier et Hawmmond bonifient (40-23,
17’). Avant de virer en tête à la pause,
après deux dernières minutes eupho-
riques, dotés d’un matelas conforta-
ble (53-32, 20’).

Angers contrôle les tentati-
ves de retour rennaises

Un matelas qui s’avérera précieux au
vu de la seconde période. Avec des
Rennais qui, de retour sur le terrain,
retrouvent leur agressivité de début
de rencontre, sous l’impulsion de
Faye (8 points en 2 minutes) et rédui-
sent l’écart (57-43, 23’).

Sans abdiquer, les visiteurs revien-
nent dans le jeu (78-60 30’), face à

des Angevins obligés alors de fai-
re des fautes et en mode réac-
tion. Des Angevins qui profite-
ront des dernières minutes pour con-
server leur avance et assurer leur suc-
cès

ÉTOILE ANGERS – RENNES : 103-
83 (21-14, 34-18, 25-28, 25-23).
Arbitres : MM. Bertorelle et Huet
ANGERS : Monrose 19, Malonga 10,
Gauthier 12, Gourari (Cap.) 12,
Smock 9, puis Choua 12, Williams 16,
Fofana 2, Real 2, Hawmmond 7, Le
Ster 2. Entraîneur : Sylvain Delorme.
RENNES : Fontaine 7, Lebrun 13,
Faye 18, Matip 1, Diop 27 puis Pam-
ba-Zucch (Cap) 3, Poncet-Le Berre 3,
Mérie 2, Sclear 8. Entraîneur : Pascal
Thibaud.

Choua a bien contribué à la victoire
angevine avec ses 12 points.

| PHOTO : SÉBASTIEN AUBIAND

N1M. Angers - Rennes : 103-83. Les Angevins ont construit leur succès en première période
face à des Rennais qui n’ont jamais abdiqué.

Angers, une victoire construite en vingt minutes
Basket-ball

Et de trois ! Les Romagnons ont rem-
porté un troisième succès en autant
de matches, au terme d’un duel épi-
que à Saint-Denis. Nima Alamian
devait ouvrir le bal face à Mehdi Bou-
loussa. Malmené dans la première
manche, l’Iranien s’appuyait sur son
jeu agressif et solide pour revenir
dans la partie et s’imposer 3 à 1.

Dans la foulée, Chen Tian Yuan se
trouvait lui aussi bousculé, à l’entame
de son duel face à Joé Seyfried. Le
Stelliste ne parvenait pas à miser sur
ses forces : vitesse et précision. Mené
2-0, il usait de sa patience et son
expérience pour pousser son adver-
saire à la faute et s’offrir la victoire.

Romain Ruiz, opposé au leader dio-
nysien, Pär Gerell, connaissait exacte-
ment le même scénario. Dépassé par
le Suédois, il devait écarter cinq bal-
les de match pour se donner une
chance de poursuivre. Ce troisième
set remporté 16-14 s’affichait comme

un tournant : Ruiz lâchait ses coups
face à Gerell miné. Le Romagnon
transformait sa deuxième balle de
match, seulement, pour offrir la victoi-
re aux siens. « Ce match a été com-
pliqué, mais ça valait le coup de se
battre ! On s’est accroché, on n’a
rien lâché. C’est l’état d’esprit global
de l’équipe, bagarreuse, qui fait la
différence », commentait l’entraîneur
Fabrice Coutolleau.

Avec ce succès, la Stella prend la
tête du championnat, avant le derby
contre Angers, mardi prochain.

SAINT-DENIS - LA ROMAGNE : 0-3.
Mehdi Bouloussa (n°40) perd contre
Nima Alamian (n°18) 1-3 (11-4, 5-11,
14-16, 5-11). Joé Seyfried (n°33) perd
contre Chen Tian Yuan (n° 8) 2-3
(12-10, 11-8, 9-11, 7-11, 9-11). Pär
Gerell (n°9) perd contre Romain Ruiz
(n° 48) 2-3 (11-8, 11-9, 14-16, 9-11,
7-11).

On va jouer notre jeu, tout don-
ner, on n’a rien à envier à cette équi-
pe.
K.B : C’est le moyen de faire passer
un message. Nous aussi, à Angers,
on sait faire. On a des qualités, on a
des bons joueurs. Ce n’est pas parce
qu’Alkmaar a fait plus que nous histo-
riquement qu’on a peur.

Porter ce maillot du Sco au niveau
international, c’est quelque chose
que vous n’imaginiez pas ?

W.T : Comme l’a dit Kevin, on n’est
plus des spectateurs de cette compé-
tition. Quand on était en centre de for-
mation, on regardait essentiellement
Paris et Lyon la jouer. Maintenant on
est là et c’est une fierté de la jouer
avec son club formateur. On veut ren-
dre fiers les supporters, nos familles
et tous les coéquipiers qui n’ont pas
pu la jouer.
K.B : La famille sera là. C’est un évé-
nement, tout le monde en profite. On
peut donner du plaisir à tous ceux qui
viennent nous voir.

Recueilli par Raphaël BONAMY
et Maxime RABE.

Le groupe angevin : Borne, Pasture –
Mbaka, Bouhazama, Camara, Bre-
ton, Boma, Elkit, Grange, Lgharbi,
Martins, Ndeke, Taïbi, Nadje, Payrau-
deau, Simon de Fantis, Raïb, Gaya,
Yakite, Keita. Entraîneur : Abdel Bou-
hazama.
Le match retour aura lieu le
23 novembre, aux Pays-Bas.

Prud’hommes. Olivier Pickeu retrouve aujourd’hui son ex-employeur au conseil de prud’hommes
où il conteste son licenciement d’avril 2020. Cette fois, l’audience devrait bien avoir lieu.

Pickeu - Angers Sco, rendez-vous enfin décisif ?

Entretien
Waniss Taïbi et Kevin Boma, joueurs
des U19 d’Angers Sco.

Quels sont vos premiers souvenirs
de Coupe d’Europe ?

Waniss Taïbi : Il y a la remontada du
Barça contre le PSG (défaite 4-0 des
Catalans à l’aller, victoire 6-1 au retour
au Camp Nou en 2017). J’étais chez
moi, à Limoges, je regardais le match
avec mes frères. Vu que je suis un
supporter du Barça, j’ai sauté de joie.
Ça me paraissait improbable, com-
plètement inattendu.
Kevin Boma : La Coupe d’Europe,
pour moi, c’est la Ligue des cham-
pions. Ça me rappelle les matches
que je regardais avec ma famille
quand j’étais petit, à Poitiers et à
Tours. Notamment le match entre le
Real Madrid et le Barça où Messi
marque un but en solo (en 2011).
J’étais pour le Real donc j’étais un
peu énervé (rires). Mais mon meilleur
souvenir, c’est le Real-Atlético en
2014, quand Ramos égalise à la der-
nière seconde (les Meren-
gues s’imposeront 4-1 en prolonga-
tion).

Ça vous fait quoi de jouer cette
« petite » Ligue des champions, qui
a tout de même cette dimension
européenne ?

W.T : C’est quelque chose qui va
peut-être n’arriver qu’une seule fois à
Angers. On la joue à fond et ça fait
vraiment plaisir. Que ça soit la « peti-

te » Ligue des champions ou pas, ça
reste une compétition européenne.
C’est toujours quelque chose qui sert
à apprendre.
K.B : C’est différent. Quand on arrive,
rien que dans le vestiaire, on se met
directement dans l’ambiance. Même
au niveau des supporters, on n’a pas
l’habitude de ça avec Raymond-Ko-
pa, tout cet engouement autour de
nous.

« Nous aussi, au Sco,
on forme des joueurs… »

Vous êtes les tauliers de cette équi-
pe. Wannis, vous jouez parfois en
Ligue 1. Kevin, vous vous entraînez
souvent avec les pros. Acceptez-
vous facilement ce rôle ?

K.B : Il y a un collectif, mais c’est vrai
qu’on passe pour les grands frères.
Ça se fait naturellement, on ne se
donne pas de rôle. On ne se dit pas
qu’on va se comporter comme ci ou
comme ça. On peut aider les plus jeu-
nes par rapport à ce qu’on a déjà con-
nu.
W.T : Comme le dit Kevin, c’est natu-
rel. La plupart des « petits » (rires), je
les connais depuis quelques années.
Il y a une bonne harmonie. S’il faut
dire quelque chose, on le fait sans
problème.

Waniss, vous sentez que vous fran-
chissez des paliers depuis que

vous avez intégré le groupe pro,
que vous disputez cette campagne
de Youth League ?

W.T : La première année où l’on a
signé pro avec Kevin, on a fait un an
avec la réserve. L’année d’après, on a
intégré le groupe pro avec Stéphane
Moulin. Au début tu n’es pas dans le
groupe, puis tu l’intègres peu à peu,
ensuite un peu de temps jeu pour finir
par jouer un peu plus… J’espère que
ça va continuer comme ça.

Vous allez affronter une équipe qui
a marqué 11 buts à son adversaire,
Quabala, au 1er tour…

K.B : On a vu ce qui se disait autour
d’eux. Et ça ne nous impressionne
pas. On est conscient que ce sera
une autre adversité. On sera encore
plus dans l’intensité Youth League.
C’est un match qui va nous permettre
de nous juger réellement. En tout cas,
on n’a pas peur, on va y aller
avec nos qualités.

L’AZ Alkmaar a un centre de forma-
tion qui fonctionne bien en Europe,
avec Boadu à Monaco, Stengs à
Nice. Qu’est-ce que ça représente,
pour vous, de vous confronter à ces
Néerlandais ?

W.T : L’AZ, c’est un grand nom aux
Pays-Bas. Ils sont connus pour leur
centre de formation. Mais nous aussi
on forme des joueurs. La preuve avec
Mohamed-Ali Cho, Rayan Aït-Nou-
ri…On ne doit pas avoir peur.

Kevin Boma (gauche) et Waniss Taïbi veulent représenter dignement Angers Sco en Youth League. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Des Stellistes renversants à Saint-Denis
Pro A. Saint-Denis - La Romagne : 0-3. La Stella prend la tête du
championnat après une rencontre disputée en région parisienne.
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ATP. L’Angevin va vivre une fin d’année dense avec le Masters et la Coupe Davis. En janvier,
il espère fêter ses 40 ans à l’Open d’Australie. La retraite n’est vraiment pas d’actualité.

Nicolas Mahut : « Paris 2024 sera mon moteur »
Tennis

Entretien
Thomas Ong, 30 ans.

Comment s’est faite votre arrivée à
l’UC Cholet ?

J’ai appris par un ami qui est à l’UC
Cholet qu’ils cherchaient un directeur
sportif. J’ai contacté Johan Paumard
(ex-entraîneur de l’UCC) que j’avais
eu l’occasion de croiser en 2020 au
Grand Prix de Plouay et il m’a mis en
contact avec Alain Durand, le prési-
dent. Je suis arrivé au club début
novembre. Les premiers jours se sont
plutôt bien passés. Il y a eu l’assem-
blée générale samedi 4 novembre,
on en a profité pour faire le premier
rassemblement avec l’équipe de N2
pour se rencontrer.

Quel regard portez-vous
sur le club ?

C’est un club qui met les moyens à
disposition de ses coureurs, il y a tout
ce qu’il faut pour performer et amélio-
rer la formation. On est dans une
région compétitive pour le cyclisme
donc on veut pouvoir sortir de la
mêlée. Le but c’est d’essayer d’avoir
toujours plus de coureurs capables
de performer à haut niveau. L’UC
Cholet a terminé sixième de la Coupe
de France l’année dernière, ce qui est
un très bon résultat. Il faut qu’on conti-
nue dans cette voie.

Quel est votre rapport
au cyclisme ?

Je suis arrivé un peu sur le tard au
vélo, en 2007-2008 en tant que cou-
reur, même si je n’ai pas couru à un
très haut niveau. J’avais des expérien-
ces d’encadrement dans le basket et

comme cela me plaisait j’ai fait une
licence Staps. De fil en aiguille, j’ai
commencé à encadrer dans mon
premier club (au VC Livry Gargan) en
VTT. En septembre 2015, je suis arri-
vé au CM Aubervilliers pour m’occu-
per de l’école de vélo. Et, à la sortie de
mon diplôme d’État, j’ai eu l’opportu-
nité d’arriver au CSM Clamart 92 (en
novembre 2016) où j’ai passé cinq
ans. Là-bas, j’ai encadré des mini-
mes, cadets et juniors.

La formation est donc au cœur
de votre projet à l’UC Cholet ?

Quand on veut apprendre comment
fonctionne le vélo, c’est aussi bien de
commencer par les jeunes catégo-
ries. C’est une période charnière
dans le cyclisme car c’est à ce
moment-là que se développent les
principaux apprentissages. Quand je
me rapproche d’une structure,
j’essaie aussi de voir ce qu’ils font en
termes de formation car cela a un vrai
impact dans un club. L’objectif ici,
c’est de redonner de la dynamique au
club dans son ensemble et cela pas-
se par les jeunes, il faut qu’ils pren-
nent du plaisir à faire du vélo.

Vous serez aussi en charge
de l’équipe première, en N2…

L’objectif, pour moi, c’est de fédérer
les coureurs. L’important, c’est de
créer des temps de partage pour que
l’alchimie fonctionne rapidement sur
les courses. On a un groupe qui est
relativement jeune. Le but, c’est que
tout le monde se sente rapidement à
l’aise et que derrière on ait quelques
anciens qui puissent montrer la voie.

Recueilli par
Romain DESIGNOLLE.

Thomas Ong (à droite), le nouveau directeur sportif de l’UC Cholet. | PHOTO : UCC49

Entretien
Nicolas Mahut, 39 ans,
7e mondial en double.

Votre fin d’année va être dense
avec le Masters puis la Coupe
Davis. Commençons par le Mas-
ters. Ce tournoi reste majeur ?

Absolument. C’est même l’un des
objectifs de l’année. On joue moins
que certains autres doubles, on a
donc moins d’opportunités. Donc fai-
re partie des huit meilleures paires de
l’année reste un privilège. On savoure
car c’est aussi une récompense d’y
être. Avec Pierre-Hugues, ce sera
notre sixième participation. Depuis
notre collaboration en 2015, nous
n’avons raté que celle de 2020. La
regarder à la télé m’a fait un pince-
ment au cœur. D’autant que l’on res-
tait sur une victoire en 2019.

Ensuite, il y a la Coupe Davis…
Il n’y a rien de plus sacré. C’est la vic-
toire de la France en 1991 qui m’a
donné envie de devenir joueur pro-
fessionnel. Ça reste l’équipe de Fran-
ce et ce maillot à porter sur les épau-
les, c’est parfois lourd. Mais il n’est
pas concevable pour moi de ne pas
répondre à l’appel du capitaine. Tant
que je serai licencié, ce sera toujours
un honneur de la jouer. Le format a
changé, je ne suis pas forcément fan
même si, désormais, le double inter-
vient quand il faut gagner ou quand il
n’a plus d’enjeu, mais ces matches
restent à part : tu as un capitaine sur
le banc, tous tes potes et le staff qui te
poussent. Avec Pierre-Hugues, on
adore ces matches et ces ambian-
ces. On continue de nous faire con-
fiance. Il faut la rendre.

« La Coupe Davis, il n’y a rien
de plus sacré »

C’est aussi une épreuve où le dou-
ble est mis à l’honneur. Pensez-vous
que vous suscitez des vocations ?

J’espère que nos résultats vont contri-
buer à pousser les jeunes joueurs à
faire du double. J’ai bon espoir. Dans
les clubs, cette spécialité est énormé-
ment pratiquée et, en France, on est

programmés sur les grands courts : à
Roland-Garros et à Bercy. Les gens
reconnaissent la valeur de notre disci-
pline et nous aiment, je le ressens. Ce
n’est plus la spécialité des joueurs qui
ne réussissent plus en simple.

Janvier 2022 commencera par
l’Open d’Australie. Les mesures
sanitaires du pays (vaccination obli-
gatoire) pourraient vous empêcher
de le jouer ensemble…

Je suis vacciné, mais en Europe.
J’avais été positif, donc je n’avais fait
qu’une dose. Aujourd’hui, ce n’est
pas suffisant pour aller en Australie : il
faut vraiment les deux doses. Je dois
absolument les avoir. Il va y avoir le
Masters puis la Coupe Davis (du 25
au 30 novembre puis, éventuellement
à Madrid du 3 au 5 décembre). Je
devrais donc faire ma deuxième dose
juste après, au plus tôt le 6 décembre.
Même s’il faut 14 jours, je ne pars en
Australie que le 28 donc les délais

vont coller. Pierre-Hugues, lui, n’est
pas vacciné. Le sujet est sensible.
Une dose de Johnson & Johnson,
reconnu en Australie, est possible. En
attendant, je cherche un autre parte-
naire.

« Je vais jouer 2022 à fond… »

La retraite n’est donc pas pour tout
de suite…

Non. Je vais jouer 2022 à fond. Et je
ferai un point à la fin cette année-là.
On sera à 18 mois des Jeux. Si mon
corps ne me dit pas stop, Paris 2024
sera mon moteur. Non, ce que
j’appréhende, c’est de fêter mes
40 ans (le 21 janvier) loin de ma
famille. Je me souviens de mes
30 ans : je jouais Novak Djokovic au
3e tour…

Dans un mois aura lieu le tournoi
WTA à Trélazé que vous dirigez.
Que vous inspire ce rôle ?

Je suis directeur sportif de l’Open de
Rennes (tournoi masculin), là je suis
directeur du tournoi. Je découvre des
problématiques nouvelles,
j’apprends. C’est un autre métier, très
enrichissant. C’est aussi une respon-
sabilité pour ma ville. Je n’aurais pas
pu faire ça sans Mathieu Blesteau, le
patron du tournoi. On avance bien.
C’est une première édition et on
devrait avoir une ou deux joueuses
du Top 50 (parmi les 4 wild card) et 10
du top 100. J’ai demandé que les prix
des places soient bas car je veux une
réussite en termes d’affluence.

Recueilli par Raphaël BONAMY.

Tableau. C’est ce mercredi matin que
sera dévoilé le plateau de l’Open P2i
Angers Arena Loire 2021. Alizé Cor-
net est d’ores et déjà annoncée.

Pierre-Hugues Herbert (à gauche) et Nicolas Mahut ont une fin de saison 2021 chargée. Se posera ensuite la question
de l’Open d’Australie 2022. | PHOTO : AFP

UC Cholet. Thomas Ong a remplacé Taruia Krainer comme directeur sportif de l’UC Cholet.
Il revient sur son arrivée au club et ses ambitions futures.

Thomas Ong : « Je veux m’inscrire dans la durée »
Cyclisme

ANGERS - TOULOUSE : 100-79
(24-22, 24-27, 25-20, 28-10). Arbitres :
MM. Huet et Da Cruz.
ANGERS : Williams 35 points, Real 2,
Monrose 15, Gourari (Cap.) 15,
Hawmmond 1, puis Smock 4, Gau-
thier 24, Fofana, Le Ster, Ammad.
Entraîneur : Sylvain Delorme.
TOULOUSE : Sahraoui 12 points,
Gottin, Kouyate 14, Anderson 14, Thi-
mon (Cap) puis, Yao-Delon 10, Yan-
gue 5, Solle 2, Aygalenq 6, Mopsus 7.
Entraîneur : Stéphane Dao

Akaemji Williams | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Les Angevins s’imposent au courage
NM1. Angers - Toulouse : 100-79. Malmenés en première période,
les Angevins ont ensuite pris le match à leur compte pour s’imposer.

Basket-ball

Oh, ce point ! Il restera comme le plus
beau de la soirée, voire plus ! À 3-1
dans le quatrième set entre Romain
Ruiz et Joao Geraldo, le Romagnon
remportait un coup magistral, après
avoir attaqué, lutté, défendu, souf-
fert… Il ne restera qu’une des fulgu-
rances dans le derby pour la Stella.
En effet, alors qu’il dominait les
débats, le protégé de Fabrice Coutol-
leau s’incline face au Portugais, qui
revenait en contre pour apporter un
deuxième point aux siens.

Auparavant, Jon Persson, battu lors
de ses trois matches depuis le début
de la saison, avait lancé ses coéqui-
piers sur le chemin de la victoire, en
venant à bout de Nima Alamian, per-
turbé par le jeu puissant et intense de
l’Angevin.

Si Chen Tian Yuan empochait logi-
quement le troisième match contre
Nordberg, les Loups s’offraient la vic-
toire grâce à Geraldo. Face à Nima
Alamian, un ton en dessous hier soir,
il parachevait le travail, enchaînant un
34e succès en 35 duels ces derniers
mois. Les choix risqués de Fabrice
Coutolleau ne paieront donc pas : « Il
fallait les prendre. L’objectif, c’est
de ne perdre aucun match 3-0 cette
année, contrairement à l’an passé.
On est content de notre pari, ils ont
quand même eu peur et on n’a pas à
rougir. »

De son côté, David Pilard se réjouis-
sait de ce succès : « On était plus fort
ce soir, c’est une belle victoire
d’équipe, méritée. On a mené le jeu,
mis beaucoup de pression. Il fallait
gagner ce match pour lancer notre
saison ». C’est fait !

LA ROMAGNE - ANGERS : 1-3
Nima Alamian (n° 18) perd contre Jon
Persson (n° 4) 1-3 en 31' (7-11, 13-11,
3-11, 6-11)
Romain Ruiz (n° 48) perd contre Joao
Geraldo (n° 14) 2-3 en 44' (10-12,
13-11, 11-9, 7-11, 7-11)
Chen Tian Yuan (n° 8) bat Hampus
Nordberg (n° 31) 3-0 en 21' (11-6,
13-11, 11-7)
Nima Alamian (n° 18) perd contre
Joao Geraldo (n° 14) 1-3 en 30' (9-11,
10-12, 11-6, 9-11)

L’Angevin Joao Geraldo, auteur de
deux victoires. | PHOTO : LISA PAQUEREAU

Quatre jours après leur match reporté
à Strasbourg, à cause de cas de
Covid dans l’effectif, les Dogs de Cho-
let retrouvent la compétition, ce soir
(20 h), contre Clermont à Glisséo.

« Les joueurs concernés sont arri-
vés au bout de leurs dix jours d’iso-
lement », explique le président chole-
tais Rodolphe Intsaby. Septièmes
(2 victoires, 2 défaites), les Maugeois
tenteront de réenclencher la marche
avant face à une formation qui comp-
te 5 défaites en autant de matches.

Les Dogs de Cholet
retrouvent la glace, ce soir

Ismaël Traoré, qui a dû renoncer au
match à Lille après avoir ressenti une
douleur à un genou était de retour,
comme Abdoulaye Bamba, après
plusieurs semaines d’absence. Sada
Thioub, touché à la cheville, était lui
aussi absent. Deux séances sont au
programme aujourd’hui et demain.

Trois jours après le nul à Lille (1-1), les
Angevins ont fait leur retour à la Bau-
mette, hier après-midi. Sans les trois
internationaux : Stéphane Bahoken
(Cameroun), Sofiane Boufal (Maroc)
et Mohamed-Ali Cho (France
Espoirs). Ni Paul Bernardoni qui
souffre d’une infection pulmonaire.

Angers Sco Express

Traoré de retour à l’entraînement, Bernardoni absent

Du côté de l’EAB, hier soir, la bonne
nouvelle venait de la présence de Tim
Eboh, pour son premier match sous
les couleurs angevines. Cheville reta-
pée, le garçon était bon pour le servi-
ce. Pour une équipe toujours aussi
rajeunie avec Real et Hawmmond
dans le cinq de départ, avant l’inté-
gration de Joackim Haddad, rempla-
çant médical de Malonga.

Dans une rencontre que les visi-
teurs entament tambour battant (3-7,
3’) avant que les Angevins, sous
l’influence de Williams reviennent
dans le jeu (24-22, 10’) avec la jeune
garde sur le parquet. Adroits au large,
Williams répond à Aygaleng, Gourari
à Thimon, les deux équipes se répon-
dent tir pour tir (34-35, 14’) dans un
match de belle facture, au rythme
enlevé.

En réussite (64 %) en première
période, les Toulousains font monter
la pression sur le parquet de Jean-
Bouin (38-46, 18’) face à des Ange-
vins alors dans le dur et qui doivent
gérer les 3 fautes de Morose et
Smock. À la pause ce sont bien les
visiteurs qui virent en tête (47-49, 20’)
et logiquement. Un primé de Gau-
thier ouvre le bal en 2e période, les
Angevins s’en remettent à leurs
artilleurs longue distance et Williams
poursuit le travail. Pas maladroits non
plus dans l’exercice, les Toulousains
restent au contact (66-63, 27’).

Avant le dernier acte, les deux équi-
pes ne lâchent rien (72-69, 30’). Wil-
liams, Gauthier et Gourari montrent
toujours la voie pour les Angevins
(77-71, 33’), qui tiennent la distance,
face aux vieux briscards toulousains,
avec une adresse à cet instant retrou-
vée. Au courage, avec abnégation
aussi, la rage au ventre, les joueurs de
Delorme renvoient les Toulousains au
bord de la Garonne et s’imposent,
dans une fin de match maîtrisée.

Les Loups étaient plus mordants
Pro A. La Romagne - Angers : 1-3. Hier soir, les Angevins ont
dominé le derby contre le voisin stelliste.

Tennis de table

Nationale 1 masculine - Poule A
Cep Lorient - Challans............................................... 84 - 76
Cergy-Pontoise - U. Rennes..................................... 78 - 69
Étoile Angers - Toulouse......................................... 100 - 79
Les Sables - La Rochelle........................................... 81 - 60
Poitiers - Rueil.............................................................. 88 - 95
Tarbes - Dax................................................................. 95 - 89
Vitré - Bordeaux.......................................................... 91 - 73

Pts J G P
1. Étoile Angers 21 11 10 1
2. Rueil 20 11 9 2
3. Poitiers 18 11 7 4
4. Toulouse 18 11 7 4
5. Cep Lorient 18 11 7 4
6. Vitré 17 11 6 5
7. Tarbes 17 11 6 5
8. Les Sables 16 11 5 6
9. Cergy-Pontoise 16 11 5 6

10. La Rochelle 16 11 5 6
11. Dax 15 11 4 7
12. Challans 14 11 3 8
13. U. Rennes 13 11 2 9
14. Bordeaux 12 11 1 10

Après plus de deux jours et demi de
mer dans la Transat Jacques-Vabre,
la flotte a mis le cap dans le golfe de
Gascogne, au nord de l’Espagne.
Chez les Imoca, le Segréen Fabrice
Amedeo et Loïs Berrehar (Nexans –
Art & Fenêtres) pointaient hier soir en
12e position (sur 21 bateaux en cour-
se).

En Class 40, Baptiste Hulin, le
marin de La Tessoualle, associé à
Christophe Bachmann (Rennes.
Saint-Malo /Rêves), est 39e sur 45.

Amedeo dans la course
sur la Jacques-Vabre

Le sport en bref

Hockey sur glace Voile

Pro A messieurs
Caen - Rouen................................................................... 1 - 3
Jura Morez - Saint-Denis................................................ 2 - 3
La Romagne - Angers..................................................... 1 - 3
Hennebont - Chartres..................................................... 2 - 3

Pts J G N P
1. Jura Morez 11 4 3 0 1
2. La Romagne 10 4 3 0 1
3. Caen 9 4 2 0 2
4. Angers 8 3 2 0 1
-. Rouen 8 4 2 0 2

6. Saint-Denis 7 4 2 0 2
7. Chartres 6 3 1 0 2
8. Hennebont 6 4 0 0 4
9. Villeneuve/Lot 5 2 1 0 1

10. Pontoise-Cergy 3 2 1 0 1
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On l’a retrouvé presque par hasard,
dimanche dernier, sur les chemins
qui jalonnent le trail de l’Hyrôme, ins-
crite de dernière minute sur le 16 km.
Corinne Herbreteau épinglait un dos-
sard pour la première depuis « plus
d’un an, après les Foulées d’Autom-
ne, à Beaucouzé, en septem-
bre 2020. Sachant qu’avant, je n’ai
pas non plus couru beaucoup… »

Avec un salon de coiffure à domici-
le, « pas très simple à gérer avec le
confinement », quelques difficultés
extra-sportives aussi, « tout ça fait
que j’ai recommencé à trottiner en
septembre, à la rentrée, quand j’ai
eu un peu de temps », sourit la dou-
ble championne de France de mara-
thon en 2013 et 2017. Avec une
approche de la course à pied qui a
évolué : « Avant, je partais pour une
séance quotidienne, minimum.
Maintenant, je travaille davantage
donc je m’autorise deux entraîne-

ments par semaine, trois au maxi-
mum, avec le club. » Cet après-midi,
dans la course des As, elle sera au
départ d’une épreuve qu’elle a gagné
« 7 ou 8 fois. Mais je ne prétends à
rien maintenant, je ne cours que
pour le plaisir, quand j’ai envie. »

« L’esprit de compétition
revient au galop »

Terminées les préparations planifiées
trois mois avant pour un objectif pré-
cis, oubliés les défis soigneusement
étudiés de longue date… « Pour le
moment je navigue à vue, sans rien
anticiper. » En mode loisir, le plaisir
avant tout ! « Sur la course à pied, j’ai
tout vu je pense, assure l’ancienne
internationale. L’équipe de France
après mon titre en 2013, les cham-
pionnats d’Europe de marathon, les
Mondiaux sur semi-marathon… »

Piste, route, cross, trails… Un peu de
run and bike voici quelques semai-

nes à Briollay. Et pourtant… « Bon, en
fait, l’esprit de compétition revient
au galop, c’est plus fort que moi. Je
suis comme ça, souffle-t-elle. J’aime
bien me donner à fond. En compéti-
tion, je suis une gamine à ce
niveau ! »

Dimanche dernier, à Chemillé, « j’ai
retrouvé tout le monde, l’ambiance,
la course, les copains perdus de vue
depuis quelques mois. » Aujour-
d’hui, dans le parc de Pignerolle, elle
sera dans le même état d’esprit, avec
l’idée « d’apporter mon expérience,
de la partager avec les plus jeunes.
J’ai un passé. Autant en faire profiter
le maximum d’athlètes ! »

Pratique. Aujourd’hui, parc de Pigne-
rolle d’Angers, à partir de 9 h. Course
des As femmes (4,298 km) à 15 h 25,
course des As hommes (8,581 km) à
16 h 15.

Après deux ans d’absence, Corinne
Herbreteau est de retour sur les épreu-
ves du département. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN

Un titre de championne de France de
cross avec Cécile Jarousseau (2013),
une médaille de bronze sur 110 m
haies aux championnats d’Europe
junior avec Paul Chabauty (2019), les
lauriers aux championnats de France
cadets de course de montagne avec
Anatole Berthou cette année, l’or
national à deux reprises au lancer de
marteau pour Brice Ménard en
cadets (2017) et juniors (2019). Et tant
d’autres… Les breloques et trophées
s’accumulent quand on évoque la
nouvelle Team Élite de l’Entente des
Mauges.

Un moyen de retenir
les athlètes

Le club d’athlétisme, dont le siège est
à Beaupréau, a en effet choisi de réu-
nir sous une même bannière ses licen-
ciés confirmés qui rayonnent déjà sur
le plan national, voire international, et
ses espoirs, voués à de beaux des-
seins sportifs. Initié par l’ancien prési-
dent Christopher Bouhier en 2019, le

d’une aide à la préparation physique
et mentale, de conseils avec un nutri-
tionniste, d’un accès privilégié aux
soins paramédicaux, d’un coup de
pouce financier pour des stages,
compétitions ou du matériel… En con-
trepartie, les athlètes s’engagent pour
deux années, à tout mettre en œuvre
pour atteindre l’excellence.

En restant dans leur club de cœur.
Celui qui les a vus grandir, dès les
premières années pour certains. Car
l’Entente des Mauges, basée dans un
secteur rural, espère aussi retenir ses
talents via ce dispositif. Cécile Jarous-
seau, fer de lance de la bande, salue
d’ailleurs « ce soutien qui équilibre et
qui rassure ». Arthur Forestier, vérita-
ble espoir de cette première promo-
tion, en bronze aux derniers cham-
pionnats de France jeunes avec un
saut en longueur à 7,07 m, ne peut
qu’acquiescer : « On se connaît tous
depuis longtemps. Nous sommes
très bien suivis et ce genre de projet
nous booste. »

projet a mûri pendant ces derniers
mois sans compétition, avant l’inaugu-
ration, vendredi 5 novembre, à Cholet.
« Prévue pour les athlètes de haut
niveau, nous avons choisi d’agran-
dir la Team Élite avec les jeunes,
commente Marc-Antoine Guion,
aujourd’hui à la tête du club de 1 138
adhérents. Il s’agit de leur donner

l’ambition de la haute performance,
de les fidéliser et de leur apporter un
soutien dans la construction de leur
projet athlétique. »

Ainsi, 11 cadets et juniors bénéfi-
cient d’un accompagnement person-
nalisé, comme leurs aînés. Déjà rom-
pus au plus haut niveau, dix athlètes
aux ambitions annoncées profitent

Les membres de la Team Elite de l’Entente des Mauges. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Cross du Courrier de l’Ouest. Aujourd’hui à Angers. Après presque deux années sabbatiques,
l’ex-championne de France de marathon reprend la compétition à son rythme et se prend au jeu.

Corinne Herbreteau, le plaisir et plus si affinités
Running

Les Dogs de Cholet (hockey sur glace)
recevaient Clermont, une équipe en
difficulté dans le championnat de D1 (5

défaites), hier. Les Choletais ont-ils repris leur marche en avant
après le report du match à Strasbourg ? Le compte rendu de la
rencontre est à retrouver sur www.ouest-france.fr/sport

Dogs

Le sport en bref

Le Loup Bastien Rembert débute
l’Euro espoirs. N°4 avec les Loups
d’Angers, le jeune Bastien Rembert
(21 ans) commence ce jeudi ses
championnats d’Europe espoirs, à
Spa (Belgique). Il est engagé en dou-
ble hommes avec Lilian Bardet et en
double mixte avec Isa Cok. L’an pas-
sé, en Croatie, l’Angevin avait glané
une médaille d’argent en double mix-
te avec Nolwenn Fort.

Tennis de table
Régional 1. Deux matches en retard
se déroulent aujourd’hui, à 15 h :
Poule A : Vertou - Beaucouzé.
Poule B : Mûrs-Erigné - La Suze.

Football

Chalonnes-sur-Loire. Le Team Cha-
lonnes Cyclisme organise son cyclo-
cross annuel. Départ de la course
sénior-espoir à 15 h 30.

Cyclo-cross

WTA. Open d’Angers, du 6 au 12 décembre. Alizé Cornet, Kristina Mladenovic et Clara Burel
seront présentes lors de la première édition dirigée par Nicolas Mahut et Pauline Parmentier.

Le gratin français s’invite à Trélazé
Tennis

Après quinze années de présidence,
Alain Durand laisse sa place. Mais
pas à des inconnus ! Celui par qui,
entre autres, est né le club, de la
fusion du Véloce club choletais (dont
il fut président pendant quinze ans
également auparavant) et Cholet
cyclisme, cède la tête du club à ses
fils, Aurélien et Antoine : « Je trans-
mets le flambeau à des gens aussi
passionnés que moi. Je retiens de
ces longues années le rassemble-
ment des clubs locaux, que j’espé-
rais. On voulait aussi un site où réu-
nir toutes les disciplines du cyclis-
me à Cholet, et on l’a avec le pôle
Bernard-Hinault. L’ambition, c’était
aussi de former nos jeunes et de les
amener vers le haut niveau. »

Ong à la direction sportive
Pari réussi là encore. Le cru 2022 de
l’UCC49 s’appuie sur des Choletais en
N2, une division qu’il revendique, dixit
Antoine Durand : « Nous sommes
dans une région avec beaucoup de
clubs de très haut niveau, à côté
d’une région avec beaucoup de
clubs de très très haut niveau, la Bre-
tagne. On veut assumer notre place
de club formateur et d’une équipe
fiable et reconnue en N2. » Thomas
Ong adhère totalement à ce projet.

Le jeune homme de 31 ans est le

nouveau directeur sportif de
l’UCC49. Il succède à Taruia Krainer,
qui ne pouvait plus cumuler ces fonc-
tions avec sa vie familiale. Novice en
la matière, Thomas Ong ne manque
pas d’ambitions pour autant. « J’ai pu
encadrer au club du CSM Clamart
pendant cinq ans, auprès de jeunes,
des minimes et des cadets et juniors
qui évoluaient à haut niveau. J’ai pu
saisir les subtilités du début d’une
carrière et je pense pouvoir amener
mon expérience. »

Après une 7e place la saison 2020
et une 6e place la saison dernière,
l’UCC49 se verrait bien dans le Top 5
de la Coupe de France N2, pour con-
tinuer de briller toujours plus haut, et
pourquoi pas, s’offrir une place aux
championnats de France, fin juin… à
domicile !

Les nouveaux coprésidents Aurélien et
Antoine Durand entourent Thomas
Ong et Alain Durand. | PHOTO : OUEST-FRANCE

ses, ou des membres du Top 50,
dans le tableau final.

Ce tournoi a des airs de véritable
rampe de lancement pour la saison
2022. La finale aura lieu un mois
avant le début de l’Open d’Australie
(8 au 21 janvier). « Cela leur permet
de faire quelques matches après
une vague d’entraînement pour se
préparer. C’est une bonne transi-
tion », avance Pauline Parmentier. Si
la fin d’année est synonyme de pause
pour le gratin du tennis mondial, cette
période est cruciale pour les joueu-
ses aux alentours de la 100e place.
Car elle constitue le moyen de grap-
piller de précieux points en vue
d’obtenir une place dans le tableau
final du tournoi à Melbourne. Ou, au

pire, de se positionner pour une pla-
ce en qualifications. De quoi bonifier
le jeu et l’enjeu.

Maxime RABE.

D’autres Françaises sont prévues à
l’Open. Océane Dodin (88e), qui a
connu quelques pépins physiques
ces dernières années, intègre le
tableau final. Tout comme Chloé
Paquet (122e), récente vainqueur du
tournoi de Poitiers. Parmi les têtes
d’affiche, Vera Zvonareva, ex-numé-
ro 2 mondiale, sera présente. Anhelina
Kalilina (52e) sera tête de numéro 1.

Zvonareva et Dodin
aussi présentes

« Nous avons un tableau homogène
et dense ». Pauline Parmentier,
ambassadrice du tournoi, a dévoilé
les 22 premiers noms des joueuses
inscrites, en l’absence du directeur
sportif Nicolas Mahut, en transit pour
Turin pour y disputer le Masters en
double. Les meilleures joueuses fran-
çaises vont répondre présent à l’Are-
na Loire de Trélazé. Notamment la
pensionnaire d’Angers TC, Clara
Burel. La Rennaise croisera la numé-
ro 1 tricolore, Alizé Cornet (59e) et l’ex
numéro 1 mondiale en double, Kristi-
na Mladenovic (92e). Avec un cut à
147 (la dernière joueuse qualifiée
dans le tableau est 147e), la première
édition tape fort.

Alizé Cornet, un modèle
de régularité
La Niçoise n’a pas hésité longtemps à
s’inscrire au tournoi de Nicolas
Mahut. « C’est une des premières à
avoir dit oui, détaille Pauline Parmen-
tier, ex 40e joueuse mondiale. C’est
une joueuse qui est assez sensible
au fait d’organiser des tournois en
France. Elle sait la difficulté que
c’est de mettre en place un tournoi.
Elle a tenu son engagement. » 11e

mondiale en 2009, à tout juste
19 ans, Alizé Cornet est un véritable
modèle de régularité puisqu’elle n’a
plus quitté le Top 100 depuis 2007.
« C’est une joueuse qui est depuis
très longtemps un pilier de l’équipe
de France », rappelle Pauline Par-
mentier.

Clara Burel à domicile
Ce sera la joueuse la plus attendue

dans le Maine-et-Loire. La jeune
joueuse de 20 ans continue à passer
des caps cette année. Un troisième
tour à Roland-Garros, une première
sélection en équipe de France et un
premier tournoi remporté, à Lausan-
ne l’été dernier. « Je suis contente
pour le tournoi qu’on ait pu avoir Cla-
ra. C’est récent qu’elle soit membre
du club d’Angers mais c’était impor-
tant de l’avoir avec nous, se félicite
Pauline Parmentier. Elle va être chez
elle, avec sa famille. On va la bichon-
ner. »

Kristina Mladenovic à la relance ?
La Française viendra à Trélazé avec
le pire classement de sa carrière
depuis ses débuts chez les profes-

sionnels. 92e joueuse mondiale
aujourd’hui, c’est la saison la plus dif-
ficile pour elle depuis 2012, où elle
avait terminé à la 76e place. Entre-
temps, « Kiki » a su s’imposer comme
une référence du tennis français en
double avec ses cinq victoires en
Grand Chelem, dont trois à Roland-
Garros, et une place de numéro 1 de
la discipline décrochée en 2019.
« On n’a pas besoin de la présenter.
C’est la joueuse française phare
depuis quelques années. Que ça
soit en simple (ex-top 10) ou en dou-
ble. On est ravi de l’avoir avec nous.
Elle a mis un terme à sa saison tôt
puisqu’elle avait besoin de se poser
après une année compliquée »,
détaille l’ambassadrice du tournoi.

Mladenovic pourrait profiter des con-
ditions de jeu rapides pour se relan-
cer.

Garcia et Ferro absentes
À l’appel, il ne manque que Caroline
Garcia et Fiona Ferro parmi le gratin
du tennis français. Si la première a
décliné pour « un souci au genou », la
seconde est encore espérée par Pau-
line Parmentier et l’organisation du
tournoi. « Elle est un peu blessée en
cette fin de saison, au talon d’Achil-
le. Ce sera surtout en fonction de
son état physique, on espère un
retour peut-être au dernier
moment. » Avec six wild card (invita-
tion) encore à distribuer, il n’est pas
impossible de voir ces deux joueu-

Projet. Le club maugeois a annoncé la création d’un groupe d’excellence, réunissant ses athlètes
nationaux et ses espoirs pour les accompagner, sur les plans financier et logistique.

L’Entente des Mauges lance sa Team Élite
Athlétisme

Alizé Cornet, Kristina Mladenovic et Clara Burel seront toutes les trois présentes pour la première édition de l’Open d’Angers. | PHOTO : ARCHIVES AFP, ARCHIVES ETIENNE PIGNOL

Du nouveau à la tête de Cholet
UC Cholet 49. Alain Durand a passé la main à ses fils,
Antoine et Aurélien, à la tête de l’équipe choletaise.

Cyclisme

Ouest-France
Jeudi 11 novembre 2021Sports - Maine-et-Loire



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Angers villeactu.fr publié le 11 novembre 2021  



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Angers etc publié le 12 novembre 2021  



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Ouest-France publié le 14 novembre 2021  
Cyclo-cross, Tennis

Entretien

Patrick Guérin, président de la Ligue
de tennis des Pays de la Loire.

Tout d’abord, où en est le tennis
ligérien post-pandémie ?

Grâce aux efforts conjugués de la
Fédération, de la ligue et des comités
nous avons déployé un plan de sou-
tien pour relancer la discipline.
993 000 € ont été distribués à
272 clubs. Avec les aides de l’État,
cela a permis d’être prêts pour la
reprise en septembre.

Avec toutefois une baisse
des licenciés (environ 47 000) ?

Par rapport à l’an dernier, nous som-
mes en hausse de 11,35 % chez les
jeunes et 3 % chez les adultes. Ce qui
est le plus préoccupant, c’est le taux
de fidélisation de nos adhérents :
40 % chez les jeunes, c’est peu et
c’est structurel au tennis. Il faut chan-
ger nos habitudes.

Une nouvelle gouvernance s’est
mise en place. Vous souteniez une
autre vision du futur pour le tennis.
Quel sentiment vous anime

allons faire vivre ce programme qui
devient notre feuille de route. Ras-
sembler derrière notre nouveau prési-
dent, nous allons tous ensemble faire
gagner le tennis à tous les échelons.

Cette assemblée va devoir se pro-
noncer sur un projet qui vous tient à
cœur : la création d’un nouveau
centre, regroupant l’administratif et
le sportif à Vertou ?

C’est un projet ambitieux qui impacte-
ra la Ligue pour les prochaines
décennies. On doit d’abord vendre
ce que nous possédons et réaliser un
emprunt conséquent, ce qui a été
soumis à un vote favorable aujour-
d’hui (hier). Ce centre sera dédié en
priorité aux actions du mouvement
tennis (formation, encadrement,
entraînement et compétitions) repré-
senté par la ligue et le comité de Loi-
re-Atlantique. Et ce, sans club rési-
dent qui ne pourrait assurer ces mis-
sions. Un club de tennis à Vertou doit
s’inscrire dans un projet communal,
et je m’engage à le soutenir dans ce
sens.

Un projet à près de 4 millions
d’euros…

Certes, mais avec les atouts pour
assurer la mise en œuvre d’un projet
qui servira le tennis à l’ensemble de
ses composants (clubs, pratiquants,
encadrants, dirigeants, salariés et
élus). Nous en sommes au stade de
l’esquisse pour une inauguration en
2024. Il va nous endetter, mais nous
avons la capacité financière pour
amortir cette charge d’emprunt. Il faut
imaginer ce lieu pour les futures
générations. La Ligue pourra à nou-
veau rivaliser avec les grandes
régions, car avec la réforme territoria-
le, nous sommes passés en nombre
de licenciés de la 3e ligue de France à
la 8e sur 18.

Un mot sur l’Open P21 Angers
Arena Loire…

Il sera dirigé par Nicolas Mahut avec
Pauline Parmentier comme ambas-
sadrice, et un cut à 147. Avec
32 joueuses classées entre la 51e et la
147e place WTA, ce sera une belle
promotion pour le tennis féminin.
Avec l’Engie Open Nantes Atlantique
et les salles du Vendespace et de
l’Arena Loire, nous sommes bien
dotés et chanceux pour la promotion
du tennis féminin.

aujourd’hui ?
L’équipe élue est légitime et va appli-
quer un programme. Je suis le prési-
dent de la Ligue et le représentant de
la Fédération. En tant que tel, nous

Patrick Guérin, le président de la Ligue,
lors de son allocution. | PHOTO : OUEST-FRANCE

AG de la Ligue. Patrick Guérin, le président de la Ligue des Pays de la Loire, fait le point sur les
projets à court terme dans le territoire à l’occasion de l’assemblée générale qui s’est déroulée hier.

Patrick Guérin : « Il faut changer nos habitudes »
Tennis

Tout roule en ce moment pour Aman-
dine Fouquenet et ce n’est pas une
crevaison qui allait l’arrêter, hier, à
Bagnoles-de-l’Orne. Cet incident
mécanique n’a pas empêché la Bre-
tonne d’Arkéa de remporter sa troisiè-
me manche consécutive de Coupe
de France, après le doublé réussi à
Quelneuc les 23 et 24 octobre.

Un premier top 10
en Coupe du monde

La concurrence de Perrine Clauzel,
absente en Bretagne, a toutefois don-
né du fil à retordre à Amandine Fou-
quenet. « Il n’y avait pas la même
sérénité qu’à Quelneuc, où j’avais
une minute d’avance. 10 secondes,
ce n’est pas pareil. » Dix secondes
envolées lors du changement de
vélo. Mais la championne de France a
su reprendre ses distances avec Per-
rine Clauzel, revenue à sa hauteur. Ce
qui a pu donner un sentiment de faci-
lité aux spectateurs. « J’étais quand
même à bloc aujourd’hui. Et j’avais
quand même un petit coup de mou
avant son retour. Mais elle aussi
avait fait son effort pour revenir et
avait besoin de souffler. J’en ai profi-
té pour en remettre un coup. »

À 20 ans, Amandine Fouquenet vit
en tout cas une période faste dans sa
jeune carrière, après une 5e place il y
a une semaine aux Pays-Bas lors des
championnats d’Europe espoirs. Et

moments plus durs. »
Pour l’instant, Amandine Fouque-

net ne connaît pas de crise de crois-
sance, et grandit étape par étape.
Cette année, la Vitréenne court
davantage à l’étranger grâce au sou-
tien de son partenaire Mgys et de son
équipe Arkéa. « J’en avais déjà un
peu fait l’an dernier. On s’était
débrouillé un peu tout seul avec
mon copain. Courir en Belgique ou
aux Pays-Bas fait progresser en se
confrontant aux meilleures étrangè-
res. » Et ce sont ses compatriotes qui
en font les frais à son retour en Coupe
de France.

Christophe RICHARD.

Les résultats de la 5e manche. Élites,
espoirs et juniors dames : 1. A. Fou-
quenet (Arkéa), 2. P. Clauzel (AS Bike
cross team), 3. A. Morichon (Royalbi-
kesshop.com). Élites et espoirs hom-
mes : 1. T. Rüegg (Cross Team
Legendre), 2. J. Dubau (Team Pel-
trax), 3. T. Périou (Team S1Neo-Lou-
déac). Juniors hommes : 1. A. Van
Tran (Haute-Garonne), 2. G. Bagou
(Charvieu-Chavagneux) ; 3. M. Orriè-
re (UC Nantes Atlantique).

Le programme du jour. 8 h 50 :
cadettes. 9 h 55 : cadets. 11 h : juniors
hommes. 12 h 55 : espoirs hommes.
14 h 15 : élites, espoirs et juniors fem-
mes. 15 h 15 : Élites hommes.

surtout après son premier top 10 en
Coupe du monde, le 31 octobre, en
Belgique. « C’était peut-être excep-
tionnel, c’est peut-être ma place, je
ne sais pas. Je m’attends à avoir

aussi des coups de moins bien mais
ça ne devra pas impacter mon
moral. Il faudra les prendre pour ce
qu’ils sont et en profiter pour pro-
gresser. Il faut passer par des

Amandine Fouquenet vit une période faste, entre ses succès en Coupe de France
et des performances prometteuses au niveau international. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Coupe de France, à Bagnoles-de-l’Orne. La Bretonne d’Arkéa a remporté sa troisième manche
consécutive, après avoir déjà dominé le week-end de Quelneuc.

La croissance continue pour Amandine Fouquenet
Cyclo-cross
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Téléthon
Unmarchéartisanal se tiendra le
samedi 4décembre,de9heures à
12heures, placede laMairie. Vente
objets artisanaux, crêpes, jusde
pomme, vin chaud, et venteàdomici-
ledepommeset jusdepomme.A
9heures, coursedumusclepar les
élèvesdesdeuxécolesprèsde l’éco-
lepublique ; à10heures, brigade
cynophilepourdémonstrationavec
chiens ; à10h30, lâcherpigeon.Gra-
tuit.

FENEU
J-10 pour l’Open
Enavril 2016,ArenaLoire accueillait, pour
la FedCup, la rencontreFrance -Pays-Bas
(enphoto, l’équipedeFrance).
Le tennis féminin fera son retourdu6au
12décembreprochainsdans l’arène tréla-
zéenneavec lapremièreéditiondeL’Open
P2I, tournoiqui figurera au4e rangprofes-
sionnel fémininenFrance, et au2e rangen
indoor.
Tarif plein : 5€par jour.

TRÉLAZÉ
QUC;MMUO,SNAMAENOVC,CAROLGARC,COET,PULINEPARMNTER PH O TO : AR C H IV E S CO – LA U R EN T COMBET

SAINT-BARTHÉLEMY-
D’ANJOU
Messeanticipée.Samedi
27novembre,à18heures,Saint-
Lezin ;à17h,adorationpour la
vieàSaint-Barthélemy-d’Anjou
(possibilitédeseconfesser).

TRÉLAZÉ
Expovente.Samedi27novem-
bre,de9h30à17heures,carré
culturelduPetit-Pré,15, rue
Ludovic-Ménard.Lesateliersde
peinturesurporcelaineetde loi-
sirscréatifsducarrécultureldu
Petit-Préexposent leurscréa-
tionsetproposentà laventedes
créationsoriginales,de lavais-
selleenporcelainepeinteà la
mainetdesobjetsdéco.Gratuit.
Contact :0241690491,ccpetit-
pre@sfr.fr
Annulationconcert.Suiteàun
casdeCovidauseinde l’équipe
techniquedeMelkoni, lecon-
certdu3décembreauthéâtre
de l’Avant-scènedeTrélazéest
malheureusementannuléet la
résidencereportée.

BRIOLLAY
Commentêtreégalàsoi-mê-
meentoutescirconstances.
Conférencesamedi4décem-
bre,de14à17heures,diman-
che5décembre,de10à12heu-
resetde14 à17heures,2bis,
ruede laPoste.ParLamaRab-
zang.Tarifs :24€, réduit15€,
demi-journéeplein tarif8€,
demi-journéetarif réduit5€. Ins-
criptionavant le4décembre.
Contact :0637835516,
angers@dhagpo.org,http://ktt-
angers.dhagpo-kagyu.org
Découvertedelaméditation
etbouddhisme.Samedi
4décembre,de10à12heures,
2bis, ruede laPoste.Au-delàde
ladétente, laméditationconsti-
tueainsiunentraînementpro-
gressif,adaptéàchacun,pour
reconnaîtreses fonctionne-
mentsafind’êtreplus libre.Gra-
tuit. Inscriptionavant
le3décembre.Contact :
0637835516,angers@dhag-
po.org,http://ktt-angers.dhag-
po-kagyu.org

COMMUNES EXPRESS

Le Covid étant présente dans la
commune de Verrières-en-An-
jou, certains choristes de La
Veillère ont été touchés. Afin de
respecter les consignes sanitai-
res, les répétitions ont été arrê-
tées. De ce fait, le concert prévu
ce 28 novembre dans l’église de
Saint-Sylvain d'Anjou est annu-
lé.
« C’est une situation difficile
pour l’association et nos choris-
tes, constate Christine Leclerc,
secrétaire de la chorale. Nous
avons aussi supprimé notre con-
cours de belote du mois d’octo-
bre. La santé est prioritaire sur
les loisirs et des jours meilleurs
nous attendent. Nous retrouve-
rons notre public fidèle au prin-
temps. »

La chorale La Veillère
suspend ses activités,
le concert annulé

SAINT-SYLVAIN-
D’ANJOU

Son bras de fer avec Podeliha
VanessaGaraud se plaint d’humidité dans son T2, qui serait la cause de
l’asthmede son fils et accuse son bailleur social. La réalité est plus nuancée.

Lorsque son fils Théo est né en
janvier 2016, il souffrait d’une

« crise asthmatique du nourrisson ».
Vanessa Garaud en est convaincue,
c’était à cause de l’humidité et du
froid de l’appartement HLM qu’elle
occupait à Saint-Barthélemy-
d’Anjou. Au CHU d’Angers, les méde-
cins confirment que l’humidité est
un facteur aggravant. Les mois pas-
sent, « tout ce qui est moisissure ça ne
s’arrange pas du tout, cela empire
même ».
Il faut dire que l’air ne circule pas, les
grilles d’aération de la cuisine et de
la salle de bains sont bouchées.
« C’est tellement humide que quand je
fais du repassage, avec la chaleur
dégagée ça fait de la condensation
sur les vitres et de l’eau coule sur le
lino », raconte la locataire de 37 ans.
À cela s’ajoutent les problèmes de
température ambiante : le chauffage
collectif semble réglé au minimum,
alors quand il fait froid l’hiver, il ne
fait pas plus de 15 °C dans la chambre
qu’elle partage avec son fils. « Le
matin, au réveil, il a les mains gelées »
se lamente-t-elle. Chaque hiver, les
problèmes d’asthme de l’enfant
(dont le père est lui-même égale-
ment asthmatique) s’aggravent un
peu, les crises ce sont chaque fois
« de grosses toux grasses qui pren-
nent les bronches ».
« Ouvrir les fenêtres
tous les jours »

En 2019, un agent du Département,
puis un médecin du CHU viennent
constater la situation. Le praticien
confirme que tant que l’air ne circu-
lera pas, les crises d’asthme de
l’enfant ne pourront s’estomper.
Podeliha vient à son tour constater
le problème d’aération. Mais « les

aérations au-dessus des fenêtres, cela
se nettoie, cela s’entretient », répond
Sandrine Gourdon, responsable ter-
ritorial clientèle chez Podeliha. « Il
faut aérer, ouvrir un peu les fenêtres
tous les jours ». Des techniciens sont
venus à trois reprises depuis deux
ans, notamment pour détalonner
des portes et changer des joints.
Chaque fois, ils ont dressé le constat
d’une « suroccupation du logement ».
Vanessa Garaud aimerait bien un
logement plus grand, où les pièces
seraient moins suroccupées.
« Quand j’ai fait ma demande, on m’a
répondu que mon fils n’était pas une
priorité », enrage la locataire. Si le
bailleur social ne donne pas suite à
sa demande, c’est aussi parce qu’elle
a un arriéré de loyer de 3 000 €, un
montant qui finit par atteindre le
double aujourd’hui.
À défaut d’un relogement, c’est une
simple expulsion dont elle a failli fai-
re l’objet, au printemps dernier.

Désormais, elle dit rembourser cha-
que mois 180 € via la banque de Fran-
ce, en plus des 457 € de loyer. Son
dossier est suivi par le service con-
tentieux de Podeliha.
Mais Vanessa Garaud en a « marre
qu’on la prenne pour une imbécile ».
Qu’on lui dise que son fils n’était pas
une priorité, ça, elle ne l’a pas digéré.
« La pilule n’est pas passée, jamais je
ne lâcherai l’affaire avec Podeliha ! »
menace-t-elle, envisageant de « por-
ter plainte pour mise en danger de la
vie d’autrui ». Son bailleur pourtant
lui tend la main : Sandrine Gourdon
« l’invite à prendre contact avec le
service contentieux ». Vanessa
Garaud est toujours en « indemnité
d’occupation », c’est-à-dire expulsa-
ble dès la fin de la trêve hivernale. En
attendant, elle se tourne vers
d’autres bailleurs sociaux pour être
relogée. Quatre demandes lui ont
pour l’instant été refusées.

Antoine HUMEAU

Vanessa Garaud demande à Podeliha d’être relogée à cause
des problèmes d’humidité qui seraient un facteur aggravant
des problèmes d’asthme de son fils.

SAINT-BARTHÉLEMY-D'ANJOU
Elles envoient des peluches et des
dessins à un orphelinat en Afrique

TRÉLAZÉ

Anna-Gaël Coudoing et Bernadet-
te Chauvat sont voisines, « et
Marie-Thé est la sœur de Bernadet-
te » présente l’organisatrice de
l’action, qui est en relation avec un
orphelinat en République démo-
cratique du Congo qui se nomme
Children of light international.
Cet orphelinat œuvre en faveur de
l’éducation des enfants « afin que
ceux-ci puissent accéder aux
savoirs et rester dans leur pays »,
explique-t-elle.
Un soir, Anna-Gaël a une pensée
pour les enfants congolais. « Je me
suis dit : est ce qu’on pense aux
autres en cette période de fin
d’année ? Bernadette m’a aussitôt
suivie dans mon projet. Nous avons
acheté 40 peluches qui vont arriver
bientôt, pour les offrir aux plus jeu-

nes de l’orphelinat. À la réception,
nous les emballerons pour les ren-
voyer à un ambassadeur en France,
vers un centre logistique du côté de
Dijon qui se chargera de l’achemi-
nement jusqu’à Kinshasa. »
Les copines ne vont pas s’arrêter
là. « Marie-Thé nous a rejointes et
toutes les trois nous dessinons des
cartes de Noël que nous allons faire
parvenir aux enfants. Le fils de
Marie-Thé, autiste, vient apporter
sa modeste contribution à l’élabo-
ration. Anna-Gaël a lancé un appel
par l’intermédiaire de la page Face-
book qu’elle a créée « Trélazé d’hier
et d’aujourd’hui » mais les gens ont
très peu répondu. Il est peut être
trop tard pour cette année. »

Contact : 0602718545

De jolies cartes recouvrent la table de salon d’Anna-Gaël.

Favoriser le développement de la canche aquatique
Dans le cadre de la formation de
Technicien Génie écologique au
lycée du Fresne, les étudiants réali-
sent des chantiers école financés
par la Région ou le Département. Du
22 au 25 novembre, ils sont ainsi
intervenus à Écuillé afin de restau-
rer une zone humide récemment
rachetée par Angers Loire Métropo-
le. Des travaux de reméandrements
ont été effectués pour maintenir ce
milieu ouvert, permettant d’optimi-
ser le développement d’une espèce
protégée, la canche aquatique.
Cette graminée aux jolis tons rou-
geâtres se fait de plus en plus discrè-
te ces dernières années. Elle est
d’ailleurs considérée comme une
espèce protégée. Or, nous avons
l’honneur de l’héberger sur notre
territoire, du côté d’Écuillé, où le
Piron prend sa source.
Jonas, qui a intégré la formation en
septembre, supervise les travaux : «
La canche aquatique a besoin d’une
zone humide toute l’année et d’un
milieu dégagé afin de bien se dévelop-
per, c’est pour cela qu’avec mes 12
autres collègues, nous allons à tour
de rôle débroussailler, élaguer cer-
tains arbres ou encore former des frê-

nes en têtard pour ramener plus de
lumière à cette zone ».
En parallèle, d’autres travaux ont été
menés par Sylvain Chollet, techni-
cien rivière pour ALM : « Il a fallu
rehausser le niveau du ruisseau à
travers la prairie dans l’objectif de le
reconnecter avec la zone humide.
Dans les années 60, le remembrement
et le drainage des zones humides a

facilité le travail des agriculteurs
d’une part mais a aussi déstructuré
ces zones. Il faut maintenant faire le
travail inverse afin de restaurer ces
espaces. » En effet, les zones humi-
des sont des prairies qui jouent un
rôle d’éponge naturelle, évitent ainsi
les inondations en amont, filtrent
l’eau et abritent une diversité fau-
nistique incroyable.

La classe de Technicien Génie écologique, en haut à gauche, avec
l’encadrant de l’équipeOlivier Ziberlin. En arrière-plan, la canche
aquatique se faisant discrète à cette période de l’année.

Boule de fort : le challenge de la
Présidente a rassemblé 32 équipes

La société de boule de fort de la
Tour du moulin a clôturé son chal-
lenge de la Présidente par la finale,
samedi 20 novembre. Celle-ci a
opposé l’équipe de Lucette Malet
Gilbert Buffet et celle de Nicole
Meignan-Christian Reullier. Ces
derniers ont remporté l’épreuve
avec un score de 12 à 8.
Ce challenge a rassemblé 32 équi-
pes composées chacune d’un
sociétaire et d’un invité. Parmi les
invités, un junior s’est démarqué :
Joan Cailleau, 11 ans, a pu disputer
une série avec son papi Michel
Picherit ; petit-fils et grand-père

ont remporté une partie. Pour
l’occasion, un prix spécial junior a
été attribué à Joan, ainsi qu’une
coupe.
Nicole Pilard, la présidente, a
offert le panier garni dont il fallait
deviner le poids (8,600 kg). Il a été
remporté par Clarisse Floro. Avant
le vin d’honneur, la présidente a
profité du public nombreux pour
annoncer la reprise normale de
tous les concours en 2022, si la
situation sanitaire le permet, et
notamment du challenge Roger en
mars-avril 2022 ainsi que du chal-
lenge des Mineurs fin 2022.

Les vainqueurs du challenge entourent la présidente.

ECUILLÉ
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Pourquoi un tel changement ?
Depuis le début de la saison, Gérald
Baticle avait quasiment exclusive-
ment utilisé un trio au milieu : un dou-
ble pivot composé de l’expérimenté
Thomas Mangani et du novice Batis-
ta Mendy en soutien d’Angelo Fulgini
en n°10, un poste où il avait pris de
l’envergure la saison dernière. Un
attelage qui avait fait ses preuves et
qui n’était pas étranger au bon départ
du Sco : Mangani évoluait toujours à
un niveau élevé, Mendy se révélait et
Fulgini, sans être transcendant,
devait digérer son faux départ et
monter en puissance.

Mais Angers a fini par rentrer dans
le rang et le milieu de terrain est deve-
nu un secteur ciblé par les adversai-
res : « sur certains matches, être à
deux milieux défensifs sur la largeur
du terrain, c’était trop compliqué »,
relate Thomas Mangani. Le Sco pen-
chait en effet vers l’avant et se faisait
parfois transpercer dans l’axe : « Il fal-
lait régler les problèmes d’équilibre
qui commençait à apparaître, avan-
ce de son côté Gérald Baticle. En
inversant le triangle, on a réglé une
partie de ces problèmes. » Avec une
nouvelle orientation – une pointe bas-
se et deux relayeurs – et surtout un
nouvel homme : Mendy semble avoir
reculé au profit d’Azzedine Ounahi,
pendant de Fulgini comme « n°8 ».

Quels impacts sur le jeu ?
Dans les prises de parole de Gérald
Baticle, il est souvent question « des
problèmes à poser à l’adversaire ».
En changeant de système, le Sco en

pose de « nouveaux, on crée de
l’incertitude », assure le coach.

Cette inversion de la pointe du
milieu se lit sous deux angles : défen-
sif et offensif. Défensivement, « à
trois, on est plus compact, on gère
mieux les offensives adverses et on
quadrille mieux le terrain sur la lar-
geur », apprécie Mangani, qui évolue
désormais en sentinelle, dans le style
d’Andrea Pirlo, époque Juventus. Le
n°5, déjà 4 buts cette saison, brille
par sa science du placement et cou-
pe bon nombre de lignes de passes
adverses.

Mais, c’est essentiellement offensi-
vement que la donne évolue. « Sur-
tout dans les sorties de balles, assu-
re Angelo Fulgini. Le fait d’avoir un 6
et deux relayeurs nous permet d’éti-
rer les lignes adverses et d’avoir
plus d’espace au milieu, de faire
reculer l’adversaire. Il y a plus de
maîtrise dans notre jeu. On fait de
meilleures sorties de balle malgré le
pressing. Thomas Mangani trouve
des décalages. »

Quels impacts sur les joueurs ?
Plus bas et moins pressé, le natif de

Carpentras « qui a progressé dans
sa capacité à sortir du marquage
avec le nouveau staff », bénéficie de
plus de temps pour trouver la bonne
passe, et utilise encore mieux son jeu
long, dont on ne présente plus la qua-
lité.

Alors qu’Ounahi se révèle, bluffant
par son calme et sa justesse balle au
pied, à l’image de cette passe décisi-
ve pour Boufal à Lens, c’est Fulgini le
principal bénéficiaire de ce change-
ment. Plus bas, le n°10, qui pourrait
encore partir cet hiver, a plus d’espa-
ces alors qu’il se marche un peu sur
les pieds avec Boufal quand il joue
plus haut. « Angelo et Sofiane ont
tous les deux plus de place pour
s’exprimer, dévoile Thomas Manga-
ni. Car Sofiane aime bien redescen-
dre chercher le ballon. » « C’était
plus compliqué quand je jouais n°10
car on se marchait dessus avec nos
attaquants », confirme l’ancien
Valenciennois qui retrouve un poste
qu’il occupait il y a un peu plus d’un
an.

Dans le cœur du jeu, le Sco dispose
donc d’un trio plutôt à l’aise balle au
pied. « On parlait souvent du Sco
comme d’une équipe physique,
mais quand on voit les joueurs sur le
terrain, on a vraiment un milieu avec
des joueurs qui aiment le ballon »,
rigole Fulgini, qui n’en oublie pas
l’essentiel : « Quand il faut défendre,
on répond présent. Lens est une
équipe qui met beaucoup d’intensi-
té, on a su se mettre au niveau. »

Antoine RAGUIN.

Thomas Mangani, Angelo Fulgini et Azzedine Ounahi évoluent désormais
ensemble au milieu de terrain. | PHOTO : JOËL LE GALL

Ligue 1. Angers Sco - Monaco, ce soir (19 h). La bonne passe du Sco, depuis trois matches, est en
partie dûe au remodelage de son milieu de terrain. Retour sur la genèse d’un changement gagnant.

Angers Sco, la nouvelle emprise du milieu
Football

« Notre équipe a été bâtie pour
gagner au moins l’un des deux tro-
phées de la saison. La Coupe de
France en est un. On ne va pas se
cacher. » En quelques mots du
buteur Tommy Giroux, tout est dit. Et
de compléter, pour ne laisser planer
aucune ambiguïté : « En Coupe, il n’y
a pas de secret, il faut juste leur pas-
ser dessus. Contre Nice, tout le
monde sait à quoi s’attendre. Les
anciens se souviennent encore
qu’ils nous avaient éliminés une
fois. Mais cette fois, on a pas mal
d’expérience et on a déjà su les bat-
tre chez eux en championnat (victoi-
re 3-0 le 15 octobre dernier), en met-
tant la bonne intensité. »

60 minutes d’intensité à tenir
Toutefois, il faudra être très vigilant.
Attention à ne pas se laisser endormir
par l’ambiance de vacances sur la
Côte d'Azur. Sous peine de subir
l’une des plus grosses déceptions de
la saison. D’autant que le parcours
jusqu’à la finale se dégage, avec l’éli-
mination prématurée de Grenoble
(par ces mêmes Aigles niçois) et
l’autre grosse affiche de ces quarts
de finale entre Bordeaux et Rouen,
qui va laisser un favori sur le carreau.
Rien ne serait cependant plus risqué
pour les Ducs que de sauter cette éta-
pe et se projeter trop sur la suite.

En confiance après avoir défait
deux poursuivants en championnat
(Cergy et Gap), ils ont obtenu ces
succès en vingt minutes décisives…
Mais sur un match couperet, où Nice
n’a rien à perdre, tout à gagner, cela

CoupedeFrance. Nice - Angers, ce soir (20 h). Nice a tout à gagner,
Angers a tout à perdre. Le piège est tendu, connu.

peut s’avérer insuffisant. Pour éviter
toute sortie de route, il va falloir livrer
non plus vingt minutes, mais soixante
minutes d’intensité maximale. Et
dans le meilleur des mondes, cueillir
à froid les Azuréens au plus tôt,
s’épargnant ainsi une course-pour-
suite toujours plus aléatoire.

Retour. Les Ducs vont pouvoir comp-
ter sur leur meilleur défenseur d’octo-
bre, Jerret Smith, qui a reçu le feu vert
du médecin.

Deux Ducs chez les Bleus. Deux
joueurs des Ducs d’Angers viennent
d’être sélectionnés dans le collectif
France Espoir. Loïc Farnier et Téo Sar-
lieve (remplaçant) participeront au
Tournoi 4 Nations Chrismas Cup, en
Pologne, où ils affronteront le pays
hôte, l’Ukraine et la Hongrie, du 14 au
19 décembre prochains.

Tommy Giroux et les Angevins doivent
rester vigilants. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD, OF

Les Ducs doivent confirmer

Hockey sur glace

Open P2i de Trélazé (J-5). Depuis 9 mois, la Bretonne porte
les couleurs d’Angers TC. Et découvre la vie en bord de Maine.

En février 2021, Clara Burel, alors
217e joueuse mondiale, changeait de
club. Jusqu’alors licenciée au Tennis
Club Jeanne d’Arc de Saint-Malo, la
jeune Costarmoricaine de Louannec
signait au Angers Tennis Club.

« Ses parents venaient de s’instal-
ler à Angers, explique Alexandre
Soulié, le président du club angevin.
Lors du premier confinement, elle
était venue passer 3-4 jours ici pour
s’entraîner. Elle pouvait disposer
des installations du club en exté-
rieur et en salle. » Dans son sillage,
Jade, sa petite sœur de 13 ans, suivait
son aînée et signait à l’ATC. « Je
reviens assez souvent à Angers dès
que je peux disposer de quelques
jours de repos, raconte la néo-Ange-
vine, qui aura 21 ans au printemps
prochain. Quand je suis à Angers, je
me cale des séances tennis. »

« Sa venue s’est vraiment
faite par hasard »

Sur les terres de Nicolas Mahut, Clara
Burel met une couleur angevine dans
sa vie. « Je reste Bretonne quand
même, lance-t-elle dans un sourire.
Mais je trouve vraiment la ville sym-
pa, j’adore y rentrer. »

Dans son nouveau club, l’intéres-
sée, désormais 77e dans la hiérarchie
WTA, raconte avoir « été très bien
accueillie. Parfois, je suis la joueuse
pro à qui on demande quelques sel-
fies. Mais parfois, j’y viens tout à fait
normalement pour m’entraîner ».

« Elle est toujours très sympa avec
les jeunes du club à qui elle signe
des photos et tape même quelques
balles, raconte le président angevin
qui la croise de temps en temps sur
les courts. Mais on la laisse surtout
travailler tranquillement. La famille
est très discrète et les choses se
sont faites naturellement. On res-
pecte le fait qu’elle est une joueuse
professionnelle qui vient travailler.
Nous n’avons pas voulu nous servir
de son arrivée pour des opérations
spéciales. »

Son appel lancé par plaisanterie il y
a un an et demi – « si elle veut jouer
dans l’équipe 1 (N3F) pour les inter-
clubs, on l’accueillera avec plaisir »
– n’a pas trouvé écho. Mais qu’impor-
te. « Sa venue s’est vraiment faite par
hasard, conclue Alexandre Soulié.
Peut-être qu’on discutera un jour de
ce qu’on peut faire avec elle. »

R. B.

Clara Burel (à droite) et sa soeur Jade : deux récentes sociétaires d'Angers TC.
| PHOTO : ANGERS TC

Clara Burel, couleur angevine

Tennis

Le sport en bref

Sociétaire du Sco Angers Athlé,
Alexandra Aubry a établi un nouveau
record départemental en lancer de
poids.

À Val-de-Rueil dans l’Eure, la vice-
championne de France Espoir 2020
a lancé à 14,22 m. De quoi battre son
propre record.

Nouveau record départemental en lancer de poids
Athlétisme

Angers Sco express

Dans le groupe des 20, par rapport
au match à Lens, Souleyman Doum-
bia – suspendu après avoir écopé de
trois cartons jaunes sur les dix der-
niers matches – est remplacé par
Abdoulaye Bamba. Le latéral ivoirien
du Sco retrouve le groupe qu’il n’avait
plus intégré depuis le 29 août et la
venue de Rennes lors de la 4e jour-
née. Il n’a pas encore disputé la moin-
dre minute de jeu cette saison.

Waniss Taïbi et Farid El Melali n’ont
pas été convoqués après l’entraîne-
ment d’hier après-midi.

Point santé. Paul Bernardoni ne dis-
putera pas le match de ce soir malgré
un retour sur le terrain du gardien du
Sco, lundi. Le portier angevin conti-
nue un travail individuel de réathléti-
sation suite à son arrêt de trois semai-
nes en raison d’une infection pulmo-
naire. Et suit aussi des séances spéci-
fiques gardien, à l’écart du groupe
pro. Autre absent au Sco : Billal Brahi-
mi : « Il est toujours en soins, a préci-
sé Baticle. On va suivre les différents
points de passage. »

Georges Ory au coup d’envoi. le
boxeur angevin, qui dispute ce same-
di à domicile un championnat inter-

continental IBO-WBA, sera honoré
avant le coup d’envoi. Par ailleurs, il
reste des places pour le combat sur
la billetterie en ligne des Ducs
d’Angers aux prix de 15 € pour les
adultes, 10 € pour les 12-18 ans et 1 €
pour les moins de 12 ans.

Rétro. Cela fait plus de cinq ans
qu’Angers n’a plus battu Monaco sur
sa pelouse de Kopa.

Site. Le Sco fait peau neuve. Depuis
hier, le club dispose d’un nouveau
site internet. Toutes les actualités
autour des équipes du club sont dis-
ponibles, ainsi que les infos billette-
rie. L’adresse : https://www.angers-
sco.fr/.

Joueur du mois. Azzedine Ounahi
est nominé au titre de la Pépite du
mois de novembre de la Ligue 1. Le
milieu de terrain du Sco accompagne
Hugo Ekitike (Reims) et Lucien Agou-
mé (Brest). Sur ce mois, Angers a dis-
puté trois matches au cours desquels
le jeune Marocain a été à chaque fois
titulaire et compte 1 but et 1 passe
décisive. Les internautes ont jusqu’à
vendredi à 12 h pour voter via le
compte Twitter de la LFP.

Abdoulaye Bamba de retour dans le groupe

Après un déplacement à Lens, chez
le 5e, Angers enchaîne avec la venue
d’un Européen de la Ligue 1 à Kopa :
Monaco, 3e du championnat l’an pas-
sé, éliminé de la Ligue des Cham-
pions, mais toujours en lice en Ligue
Europa (leader de son groupe). Et au
bilan à l’équilibre parfait en cham-
pionnat (5-5-5) du haut de sa 9e pla-
ce, même s’il n’a plus gagné depuis
4 matches.

« Monaco est une grande équipe,
résume Gérald Baticle, le coach du
Sco. Il a un effectif pour viser le titre
en Ligue 1, pour aller au bout de sa
Coupe d’Europe et pour jouer deux
matches par semaine. Face à elle, il
faut relever un défi. Être solide, mais
aussi ambitieux. Contre cet adver-
saire qui ne concède que très peu
d’occasions, il faut énormément
s’employer. Et ça amène le risque
d’un déséquilibre. »

Thomas Mangani, lui, voit « un chal-
lenge de jouer des équipes de haut
de tableau. Tout résultat positif con-
tre elles est un exploit. On est outsi-
ders et on veut les embêter. Mainte-
nant, l’humilité n’empêche pas

l’ambition. Il y a un monde entre eux
et nous, mais on est là et on suit
notre petit bonhomme de chemin. »

En somme, ce Sco trace sa route. À
sa manière. Avec son style. « On a un
peu retrouvé l’insouciance du début
de saison, reprend le milieu de terrain
du Sco. On essaie de bien faire, de
respecter les consignes. On a aussi
des joueurs de qualité, ce qui per-
met d’afficher une bonne maîtrise. »

« On a une intelligence
de jeu »

Notamment avec ce changement tac-
tique au milieu, désormais structuré
avec une pointe basse. « En défor-
mant le triangle, on a élargi notre
palette, tactique, décrypte Gérald
Baticle. On a trouvé d’autres angles
de passes. D’autres échanges tech-
niques entre les joueurs. C’est un
pari mais on a aussi des options
dans d’autres domaines. On tra-
vaille d’ailleurs d’autres trian-
gles avec les joueurs de couloir. »

Une évolution qui témoigne aussi
d’une « intelligence de jeu » que relè-
ve Thomas Mangani. « On met les

choses dans l’ordre. On est obser-
vés alors on a cherché à progresser.
On a un bon ressenti footballistique
entre nous, plusieurs cordes à notre
arc. On sait tenir un résultat ou aller
le chercher. »

Résultat : le contenu des matches
du Sco est plus consistant depuis le
match nul à Lille. « Et on prend sur-
tout du plaisir, note le milieu sudiste
angevin. Les deux notions ne sont
pas incompatibles. Mais bien jouer,
ça fait plaisir. Tout comme quand tu
te surpasses en équipe dans les
matches difficiles. »

« C’est une donnée essentielle
pour tout sportif de haut niveau,
insiste Gérald Baticle. À Lens, j’en ai
d’ailleurs parlé dans ma causerie.
Contre Monaco, on va devoir savoir
souffrir, mais devoir repousser nos
limites, aller au-delà ce qu’on peut
faire et trouver des solutions est aus-
si plaisant. » Et ça, le Sco sait faire. 6e

du championnat, il a pris au moins
1 point lors de 12 de ses 15 matches
cette saison.

Raphaël BONAMY.

Ismaël Traoré, en capitaine du Sco,
va mener l’outsider angevin.

| PHOTO : LA VOIX DU NORD / MAXPPP

Le Sco au plaisir du statut d’outsider
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Affronter Georges Ory lui permet de
capter la lumière et ce n’est pas pour
lui déplaire. « Ce combat s’est décidé
à la dernière minute mais j’y suis
habitué. C’est la raison pour laquelle
je m’entraîne dur pour être toujours
prêt. À moi de ne pas la laisser pas-
ser cette chance, car en cas de vic-
toire, il y a des opportunités. Il faut
que je combatte avec mes armes, à
savoir mettre la pression dès le
début pour trouver une solution et
neutraliser ce bon boxeur », décla-
rait cette semaine le boxeur madrilè-
ne de 36 ans dans les colonnes de
l’Aebox, revue officielle de la boxe
espagnole.

Effectivement le « fausse patte » his-
panique enchaîne les victoires
depuis quatre ans, et ce, face à des
adversaires loin d’être des faire-valoir.
Champion d’Espagne en 2018 face à
Moncho Miras, et challenger pour le
titre EBU des mouches, il a été battu
de justesse aux points par un Vincent
Legrand, alors invaincu sur ses
26 combats disputés. Sa dernière
défaite à ce jour.

Car depuis, le solide gaucher a
récupéré le titre face à son compatrio-
te Miras par un KO retentissant, au
1er round en mars 2019. Il l’a remis en
jeu le 25 septembre dernier à Valde-
moro, près de Madrid, face au
rugueux Angel Moreno, riche d’un

Avant d’affronter l’Angevin, ce samedi, les statistiques des derniers
combats du boxeur hispano-péruvien plaident en sa faveur.

beau palmarès de 21 victoires pour
4 défaites. Dans un combat impitoya-
ble, voire violent, les deux vétérans de
37 et 36 ans ne sont pas arrivés à se
départager, mais nul doute que
l’entourage de Georges Ory a vision-
né cet affrontement, riche d’ensei-
gnements.

Dans ce choc qui s’annonce d’ores
et déjà croustillant et passionnant
entre les deux trentenaires, le vain-
queur repartira avec deux ceintures
intercontinentales IBO et WBA, syno-
nymes d’un avenir immédiat radieux.
Le vaincu, lui, devra faire taire la
légende selon laquelle la boxe dans
cette catégorie de poids est un sport
peu enclin à faire briller les anciens.

Juan Hinostraza auréolé de sa ceinture
EBU. | PHOTO : DR

Qui est Hinostroza, l’adversaire d’Ory ?

Boxe

Cinq jours après leur victoire à Gap (4-3) en
Ligue Magnus (hockey sur glace) et avant de se
rendre à Chamonix, vendredi, les Ducs d’Angers

se sont imposés, hier, en ¼ de finale de Coupe de France à Nice
(Magnus), après une séance de tirs aux buts. Retrouvez le comp-
te rendu sur : www.ouest-france.fr/sport/hockey-sur-glace

Ducs

Ligue 1. Angers Sco - Monaco : 1-3. Le Sco n’a pas mis les ingrédients pour battre un adversaire
princier. Malgré un temps fort en deuxième période.

Avant la rencontre, Thomas Mangani
avait parlé « d’un monde d’écart »
entre le Sco et l’AS Monaco, club
européen et aux hautes ambitions. Il
avait raison. Hier soir sur sa pelouse
de Kopa, c’est bien la formation de la
Principauté qui a dicté sa loi et qui a
plié son match comme il le voulait.
« On a livré notre meilleure presta-
tion de la saison, résumait Niko
Kovac, le coach de l’ASM après
match. On a joué à notre niveau en
contrôlant et maîtrisant les débats
pendant 80 minutes. » 2-0 à la
mi-temps, 3-1 au final : emballé,
c’était pesé. Alors, on pourrait tou-
jours rappeler que si Nübel n’avait
pas sorti l’arrêt du match sur une tête
à bout portant de Fulgini à l’heure de
jeu alors que le Sco venait de revenir
à 1-2, la rencontre aurait probable-
ment été relancée. On pourrait.

« Sans les bons
ingrédients »

Mais le gardien allemand a sorti ce
ballon d’une manchette de fer. Lais-
sant le Sco derrière au score. Et der-
rière tout court. Car on pourrait aussi
souligner tout simplement que ce
Monaco-là, qui se permet de débuter
avec Ben Yedder et Golovin sur le
banc, était le plus fort hier soir.

Notamment quand il a piégé son
adversaire avant la demi-heure de
jeu. Volland servait idéalement Boa-
du dans le dos de la défense angevi-
ne pour tromper Petkovic (0-1).

L’équipe de la Principauté tissait sa

un coup franc de Golovin pour trom-
per Petkovic à bout portant (72’).

« Ce match nous rappelle qu’il
nous faut nécessairement mettre
plus d’ingrédients dans nos mat-
ches, constatait Gérald Baticle,
l’entraîneur du Sco. Il ne nous en
manquait pas 10 000, des détails :
mais il nous en manquait trop. On
s’est retrouvé dans le mauvais rôle
faute de n’avoir pas fait le boulot en

première période. »
Raphaël BONAMY.

Coupe de France. Le Sco disputera
son 32e de finale à Linas-Montlhéry
au stade Paul-Desgouillons, l’encein-
te habituelle de l’équipe de N3. La
rencontre se déroulera sur synthéti-
que, le dimanche 19 décembre à
16 h dans le cadre d’un multiplex sur
Eurosport.

toile, pressait haut et laissait le Sco
dans un labyrinthe. Et Monaco était
même tout près du 2-0 avant la pau-
se, mais Diop ratait de peu le cadre
(39’) au terme d’une incursion menée
tambour battant. Ce n’était que partie
remise : Volland, encore lui, s’échap-
pait côté gauche et centrait pour Boa-
du qui s’effaçait, laissant à Diop, lan-
cé, le ballon du 0-2 (45’).

Après le repos, le Sco se créait –
enfin – sa première occasion : Cabot
décrochait une frappe tendue qui
obligeait Nübel à détourner en corner
(53’). La passe était signée Ouna-
hi. Le milieu marocain allait se char-
ger de remettre sa formation sur les
bons rails. À l’entrée de la surface, il
éliminait Tchouameni et trouvait le
poteau de Nübel sur une frappe bien

placée. Le ballon frappait le dos du
gardien monégasque pour terminer
dans le but (2-1, 55’).

Les Angevins retrouvaient leur
allant. Cabot frappait encore sur un
service en or de Boufal (66’) et Fulgini
plaçait donc son coup de boule. Mais
c’était le Sco qui allait être sonné. Car
après ce temps fort, Disasi profitait
d’une défense angevine statique sur

Mohamed-Ali Cho et les Angevins n’ont pas trouvé la faille face à Monaco. | PHOTO : JOËL LE GALL / OUEST – FRANCE

Angers Sco n’a pas trouvé la recette
Football

PETKOVIC (5/10). Seul face aux atta-
quants monégasques sur les deux
premiers buts, il n’a rien pu faire. Il évi-
te le pire à son équipe en gagnant ses
duels face à Ben Yedder en fin de
match (85’, 90’).

MANCEAU (4). Rien ne fut facile face
à Gelsons Martins, qu’il a souvent
affronté en un contre un. Son mar-
quage était un peu léger sur Boadu
sur le premier but. Ses relances par-
fois hasardeuses.

TRAORÉ (4). Deux mauvaises relan-
ces en début pour le capitaine (8’,
18’). Puis un placement trop éloigné
de Volland lorsque celui-ci sert Boa-
du pour l’ouverture du score (25’). Sa
2e période a été plus solide dans
l’ensemble.

THOMAS (4). Une première période
discrète. Il a manqué d’agressivité
pour passer devant Boadu sur le
second but. Il a été plus sûr dans ses
interventions en 2e mi-temps même
si son mauvais alignement a permis à
Ben Yedder de se retrouver seul face
à Petkovic (85’).
CABOT (4,5). Il a fait ce qu’il a pu
pour aider Manceau face à Gelsons

pressing monégasque. Sa vista au
milieu de terrain a oxygéné son équi-
pe. Il a poussé Nubel à marquer con-
tre son camp après un festival (55’).
Malheureusement, il a laissé filer
Disasi sur le 3e but monégasque
(72’).

FULGINI (4). Pris par le marquage du
milieu de terrain adverse, il a touché
trop peu de ballons dans de bonnes
conditions. Et pourtant, il a bien failli
égaliser sur une tête à bout portante
stoppée par Nubel. Remplacé par
CAPPELLE (81’).

CHO (4). De la disponibilité et des
appuis solides pour résister davanta-
ge aux impacts. Mais il a tendance à
trop se précipiter (15’) et sa conduite
de balle n’est pas toujours efficace.
Remplacé par BAHOKEN (81’).

BOUFAL (4,5). Il a décroché pour
offrir des solutions à ses partenaires,
avec beaucoup de déchets à l’arrivée.
Mais sa course, sur le but d’Ounahi, a
offert l’espace nécessaire à son jeune
coéquipier pour s’infiltrer dans la sur-
face monégasque. Remplacé par
NINGA (80’).

Maxime RABE.

Martins (15’) en première période.
Puis, il s’est régalé des espaces créés
devant lui par ses partenaires pour
tenter sa chance (53’, 66’).

MANGANI (4). Il lui a été difficile de
toucher des ballons avec Volland ou
Diop sur le dos. Il a eu du mal à jouer
vers l’avant. Il finit par perdre ses
nerfs, en repoussant un Monégas-
que, ce qui lui vaut un carton jaune.
Remplacé par MENDY (60’) .

L’ancien Nantais a apporté sa dimen-
sion physique.

EBOSSE (4). Il s’est fait surprendre
par Diop sur le deuxième but (46’)
alors qu’il était peu pris à défaut jus-
que-là. Il a eu du mal à apporter le
danger dans le dos de Sidibé. Rem-
placé par PEREIRA-LAGE (69’).

OUNAHI (5,5). Il a dû se démener
pour toucher des ballons face au

Azzedine Ounahi a relancé les siens en seconde période. | PHOTO : JOEL LE GALL.

Une défense en difficulté, Ounahi a tenté

La peinture sera encore fraîche, mais
tout sera fin prêt pour le lancement de
la 1re édition de l’Open P2i Angers
Arena Loire, à Trélazé. Aussi exigeant
en directeur que brillant avec une
raquette dans les mains, Nicolas
Mahut a été parfaitement secondé
par Mathieu Blesteau, l’un des direc-
teurs opérationnels. « C’est une pre-
mière pour moi d’avoir un directeur
qui joue encore. On a des échanges
quotidiens pour faire des points »,
explique celui qui dirige également
plusieurs tournois Challengers (Ren-
nes, Quimper…)

Arena Loire ou IceParc
Avant de voir le jour, ce tournoi à Tré-
lazé est le fruit d’une idée qu’a eu
Nicolas Mahut il y a plusieurs années,
raconte Mathieu Blesteau. « Il avait ce
projet il y a très longtemps, déjà en
2013. Il m’a relancé sur ce sujet,
donc j’ai dit banco, on va voir les col-
lectivités et on va voir ce qu’ils
disent. » Les deux hommes se con-
naissent depuis plus de dix ans main-
tenant. L’ex numéro un mondial en

de la WTA déjà chargé et celui de la
salle qui accueille concerts et autres,
trouver un créneau était loin d’être
gagné. « Des Arena comme celle-ci,
ce sont des infrastructures parfois
réservées deux ans à l’avance. Et on
a besoin de 15 jours. Ça veut dire
qu’il faut que pendant 15 jours, il ne
se passe rien à l’Arena », décrypte-t-
il.

Avec un million d’euros de budget,
plus de cent entreprises ayant rejoint
le projet et une finale assurée d’être
diffusée sur BeIn Sports, l’Open P2i
Angers Arena Loire est déjà attrayant.
« C’est plus compliqué de vendre un
produit quand il n’existe pas. Ça
passe par des maquettes de pré-
sentation, des plans 3D, avec beau-
coup de pédagogie pour expliquer
le projet, mais on y arrive », sourit
Matthieu Blesteau, qui espère avoir
150 entreprises partenaires sur le
court terme. La personnalité de Nico
Mahut fédère aussi, les gens
l’apprécient vraiment ! »

Théo QUINTARD et M. R.

double fut même ambassadeur des
internationaux de Vendée, dirigé par
Mathieu Blesteau.

Une fois les bases posées, il a fallu à
tous ces intervenants trouver les
infrastructures nécessaires à l’accueil
du tournoi pour répondre à l’exigeant
cahier des charges de la WTA
(500 pages !), qui a d’ailleurs la répu-
tation d’être plus drastique que l’ATP,
le circuit des garçons. De la taille du
terrain, à l’intensité des lumières à la

capacité de la salle, en passant par le
transport et la restauration des joueu-
ses et bien sûr les inévitables mesu-
res contre le Covid-19, tout est pensé
jusque dans les moindres détails.

Et, si l’Arena Loire a été retenue, elle
n’était pas la seule option envisagée.
L’IceParc a été visité par les organisa-
teurs mais l’existence d’un club rési-
dent, les Ducs d’Angers, ont
fait capoter l’affaire. Puis arrive le
choix de la date. Entre un calendrier

Matthieu Blesteau est le directeur opérationnel de l’Open P2i Angers, tout comme
celui du Challenger de Rennes. | PHOTO : JOCELYNE RÉGENT

Open P2i de Trélazé (J-4). Le Maine-et-Loire va découvrir pour la première fois un tournoi
professionnel sur ses terres. L’occasion de comprendre comment ce projet a vu le jour.

Trélazé, la genèse d’un tournoi
Tennis

Gravement blessée dimanche lors de
la victoire de l’UF Angers contre les
Flammes Carolo, Nabala Fofana sera
éloignée des parquets pour le reste
de la saison. L’IRM passée ce mer-

credi matin a confirmé la rupture des
ligaments croisés de l’intérieure
angevine. David Gautier et le staff
angevin se sont donc mis en quête
d’une remplaçante.

Nabala Fofana indisponible pour le reste de la saison
Basket-ball

Le sport en bref
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ATHLÉTISME
Patrick Ranvier nommé DTN
Anciennement àl’aviron,PatrickRanvier,
ex-rameur international,aété nommé, hier,
directeur techniquenational (DTN)de la
Fédérationfrançaised’athlétisme(FFA),
une instancequifait faceàunecrisesporti-
veetdegouvernancedepuis plusieursmois.

Lamine Diack est mort
Le SénégalaisLamine Diack, mort à88 ans à
Dakar, arégnédurant 16ansàlatêtede
l’athlétisme mondialavantd’être rattrapé
par lesscandales etdedevenir lesymbole
del’affairismequiagangrenélafédération
internationale.

FOOTBALL
Le dernier joueur du « Miracle de
Berne » de 1954 est parti
Horst Eckel, le dernierdeshérosallemands
du« miracle de Berne », premièrevictoire de
l’Allemagne del’Ouest auMondialen 1954,
estmortà 89ans. Joueur deKaiserslautern,
ilétait leplusjeunedel’équipevictorieuse
enfinale de la Hongrie (3-2),favoritedela
Coupedu monde1954 enSuisse.

TENNIS
Coupe Davis: la Croatie élimine
la Serbie et accède en finale
La Serbie de Novak Djokovicaété battue
hier à Madrid lors d’un doubledécisif(2-1)
endemi-finalesde la Coupe DavisparlaCro-

atie.LesCroatesNikola Mektic etMate
Pavic,quiforment la meilleure pairemon-
diale,sesontimposésfaceàNovakDjokovic
etFilip Krajinovic7-5, 6-1.Auparavant, le n°1
mondial avait permisauxSerbes d’égaliser
en dominant MarinCilic 6-4,6-2, aprèsle
nouvelexploitdanslepremiersimple du
Croate BornaGojo,279e mondial,aux
dépens de DusanLajovic(4-6,6-3,6-2).La
deuxièmedemi-finaleopposera laRussieà
l’Allemagnecetaprès-midi.
Alizé Cornet ne jouera pas à Trélazé
La Niçoise Alizé Cornet,59e joueuseauclas-
sement WTA, nedisputerapas l’OpenP2i
Angers Arena Loire,qui débute demain.
Lan°1Françaiseaannoncésonforfait,hier,
surTwitter.« J’aisentiune pointe àl’ischio
jeudidernier etlesexamensontmontréque
je devaisfaireattentionpendantencoreune
semaine »,arésumé Cornet.

SKI ALPIN
Kilde s’adjuge le 2e super-G de Bea-
ver Creek, Pinturault 6e

Le NorvégienAleksander Aamodt Kildea
remportéhierle2e super-GdeCoupedu
mondedeskialpinde Beaver Creek, dans le
Colorado,sapremière victoirede l’hiver.
Pinturault, pourtantbienpartipuisqu’il
étaitdevantaprèsles deuxpremierssec-
teurs, n’aputenirsespromesses enfinde
parcours. Ilaterminé comme laveille àla 6e

place, justedevantMatthieuBailet(7e à1
sec 20),NilsAllegre finissant11e (à1sec59).

EXPRESS

Les Bleues assurent l’essentiel face à l’Angola
HANDBALL. Mondial 2021 : France – Angola 30-20. Les handballeuses françaises, sacrées championnes olympi-
ques à Tokyo il y a moins de quatre mois, ont assuré l’essentiel vendredi pour leur 1er match du Mondial-2021.

Devant une petite cin-
quantaine de specta-

teurs français massés dans
les tribunes du Palais des
sportsdeGranollers,aunord
de Barcelone, les joueuses
d’OlivierKrumbholzontcon-
nuquelquesapproximations
dans le jeu en première
période, avec plusieurs per-
tesdeballe.

Pauletta Foppa :
« Contre l’Angola,
on savait que ce
serait compliqué »

Après une grosse vingtaine
de minutes de jeu (8-8), les
Bleues ont commencé à se
détacher au score, bien
aidées par l’indiscipline de
l’Angola, sanctionnée coup
sur coup de deux exclusions
temporaires, qui a permis
aux Françaises de passer un
5-0 et prendre le large (13-8,
27e).
Progressivement en secon-

de période, les Bleues ont
assuré leur succès face aux
Angolaises, qui avaient quit-
té les Jeux de Tokyo dès la
phase de groupe avec une
victoire,unmatchnulet trois
défaites.
« Contre l’Angola, on savait
que ce serait compliqué, sur-
tout sur le premier match. On
sait que c’est une équipe avec
énormément de qualités phy-
siques. Pour la confiance de
l’équipe, c’était important de
gagner », a souligné Pauletta
Foppa,meilleuremarqueuse
française hier soir avec
4 buts, tout comme Lucie
Granier, brillante pour son
premier match sur une com-
pétitionmajeure.
Les Bleues ont pu compter
sur leur gardienne Laura
Glauser,quiadisputé laqua-
si-totalitéde la rencontre.En
55minutes,elleaeffectué16
arrêts(46%),dequoidonner
le sourire au sélectionneur
Olivier Krumbholz, qui sou-
haite la relancer après une

« Ça fait du bien. Je reviens un
peu de loin. Les filles m’ont
bienaidé.Lefaitqu’ildisequ’il
veut me relancer, c’est flat-
teur.Jeveuxêtrelàpourlecol-
lectif»,aexpliquéGlauser.
Si la défense française a
répondu présente, l’attaque
a été un peu plus en peine.
« Les arrières ont été un peu
maladroites.Çajouedur,c’est
unpeudéstabilisant,onprend
des coups. L’attaque placée a
péché, c’est là où il va falloir
être bien meilleur, avec plus
de lucidité, plus de tran-
chant», aestimé lesélection-
neur,soulignantle6sur13au
tiràlami-temps.LesFrançai-
ses affronteront la Slovénie
d’Ana Gros demain en fin
d’après-midi (18h), et termi-
nerontleurpremiertourcon-
tre le Monténégro mardi
(20h30). Le but sera de ne
laisser aucun point en che-
min afin d’aborder le tour
principal dans les meilleures
conditions, en vue du quart
definale.

saison2020/21difficile.
«Elleaétéautop.Plusletemps
avançait,meilleureelleétaitet

plus elle s’amusait. Elle a été
lucide dans le rapport de for-
ce»,appréciaitKrumhoblz.

Pauletta Foppa et les Bleus ont réussi leur entrée. Photo AFP
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AUJOURD’HUI
National2
Angers-SCO – Les Herbiers........18 h
National3
OFCSaumur – Challans..............18 h
Régional1 (groupeA)
TV Les Sables – Beaucouzé.........18 h
Foyer Trélazé – La Flèche............19 h
Régional2 (A)
Brissac – Vigneux ....................... 19 h
Régional2 (D)
Segré – Chemillé-Melay.........19 h 30
Régional3 (C)
SOCholet (c) – St-Jean-de-M. ....18 h
NationalU19
Concarneau – Angers-SCO....14 h 30
Châteauroux – SOCholet ......14 h 30

DEMAIN à 15 h
Régional1 (B)
NDCAngers – St-Sébastien ..............
Basse-Goulaine –Mûrs-Erigné..........
Régional2 (A)
Vieillevigne – Vaillante Angers ..........
Régional2 (B)
Tiercé-Cheffes – Spay .......................
Le Poiré (b) – St-Pierre-Mont. (b) ........
La Flèche (b) – SOCholet ..................
Régional2 (C)
Bouchemaine – St-Brevin..................
Pornic –OFC Saumur (b) ...................
Régional3 (B)
St-Hilaire-Vihiers – Pouzauges (b)......
La Tessoualle – St-Fiacre ...................
Mouchamps – ChristopheSéguinière
Le Loroux-L. –Montilliers ..................
Régional3 (C)
St-André-St-Macaire – Les Achards
RCCholet – Jard-Avrillé

Liré-Drain – Sautron (b) .....................
Régional3 (E)
Bécon-V-St-A. – ESO La Roche (b) .....
St-Pierre-Mont. (b) – Aubigny............
Chantonnay – Beaupréau-Ch-G. .......
Régional3 (F)
Beaucouzé (b) – Chalonnes-Chaud. ..
St-Saturnin-la-M. – Pouancé .............
St-Pierre-la-Cour – Segré (b) .............
Régional3 (H)
Andard-Brain –Mulsanne-T. (b) .........
Cantenay-Epinard – Pays de Juhel ....
Montreuil-Juigné-Béné – Sillé...........
Régional3 (J)
Bayard Saumur – St-Denis-d’A. .........
Croix-Blanche Ang. – Ecommoy........
Changé 53 (c) – Doué........................
Vibraye – Beaufort ............................
Départemental1 (A)
Les Ponts-de-Cé – Pellouailles-C.......
St-Sylvain –NDCAngers (b) ..............
FCL Thouarcé – LeMay .....................
St-Math-Ménitré – SomloirYzernay ...
ToutMaulévrier – Andrezé-J-J. ..........
Le Longeron-T. –OFC Saumur (c) ......
ESLMartigné – JF Cholet ..................
Départemental1 (B)
Tiercé-Ch. (b) – Pomjeannais. 12 h 30
Avrillé – Landemont-Laurentais.........
Le Fief-Gesté –Mazières ...................
Longuenée – Le Puy-St-Bonnet.........
Chemillé-M. (b) – Lac-de-Maine Ang.
Cholet FC – PossoSavennières ..........
NationalU17
Angers-SCO – FC Lorient...... 14 h 30
Régional1féminin
Nantes (b) – Verchers-St-G. ... 12 h 30
SOCholet –GF PaysNoir..................

AU PROGRAMME

Le Foyer de Trélazé renouera-t-il avec le succès ?
Après deux défaites de suite, le
Foyer de Trélazé, 10e avec 8 points,
reçoit ce soir son voisin au classe-
ment, La Flèche, 11e avec 7 points. « Il
faut gagner ! », affirme d’emblée
l’entraîneur Yohann Cesbron. « C’est
le discours que l’on tient aux joueurs,
à domicile on se doit de prendre les
points. Sans peur, en allant chercher
l’adversaire. Les gars n’ont pas été
récompensés lors des deux derniers
matchs, ça s’est décidé sur des faits de
jeu… Il y a de la frustration, mais on
va se battre et redoubler d’efforts tous
ensemble, on espère que ça paiera dès
samedi ».
Cesoir 19hau stadeBernard-Bioteau

Beaucouzépeut-il battre ungros ?
Avec cinq victoires, pour un nul et
deux défaites, mais aussi un conte-
nu « fidèle au projet de jeu », selon
l’entraîneur François Masson, Beau-
couzé réussit son début de saison.
Seulement, l’actuel 5e, à deux unités
du leader, n’a pas encore gagné con-
tre une équipe classée au-dessus :
0-4 aux Sables (FCOC), 0-4 encore à
Vertou, puis 0-0 à domicile samedi
dernier contre Saint-Nazaire. Le
défi du coach se situe donc là ce
week-end, à l’extérieur face au qua-
trième « gros », l’autre club des
Sables-d’Olonne (TVEC 85) : « Dans
notre objectif de progression match
après match, faire un résultat là-bas
serait la suite logique de la bonne per-
formance contre Saint-Nazaire. »
Cesoir 18hauxSables-d’Olonne

ERÉGIONAL 1 (9E JOURNÉE)

NDC Angers va-t-elle trouver son
rythme?
« Nous sommes sur un cycle de résul-
tats très moyens, mais aussi très frus-
trants ». Le diagnostic est posé par
Pierre Naudet, coach d’une NDC 9e

avec 8 points après 9 journées.
Moyen donc, frustrant également
car son équipe semble « à la fois pro-
che de faire tourner les matchs et au
niveau des autres, mais consciente
qu’il en manque un peu… ». Pour
preuve, les trois défaites en R1 ont
été concédées avec un seul but
d’écart. « Dans le contenu, nous
avons trouvé une continuité, on doit
maintenant être capable de faire bas-
culer les matchs du bon côté ». Peut-
être dès demain contre Saint-Sébas-
tien-sur-Loire, 6e avec 15 points.
Demain15hau stadeBertin

Est-ce que Mûrs-Erigné passera
l’hiver au chaud?
Quatre points au moins lors des
deux derniers matchs avant la trêve,
demain à Basse-Goulaine (10e) puis à
domicile pour le derby contre NDC.
C’est l’objectif comptable souhaité
par le coach de Mûrs et actuel 7e, Oli-
vier Polard, pour « passer l’hiver au
chaud, ne pas décrocher trop de la
première partie tout en laissant assez
loin les trois derniers ».
Il pourra compter sur l’état d’esprit
affiché dimanche dernier, malgré la
défaite en fin de partie contre le lea-
der, le Stade Mayennais (1-2) : « Un
match solide, avec les bons ingré-
dients. On le digère et on sait que l’on
peut s’appuyer sur ce contenu ».
Demain15hàBasse-Goulaine

Les Trélazéens jouent ce soir sur leur terrain synthétique. PHOTO : CO - JÉROME HURSTEL

ERÉGIONAL 1
GROUPE B

ESO La Roche - Orvault SF.................................A 18h
Mayenne - La Ferté-Bernard..............................A 18h
Basse-Goulaine - Mûrs-Erigné.................Demain 15h
FC Rezé - Laval Bourny............................Demain 15h
NDC Angers - St-Sébastien......................Demain 15h
Sablé B - Les Herbiers B..........................Demain 15h

Pts J G N P p. c.
1. Mayenne 19 8 6 1 1 19 10
2. Sablé B 17 9 5 2 2 20 12
3. Orvault SF 17 9 5 2 2 15 8
4. Les Herbiers B 17 9 5 2 2 14 7
5. ESO La Roche 16 7 5 1 1 18 8
6. St-Sébastien 15 8 4 3 1 18 9
7. Mûrs-Erigné 10 8 3 1 4 10 13
8. La Suze 9 9 3 0 6 15 14
-. NDCAngers 9 8 2 3 3 11 10

10. Basse-Goulaine 8 7 2 2 3 7 13
11. Laval Bourny 7 8 2 1 5 7 16
12. La Ferté-Bernard 3 8 1 1 5 5 22
13. FC Rezé 1 8 0 1 7 6 23

ERÉGIONAL 1
GROUPE A

A. Château-Gontier - Bonchamp........................A 18h
Les Sables TVEC - Beaucouzé............................A 18h
St-Nazaire - Fontenay B.....................................A 18h
Foyer Trélazé - La Flèche....................................A 19h
Bellevue Nantes - Les Sables FCOC.........Demain 15h
Coulaines - Vertou B................................Demain 15h

Pts J G N P p. c.
1. St-Nazaire 18 9 5 3 1 16 5
2. Vertou B 18 8 6 0 2 14 9
3. Les Sables TVEC 17 9 5 2 2 13 7
4. Les Sables FCOC 16 8 5 1 2 14 4
5. Beaucouzé 16 8 5 1 2 13 12
6. Coulaines 13 8 4 1 3 14 14
7. Mulsanne-T. 12 9 4 0 5 17 19
8. Bonchamp 10 8 3 1 4 12 16
9. Bellevue Nantes 8 8 2 2 4 11 12

10. Foyer Trélazé 8 8 2 2 4 5 13
11. La Flèche 7 8 2 1 5 8 12
12. A. Château-Gontier 7 9 2 1 6 11 17
13. Fontenay B 4 8 1 1 6 4 12

Alizé Cornet ne sera pas à Trélazé
TENNIS EOPEN P2 ANGERS ARENA LOIRE

La Niçoise Alizé Cornet, 59e joueu-
se au classement WTA, ne dispute-
ra pas l’Open P2i Angers Arena
Loire, qui débute demain.
La n°1 française a annoncé son for-
fait, hier, sur Twitter. « J’ai senti
une pointe à l’ischio jeudi dernier et
les examens ont montré que je
devais faire attention pendant
encore une semaine », a résumé
Cornet. Un coup dur pour celle qui
pouvait prétendre au sacre pour
cette première édition, et ainsi
remporter son premier titre
depuis sa victoire à Gstaad en
Suisse le 16 juillet 2018.

AvantOry, place au tirage
Le tirage au sort de la première
édition de l’Open se déroulera à la
salle Jean-Bouin, un peu après
20 heures, en marge du gala de
boxe de Georges Ory, et avec évi-
demment la présence du directeur
du tournoi Nicolas Mahut et de
l’ambassadrice Pauline Parmen-
tier.

Ça débute demain
Le premier tour des qualifcations
se disputera demain, et le tableau
final, qui compte 32 joueuses,
débutera lundi.

Linz, 8 novembre.Alizé Cornet a ressenti une pointe à l’ischio. PHOTO : AFP

Fin d’année passionnante au SOC
Avant de profiter d’une trêve bien méritée, les Choletais vont défier des concurrents directs
en championnat et peuvent rêver d’une place en 32e de finale de Coupe de France.

Après un déplacement en Marti-
nique qui a laissé un goût

d’inachevé en Coupe de France, en
raison d’une rencontre déprogram-
mée quelques heures avant le coup
d’envoi, Richard Déziré fait contre
mauvaise fortune bon cœur. Le
coach du SO Cholet s’est ainsi immé-
diatement tourné vers les prochai-
nes échéances. Les longs déplace-
ments ont appris à l’expérimenté
technicien choletais l’importance
d’un retour où il faut impérative-
ment retrouver une alimentation
saine et un sommeil rigoureux.

Faire progresser un
groupe avec lequel

j’ai plaisir à travailler »
RICHARDDÉZIRÉ
Entraîneur duSOCholet

« Il a fallu se plier aux conditions
mais c’est compliqué quand on
revient et je compte sur le sérieux de
mes joueurs pour retrouver leur fraî-
cheur. La rencontre de ce soir le
dira », annonce Richard Déziré.
« C’est très variable selon les joueurs,
car on ne supporte pas tous la même
appréhension du voyage en avion,
d’autant plus que nous avons connu
quelques turbulences. Mais après
quelques jours de retour à la vie nor-
male, nous sommes prêts à faire preu-
ve de détermination », sourit le
défenseur Ryad Hachem.
Pour espérer atteindre une place
dans la partie haute du champion-
nat avant les matchs retour, les Cho-
letais accueillent Avranches ce soir
et se déplaceront au Mans le
14 décembre. Face à ces deux forma-
tions classées actuellement au
niveau du SOC avec 20 points, les
Choletais peuvent poursuivre les
progrès aperçus contre Saint-Brieuc
avant le voyage en Martinique. « Ce
match disputé en décalage n’a pas
d’influence sur notre mental, je veux
voir la matérialisation de nos progrès
sur le terrain. Finir l’année devant ces
équipes nous amènerait plus de

FOOTBALL E NATIONAL (16E JOURNÉE)

décontraction. Mon objectif est de fai-
re progresser tout mon groupe avec
lequel j’ai beaucoup de plaisir à tra-
vailler. Il n’y a pas de lassitude, nous
nous donnons des perspectives à plus
ou moins long terme », précise le
coach, avec notamment l’envie de
remplir le stade omnisports pour
l’éventuelle venue de Nice.
Une possibilité que n’écarte pas
Ryad Hachem : « Nous allons tout fai-
re pour terminer l’année dans les
meilleures conditions. Certes il faut
mettre beaucoup d’intensité en Natio-
nal, mais notre ambition c’est faire
preuve d’envie, de solidité. Nous tra-
vaillons pour trouver un juste équili-
bre dans notre défense. Il fallait le
régler et nous y arrivons. Ce soir, on

sait à quoi s’attendre devant cette for-
mation d’Avranches. » Avant de par-
tir chercher une qualification en
Coupe de France en région parisien-
ne contre le Club Franciscain, une
mise en confiance ce soir serait utile
pour finir l’année de fort belle
manière. Sereinement, Richard
Déziré a mis des atouts de son côté.

Le groupe
Kocik, Etile, Sylla, Gameiro,
Hachem, Lo, Zahary, Renaud, Ruf-
faut, Njike, Le Mehaute, Mattoir,
Sidibe, Fortuné, Guirassy, Jarju,
Crehin

Cholet, stadeOmnisports. Ryad Hachem et les Choletais entament leur
sprint de fin d’année cet après-midi contre Avranches PHOTO : CO – ETIENNE LIZAMBARD

ENATIONAL
Bastia-Borgo - Le Mans...................................... 1 - 0
Boulogne/M. - Laval .......................................... 1 - 2
Chambly - Sedan................................................ 2 - 2
Orléans - Sète.................................................... 0 - 1
Red Star - Bourg-Péronnas................................. 2 - 1
Villefranche/S. - Créteil...................................... 1 - 0
SO Cholet - Avranches.......................................A 18h
Concarneau - St-Brieuc ...............................Di.15h15
Annecy - Châteauroux ................................. Lu.18h30

Pts J G N P p. c.
1. Villefranche/S. 32 15 9 5 1 20 8
2. Bourg-Péronnas 31 15 9 4 2 33 14
3. Annecy 30 14 9 3 2 25 10
4. Concarneau 28 14 8 4 2 20 12
5. Laval 26 15 8 2 5 17 13
6. Châteauroux 25 14 7 4 3 19 13
7. Sedan 23 15 5 8 2 14 9
8. LeMans 20 15 5 5 5 15 14
9. SOCholet 20 14 6 2 6 25 28

10. Avranches 20 14 6 2 6 16 24
11. Sète 19 15 6 1 8 20 21
12. Red Star 16 15 5 1 9 21 27
13. Chambly 15 15 4 3 8 19 26
14. St-Brieuc 14 14 3 5 6 10 13
15. Orléans 14 15 3 5 7 14 18
16. Boulogne/M. 11 15 2 5 8 15 22
17. Créteil 10 15 2 4 9 9 24
18. Bastia-Borgo 8 15 1 5 9 15 31

Samedi 4 décembre 2021
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Plus de 500 athlètes seront à Segré
dimanche pour une journée 100 %
cross, support des championnats
départementaux de court. Du côté
des femmes (14 h 30), en dépit de
l’absence de Solène Joubert (ASBA),
les Bartholoméennes pourront pré-
tendre au titre avec Camille Renou,
troisième par équipes aux France,
mais aussi Émilie Paillat et Manon

Cady, qui devront lutter face à Mathil-
de Godefroy et Loann Renou, de
l’E2A.

Chez les messieurs (13 h 30), Achil-
le Berthou (Entente des Mauges) ten-
tera de mater l’armada de l’E2A, soli-
dement présente. Les Brandet, Pan-
ché, Fattier, Huet, Villechevrolle, Live-
nais sont autant de prétendants à la
victoire.

Cross court : une longue liste de prétendants
Cross-country

Forts d’une très impressionnante
série de cinq victoires d’affilée, les
Choletais vont débarquer à Chambé-
ry avec beaucoup de confiance,
samedi (20 h 30). Aucune équipe de
la division n’affiche une telle forme.
Elle a d’ailleurs permis aux hommes
de Julien Pihant de se replacer : ils
sont 5es avec 17 points, à une unité

du podium. Chambéry, 9e, a presque
deux fois moins de points (9).

Ducs d’Angers. Les Angevins, deu-
xièmes de Ligue Magnus et qualifiés
depuis mardi dans le dernier carré de
la Coupe de France, se sont solide-
ment imposés à Chamonix, hier soir
(4-8).

D1 : les Dogs passeront-ils la sixième ?
Hockey sur glace

Les Choletais avaient quitté leurs sup-
porters avec un goût d’amertume
dans la bouche. Battus pour la pre-
mière fois de la saison sur leur pelou-
se, ils s’étaient inclinés contre Ville-
franche (3-1), le leader actuel, fin
octobre. Depuis, le Soc a repris sa
marche en avant. Quatre points en
deux déplacements en championnat.
Une victoire en Coupe de France et…
un périple pour ne pas jouer en Marti-
nique dans cette même compétition.
C’est un peu plus qu’un péripétie
quand on traverse la moitié du globe
pour rien et il faudra voir dans quel
mesure ce voyage aura impacter la
troupe du président Erisoglu.

Voilà pour le contexte, alors que le
Soc est de retour en métropole pour
accueillir une formation normande au
bilan absolument identique : 6 victoi-
res, 6 défaites, 2 nuls et donc 20
points. Un total qui est aussi le même
que celui Le Mans, prochain adver-
saire des Maugeois. Autant dire que
la période est charnière et qu’une vic-
toire choletaise ce samedi mettrait le
groupe de Richard Déziré sur une
toute autre trajectoire.

« C’est sympa de se donner des
perspectives qui peuvent nous per-
mettent à trois matches de la fin de
la phase aller de prendre un petit
peu d’avance. On a atteint la barre
des 20 points, ce n’est pas anodin.
C’est la moitié de ce qu’il nous faut
pour nous maintenir. C’est l’objectif
prioritaire cette année », rappelle
l’entraîneur.

9 points à prendre
Il reste donc 9 points à prendre pour
les Choletais avant d’attaquer la pha-
se retour. Hormis la rencontre contre
l’US Avranches, les Maugeois iront
affronter le voisin manceau, le 14
décembre en match décalé de la 16e

journée, Coupe de France oblige,
avant de recevoir Sète.

Mais, avant, ils faudra essayer de
s’imposer face aux Normands : «
C’est une fin d’année importante.
On est trois avec 20 points, le 8e, le
9e et le 10e. Nos deux prochains
adversaires pour finir l’année sont

Une rencontre qui peut compter double
National. Cholet - Avranches, samedi (18 h). De retour de son
périple antillais, le Soc renoue avec le championnat.

les deux équipes qui sont ex aequo
avec nous, insiste Richard Déziré.
Forcément, ce sont des rencontres
qui peuvent nous permettre de nous
rapprocher des équipes qui ont pris
le large. Ça peut nous donner un
peu plus de confiance pour 2022. »

Le groupe : Kocik, Etile, Sylla, Gamei-
ro, Hachem, Lo, Zahary, Renaud,
Ruffaut, Njike, Le Méhauté, Mattoir,
Sidibe, Fortuné, Guirassy, Jarju.

Yoann Le Méhauté et le SO Cholet
reçoivent Avranches. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN

N2 : Angers Sco B - Les Herbiers,
ce samedi (18 h), stade de Salpinte*.
N3 : Saumur - Challans, ce samedi
(18 h), stade des Rives du Thouet.
U19 nationaux : Concarneau -
Angers Sco, ce samedi (14 h 30).

R1, poule A : Les Sables - Beaucou-
zé, ce samedi (18 h) ; Foyer Trélazé -
La Flèche, ce samedi (19 h),
stade Bernard-Biotteau.
R1, poule B : Angers NDC - Saint-Sé-
bastien, ce dimanche (15 h), stade
Bertin ; Basse-Goulaine - Mûrs-Eri-
gné, ce dimanche (15 h).

* Les matches de la réserve et des
équipes de jeune du Sco ne sont pas
ouverts au public.

Les autres matches
du week-end

Le calendrier de la Coupe de France
FDJ a été dévoilé ces derniers jours et
Cholet-Pays-de-la-Loire en sera la 4e

manche, le dimanche 20 mars, au
lendemain de la Classic Loire-Atlanti-
que, comme le voulait la coutume
avant le début de la crise sanitaire.

Pour rappel, c’est Elia Viviani (Cofi-
dis) qui s’était imposé en 2021.

La date de Cholet-Pays-
de-la-Loire 2022 connue

Cyclisme

Champion du Maine-et-Loire il y a
quatre semaines à Saumur et très en
forme cet hiver (5 victoires), le Chole-
tais Mathieu Taburet sera l’un des
favoris du championnat régional, ce
dimanche à Sablé (72).

Chez les femmes, l’Angevine Solè-
ne Billouin, aussi championne dépar-
tementale, sera aussi de la partie.

Mathieu Taburet en course
pour le titre régional

Cyclo-cross

Appelez là Madame l’ambassadrice.
Victorieuse de la Fed Cup en 2019
avec les Bleues, Pauline Parmentier,
retraitée du monde professionnel
depuis 2020, ne tape plus dans la
raquette mais les petites balles jau-
nes rythment encore son quotidien.

Proche de Nicolas Mahut, l’ancien-
ne 40e mondiale WTA a volontiers
accepté d’être l’ambassadrice de
l’Open P2I Angers Arena Loire, dont
le premier opus débute ce dimanche.
Elle est en quelque sorte l’une des
chevilles ouvrières du tournoi trélazé-
en, notamment chargée de faire venir
les meilleures joueuses françaises
sur l’événement.

Faire une bonne réputation
« Pendant le tournoi, je ferai le lien
avec toutes les filles et j’aiderai Nico
toute la semaine car il faut que les
meilleures conditions possible
soient réunies. Les joueuses doi-
vent se sentir bien pour qu’elles
aient envie de revenir par la suite.
C’est important que le tournoi se
fasse une bonne réputation dès la
première année », résume l’ancienne
tenniswoman, fine connaisseuse des
attentes sur ce type de rendez-vous
pour avoir été dans le circuit pro pen-
dant 20 ans et victorieuse de quatre
tournois en simple.

L’une de ses amis, Kristina Mlade-
novic, sera de la fête en Anjou, tout
comme Clara Burel. Un plateau allé-
chant, en somme, mais… « On a tou-
jours envie de plus et d’avoir les
meilleures joueuses de Fed Cup »,

où la concurrence est inexistante,
l’Open P2I Angers Arena Loire sera
un dernier galop d’essai, avant
l’Open d’Australie (tournoi du Grand
Chelem), programmé en janvier.
« Certaines n’ont plus envie de faire
de longues périodes d’entraîne-
ment et elles préfèrent jouer des
tournois », explique la droitière, répu-
tée pour ses coups droits.

Missionnée par la Fédération fran-
çaise de tennis (FFT) pour s’occuper
des féminines de 15 à 18 ans, Pauline
Parmentier parcourt toujours la Fran-
ce pour dénicher les meilleures
potentielles. Non pas avec sa raquet-
te, mais avec son petit carnet… Qui a,
coup sûr, lui servira pour garnir les
rangs des prochaines éditions du
tournoi angevin.

Théo QUINTARD.

Tirage au sort. Le tirage au sort du
tableau principal du tournoi aura lieu
ce soir lors du gala de boxe, salle
Jean-Bouin, avant le combat de
Georges Ory, en présence de son
directeur Nicolas Mahut et Pauline
Parmentier, ambassadrice. P2i est le
sponsor de l’Open d’Angers et du
boxeur.

sourit la jeune femme de 35 ans, qui a
aussi été en contact avec Caroline
Garcia, Fiona Ferro et quelques étran-
gères du Top 50.

« Elles préfèrent jouer »
Reste que le tournoi a déjà de quoi
séduire. « On n’a pas besoin de les
convaincre, on ne les supplie pas de
venir mais si elles sentent que c’est

intéressant pour elles… Ça reste un
tournoi de tennis », résume-t-elle.

Positionné à une date stratégique

Ici avec Nicolas Mahut, Pauline Parmentier est l’ambassadrice du
tournoi angevin. | PHOTO : OPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

Open Angers Arena Loire. Ancienne joueuse professionnelle, Pauline Parmentier (35 ans) est
désormais l’ambassadrice du tournoi de Nicolas Mahut.

Pauline Parmentier, l’art du rebond
Tennis

Souleyman Doumbia ne s’est pas
défilé au moment d’évoquer ses pro-
blèmes de concentration. Le piston
gauche en a encore été victime, com-
me la saison dernière. Un penalty
concédé contre Brest (1-1) puis Nan-
tes (1-4), un tirage de maillot évitable
donnant le coup-franc qui amène le
but à Lille (1-1), ou des placements
hasardeux. Tout a été décrypté, ana-
lysé, décortiqué par le staff angevin.
« J’en ai mangé de la vidéo. On
m’explique ce qui va ou ce qui ne va
pas. Je dois m’en servir pour corri-
ger mes défauts », dévoile l’ancien
Rennais.

Si le match à Brest (noté 2,5) l’a
énormément fragilisé, le derby perdu
contre Nantes (1-4) l’a expédié sur le
banc les cinq rencontres suivantes.
« C’était un choix. Par rapport à la
concurrence, il y a plusieurs clients
potentiels à ce poste de piston gau-
che (Ebosse et Capelle, voire Brahimi
et Pereira-Lage). Je fais pour le
mieux pour l’équipe. Quand Souley
(Doumbia) me donne plus de
signaux que ses concurrents dans
la performance, il joue. Quand ce
sont ses concurrents, ce sont eux
qui jouent », concède Gérald Baticle.
« Le coach n’a pas eu besoin de
m’expliquer pourquoi il m’avait sorti.
je l’ai compris avec les matches que
j’ai fait. Il est venu m’en parler. Je
sais que je n’étais pas à mon top, il a
fallu que ça tourne », reconnaît de
son côté l’intéressé.

Davantage de rigueur
Souleyman Doumbia a fait son retour
dans le onze contre Nice (défaite 1-2),
le 31 octobre. Seulement absent con-
tre Monaco, suspendu, le latéral a
beau avoir démarré depuis toutes les
rencontres, il sait que cette période
fut compliquée. « Quand je suis
moins bien, c’est souvent dû à ma
concentration. J’ai dû me remettre
dedans pour que ça aille mieux. Il
fallait être plus rigoureux défensive-
ment. »

C’est là toute la nuance qu’il doit
trouver. Attaquer sans mettre en diffi-
culté les siens. Résultat : l’ancien
joueur du Grasshopper Zurich se fait
moins absorber par les tâches offen-
sives et veille davantage à ce qui peut
se passer dans son dos. Gérald Bati-
cle, tout comme Stéphane Moulin
auparavant, le cadre. « Chaque
joueur a des qualités et des axes de
progression. Souley en a un sur la

concentration et la réactivité par
rapport à ce qui se passe. Il faut en
avoir conscience. »

Libérer l’espace pour Boufal
Si Doumbia estime que ce rôle est fait
pour lui, le piston a tout de la mission
la plus difficile à appréhender avec
autant de responsabilités en défense
qu’en attaque. Spécialiste du 3-5-2
au RC Lens, Franck Haise décrypte
ce poste spécifique : « C’est toute la
richesse et la difficulté de la tâche,
très hybride. Il faut amener des cen-
tres, des dernières passes, des
buts. Et, en même temps, contribuer
à l’équilibre, à la solidité, rappelle
l’entraîneur des Sang et Or. C’est un
rôle complet sur le plan tactique et
athlétique. Il faut être en lecture de
chaque situation. Sur le plan mental,
ça nécessite beaucoup de concen-
tration. » D’où les irrégularités de
Doumbia, un élément pourtant capa-
ble d’apporter tellement de danger.

À Angers, le joueur de 24 ans peut
compter sur ses camarades dans son
(re)placement, essentiel pour l’équili-
bre de son équipe. « Romain Tho-

mas et Thomas Mangani, quand ils
sentent que j’y vais trop, me disent
de me calmer. Ou me poussent en
disant qu’ils assurent la sécurité
derrière. » Et quand ce ne sont pas
les deux vieux briscards, c’est Sofia-
ne Boufal qui s’y colle. D’autant plus
que les deux hommes aiment évoluer
à gauche. « On essaie de combiner,
il aime prendre la balle et rentrer à
l’intérieur. Ce qui fait que je vais évo-
luer plus haut pour lui libérer l’espa-

ce dans l’axe. » Un éclaircissement
qui explique, en partie, ce positionne-
ment haut sur le terrain.

En attendant, Doumbia continue de
travailler son mental pour franchir un
cap, en espérant convaincre définiti-
vement Gérald Baticle qui n’attend
qu’une chose : « Mon objectif est
d’avoir mal à la tête pour pouvoir
sortir un onze avec un 12, 13, 14, 15,
16 qui sont très proches. »

Maxime RABE.

Souleyman Doumbia est le 11e joueur le plus utilisé par Gérald Baticle (780 minutes). | PHOTO : MARC ROGER

Ligue 1. Reims – Angers, ce dimanche (15 h). Après avoir débuté titulaire, l’Angevin avait marqué le
pas. Pour être régulier, il doit progresser sur sa concentration, qu’il décrypte avec humilité et recul.

Doumbia : « J’en ai mangé de la vidéo »
Football

Le sport en bref

Touché au pied lors de la défaite de
Cholet contre Nanterre et toujours
absent aux entraînements, D.J. Hogg
sera encore indisponible dimanche
(17 h) pour le déplacement aux
Metropolitans 92. « Des petites dou-
leurs persistent encore », explique

Laurent Vila.
Coupe de France. Privées de Fofana
(blessée) et Bailey (repos), les filles
de l’Ufab accueillent Tarbes, diman-
che (16 h), dans un duel 100 % Ligue
féminine en 8e de finale de la Coupe
de France.

Cholet Basket et l’Ufab diminués
Basket-ball

Gérald Baticle a livré ses premiers
sentiments sur les arrivées au club de
Laurent Boissier, coordinateur sportif,
et de Patrice Girard, responsable du
recrutement des pros. « Ça prouve
que le club se structure. C’est du tra-
vail en amont par rapport à de futurs
résultats. Il faut les compétences
aux bons endroits, qu’on travaille
tous ensemble pour que celles-ci
soient utilisées au maximum. » Si le

technicien connaît Patrice Girard, de
par leur passé commun à Lyon, où
Girard a œuvré pendant 32 ans, il a
rencontré Laurent Boissier (ex-direc-
teur sportif de Nîmes, jusqu’en 2019)
la semaine dernière. Questionné sur
les contours de son rôle, Gérald Bati-
cle s’est montré évasif. « Ça consiste
à coordonner sportivement toutes
les parties du club », s’est-il contenté
d’expliquer.

Avec Girard et Boissier, « le club se structure »

Angers Sco express

Touchée à un ischio, la n°1 Française a
annoncé hier son forfait pour l’Open P2i
Angers Arena Loire : la Niçoise, 58e mondia-

le, devait être la tête de série n° 1 du tournoi.

Cornet
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Nathalie Tauziat, finaliste de
Wimbledon en 1998, pointe du
doigt le traitement médiatique
sur le manque de résultat. La 3e

joueuse mondiale en 2000 est
aujourd’hui coach de l’équipe
féminine du Canada, victo-
rieuse de la France lors de la
Billie Jean King Cup.

« À mon époque on était cinq
dans les dix meilleures, on n’en
parlait pas. Aujourd’hui, il n’y
en a pas une dans les trente et on
en parle, c’est un peu rabaisser
le tennis féminin français. Chez
les garçons, il n’y a pas grand-
chose non plus. Nous avons
gagné la Fed Cup en 1997, les
médias en ont parlé car Yannick
Noah était capitaine. Oui, le ten-
nis français n’est pas au top.
Mais des jeunes arrivent, lais-
sons-leur le temps d’avancer, de
montrer de quoi elles sont capa-
bles, les Clara Burel, Diane Par-
ry, Fiona Ferro. Après c’est bien
de monter au classement mais il
faut y rester, les Françaises ont
tendance à faire le yo-yo. Vous
avez le résultat de vos choix et
de vos entraînements, quand on
sème, on récolte.
On a joué l’équipe de France en
Billie Jean King Cup (2-1). Caro-
line Garcia avait des problèmes
physiques, elle n’a pas pu jouer.
Si elle résout ses pépins, elle
peut revenir dans les trente
meilleures joueuses mondiales
sans problème. Garcia peut
redevenir une leader. Alizé Cor-
net, elle peut faire mieux mais
elle est plus en fin de carrière. Il
faut compter sur les jeunes. La
pression, elles savent la gérer,
on en avait peut-être moins avec
les réseaux sociaux, mais quand
on est dans le top 10, on a tou-
jours la pression. »

Nathalie Tauziat. PHOTO : AFP

« Quand ça allait bien,
on n’en parlait pas »

L’OEIL DE TAUZIAT

Aujourd’hui (9h30)
1er tour des qualifications

Demain (9h30)
2e tour des qualifications
1er tour du tableau final

Vendredi (11h)
Quarts de finale

Samedi (11h)
Demi-finales

Dimanche (15h)
Finale

Les prix des places sont à 5
euros en plein tarif, et 2 en tarif
jeunes. Vous pouvez retrouver
la billeterie sur le site :
openangersloire.com.

LE PROGRAMME

Benneteau : « Clara a beaucoup d’armes »
Malgré le manque de résultats du
tennis féminin français, Julien
Benneteau, capitaine des Bleues,
avance avec confiance vers l’année
à venir.

Le tennis français a réalisé sa plus
mauvaise année dans l’ère Open
(1968).Qu’enpensez-vous ?
Julien Benneteau : « Il faut arriver à
remonter dans la hiérarchie pour
être tête de série en Grand Chelem.
On s’aperçoit que le tirage au sort et
le tableau ont beaucoup d’importan-
ce sur le résultat final. C’est vrai que
cette année en Grand Chelem, cela a
été décevant, mais les filles ont mon-
tré qu’elles peuvent faire mieux, je
suis sûr que ce sera le cas l’année
prochaine. Ce n’est pas un trou géné-
rationnel, c’est juste une année plus
difficile. En 2020, Ferro et Garcia

font 8e de finale à Roland-Garros,
Clara Burel atteint le 3e tour. Il faut
qu’un certain nombre de joueuses
intègrent le top 50, donc être un peu
plus performantes tout au long de
l’année. Les résultats en Grand Che-
lem sont moyens moins mais tout
n’est pas à jeter. Il y a des filles qui
ont progressé ».

Cela concerneClaraBurel ?
« Elle a réalisé une très bonne saison
où elle s’est installée dans les
100 premières (77e). Clara (Burel) a
fait un bon match en équipe de Fran-
ce lors de la Billie Jean King Cup,
c’est très encourageant. Elle conti-
nue de progresser, elle n’est pas en
formation, mais encore dans une
période où elle doit travailler à plu-
sieurs niveaux pour franchir un cap.
Clara a le potentiel pour jouer plus

haut. Elle a un jeu complet, une gros-
se arme avec son coup droit, elle
retourne très bien, un bon coup
d’œil, anticipe bien. Il y a d’autres
satisfactions, Alizé Cornet est très
constante et finit dans le top 60 (59e),
Chloé Paquet qui atteint son
meilleur classement (119e), Harmo-
ny Tan (110e). »

Peut-elle atteindre un top10?
« Celui qui est capable de dire que
telle joueuse ou telle joueuse sera
top 10 ou top 20, c’est un devin.Le
plus important c’est qu’elle travaille
dans la continuité et la constance,
qu’elle ne se blesse pas, qu’elle règle
ses pépins physiques avec son épau-
le. Je sais qu’elle fait un gros travail
de renforcement. Elle fait partie de
la nouvelle génération. Avec Diane
Parry, qui termine l’année à son

meilleur classement (115e), Elsa Jac-
quemot (309e), Clara peut emmener
des jeunes joueuses. Et ça peut pous-
ser celles qui sont là depuis plus
longtemps. »

Caroline Garcia, 4e mondiale en
2018, et Kristina Mladenovic, 10e

en2017, ont vécuuneannéediffici-
le. Comment l’expliquez-vous ?
« Il y a des explications diverses et
variées. Caroline a eu des pépins
physiques, ce qui l’empêche d’avoir
de la continuité dans son jeu. Elle a
aussi changé de structure. Kristina,
ça fait douze ans qu’elle est sur le cir-
cuit, elle a une usure, elle avait
besoin de temps pour repartir sur la
saison suivante. Les deux sont capa-
bles de revenir très vite assez haut. »

Romain GALLARD

Mahut, une fibre féminine
Le n°5mondial de double est l’initiateur et le directeur du premier tournoi féminin organisé chez lui,
en Anjou. Une rareté qui témoigne d’une personnalité sensible aux questions féminines.

Dix ans après, Kristina Mladeno-
vic s’attend-elle à le retrouver

en robe, plutôt qu’en costume ? Tête
d’affiche de la colonie française du
premier Open P2i d’Angers, la Fran-
çaise n’a sans doute pas oublié sa
Hopman Cup 2011 avec Nicolas
Mahut. À l’autre bout de la planète, à
Perth (Australie), le duo avait parti-
cipé à l’épreuve-exhibition mixte. Et
lors du double, son partenaire s’était
présenté sur le court… en robe. À
l’aube de son premier jour de direc-
teur d’un tournoi féminin, l’image,
prémonitoire peut-être, tient du clin
d’œil amusant.

Parfois, je lui dis :
t’es une gonzesse »

PAULINEPARMENTIER
Ambassadricedu tournoi

Qu’on ne s’y trompe pas : cet Open
P2i, que Mahut a en tête depuis deux
ans, est plus que ça. L’engagement
est ancré en lui, et obéit à une sensi-
bilité aux questions féminines qui
n’est pas nouvelle. Avant d’accompa-
gner l’Angevin comme ambassadri-
ce du tournoi, Pauline Parmentier a
été une camarade du circuit, deve-
nue une amie. « Nico est un peu plus
âgé, mais on s’est toujours super bien
entendu. Je suis d’accord, il a une sen-
sibilité féminine : la psychologie,
comprendre ses émotions, ça l’inté-
resse pas mal, et on le retrouve plutôt
chez les joueuses. Sur le circuit WTA,
il est hyper apprécié. On en rigole
parfois, je lui dis : t’es une gonzesse ! »
L’ancienne n°1 mondiale et capitaine
de Fed Cup Amélie Mauresmo se
souvient « des discussions où on s’est
découvert. La première, à l’US Open
2011 dans le bus : il avait pas mal de
doutes, son enfant venait de naître et
il était blessé. Depuis ce moment-là,
on a commencé à parler un peu plus
du tennis, de l’entraînement et ce qu’il
fallait pour arriver au haut niveau. »
Le lien s’est créé, cimenté aussi par
la passion commune du bon vin. « Et

À une époque où la condition fémi-
nine occupe l’actualité, fait bouger
les lignes et questionne les cons-
ciences, celle de Nicolas Mahut est
bien éveillée. L’Angevin va prochai-
nement s’engager auprès d’une asso-
ciation qui lutte contre les violences
faites aux femmes. Une cause intime
et familiale, qui fait écho à la vie et au
passé de sa femme Virginie. « Ça a
remué Nicolas, et ouvert son regard,
je pense, sur plein de choses, des réa-
lités dont on ne peut pas avoir cons-
cience sans y être confronté », racon-
te Virginie, qui a toujours perçu chez
son compagnon une pensée égalita-
riste. Ce tournoi est une réponse,
autant qu’un coup de pouce à un ten-
nis féminin français en quête de
nouveau souffle. Amélie Mauresmo
devine que la démarche « a du sens
pour lui. Il est content dans ce milieu
qui reste parfois un peu macho, de
faire ce pas-là. »
Mahut y sera entouré de femmes,
même si elles seront, pour cette pre-
mière édition, moins nombreuses
qu’il ne l’aurait souhaité dans l’orga-
nisation. Le prolongement d’une vie
influencée par des figures fémini-
nes. Il y a Virginie, essentielle depuis
15 ans dans son équilibre d’homme
et de joueur, admiratrice revendi-
quée et engagée des combats de
Simone Veil ; sa maman aussi, évi-
demment, dont la maladie et la dis-
parition prématurée avaient boule-
versé ses jeunes années profession-
nelles. « Je n’ai pas d’explication,
mais la thématique féminine me parle
», constate-t-il. « Mon parcours a
joué certainement, ma femme aussi
qui m’ouvre les yeux là-dessus. Et
mon éducation. » Une racine angevi-
ne, où il revient, et qui l’a rendu «
curieux de tout », observe sa compa-
gne. On devine la hâte chez lui de
voir naître l’Open. « Ça va aussi être
une expérience très enrichissante
pour moi de voir les filles fonctionner
sur un tournoi. » Entre alter ego.

Gildas CROZON

j’ai souvenir d’une deuxième discus-
sion intéressante à Miami. J’entraî-
nais Andy Murray, et Nico a voulu me
voir. Il voulait devenir n°1 mondial de
double et m’a demandé le process sur
le plan mental, ce que j’en pensais.
Pour lui, le fait que je sois une femme
n’était pas du tout le sujet. Il avait sim-
plement du respect pour ce que
j’avais fait. » Être coaché par Mau-
resmo lui aurait plu.
La transversalité sans barrière, déjà,
bien avant d’être le tennisman qui
crée un tournoi pour tenniswomen.
« Tennis masculin ou féminin, cham-
pion ou championne, ce n’était pas

une question de genre pour lui », a
ressenti Mauresmo. Au moment de
se lancer, le futur directeur de tour-
noi a raisonné à l’identique. « C’est
vite devenu clair que ça allait être un
tournoi féminin », raconte Mahut,
qui évoque plusieurs raisons : « Déjà,
le manque de tournois féminins sur le
circuit est exprimé par les joueuses.
Les organisateurs sont assez frileux.
Pour moi, c’était un défi. Et dans
l’Ouest, pour être dans l’organisation
des Challengers de Mouilleron et Ren-
nes, je sais qu’il y a déjà des tournois
masculins. Le timing était bon aussi
localement : les collectivités, et

notamment la Ville d’Angers qui a une
politique active pour le développe-
ment du sport féminin, nous ont
beaucoup aidés. » Mais ce n’est pas
qu’une question de sport. « Ma
réflexion et mon envie de m’investir
auprès des femmes est plus globale. »
A l’image de sa prise de position
récente en faveur de la joueuse chi-
noise Peng Shuai, dont la liberté de
parole est en jeu après sa dénoncia-
tion d’agression sexuelle envers un
ancien ministre. Mahut a songé à
l’inviter sur cette première édition,
et aimerait jouer le double mixte du
prochain Open d’Australie avec elle.

Angers, salle Jean-Bouin, hier.Avant le combat d’Ory et aumoment du tirage au sort, Mahut, directeur
du tournoi, et Parmentier, ambassadrice de la compétition, ont accepté de poser pour la photo. PHOTO : CO-RÉGINE LEMARCHAND

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

Le tirage au sort du 1er tour a été
effectué, hier, en marge du gala
de boxe d’Ory à la salle Jean-
Bouin. Le tableau de 32 joueuses
laisse apparaître de belles affi-
ches dès le premier tour. À signa-
ler, parmi le contingent de
7 Françaises : le duel entre
l’Angevine Burel (20 ans) et Jac-
quemot (18 ans), toutes deux
ex-n°1 mondiales juniors, les
entrées en matière relevées pour
Dodin (90e) face à l’expérimentée
Hercog, ex-35e à la WTA et pour
Paquet face à la tête de série n°3
belge Minnen. Quand à la chef de
file Mladenovic, elle affrontera la
Serbe Stojanovic (115e). L’autre
choc qui promet opposera Zvo-
nareva, ex-n°3 mondiale, à la
Suissesse Voegele. Enfin,
méfiance pour la tête de série
n°1, la Russe Kalinina (52e), face à
Yamstrenka, 21e en 2020.

Déjà des affiches
LE TIRAGE AU SORT

Dimanche 5 décembre 2021
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Elle n’est pas la plus connue, n’a pas
les résultats les plus clinquants, mais
à 27 ans, Chloé Paquet (119e) est plus
proche que jamais de ce qu’elle
recherche depuis de longues
années : le top 100 mondial à la WTA.
Plus jeune, rien ne lui garantissait de
faire une belle carrière tant sa pro-
gression fut longue à se dessiner.

Ce n’est qu’après le bac, en
juillet 2012, que la Parisienne décide
de s’investir à fond dans son projet
malgré le retard sur des filles de son
âge. « Jeune, je n’étais pas dans les
meilleures, donc ce n’était pas une
évidence d’arriver au haut niveau,
estime celle qui a touché sa première
raquette à 4 ans. J’ai été jusqu’au
bout du cursus scolaire et derrière je
me suis lancée sur le circuit. » Pour
Christine, sa maman, il fallait avant
tout obtenir ce diplôme. « C’était ma
priorité, la condition, dit-elle. Après
ça, Chloé pouvait choisir sa voie. »

À ce moment-là, la jeune femme se
situe aux alentours de la 800e place
mondiale et est classée -30 en Fran-
ce. Déjà de quoi frapper des balles
proprement mais pas assez pour riva-
liser sur le circuit. « Je savais que ça
allait être compliqué. Mais j’avais
toujours ce rêve en tête. Et avec la
motivation, j’ai continué pour attein-
dre mes objectifs. »

Un effort financier
Stéphane Charret, son entraîneur arri-
vé en 2015, dresse un état des lieux.
« Elle avait, par rapport à son âge et
son objectif de classement, beau-
coup de retard. Physiquement, c’est
quelqu’un qui a toujours eu des qua-
lités athlétiques intéressantes. Mais
d’un point de vue purement techni-
que, il y avait beaucoup de choses à
améliorer. » C’est sur ces aspects
que la Française a dû franchir un cap,
tant au service que son jeu de jam-
bes, sans oublier coup droit et revers.

C’est avec Stéphane Charret, donc,
que Chloé Paquet espère progresser
alors que celui-ci est plutôt habitué à
entraîner des membres du top 100

(Mathilde Johansson, Petra Cetkov-
ska ou encore Paul-Henri
Mathieu). Jusqu’ici, la Française
bénéficiait du coup de main de la
Fédération. « Elle avait un certain
charisme qui vous fait penser que
son projet est envisageable. On a
fait une période d’essai assez lon-
gue, de cinq mois. »

Prendre un entraîneur est un inves-
tissement énorme pour chaque
joueur de tennis. Il y a le salaire, les
billets d’avion et les hôtels à fournir. Et
pourtant : « À l’âge de 21 ans, j’ai sen-
ti que c’était le moment pour moi
d’avoir quelque chose de plus per-
sonnalisé. C’est-à-dire un effort
financier que j’ai voulu faire et qui
paye en ce moment. »

D’autant plus qu’un coach n’est pas
nécessairement rentable pour une
joueuse qui peine, à l’époque, à fran-
chir le plafond de verre du Top 200.
« C’est une prise de risque importan-
te. D’autres ont essayé et ça n’a pas
du tout marché. Vous ne gagnez pas

d’argent, vous en perdez beaucoup.
Donc c’est un vrai investissement de
sa part et de sa famille, qui a grande-
ment aidé à son projet. »

Malgré cet apport dans son staff,
ses résultats ne sont, dans un premier
temps, pas ceux espérés et elle
repasse au-delà de la 300e place
mondiale en 2016. « Il y a eu des
moments très durs quand on a com-
mencé. Les résultats n’étaient pas
au rendez-vous les six premiers
mois de l’année (onze défaites en sei-
ze matches). »

Hypnothérapie
Le cap, c’est dans la tête que la native
de Versailles va le franchir. « Pour
passer dans les 200, il fallait mieux
gérer les émotions. Je suis une per-
sonne avec un gros tempérament
donc j’avais du mal avec la colère
notamment. » Un trait de personnali-
té que sa maman confirme : « Ah ça,
oui. Elle est très nerveuse sur le ter-
rain, alors qu’à l’extérieur, elle est

calme et sereine. »
Au lieu de refouler ses émotions,

que le tennis aime dévoiler au grand
jour, Chloé Paquet décide de les maî-
triser en allant voir un hypnothérapeu-
te. « Si on a un gros caractère, il faut
l’accepter, le gérer et moins le mon-
trer. Quand cela arrive, il ne faut pas
se bloquer car après, tout se coince.
Derrière, le tennis est plus compli-
qué. » Dès lors, la joueuse se libère et
oscille autour de la 150e place mon-
diale. Un classement stable avant le
coup d’accélérateur en 2021.

Ces derniers mois de compétitions
lui ont permis d’obtenir son meilleur
classement en carrière, grâce à ses
victoires aux tournois de Poitiers, Kiev
(Ukraine) et Netanya (Israël). Des
points pris dans la deuxième partie
de saison qui lui offrent un boulevard
pour aller en chercher en début
d’année prochaine. À Angers, par
exemple ? Pour intégrer très bientôt le
top 100.

Maxime RABE.

Chloé Paquet n’a jamais été si proche d’intégrer le Top 100. | PHOTO : ARCHIVES REUTERS

Open P2i Angers Arena Loire. Le bac en poche en 2012, Chloé Paquet (27 ans) a investi
tardivement sur sa carrière dans le tennis. Mais les efforts ont payé : le top 100 est dans le viseur.

Chloé Paquet, le retour sur investissement ?

Le tirage au sort de l’Open P2i, qui
débute demain (les qualifications ont
lieu aujourd’hui) a eu lieu hier soir, en
marge du combat de boxe de Geor-
ges Ory. Il a notamment réservé un
choc dès le premier tour entre deux
espoirs du tennis français, Clara Burel
et Elsa Jacquemot, et un match com-
pliqué pour la tête de série numéro 1,
l’Ukrainienne Anhelina Kalinina.

La jeunesse a rendez-vous
au premier tour
Peut-être qu’on les retrouvera dans
quelques années dans les sommets
du tennis mondial. En attendant, Clara
Burel (20 ans) et Elsa Jacquemot
(18 ans) se croiseront d’entrée à l’Are-
na Loire. C’est un choc entre deux
anciennes leaders du classement

mondial junior. « C’est marrant de les
retrouver l’une contre l’autre
d’entrée, déclare Pauline Parmentier,
ambassadrice du tournoi. Clara est
déjà dans les 100 meilleures mon-
diales (70e, tête de série n°4), Elsa
approche la 300e place (313) mais
c’est normal, elle est plus jeune. » À
domicile, la sociétaire d’Angers TC
aura donc fort à faire face à la gagnan-
te de Roland-Garros juniors en 2020.

Un premier tour piégeur pour
la tête de série n°1
Principale tête de série de cette Open
P2i, l’Ukrainienne Anhelina Kalinina
(59e mondiale) entrera directement
dans le vif du sujet puisqu’elle croisera
une compatriote, Dayana Yastremska
(21 ans), ancienne n°21 mondiale

finale à Wimbledon la même année.
« C’est une très bonne joueuse, ce
sera un match compliqué pour Kali-
nina », poursuit Parmentier.

Quid des autres françaises ?
8e tête de série, Kristina Mladenovic
débutera face à la Serbe Stojanovic.
Chloé Paquet retrouvera de son côté
la n°3, la Belge Greet Minnen. Tête de
série n°7, Océane Dodin rencontrera
la Slovène Hercog et pourrait croiser
Mallaurie Nöel, dépositaire d’une wild
card au 2e tour, si celle-ci passe l’obs-
tacle de l’Indienne Raina pour débu-
ter. Autre Française invitée, Jessika
Ponchet entamera son tournoi face à
l’Allemande Korpatsch.

Antoine RAGUIN.

(aujourd’hui 100e) qui a remporté le
tournoi de Strasbourg en 2019 contre
Caroline Garcia et atteint les 1/16es de

Ambassadrice du tournoi, Pauline
Parmentier a participé au tirage au sort.

| PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

Un choc Clara Burel - Elsa Jacquemot au premier tour



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Angers etc publié le 5 décembre 2021  



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Protennis.by publié le 5 décembre 2021  



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Ouest-France publié le 6 décembre 2021  



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Ouest-France publié le 6 décembre 2021  
Tennis

Entretien
Vera Zvonareva, 37 ans, 87e joueuse
mondiale, a été finaliste en simple à
Wimbledon et à Flushing Meadows,
et médaillée olympique.

Avez-vous la même motivation, la
même approche du tennis à 37 ans
qu’à 20 ans ?

Vous savez, pour moi, l’âge importe
peu : même si sur le papier j’ai effecti-
vement 37 ans, je n’ai pas vraiment
l’impression d’avoir cet âge ! J’ai
encore le sentiment d’avoir vingt…
deux ans on va dire ! Bien sûr, je le
ressens sur mon corps, je mets un
peu plus de temps à récupérer après
mes matches que quand j’étais plus
jeune par exemple. Rien n’a changé
finalement depuis tout ce temps : je
prends toujours autant de plaisir à
jouer, à consacrer énormément de
temps à l’entraînement. J’ai toujours
la même motivation qu’à 20 ans, tou-
jours autant envie de gagner. Bien
sûr, mon approche a un peu évolué,
mais quand je suis en compétition et
que je joue, c’est toujours pareil. Je
n’ai pas l’impression d’avoir passé
autant de temps sur les courts, et je
trouve ça génial !

Vous avez gagné une médaille
olympique, fait deux finales en
Grand Chelem et gagné de nom-
breux titres important en double :
qu’est-ce qui vous motive encore à
jouer des tournois moins réputés ?

Cela fait partie du jeu, du tennis. Par-
fois, tu joues de gros tournois, com-
me les Grands Chelems, parfois de
moins importants. Cela ne rend pas…
comment dire… Cela ne me motive
pas moins personnellement. Je sais
que je dois me battre, pas seulement
pour chaque match mais pour cha-
que point, chaque jeu et chaque set.
Si tu remportes de belles victoires,
ton classement grimpe, mais si tu ne
gagnes pas, tu descends dans le ran-
king et ce n’est pas possible de jouer
uniquement les gros tournois. C’était
déjà comme ça il y a 20 ans, c’est tou-
jours comme ça aujourd’hui. À toi de
te battre pour faire partie de ces gros
évènements. Ce qui me permet de
garder la flamme, c’est tout simple-
ment mon amour du jeu. Et je pense
que c’est le plus important : jouer en
compétition, ce que le tennis
m’apporte, toutes les opportunités
que j’ai eues grâce au tennis : voyager
partout dans le monde, faire le métier
que j’aime le plus au monde. Rien n’a
changé non plus à ce niveau et je
pense que c’est ce qui me permet
d’avoir toujours ce petit truc en moi et
qui garde ma motivation intacte.

Votre vision et votre approche du
tennis ont-elles changé depuis que
vous êtes maman ?

Bien sûr que depuis que je suis deve-
nue maman, là, certaines choses ont
évolué. Notamment en termes de pri-
orités : dorénavant ma famille est ma
priorité n°1. C’est une décision que

nous avons prise communément
avec mon mari, lorsque nous avons
décidé d’avoir un enfant. Nous
savions que cela allait changer littéra-
lement nos vies, nous le voulions, et
nous l’avons accepté. Donc bien évi-
demment, nos priorités maintenant
concernent notre famille, mais nous
voulions tous les deux continuer de
faire ce que nous aimons et continuer
d’exercer nos métiers.

Aujourd’hui, mon mari m’apporte
un soutien incroyable. Il joue un rôle
énorme pour me soutenir. Notam-
ment avec cette période de Covid.
Avant, nous voyagions beaucoup
avec notre fille, mais aujourd’hui c’est
plus compliqué. Surtout l’an dernier,
lorsque nous étions constamment
dans des bulles. Du coup, je voyage
moins avec mon mari et ma fille. Ce
n’est pas la chose la plus facile à
accepter, mais nous arrivons à nous
organiser. Si un jour ma famille me
dit : « Ok Vera, maintenant, on a
besoin que tu sois davantage avec
nous » alors, évidemment, je choisirai
de rester auprès des miens. Pour le
moment, j’arrive à jongler avec tout
ça, je fais ce que j’aime le plus au
monde avec les personnes que
j’aime le plus au monde, donc c’est
parfait !

Vous avez pris un virage vers le
double dans la seconde moitié de
votre carrière. Pourquoi ce choix ?

J’aime beaucoup ce format. Avant, je
jouais principalement en simple. Je
faisais énormément de matches
dans une saison, des matches com-
pliqués, donc c’était délicat de jouer
sur les deux tableaux. C’était trop en

fait. Depuis que j’ai repris ma carrière,
après mon accouchement, j’arrive à
jouer les deux. Si à un moment je
trouve cela difficile à gérer, je choisirai
l’un ou l’autre mais pour le moment,
c’est ok. Je crois aussi qu’aujour-
d’hui, j’apprécie davantage jouer en
double, avec quelqu’un à mes côtés.
J’ai toujours aimé les matches par
équipes et je trouve que le double
apporte un petit peu cette ambiance,
ce sentiment.

« J’aimerais pouvoir jouer
encore 2 ou 3 ans »

Ça ressemble aux choix qu’a
faits Nicolas Mahut, le directeur
du tournoi : auriez-vous pu jouer
ensemble ?

Je ne le connais pas très bien mais
c’est formidable qu’il soit joueur et
directeur. Évidemment je l’ai déjà vu
jouer, de nombreuses fois, et je trou-
ve que c’est un incroyable joueur.
C’est toujours impressionnant de voir
ses matches. Ce qu’il a accompli en

simple, puis en double est incroya-
ble ! Vous savez, si un jour j’ai l’oppor-
tunité de jouer en double mixte avec
lui, ce serait génial. Je trouve vraiment
que c’est un super joueur et j’aimerais
vraiment partager un moment sur le
court avec lui. Je n’en ai jamais eu
l’occasion jusqu’à aujourd’hui mais si
l’opportunité se présente, je serais
ravie.

Aujourd’hui, songez-vous
à la retraite ?

Je sais que ma retraite n’est pas très
loin, mais je verrai bien combien de
temps mon corps va encore durer.
J’ai eu plusieurs chirurgies dans ma
carrière. Idéalement, j’aimerais pou-
voir jouer encore 2 ou 3 ans parce
que j’aime vraiment ça. Donc, dans
un sens, je sais que la retraite est pro-
che, mais… pas si proche j’espère !
J’ai une bonne condition physique,
les traitements que j’ai eus ont été
bénéfiques, et niveau fitness, ça va.
Mais c’est mon corps qui me dira
quand je ne pourrai plus jouer.

Recueilli par
Julien HIPPOCRATE.

Vera Zvonareva, ici lors du dernier US Open, sera la joueuse la plus expérimentée et le plus gros palmarès présent à Trélazé.
| PHOTO : AFP

Open P2i Angers Arena Loire. Ancienne n°2 mondiale, Vera Zvonareva a tout connu sur le circuit.
Aujourd’hui, à 37 ans et maman, la Russe a toujours la flamme et sera l’une des attractions à Trélazé.

Zvonareva : « Jouer avec Nicolas Mahut serait génial ! »

Seule française en lice dimanche
pour le début des qualifications,
Chloé Noël n’a pas fait long feu face à
la Russe Diatchenko : 6-0, 6-3. La
Normande Alice Robbe essaiera de
faire mieux ce lundi face à la Bulgare
Shinikova : elle est la deuxième et
dernière tricolore engagée dans le
tableau de qualifs.

Les premiers matches du tableau

principal seront aussi disputés ce lun-
di, avec notamment la Française Jes-
sika Ponchet opposée à l’Allemande
Korpatsch. Tête de série n°2, la Chi-
noise Zhang est la première des gran-
des favorites à entrer en lice.

Le duel entre Clara Burel et Elsa
Jacquemot devrait avoir lieu mardi.
Ce sera la première très grosse affi-
che à l’Arena Loire.

Noël éliminée, au tour de Robbe et Ponchet
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« J’adore jouer en France »
À 20 ans, l’Angevine d’adoption Clara Burel sera l’une des têtes d’affiche de l’Open, à deux pas
de la maison familiale, à partir d’aujourd’hui. Elle évoque ce rendez-vous avec enthousiasme.

Quand la création du tournoi a
été annoncée au printemps
dernier, dans votre ville

d’adoption depuis un an, comme
avez-vous réagi ?
Clara Burel : « Dès que j’ai appris que
Nico Mahut allait faire un tournoi à
Angers, surtout à Trélazé, là où
j’habite vraiment, j’étais super con-
tente. En plus, ça tombe à une bonne
date dans la préparation pour 2022.
Dès le départ, j’étais hyper partante
pour venir le jouer. »

Votre lien avec Trélazé et Angers
TCest désormais bien ancré ?
« Ça fait un peu plus d’un an que mes
parents ont déménagé à Trélazé. Je
rentre régulièrement à la maison au
cours de la saison. Même si nous
sommes originaires des Côtes
d’Armor, c’est un endroit que je com-
mence à connaître. »

Pour compléter le clin d’œil,
Angers TC, où est aussi licenciée
votre sœur, est le site annexe du
tournoi…
« Je connais déjà très bien le club. J’y
suis licenciée depuis l’année derniè-
re, je vais de temps en temps jouer
là-bas. C’est bien pour le club d’être
associé au tournoi. »

Le directeur du tournoi est Nicolas
Mahut, la figure locale du tennis
professionnel.Quel regard portez-
vous sur lui et sonprojet ?
« Je le croise régulièrement à Paris,
au centre national (CNE) quand on
s’y entraîne. C’est sûr que ça fait plai-
sir de voir un joueur comme lui
s’engager ainsi dans le tennis fémi-
nin. C’est une belle initiative. Il y a
assez peu de tournois WTA en Fran-
ce, finalement (six désormais avec
Roland-Garros, Lyon, Strasbourg,
Saint-Malo et Limoges, ndlr). On est
toujours heureuses quand un tour-
noi se rajoute chez nous. »

Jouer en France a-t-il quelque cho-
sede spécial, pour vous ?
« Oui, c’est à part, ça ajoute quelque
chose. Personnellement, j’adore
jouer en France, c’est ce que je préfè-
re. C’est plus confortable, on se sent
mieux, et les tournois sont toujours
extrêmement bien organisés. »

Vos meilleurs souvenirs, à l’image
de vos trois titres sur le circuit,
vous ramènent enFrance ?
« Oui. Mon premier titre profession-
nel, il y a un an et demi à Grenoble,
reste un super souvenir. Roland-
Garros il y a un an aussi, c’est prati-
quement mon seul bon parcours en
Grand Chelem jusque-là. C’était ma

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

première à Roland et réussir à faire
3e tour, c’était spécial. Je pense que
ça restera un de mes plus beaux sou-
venirs pour longtemps. Depuis, la
finale atteinte à Poitiers en février,
j’ai adoré. Et bien sûr, il y a eu Saint-
Gaudens (en mai) et Cherbourg (en
octobre), mes deux autres titres.
C’est vrai que la plupart de mes
meilleurs parcours, je les ai réalisés
en France. Ça résume bien le fait que
j’aime y jouer, je crois (rires). »

Est-ce un hasard ?
« Je ne dirais pas que c’est une évi-
dence, mais ce n’est pas un hasard
non plus, effectivement. Je crois que
là où je me sens bien, je joue bien.
C’est aussi simple que ça. On a la
chance d’avoir pas mal de tournois
en France dès les jeunes catégories.
On a Roland-Garros junior qui offre
une première expérience, et quel-
ques gros tournois. Ça développe ce
sentiment assez tôt. »

Comment définiriez-vous le public
français ?
« Le soutien transporte toujours un
peu. Ça amène cette petite énergie
en plus qu’on cherche parfois. Ça
peut permettre de te faire gagner un
match, ou au moins de bien jouer. J’ai
quelques matchs, en mémoire, où le
soutien du public m’avait fait bascu-
ler dans un état d’esprit un peu diffé-
rent. D’habitude, tu joues pour toi et
les personnes proches, et d’un coup
tu le fais pour tout un public. »

Cela peut aussi se transformer en
pression ?
« Ça peut être très dur si tu n’y arri-
ves pas, tu as l’impression de déce-
voir et c’est ce qu’il y a de pire. Mais à
l’inverse, quand tu arrives à bien
jouer et à performer devant ton
public, il n’y a rien de mieux. »

Participer à une première édition,
quand les organisateurs comptent
sur vous, est-ce excitant ?
« C’est sûr. Un nouvel événement en
France, on a envie de le jouer, encore
plus à la maison pour moi. J’espère
que nous, Françaises, arriverons à
performer. On en a parlé avec les
anciennes de Fed Cup sur l’expérien-

ce de 2016, elles m’ont dit que l’Arena
Loire était une salle très sympa. J’ai
hâte de la découvrir. »

Avecvosparents en tribunes?
« Ils essayent de se déplacer quand je
ne joue pas loin, mais là c’est juste à
côté. Toute ma famille va pouvoir
venir. »

Au moins, vous ne devriez pas coû-
ter trop cher auxorganisateurs…
« Non ! Si j’avais dû aller à l’hôtel alors
qu’on habite à 5 minutes de la salle, ça
m’aurait fait un peu mal quand même
(rires). Là, c’est parfait. »

Recueilli par Gildas CROZON

Prague, 3 novembre 2021.Clara Burel a participé à la Billie Jean King Cup avec l’équipe de France. PHOTO : PHOTO AFP

Ponchet ouvre le bal
La Française Jessika Ponchet
(205e) entre en piste cet après-
midi, contre l’Allemande Kor-
patsch (181e). Du côté des favori-
tes, la Chinoise Zhang, 23e

joueuse mondiale en 2016 et
aujourd’hui 62e, affronte,
aujourd’hui, la Suisse In-Albon.
Qualifications (1er t.) :Vismane
(Let)b.Eikeri (Nor)6-3,7-6 ;Diat-
chenko (Rus) –Noel (Fra)6-0,6-3 ;
Vikhlyantseva (Rus) –Hsieh (Tpe)
6-3,7-5 ;Shymanovich (Blr)b.Sal-
den (Bel) 7-6,6-1 ; Janicijevic (Fra)b.

DeVroome (P-B)2-6,7-6,3-2ab ;
Shinikova (Bul)b.Robbe (Fra)6-4,
6-1 ;DiGuiseppe (Ita)b.Gabueva
(Rus)6-3,6-2.Aujourd’hui (9h30) :
Diatchenko (Rus) – Vismane (Let) ;
Vikhlyantseva (Rus) – Hsieh (Chi) ;
Shinikova (Bul) - Di Guiseppe (Ita) ;
Janicijevic (Fra) - Jeanjean (Fra) ou
Yuan (Chi). Tableaufinal (1er t.) :
Gracheva (Rus) – Grabher (Aut) ;
Blinkova (Rus) – Zakharova (Rus) ;
Korpatsch (All) – Ponchet (Fra) ;
In-Albon (Sui) – Zhang (Chi).
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C’est la seule course de la journée où
le titre s’est joué au sprint. L’arrivée de
l’épreuve juniors a donné lieu à une
magnifique empoignade dans la der-
nière ligne droite entre Pierre-Henry
Basset et son coéquipier Gabriel
Gouessant d’où est sorti vainqueur le
premier nommé.

« C’était serré et je pense que l’on
était du même niveau, j’ai peut-être
lancé mon sprint un poil trop tôt
avec le vent dans le dos et je me suis
écrasé dans les vingt derniers
mètres », analysait au pied du
podium protocolaire, Gabriel Goues-
sant, pas plus déçu que ça d’être pas-
sé si près du titre tant convoité.

« Souvent placé
mais rarement vainqueur »

Il faut dire que c’est son coéquipier
du VCP Loudéac qui endossait la
tunique aux hermines et c’était bien là
le principal pour le Lamballais. « Le
but, c’était de gagner avec l’un de
nous et en plus on place quatre cou-
reurs dans les cinq premiers. Pour
ma part, j’étais de mieux en mieux
au fil de la course. Du coup, j’ai réus-
si à revenir avec Mattéo (Garnier) sur
Pierre-Henry qui avait pris un peu
d’avance. À trois de Loudéac pour le
titre, c’était super et on avait tous
notre chance. De toute façon, c’est
comme ça, on ne se fait pas de
cadeau en course mais on est bons
copains dès qu’on descend de vélo.
C’est ce que j’apprécie aussi au VCP

Championnat de Bretagne. Battu par Basset, Gouessant est passé
tout près d’un titre qu’il avait dans les jambes à Châtelaudren.

Loudéac. »
Le VCP Loudéac qu’il a rejoint

l’hiver dernier après avoir fait ses pre-
mières armes au CC Moncontour dès
les rangs poussins, plutôt en cross
d’ailleurs que sur la route. « Je suis
monté sur un VTT très jeune et j’ai
logiquement embrayé avec le cyclo-
cross où j’apprécie l’ambiance. Je
fais de la route également et je pen-
se que les deux se complètent. Cet
hiver, je suis un peu déçu de ma sai-
son jusque-là, souvent placé mais
pas encore vainqueur. J’espère
réussir quelque chose de bien le
week-end prochain sur la finale de la
Coupe de France à Troyes et sur le
championnat de France à Liévin
début janvier, où j’espère être sélec-
tionné ».

Gabriel Gouessant est vice-champion
de Bretagne. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Gabriel Gouessant n’est pas passé loin

Cyclo-cross

Le sport en bref

Il y a un peu plus d’un mois, Saint-Bri-
euc était venu à Guy-Piriou chercher
son billet pour le 7e tour de la Coupe
de France. Franck Rivollier avait
répondu à Fahd El Khoumisti et
même réduits à dix (Alliou Dembélé
exclu) les Costarmoricains avaient fait
front et validé aux tirs au but leur parti-
cipation pour la suite de la compéti-
tion.

Cette nouvelle opposition entre les
deux représentants Bretons du Natio-
nal paraissait d’autant plus ouverte
que les deux équipes restaient sur
des performances intéressantes,
même si sur le plan comptable les
Griffons ont toujours du mal à valider
leurs bonnes prestations.

« Quand vous êtes nuls,
vous êtes nuls »

Après un bon quart d’heure à fleurets
mouchetés, au cours duquel Saint-
Brieuc a pu une nouvelle fois faire

valoir ses qualités collectives, les visi-
teurs ont volé en éclats face aux
actions tranchantes des Thoniers. Le
pire c’est qu’à la 50e à 3-0, la rencon-
tre a perdu tout son intérêt comme si
les Griffons acceptaient la supériorité
du désormais dauphin de Villefran-
che.

Bien évidemment, Didier Santini n’a
pas apprécié, et c’est avec la tête des
mauvais jours qu’il s’est présenté au
point presse. Inutile de préparer les
questions, ça a fusé très vite. « On
s’est fait perforer, on a été naïfs et
techniquement très en dessous de
la moyenne, que ce soit dans le bloc
équipe ou la solidarité, a attaqué
d’entrée le coach briochin. Lors de
certaines défaites, on a pu se sentir
frustré, mais là il n’y a rien à dire.
Quand vous êtes nuls vous êtes
nuls. »

On était à des années-lumière de
l’opposition offerte aux Guingampais

darité en défendant ensemble, en
sachant se replacer. J’avais pour-
tant prévenu mes joueurs que ce
serait aussi dur, sinon plus dur que
contre Guingamp et qu’il faudrait se
servir des matches plutôt cohérents
qu’on avait réalisés pour faire front,
or on a lâché les uns
après les autres. On s’est fait bouf-
fer. »

Corentin Lavigne, qui a porté le
maillot des Thoniers il y a quelques
saisons ne s’attendait pas à une pres-
tation aussi peu aboutie. « On a atta-
qué le match avec nos ambitions
habituelles et s’attachant à jouer au
ballon, mais on a vu une différence
flagrante avec Concarneau qui s’est
montré bien plus mature. C’est ce
qu’on s’est dit dans le vestiaire, on a
été des enfants contre des adul-
tes. Il va maintenant falloir
tirer les bonnes leçons de cette
défaite. »

une semaine plus tôt. « Oui mais en
Coupe, on a su faire preuve de soli-

Benjamin Angoua et les Briochins ont
souvent été mis en difficulté.

| PHOTO : ALAIN VERMEULEN

National. Concarneau - Stade briochin : 3-0. À Concarneau, les Briochins ont concédé
leur plus lourd revers de la saison, d’où la colère de Didier Santini, leur entraîneur.

Des Griffons à côté de la plaque

Vers sa meilleure saison
statistique
On a souvent reproché à Martin Ter-
rier son absence d’« esprit de tueur »
devant le but, que ce soit avec l’Olym-
pique Lyonnais ou depuis le début de
son aventure rennaise. Une critique
qui s’appuie encore cette saison sur
plusieurs exemples. Le n°7 des Rou-
ge et Noir est pourtant revenu diman-
che à une seule unité de Gaëtan
Laborde en Ligue 1 (huit buts contre
neuf) et figure aujourd’hui dans le
Top 5 des goleadors du championnat
(derrière David, Laborde, Ajorque et
Ben Yedder, à égalité avec Bayo, Dial-
lo et Gouiri).

Ses records personnels s’établis-
sant à onze réalisations toutes com-
pétitions confondues (2018-2019
avec Lyon, neuf en Ligue 1 et deux en
coupes), l’ancien international
espoirs est donc très bien parti pour
s’offrir sa meilleure statistique en car-
rière. Une progression finalement
logique pour un joueur qui n’a tou-
jours que 24 ans et qui vit sa cinquiè-
me saison pleine dans l’élite.

Une régularité à peaufiner
« Martin a toutes les qualités d’un
attaquant de haut niveau, que ce
soit athlétiquement, techniquement
ou tactiquement dans ses déplace-
ments. » Le compliment vient de Bru-
no Genesio qui a fait de Terrier un titu-
laire indiscutable de son effectif, à la
place par exemple de Sulemana
depuis quelques matches. Entre son

est évidente, et le bon exemple don-
né par Gaëtan Laborde n’y est certai-
nement pas étranger. Depuis son arri-
vée, le leadership de l’ancien Mont-
pelliérain est unanimement salué en
interne et déteint sur son partenaire
en attaque. « L’apport de Gaë-
tan l’aide énormément, appuie
Genesio. Je suis très content d’avoir
des attaquants qui performent. »

Sur l’aile, ça marche aussi
Sous Julien Stéphan, les expérimen-
tations de Terrier comme ailier gau-
che n’avaient pas forcément été con-
cluantes. Il n’est pas un joueur naturel
de couloir, on le sait, et sa complé-
mentarité avec Laborde pendant
deux mois faisait partie des points
forts du Stade Rennais. Pourtant,
depuis Lyon il y a un mois, son rende-
ment dans le jeu et les stats n’a pas
souffert de son repositionnement à
gauche.

« Pour moi, c’est juste sur la feuille
de match, estime l’intéressé. Pen-
dant le match, il y a des schémas de
jeu qui se forment. Même quand je
suis à gauche, je me retrouve sou-
vent en position de deuxième atta-
quant. Donc le système, c’est un
détail. » Avec le matériel dont dispo-
se Genesio, surtout des joueurs tous
polyvalents en soutien de Laborde,
Rennes peut en effet s’autoriser tou-
tes les combinaisons possibles. Du
sur-mesure pour Martin Terrier.

Pierre LE GALL.

petit match face à Lille mercredi et
son chef-d’œuvre à Geoffroy-Gui-
chard dimanche, le Nordiste a mon-
tré en une semaine un échantillon de
ses écarts de performances. « Il sait
qu’il doit gagner en régularité et en
agressivité, admet Genesio, c’est ce
qu’il est en train de faire petit à petit.
C’est son premier triplé en profes-

sionnels, ça le récompense. »

L’influence de Laborde
Les Verts n’étaient certes pas l’équi-
pe la plus dangereuse qu’a croisée
Rennes cette saison, mais on a une
nouvelle fois vu Terrier réaliser un tra-
vail défensif digne d’un milieu de ter-
rain. Sa progression dans le domaine

Martin Terrier en est à huit buts inscrits en Ligue 1. | PHOTO : DAVID ADEMAS / OUEST-FRANCE

Ligue 1. Saint-Étienne - Stade Rennais : 0-5. Auteur d’un triplé à Geoffroy-Guichard, l’attaquant
rennais a marqué les esprits et confirme ses progrès dans l’ombre de Gaëtan Laborde.

Martin Terrier a-t-il franchi un cap ?
Football

À ce stade, cela en devient une ano-
malie statistique. Bien qu’étant l’une
des équipes de Ligue 1 touchant le
plus de ballons dans la surface adver-
se (26,7 par match, seul le PSG fait
mieux avec 29,8), le Stade Rennais
reste le seul club avec Clermont et
Troyes à n’avoir obtenu aucun penal-
ty cette saison. C’est d’autant plus
surprenant avec des profils percu-
tants comme Kamaldeen Sulemana
ou Jérémy Doku au sein de son effec-
tif. Mais les hommes de Bruno Gene-
sio n’en ont que plus de mérite d’affi-
cher de tels chiffres offensifs.

29 buts dans le jeu
en 17 matches

Avec 32 buts en 17 matches dont
seulement trois marqués sur coups
de pied arrêtés (Aguerd contre Stras-
bourg et à Troyes, Laborde contre
Lyon), les Rennais s’en sortent par le
jeu, encore et toujours. Entre Lille et
Saint-Étienne, l’accent avait visible-
ment été mis par Genesio, pourtant
pas féru de data, sur la recherche des
assists zones et des golden zones.

Deux termes un peu barbares pour
désigner respectivement les zones
considérées comme les plus favora-
bles pour délivrer une passe décisive
(les deux couloirs dans la surface de
réparation) et pour marquer (dans
l’axe entre 6 et 16 mètres du but).

Concrètement, cette volonté se tra-
duit par la recherche permanente du
décalage supplémentaire pour un
coéquipier, au détriment parfois

d’actions en première intention.
« C’est surtout de centrer de moins
loin », expliquait après la rencontre
Adrien Truffert, qui avait vu comme
toute l’équipe mercredi ses nom-
breux centres repoussés par un véri-
table mur lillois. Dimanche, seul le
superbe troisième but de Terrier fait
exception avec cette frappe enroulée
de l’extérieur de la surface.

« Il y a surtout eu davantage de
courses en profondeur que contre
Lille, même si on avait eu affaire à un
bloc beaucoup plus bas, relève
Genesio. Nos latéraux ont proposé
plus de solutions sur les côtés, on
est davantage rentré dans la surface
de réparation. » Pour durer, le défi
sera d’être aussi précis face aux nom-
breux blocs bas qui vont se dresser
sur la route du Stade Rennais.

P. L. G.

Warmed Omari. | PHOTO : AFP

Une attaque « dans la zone »

Entretien
Clara Burel, 77e mondiale.

Clara, vous avez gagné 140 places
auclassement. Comment analysez-
vous ces neuf mois fastes ?

C’est une belle progression. C’est très
bien d’être arrivée jusque-là. Je ne
m’étais pas fixée d’objectif, je veux
continuer à avancer, sans me précipi-
ter. C’est ce que j’avais en tête quand
j’ai commencé en pro, donc je suis
plutôt à l’aise avec ça.

Quelle note vous accorderiez-vous
sur votre saison ?

Entre 14 et 15. J’ai surtout fait une
bonne première partie d’année. J’ai
disputé les quatre tournois du Grand
Chelem. Donc les quatre grands ren-
dez-vous de l’année.

Racontez-nous ces tournois
majeurs dans une saison ?

C’est un monde à part. Les tournois
ont tous une atmosphère particulière.
Il y a une adversité plus relevée, plus
de public, les stades sont bien
plus grands. On change de dimen-
sion.

Le plus dur commence. Les tournois
que je vais disputer vont être plus
relevés, mais, encore une fois, c’est
ce que j’ai voulu. Maintenant, j’y suis.

Mesurez-vous le chemin parcouru
depuis votre arrêt en février 2019
après votre blessure au poignet ?

Oui, ce n’est pas rien. J’ai été arrêtée
dix mois. Mentalement, ça n’allait
pas, j’étais au fond. Et puis, au fur et à
mesure des mois et de la rééducation
après mon opération en mai, ça a
payé. J’avais repris à Limoges, en
novembre, par une élimination au
1er tour, puis j’ai atteint la finale
d’un tournoi ITF à Monastir. Là, ça m’a
conforté que le chemin que je pre-
nais était le bon. Je me suis dit : c’est
mon truc.

Cette saison, vous avez aussi chan-
gé d’entraîneur. Une décision qui
fait aussi partie d’une étape dans
une carrière…

En effet. Depuis Wimbledon, je tra-
vaille à temps plein avec Thierry
Champion. J’ai dû annoncer à Alexia
(Dechaume-Balleret) qu’on arrêtait
de travailler ensemble. Et ça n’a pas
été simple. Thierry a une expérience

de joueur et de coach (Paul-Henri
Mathieu, Nicolas Escudé, Gaël Mon-
fils, Julien Benneteau, Benoît Paire et
Richard Gasquet notamment). Nous
avons la même vision. Il y a une rela-
tion de confiance entre nous. Il m’a
beaucoup apporté en termes de jeu.
Et sur le plan mental.

Est-ce ce point qui fait la différence
au haut niveau ?

Incontestablement. C’est aussi ce
que je veux vivre et, donc, améliorer.
Dans ce métier, tu perds plus que tu
ne gagnes. Sauf que tu vis tellement
de grandes émotions que quand tu
gagnes, ça prend le pas sur tout le
reste. La défaite, je la digère de moins
en moins. Parfois, je peux l’oublier en
30 minutes, mais parfois, il me faut
une journée voire trois. Je l’ai déjà fait
cette saison. Je coupe le tennis, je ne
touche pas à la raquette et je fais du
physique. Thierry comprend ça aussi
très bien. Je rentre sur Trélazé où
habitent mes parents depuis un an
(Clara Burel est désormais licenciée à
Angers TC) et ça repart…

Recueilli par
Raphaël BONAMY.

Lequel a votre préférence ?
Wimbledon. Cette année, je suis sor-
tie des qualifications qui se disputent
dans un champ dans lequel 15
courts sont dessinés. C’est quand
même particulier… Puis j’ai ensuite
atteint le 2e tour du tableau principal.
Ce tournoi, c’est un tout. C’est le tem-
ple du tennis et tu ressens vraiment
tout le poids de l’histoire dans ce lieu.

Comment envisagez-vous 2021 ?

Clara Burel. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Open P2i Angers Arena Loire. La Bretonne commence son tournoi aujourd’hui.
Après avoir gagné 140 places dans la hiérarchie mondiale, elle fait le bilan de 2021.

Burel : « Je digère de moins en moins la défaite »
Tennis

« Je ne sais pas si je la recommence-
rai, mais c’était une expérience
extraordinaire. Nous voulions cou-
per la ligne en copains, et je crois
que c’est fait ! »

Morgann Pinson avait le sourire,
dimanche au lever du jour à Fort-de-
France (Martinique). En coupant la
ligne d’arrivée de la quinzième transat
Jacques-Vabre, moins d’une heure
avant sa fermeture, Terre Exotique, le
bateau 100 % costarmoricain, a pris
la 43e place de la quinzième transat
Jacques-Vabre (27 jours 23 h 04’
06’’) en Class 40.

Malgré une option hasardeuse dès
le golfe de Gascogne, le bateau le
plus lourd de la série est arrivé à bon
port. « On s’était lancé un défi pen-

Transat Jacques-Vabre : Terre Exotique à bon port

dant le confinement lors d’un apéro,
et la mayonnaise a pris et puis ça
s’est fait comme ça. Nous avions un
tout petit budget », approuvait Geor-
ges Guiguen, le skipper du bateau.

Georges Guiguen et Morgann Pinson.
| PHOTO : PATRICK-JEAN GUITTEAUD
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Trail d’Ecuillé 12e édition
Samedi 11 décembre à 18h - Château du Plessis-Bourré
Ecuillé

Participez à une des 3 courses nocturnes
de 10 km, 17 km ou 24 km au coeur des
chemins, des bois et champs boueux au
départ du château à 18h

Toutes les infos sur : www.trail-ecuille.fr

Un choc pour les Loups à Caen
Les Loups d’Angers entament ce
soir à Caen une semaine à trois
matchs de Pro A.

Six mois et demi après avoir décro-
ché le premier titre de champion de
France de leur histoire à Caen, les
Loups d’Angers sont de retour, ce
soir, en Normandie. « Forcément,
cela rappelle de bons souvenirs, mais
il ne faudra pas être nostalgique trop
longtemps », prévient le coach David
Pilard. Parce que le Caen 2021-22 n’a
plus rien à voir avec son prédéces-
seur. « Déjà, les Caennais ont changé
de salle », relance Pilard. Le TTC évo-
lue en effet désormais à la Halle
Saint-Jean-Eudes. L’autre énorme

différence a un visage : celui de
Wang Yang. 35e au classement mon-
dial, le Slovaque est présenté comme
l’un des meilleurs défenseurs de la
planète. « La saison passée, il n’avait
jamais joué contre nous », ajoute
Pilard. Ce soir, Wang sera présent,
bien décidé à contrarier les Loups.
« Ils sont forts, mais nous serons au
complet pour lutter. Au-delà du résul-
tat, j’espère surtout que nous conti-
nuerons sur la dynamique qui est la
nôtre », termine Pilard. « C’est
d’autant plus important qu’après
Caen, nous enchaînerons dès jeudi (le
10) contre Hennebont avant de rece-
voir Pontoise-cergy mardi (le 14). »

T. B.

TENNIS DE TABLE EPRO A (6E JOURNÉE)

EEPRO A MESSIEURS
Caen - Angers ........................................................
Hennebont - St-Denis.............................................
Jura Morez - Villeneuve/Lot............................ 3 - 0
La Romagne - Pontoise-Cergy ................................
Rouen - Chartres ....................................................

Pts J G N P
1. La Romagne 13 5 4 0 1
2. Caen 12 5 3 0 2
3. Angers 11 4 3 0 1
4. JuraMorez 11 5 3 0 2
5. Rouen 11 5 3 0 2
6. Chartres 9 4 2 0 2
7. Pontoise-Cergy 7 4 2 0 2
8. St-Denis 7 5 2 0 3
9. Hennebont 6 5 0 0 5
-. Villeneuve/Lot 6 4 1 0 3

La phase régulière de la Ligue
Magnus se poursuit ce soir. Les
Angevins accueillent les Bordelais
qu’ils retrouveront dimanche pro-
chain, puis le mercredi 5 janvier en
demi-finales de la Coupe de Fran-
ce.
Les Boxers de Bordeaux lorgnent
la 4e place du classement afin de
s’octroyer l’avantage de la glace en
quarts de finale des play-off. Voire
plus si affinités et les Ducs sont
bien placés pour le savoir puisque
leur unique confrontation a été
perdue en Gironde (3-2 le 28 sep-
tembre). Ce soir, l’équipe sera
diminuée par les forfaits sur bles-
sures de Vincent Llorca (jusqu’en
janvier) et de Robin Gaborit (deux
semaines). Ce qui permettra aux
jeunes Axel Tarabusi et Baptiste

Bordeaux et les Ducs ont rendez-vous
HOCKEY SUR GLACE

Il y a aura un représentant de Cho-
let Basket lors du All Star Game
2021, le 29 décembre à l’AccorHo-
tels Arena de Paris. La Ligue Natio-
nale de basket a en effet officialisé
sélection de Yoan Makoundou
pour le concours de dunk. Le pivot
choletais y affrontera Dylan Affo
Mama (Tours, Pro B), Juhann
Bégarin (Paris Basket) et Tom

Wimbush (Nanterre).
Après un début de saison compli-
qué, Makoundou a été dimanche le
seul rayon de soleil dans lenaufra-
ge collectif de CB à Boulogne-Le-
vallois (97-62). Aux portes de la
capitale, Makoundou a compilé 18
points, 8 rebonds, 4 contres et… 4
dunks pour finir à 23 d’évaluation.

T. B.

Makoundou ira dunker à Paris
BASKET E ALL STAR GAME

Couturier de faire partie de l’ali-
gnement.

S.B.
Ce soir 20 h 30 à l’IceParc

EELIGUE MAGNUS
Briançon - Chamonix.....................................A 20h
Mulhouse - Gap............................................A 20h
Nice - Grenoble.............................................A 20h
Angers - Bordeaux....................................A 20h30
Anglet - Rouen..........................................A 20h30
Cergy-Pontoise - Amiens...........................A 20h30

Pts J G P p. c.
1. Grenoble 46 18 15 3 91 32
2. Angers 41 19 14 5 71 40
3. Gap 36 21 12 9 70 58
4. Rouen 36 16 12 4 62 32
5. Cergy-Pontoise 31 20 10 10 78 71
6. Bordeaux 30 19 11 8 48 51
7. Amiens 27 17 10 7 49 54
8. Nice 23 19 8 11 57 70
9. Anglet 19 19 6 13 45 70

10. Chamonix 14 18 4 14 47 78
11. Mulhouse 14 18 6 12 47 64
12. Briançon 13 20 4 16 43 88

Camille Renou et Clément Panche voient court
Sacrés champions départemen-
taux avant-hier à Segré, Camille
Renou (AS Saint-Barthélemy) et
Clément Panche (E2A)vont jouer
cette saison la carte du cross court.

Après une saison quasiment blan-
che, les amateurs de cross trépi-
gnaient d’impatience à l’idée de
retrouver leur discipline favorite.
Des poussins aux masters, ils étaient
d’ailleurs un peu plus de 400 au
départ des différentes courses du
programme concocté par l’ESSH
Segré dimanche autour du stade de
la route de Pouancé. Dont près de la
moitié (94 hommes et 76 femmes)
sur le seul cross court support des
championnats départementaux.
Une affluence qui s’expliquait évi-
demment par l’occasion offerte aux
spécialistes du genre de conquérir
un titre, mais pas que ! Camille
Renou affirmait ainsi à l’issue de sa
chevauchée gagnante que « cette
course était l’occasion d’être au
départ avec une belle équipe de
l’ASBA, mais surtout de remplacer
une séance d’entraînement ».
Septième des France juniors le
14 novembre à Montauban, la Bar-
tholoméenne, passée depuis dans la
catégorie espoirs, ne cache pas en
effet ses ambitions sur une épreuve
qu’elle dit vouloir privilégier dans

les semaines qui arrivent. « Même si
je serai présente pour les départe-
mentaux de cross long, on a décidé
avec Christophe (Joulain) et Noël
(Jan), mes entraîneurs, que je ferai
plutôt du court cette saison » tenait
en tout cas à préciser celle qui est
apparue comme très à l’aise sur les
3,650 km du parcours segréen.
Une impression de facilité qui a éga-
lement été l’apanage de Clément
Panche dans la course masculine où
le sociétaire de l’E2A a en effet rat-
trapé puis déposé un à un ses princi-
paux adversaires pour franchir la
ligne d’arrivée en vainqueur…. à sa
propre surprise. « Au vu du plateau,
j’espérais au mieux un Top 5. D’autant

Camille Renou (ASBA). PHOTO : CO

que je découvrais ce parcours. Alors
gagner et qui plus est mon premier
cross. » Décidément étonné de ce
succès, le nouveau champion dépar-
temental n’en était cependant pas
moins convaincu d’avoir fait le bon
choix en s’alignant sur la courte dis-
tance. « J’ai progressé en cross long et
j’ai d’ailleurs terminé 53e à Montau-
ban (3e athlète du Maine-et-Loire),
mais je me sens toujours moins bien à
partir du 6-7e kilomètre et franche-
ment, je préfère le court où ma vitesse
de base (1’52’’ au 800 et 3’50’’ au
1 500 mètres) me permet de mieux
m’exprimer ». Et en a fait la démons-
tration dimanche à Segré !

Clément Panche (E2A). PHOTO : CO

Touché samedi et absent
dimanche du déplacement à
Reims (2-1), le milieu angevin
Mathias Pereira Lage était de
retour à l’entraînement collec-
tif lundi matin, lors d’une séan-
ce qui concernait uniquement
les remplaçants et joueurs non
utilisés en Champagne. Les
titulaires sont quant à eux res-
tés aux soins.
Les Angevins entamaient une
semaine de préparation qui les
mènera à la réception de Cler-
mont, dimanche prochain (15h
à Raymond-Kopa). Ils seront au
repos aujourd’hui, avant de
reprendre demain matin (10h).

Q. B.

Pereira Lage. PHOTO : CO – JOSSELIN CLAIR

CROSS-COUNTRY E CHAMPIONNATS DÉPARTEMENTAUX DE CROSS COURT
SCO : Pereira Lage
présent à l’entraînement

FOOTBALL ELIGUE 1

Les frissons d’un premier jour
Début du tableau final, premiers spectateurs : le nouvel Open angevin a vécu son baptême hier.

Lundi 6 décembre 2021, 15h54.
Dans un son et lumière très

indoor, le premier tournoi WTA
d’Angers vit sa naissance symboli-
que. Les qualifications à peine ter-
minées, le tableau final s’ouvre. Une
affiche étrangère, entre l’Autri-
chienne Grabher et la Russe Grache-
va, tête de série n°5. Le public est
encore clairsemé, dans une Arena
Loire qui se redécouvre en salle de
tennis – après avoir accueilli la Fed
Cup en 2016 -, autour d’un court vio-
let, sur fond bleu.
Allers-retours, Arena new
look et premières balles

Un premier jour : l’image amuse
Nicolas Mahut, figure du tennis
local et tout nouveau directeur du
tournoi, et Matthieu Blesteau, son
directeur opérationnel. « Pour nous,
c’est le quatrième jour », rappelle ce
dernier. Sur site, l’aménagement de
la salle avait commencé dès la fin
novembre. « Mais effectivement,
avec le tableau final qui démarre, et
l’arrivée du public après le dimanche
de qualifications à huis-clos, on peut
dire que c’est vraiment le lancement »,
ajoute Mahut. Lui le vit ainsi, affairé
aux quatre coins de la salle, des
mains à serrer. Pauline Parmentier,
son ambassadrice, fait aussi les cent
pas autour du court, auprès des
joueuses, rejointe en cours d’après-
midi par Julien Benneteau, le capi-
taine de l’équipe de France fémini-
ne. À l’abri de l’ambiance feutrée du
terrain, les coulisses fourmillent,
avec 150 bénévoles. Mahut évoque
« de l’excitation et une pointe d’émo-
tion » et Blesteau, qui organise des
tournois masculins Challengers
depuis 10 ans, « de la sérénité ».
Le premier jour de haute compéti-
tion, un peu plus que les précédents,
intensifie la logistique. Les allers-re-
tours vers le centre-ville d’Angers
s’amorcent : les joueuses, arrivées de
toute l’Europe mais aussi d’Asie,
logent dans deux hôtels proches de
la gare et s’entraînent à l’ATC, dont
deux courts ont été reconfigurés
pour la durée du tournoi. Arrivées
en Anjou durant le week-end pour la
plupart, elles ne sont pas les seules à
venir de loin : il y a les arbitres, tous
internationaux, et la quinzaine de

membres de la WTA (superviseur,
kinés, protocole Covid, livescoring,
data…) ont aussi investi l’Arena Loi-
re. La dimension internationale est
là. « Nous sommes le seul tournoi
WTA cette semaine », rappelle Mat-
thieu Blesteau.

C’est un super tour-
noi, le court central

est superbe »
ANNABLINKOVA
Joueuse russe, 67emondiale

À la fin de cette année, qui corres-
pond au début de leur saison, les
joueuses présentes s’approprient un
nouveau tournoi et une nouvelle vil-
le. Comme sur tous les tournois de
ce calibre, elles ont leurs espaces,
isolés par respect de la bulle sanitai-
re liée au Covid : un restaurant, un
salon, les vestiaires et autres salles
de soins, et une pièce de relaxation,
mise en place sur les tournois WTA
depuis peu en réponse aux troubles
psychologiques apparus chez certai-
nes joueuses ces derniers mois,
notamment Naomi Osaka (n°13
mondial, quadruple vainqueur de
Grands Chelems).

C’est ainsi qu’Angers est entré dans
le monde du tennis professionnel
féminin. Sur la résine, les premières
balles ont été échangées, les premiè-
res belles impressions laissées,
comme la puissante Russe Anna
Blinkova (67e mondiale), qui a frus-
tré sa jeune compatriote Anastasia
Zakharova (194e mondiale). Reve-
nue de blessure, elle se réjouit de ce
qu’elle découvre. « C’est un super
tournoi, j’adore le court central, qui
est superbe », dit celle qui s’entraîne
à Cannes, dans un français parfait.
« L’hôtel est super, les gens sont très
gentils ici sur le tournoi, dans l’orga-
nisation. Je n’étais jamais venue dans
cette ville mais je vais profiter de mon
mardi off pour visiter. » Elle pourra
demander des conseils à son coach,
Xavier Pujo, ancien double finaliste
du tournoi Future… d’Angers TC.
« En tout cas, la lumière, l’ambiance,
de pouvoir jouer devant du public au
moment de démarrer sa saison, ça
fait du bien. »
Du public, il devrait y en avoir plus
au fil de la semaine. Sur les coups de
19h, une petite oreille aux annonces
du Premier Ministre Jean Castex a
pu soulager les organisateurs : ce

mardi après-midi se vivra sans res-
triction, et sera celui des Françaises,
avec Chloé Paquet, Kristina Mlade-
novic et le duel Clara Burel – Elsa
Jacquemot. Place au jour 2.

Gildas CROZON

LESRÉSULTATS

Ponchet, première Bleue
qualifiée
1er tour. Grabher (Aut, n°189) bat
Gracheva (Rus, n°78) 6-4, 6-3 ; Blin-
kova (Rus, n°67) bat Zakharova (Rus,
n°194) 6-2, 6-3 ; Ponchet (Fra, n°152)
bat Korpatsch (All, n°177) 6-3, 6-1 ;
Zhang (Chi, n°58) bat In-Albon (Sui,
n°169) 6-3, 6-3.

LEPROGRAMME

Mladenovic et Burel en piste
A partir de 10h à l’Arena Loire :
Bolkvadze (Geo) – Shinikova (Bul,
Q) ; Fett (Cro) – Jimenez (And) ; Yuan
(Chi, Q) – Kung (Sui) ; Diatchenko
(Rus, LL) – Bucsa (Esp) ; Paquet (Fra)
– Minnen (Bel) ; Mladenovic (Fra) –
Stojanovic (Ser) ; Burel (Fra) – Jac-
quemot (Fra, WC) ; Yastremska (Ukr)
– Vismane (Let, Q).

Trélazé, Arena Loire, hier. Le premier match du lundi inaugural, entre Diatchenko et Vismane. PHOTO : CO – LAURENTCOMBET
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renfort en cours, difficile de prédire
comment les Bordelais vont se pré-
senter. Chez les Ducs, seul Gaborit
(genou) manquera.

Les Ducs entament ce soir une con-
frontation en trois rounds face aux
Boxers. D’abord en championnat, ce
soir (20 h 30) à domicile puis diman-
che, avant de les affronter en demi-fi-
nale de la Coupe de France (5 jan-
vier). L’opposition de ce soir revêt un
enjeu particulier, outre le classe-
ment : prendre un ascendant avant le
match couperet de janvier. Entre les
blessés (Mulle, Spinozzi, Paquin,
Fyten), la possible suspension de
Levesque et la probable qualification
de Palat (transfert d’Anglet), plus un

Entretien
Début 2021, Clara Burel pointait à la
217e place mondiale. Neuf mois plus
tard, alors qu’elle dispute le tournoi
de Trélazé, elle s’affiche au 77e rang.
Une progression validée par deux
titres (Cherbourg et Saint-Gaudens),
cinq finales sur le circuit WTA et ITF et
une sélection en équipe de France de
Fed Cup.

Clara, vous avez gagné 140 places
auclassement. Comment analysez-
vous ces neuf mois fastes ?

C’est une belle progression. C’est très
bien d’être arrivée jusque-là. Je ne
m’étais pas fixée d’objectif, je veux
continuer à avancer, sans me précipi-
ter. C’est ce que j’avais en tête quand
j’ai commencé en pro, donc je suis
plutôt à l’aise avec ça.

Quelle note vous accorderiez-vous
sur votre saison ?

Entre 14 et 15. J’ai surtout fait une
bonne première partie d’année. J’ai
disputé les quatre tournois du Grand
Chelem. Donc les quatre grands ren-
dez-vous de l’année.

Racontez-nous ces tournois
majeurs dans une saison ?

C’est un monde à part. Les tournois
ont tous une atmosphère particulière.
Il y a une adversité plus relevée, plus
de public, les stades sont bien plus
grands. On change de dimension.

Lequel a votre préférence ?
Wimbledon. Cette année, je suis sor-
tie des qualifications qui se disputent
dans un champ dans lequel 15
courts sont dessinés. C’est quand
même particulier… Puis j’ai ensuite
atteint le 2e tour du tableau principal.
Ce tournoi, c’est un tout. C’est le tem-

ple du tennis et tu ressens vraiment
tout le poids de l’histoire dans ce lieu.

Comment envisagez-vous 2021 ?
Le plus dur commence. Les tournois
que je vais disputer vont être plus
relevés, mais, encore une fois, c’est
ce que j’ai voulu. Maintenant, j’y suis.

Mesurez-vous le chemin parcouru
depuis votre arrêt en février 2019
après votre blessure au poignet ?

Oui, ce n’est pas rien. J’ai été arrêtée
dix mois. Mentalement, ça n’allait
pas, j’étais au fond. Et puis, au fur et à
mesure des mois et de la rééducation
après mon opération en mai, ça a
payé. J’avais repris à Limoges, en
novembre, par une élimination au
1er tour, puis j’ai atteint la finale
d’un tournoi ITF à Monastir. Là, ça m’a
conforté que le chemin que je pre-

nais était le bon. Je me suis dit : c’est
mon truc. Je ne réalise pas forcément
que ce n’était qu’il y a deux ans…

Cette saison, vous avez aussi chan-
gé d’entraîneur. Une décision qui
fait aussi partie d’une étape dans
une carrière…

En effet. Depuis Wimbledon, je tra-
vaille à temps plein avec Thierry
Champion. J’ai dû annoncer à Alexia
(Dechaume-Balleret) qu’on arrêtait
de travailler ensemble. Et ça n’a pas
été simple. Thierry a une expérience
de joueur et de coach (Paul-Henri
Mathieu, Nicolas Escudé, Gaël Mon-
fils, Julien Benneteau, Benoît Paire et
Richard Gasquet notamment). Nous
avons la même vision. Il y a une rela-
tion de confiance entre nous. Il m’a
beaucoup apporté en termes de jeu.
Et sur le plan mental.

Est-ce ce point qui fait la différence
au haut niveau ?

Incontestablement. C’est aussi ce
que je veux vivre et, donc, améliorer.
Dans ce métier, tu perds plus que tu
ne gagnes. Sauf que tu vis tellement
de grandes émotions que quand tu
gagnes, ça prend le pas sur tout le
reste. La défaite, je la digère de moins
en moins. Parfois, je peux l’oublier en
30 minutes, mais parfois, il me faut
une journée voire trois. Je l’ai déjà fait
cette saison. Je coupe le tennis, je ne
touche pas à la raquette et je fais du
physique. Thierry comprend ça aussi
très bien. Je rentre sur Trélazé où
habitent mes parents depuis un an
(Clara Burel est désormais licenciée à
Angers TC) et ça repart…

Recueilli par
Raphaël BONAMY.

Clara Burel à domicile, devant le court central de Trélazé, à quelques kilomètres de chez ses parents. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Open P2i Angers Arena Loire. La sociétaire d’Angers TC commence son tournoi aujourd’hui.
Après avoir gagné 140 places dans la hiérarchie mondiale, elle fait le bilan de 2021.

Burel : « Je digère de moins en moins la défaite »
Tennis

La tribune Saint-Léonard poursuit sa
mue entamée en janvier 2020. Lors
d’une visite, Saïd Chabane, président
d’Angers Sco, et Bruno Huet, l’archi-
tecte, ont fait le point sur ce projet
dont le coût est estimé à 30 millions
d’euros (hors rénovations de Couber-
tin et du virage). Cette structure abri-
tera les vestiaires, des loges, une
zone de restauration, deux amphithé-
âtres de 300 et 175 places ainsi que
deux salons où les entreprises pour-
ront organiser des réunions.

Le président du Sco en a profité
également pour répondre au groupe
d’opposition municipale, Angers éco-
logique et solidaire, qui a critiqué les
subventions accordées au club par la
Ville et la Région. Les élus dénon-
cent, en parallèle, le versement de
dividendes aux actionnaires.

D’où sa mise au point : « Les der-
niers dividendes pris, c’était en

2017. C’est publié auprès du greffe.
S’ils ne les ont pas, je peux leur
envoyer», propose le président ange-
vin. Avant de relativiser le versement
de « 2 millions de subventions, sur
30 millions pour un outil qui appar-
tient à tous les Angevins et qui
reviendra à la Ville. Comment peut-
on parler d’une entreprise privée et
la mettre au milieu d’un débat politi-
que, alors qu’elle développe un outil
public ? »

« Laissez-nous travailler »
L’homme de 55 ans met en avant la
capacité du club à financer ces réno-
vations. « On est un des rares clubs à
ne pas avoir demandé quoi que ce
soit à la Ville. Il y a eu un deal de fait,
qu’après cinq années de Ligue 1, la
Ville récupérait la subvention, chose
qui a été faite même si les droits TV
sont inférieurs à ce qu’on avait

avant.»
Saïd Chabane a également rappelé

la situation du Sco auparavant. « On a
soulagé la Ville de l’exploitation du
stade, du centre d’entraînement et
des investissements colossaux
qu’elle mettait avant sur l’équipe.
Donc, laissez-nous travailler. On a
une mission, c’est le club. Et ce club
appartient aux Angevins, pas à Saïd
Chabane. »

L’ouverture de la tribune est prévue,
dans l’idéal, « contre le PSG, en
avril ». Sinon, elle pourrait attendre la
dernière rencontre de la saison, fin
mai. Saint-Léonard pourrait égale-
ment permettre au club angevin de
dégager de nouvelles recettes grâce
à des activités exploitables tout au
long de l’année « et pas seulement
19 matches par saison », conclut
Saïd Chabane.

M. R. Saïd Chabane. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN

Saïd Chabane : « On a soulagé la Ville de l’exploitation du stade »

Moins bon relanceur que Thomas
Mangani, Batista Mendy n’a pas hési-
té à faire parler la puissance de son
mètre 91 tout au long de la partie. De
quoi assurer la sécurité derrière les
deux premières rampes de lance-
ment du Sco, Fulgini et Ounahi.
« Mangani et lui n’ont pas les mêmes
profils. Il est plus physique. C’est
toujours rassurant d’avoir un joueur
comme ça car on sait qu’il est juste
derrière nous », se réjouit le numé-
ro 10.

« Les deux qui étaient devant moi
sont plus offensifs. Il leur fallait une
sentinelle pour aller au contact et
mettre beaucoup d’impact », souli-
gne de son côté l’intéressé. Le milieu
défensif a fait régner sa loi, notam-
ment dans les airs avec quatre duels
gagnés, meilleur total de son équipe.
Mais aussi 4 ballons grattés en défen-
se, dont une intervention salvatrice
dans sa surface.

« Ça m’a pris cinq minutes »
Auteur d’un match solide, lui aussi,
Enzo Ebosse a marqué des points.
Formé au poste d’axial gauche au RC
Lens, sous la houlette de Franck Hai-

l’abordage. Une présence qu’il fallait
assurer face au très offensif Ghislain
Konan. Une entente entre les deux
hommes bonifiée par l’ancien Len-
sois qui a pris ses responsabilités.
« On s’est parlé dans le vestiaire.
Puis sur le terrain s’il devait sortir sur
l’adversaire ou pas. C’était à moi de
le guider car je suis derrière lui. »

En chiffres, la performance d’Ebos-
se est remarquable. Il a gagné trois
duels sur cinq disputés et effectué 21
courses vers l’avant, deuxième total
de son équipe. « Quand le décalage
est créé, il faut avancer pour appor-
ter du surnombre et faire douter le
latéral adverse », explique le défen-
seur.

Peut-être l’occasion pour lui de
s’installer à ce poste, d’autant plus
« que le coach préfère quand je suis
dans l’axe. » Reste à savoir s’il restera
axial droit ou si une reconfiguration
de la défense centrale est possible.
La seule fois où il avait été aligné dans
l’axe en remplacement d’Ismaël Trao-
ré, à Lille, il avait été aussi performant
qu’à Auguste-Delaune.

Maxime RABE.

se alors entraîneur de la réserve arté-
sienne, a été aligné à droite de la
défense à trois. Le joueur de 22 ans
s’est montré à l’aise bien qu’il soit rare
de voir un gaucher à droite. « Je me
suis bien senti à ce poste, même si

c’était de l’autre côté. C’était diffé-
rent au début pour les repères. Tout
est inversé et il faut s’y faire, ça m’a
pris cinq minutes. »

Il a aussi suppléé plusieurs fois Jim-
my Cabot lorsque celui-ci partait à

Enzo Ebosse a laissé peu d’espace à Ghislain Konan. | PHOTO : AFP

Ligue 1. Reims - Angers : 1-2. Les deux hommes ont impressionné lors de la victoire conquise
en terres champenoises. Ils offrent à Gérald Baticle d’autres options tactiques.

Ebosse - Mendy, un duo qui a de l’allure
Football

Ligue Magnus : Angers - Bordeaux, premier acte
Hockey sur glace

Le sport en bref

Il est l’un des hommes clé de l’Open
P2i d’Angers. Gilles Madre est le pré-
sident de la société qui donne son
nom au tournoi. Passionné de sport,
« j’ai joué au foot et au tennis, ça me
faisait rêver et, au fond, je n’avais
que ça à faire », il s’est élevé par les
exploits de « Nicolas (Mahut) à
Roland-Garros. »

Désormais à la tête d’un groupe de
promotion immobilière en pleine
expansion, il a décidé d’associer son
nom à la chose sportive. « C’est, en
quelque sorte, un juste retour. La
valeur ajoutée de mon métier, c’est
d’aménager la ville. Réinvestir dans
des projets sportifs, ça me corres-
pond bien. Je suis partenaire maillot
du Sco, j’accompagne Georges Ory,
le Stade Rochelais et le LOU en rug-
by. »

Et, donc, ce tournoi WTA. Qu’il veut
voir pérenne. Et surtout plus grand.
« Je suis un intuitif-affectif. J’ai
besoin de croire en les choses et les
sentir. Si Nicolas consacre du temps
à un événement de sa ville, je peux le
faire en étant à la hauteur de mon
investissement. Notre volonté est
que ce tournoi devienne une réfé-
rence. »

Dans ce type d’épreuve, le premier
critère est sa hiérarchie dans la grille
des prize-money. « L’idée est de dou-
bler la dotation : passer d’un 125 à
un 250 000 $. C’est la feuille de route
que j’ai tracée. Et si on peut être le
tournoi féminin n° 1 en France, pour-
quoi pas ? On doit jouer la gagne. »

Et donc, aussi, le penser autrement.
Une piste est explorée : migrer

L’Open P2i voit déjà plus grand
Dotation plus élevée ? Tentation de l’IceParc à Angers ? Gilles
Madre, le président de P2i, pense déjà aux éditions à venir.

vers l’IceParc, à Angers. « Il y a des
réflexions sur l’équipement en tant
que tel. Plus facile d’accès, mieux
doté pour les réceptifs. Plus central
aussi. J’ai envie de voir des étu-
diants qui sortent de cours et qui se
disent : on va aller assister à un
match de tennis à 5 €. »

La mission n’est pas simple : la pati-
noire est le théâtre des Ducs
d’Angers, une équipe phare de la vil-
le. « La priorité du lieu, ce sont eux.
L’option est intéressante : il y a deux
patinoires, donc on pourrait avoir
les deux courts ensemble (actuelle-
ment, celui d’entraînement est situé à
l’Angers TC, à la Baumette). On ne
fera rien si cela entrave la bonne
marche des Ducs. »

R.B.

Gilles Madre, président de P2i.
| PHOTO : RB

All Star Games. Relégable et très
inquiétant en championnat, Cholet
Basket aura tout de même un repré-
sentant au All Star Game, le
29 décembre, à Bercy. Yoan Makoun-
dou sera l’un des quatre participants
au concours de dunk.

Basket-ball

Les résultats. Qualifications (2e tour) :
Vismane (LAT) - Diatchenko (RUS) :
6-2, 7-6 (Diatchenko est lucky-loser) ;
Vikhlyantseva (RUS) - Shymanovich
(BLR) : 7-5, 6-1 ; Shinikova (BUL) - Di
Giuseppe (ITA) : 6-3, 6-2 ; Yuan
(CHN) - Janicijevic (FRA) : 6-2, 6-0.
Tableau final (1er tour) : Grabher (AUT)
- Gracheva (RUS) : 6-4, 6-3 ; Blinkova
(RUS) - Zakharova (RUS) : 6-2, 6-3 ;
Korpatsch (ALL) - Ponchet
(FRA) : 3-6, 1-6 ; In-Albon (SUI) -
Zhang (CHI) : 3-6, 3-6.

Le programme du jour. Tableau final,
1er tour. À partir de 10 h : Bolkvadze
(GEO) - Shinikova (BUL) suivi de
FETT (CRO) - Jimenez Kasintseva
(AND) suivi de Yuan (CHN) - Kung
(SUI).
Pas avant 14 h 30 : Diatchenko
(RUS) - Busca (ESP) suivi de Paquet
(FRA) - Minnen (BEL). Pas avant
18 h 30 : Mladenovic (FRA) - Stojano-
vic (SRB) suivi de Burel (FRA) - Jac-
quemot (FRA) suivi de Yastremska
(UKR) - Vismane (LAT).

Les résultats et le programme du jour

Quand il s’agit d’évoquer Caen avec
David Pilard, on ravive les bons sou-
venirs. C’est dans cette ville que ses
protégés sont allés décrocher le titre
de champion de France en mai der-
nier. « Un super souvenir avant, pen-
dant et après le match », résume le
coach angevin. Sept mois plus tard,
l’ambiance sera tout autre. Les Caen-
nais ont déménagé dans un com-
plexe flambant neuf et, cette fois, le
public sera au rendez-vous pour ce
nouveau choc avec des Caennais
(2es) qui voudront se payer le cham-
pion (3e, avec un match en retard).
« Cette équipe est capable d’aller
chercher le titre. S’ils jouent avec
Wang toute l’année, ils seront diffici-
les à aller chercher », assure David
Pilard.

Les Normands auront cette fois leur
arme numéro une, le redoutable
défenseur chinois, naturalisé slova-
que, Wang Yang, n°35 mondial.
« C’est un jeu atypique, qu’on voit de
moins en moins sur le circuit pro.
Des joueurs n’aiment vraiment pas
jouer ce type de profil et même ceux
qui aiment ça, tu peux rapidement te
retrouver en difficulté. Ça change

Pro A : Angers au défi de Caen

aussi la confiance dans l’équipe.
C’est plus facile quand tu as ton
joueur n°1. »

Les Loups voudront aussi envoyer
un nouveau message à leurs adver-
saires, après deux grosses presta-
tions précédentes contre La Roma-
gne (3-1) et Jura-Morez (3-0), candi-
dats au titre.

CAEN : Wang (n°2), Hachard (n°26),
Stoyanov (n°28), Ouaiche (n°29).
LES LOUPS D’ANGERS : Persson
(n°4), Geraldo (n°14), Nordberg
(n°31), Rembert (n°65).

David Pilard. | PHOTO : LISA PAQUEREAU

Tennis de table

Ouest-France
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Le corps d’un homme de 75 ans a été retrouvé dans un puits, samedi 4 décembre,
à Chavaignes. L’autopsie a révélé des traces de violences. PAGE 4
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Olaf Scholz élu demain
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de l’Allemagne
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enjeu, ce soir en Ligue
des champions
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Sur France 5, « Enquête
de santé » ouvre le dossier
du sucre
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demain au cinéma
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PAGE10

Nicole Garcia
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la piste criminelle

PH O TO : CO - LAURENT COMBET

La tribuneSaint-Léonard, livrableentremaiet juin,
feradeRaymond-Kopaunstadedignede laLigue1.

PAGE8
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Danse
SAINT-BARTHÉLEMY

« Mouche ou le songe
d’une dentelle » au THV La compagnieVolubilis présente « La

Gràànde finàle »,mardi 7décembre,
à20h30, au théâtrede l’Hôtel-de-vil-
le, 1, rue Jean-Gilles. Il s’agit làd’un
marathonde ladanse. Jusqu’oùun
individupeut-il repousser ses limi-
tes ? Jusqu’àquelpointpeut-il obéir,
courber l’échineet abandonneren
chemin toutedignité ?Undramebur-
lesqued’unegrande force. Tarifs :
20€, réduit 10€. Réservation :
0241961490,www.thv.fr

Imaginéet conçuparCaroleVergneet
HugoDayotde laCiea.a.O., «Moucheou
le songed’unedentelle »est unpoème
chorégraphiqueavec, en fond, unpaysage
fragilededentelles etdebroderies. Les
jeunes spectateurs seront invités àune
déambulationavant et après le spectacle.
Àpartir de3ans. Samedi 11décembreà
11het 17h. Tarif 6€, tribu21€. Réserva-
tions au0241961490oubilletterie@thv.fr

SAINT-BARTHÉLEMY-D’ANJOU
PH O TO : BA S T IE N CA P E LA

Magalie Hocdé a commencé par
travailler au domicile de person-
nes poly handicapées, en Ehpad et
en soins de suite après ses études
dans le secteur social. D’abord un
BEP puis un Bac pro services à la
personne.
En 2015, elle reprend un parcours
d’aide-soignante « pour ensuite
travailler en service de rééducation
et réadaptation, puis en établisse-
ment pour enfants et adolescents
poly handicapés ».
En parallèle de son activité en
techniques de modelage, une fois
par semaine, Magalie animait déjà
une activité autour du handi-mas-
sage auprès des jeunes d’une
structure avrillaise médicalisée.
« Il est important d’avoir des con-
naissances spécifiques en soins
pour accompagner certaines per-
sonnes aux pathologies particuliè-
res afin d’éviter de mauvaises
manipulations. Le handi-massage
est devenu essentiel pour moi : je
suis aide-soignante, j’aime mon
métier et je ne souhaite pas m’éloi-
gner du public qui me pousse à évo-
luer chaque jour. Dans le handi-
massage chaque individu est uni-
que, chaque massage est personna-
lisé et adapté à chaque personne
avec respect et pudeur. Il contribue
à briser le sentiment d’isolement et
pallie la perte de contact physique
dont souffrent parfois certaines
personnes en situation de handi-

Aide-soignante, Magalie Hocdé
s’est spécialisée dans le handi-massage

TRÉLAZÉ

cap, souvent réduites à leur handi-
cap ou à des contacts de soins tech-
niques ».
Ce sont ces spécificités qui ont
poussé la jeune femme à vouloir
évoluer différemment auprès des
publics porteurs de handicap et à
devenir prestataire dans le handi-
massage. « Ce sont les établisse-
ments de santé qui sont prescrip-
teurs. Je peux aussi intervenir à
domicile : je suis en statut autoen-
trepreneur ».

Contact : 0688444482

Magalie Hocdé est aide-
oignante. Elle s’est spécialisée
dans le handi-massage.

Le Trélazé basket-club se renouvelle
et lance de nouveaux projets

C’est une grande histoire entre
Laurent Picois, nouveau prési-
dent, et le Trélazé basket-club. « Je
suis au club depuis 18 ans, en tant
que joueur, coach. Je suis arrivé à
des limites au niveau sportif. Le
club a vécu une situation un peu
compliquée en raison de départs
pour raisons professionnelles des
membres de l’ancienne équipe. Il a
fallu trouver des gens pour consti-
tuer entièrement un nouveau
bureau ».
Stéphanie Dreux-Richert est deve-
nue secrétaire. « Mon petit garçon
fréquente le club : je suis une
ancienne basketteuse ; je viens du
Sud de la France et je suis trélazéen-
ne depuis douze ans. Durant toute
la période de crise, j’ai énormément
apprécié l’investissement des
coachs et des bénévoles qui ont tou-
jours conservé un lien et une forte
énergie pour proposer aux jeunes
de pratiquer des activités sportives.
Les enfants n’ont pas été abandon-
nés. »
« Dans l’ensemble le nombre de

licenciés est resté le même, à 250 »,
affirme le président. Au niveau
sportif, trois équipes sont en
région les U 13, U 15 et U 17. La con-
firmation est attendue incessam-
ment : Trélazé basket-club sera le
seul club angevin à avoir des équi-
pes jeunes masculines classées en
région.
Par ailleurs, du basket fit a été mis
en place depuis la rentrée et des
nouveautés se dessinent : un pro-
jet d’album photos est en cours
avec Matéo, jeune qui crée son
entreprise ; une soirée « charcu-
t’huitres » a eu lieu samedi.
Des projets autour du vivre
ensemble sont également prévus
afin que les jeunes puissent décou-
vrir arbitrage et coaching. Un
tournoi international est pro-
grammé en juin pour les U 15 grâce
aux contacts des encadrants pro-
fessionnels. Au programme égale-
ment, un tournoi des légendes
pour faire perdurer le lien entre
les générations.

Stéphanie Dreux-Richert, secrétaire et Laurent Picois, président.

C’est parti pour l’Open de tennis
Arena Loire a été complètement métamorphosée en une semaine pour accueillir
le gratin du tennis féminin mondial, dans une compétition initiée par Nicolas Mahut.

Ouvert par des matchs de qualifi-
cation dès ce dimanche

7 décembre, l’Open P2I Angers Are-
na Loire a officiellement été inaugu-
ré ce lundi 6 décembre par son créa-
teur Nicolas Mahut et son ambassa-
drice Pauline Parmentier. Il s’agit
d’une première édition de ce qui est
déjà le 4e tournoi féminin de tennis
en France après Roland Garros, les
Internationaux de Strasbourg et
l’Open 6e Sens Métropole de Lyon.
Ce nouveau tournoi sur les terres
trélazéennes accueille 32 joueuses
parmi les meilleures mondiales,
mais également des étoiles montan-
tes (lire aussi nos pages sport).
Pour cet événement tout neuf, Nico-
las Mahut s’est tourné vers la société
de communication et d’événemen-
tiels Rivacom Events, déjà à la
manœuvre sur l’Open Blot Rennes,
l’Open de Vendée et l’Open Brest
Crédit Agricole. Cette société faisait
faire le tour du propriétaire aux
médias ce lundi, évoquant en même
temps les nombreuses animations
mises en place cette semaine autour
des matchs officiels.
Une centaine de bénévoles,
50 ramasseurs de balle

Arena Loire et ses annexes sont tota-
lement transformés. Des équipes
sont arrivées le 29 novembre der-
nier. Pour transformer la grande
salle en court de tennis, un sol en
résine a été coulé. L’espace est amé-
nagé avec la tribune complémentai-
re – en lieu et place de la scène lors-
qu’Arena est en configuration con-
cert. Tout l’arrière de cette salle ain-
si que la « petite Arena » sont
également aménagés. « Une centaine
de bénévoles sont déployés », expli-
que Maxime Contant, le directeur
des opérations pour Rivacom. « Ce
sont essentiellement des étudiants de
l’Institut régional sport santé (IRSS).
Pour eux, ce tournoi est une platefor-
me d’expérimentation des savoirs
appris en cours ». On compte aussi
une cinquantaine de ramasseurs de
balle venant des clubs de l’Agglo, une

trentaine de juges de ligne semi-pro-
fessionnels et des juges arbitres. Les
VIP et les joueuses de tennis sont
accueillis sur le côté de la salle par
l’espace Player desk où chauffeurs et
conciergerie permettent de passer
d’Arena aux hôtels ou encore à l’ATC
où sont réservés les courts d’entraî-
nement.
Dans cet espace que le public ne voit
jamais, le 2e étage est occupé par
l’organisation et les juges arbitres.
Le 3e étage est consacré aux cham-
pionnes (vestiaires, salle de gym,
kiné et autres). « Nous avons aussi
deux salles d’isolement », poursuit
l’organisation. « En cas de Covid, on
doit pouvoir isoler la personne direc-
tement ici ». Une salle est dédiée aux
tests et prélèvements en cette pério-
de de recrudescence du Covid. « Des

tests qui sont aussi réalisés dans les
hôtels ».
La petite Arena est transformée en
plusieurs espaces à la déco très
cocooning. Ici le restaurant des
sportives « avec un cahier des char-
ges très précis sur les mets à présen-
ter et un service à l’assiette, toujours
dans le cadre des injonctions sanitai-
res ». Par un autre dédale de cloi-
sons montées pour l’occasion, des
espaces réservés aux sponsors, par-
tenaires et VIP s’enchaînent dans
cette même salle de sport mécon-
naissable : salons privatisables, bar,
restaurant, etc.
Ouverte au public, la coursive
autour de la salle principale
accueille le village des partenaires.
Stéphane, l’un des cordeurs du tour-
noi, officie devant les spectateurs.

« Je vais prendre en charge
200 raquettes environ durant cette
semaine à raison de 12 minutes par
raquette ». Non loin, les visiteurs
pourront tester leurs connaissances
en essayant de nommer la trentaine
de sportifs présents sur une fresque,
ou tester la vitesse de leur service
dans une cage spécifique.

Bruno JEOFFROY

Premier tourdu tournoi cemardi
7décembreà10heures. Finales le
dimanche12décembre. Tarif plein
journalier : 5€. Billetterieouverte
30minutes avant lepremiermatch.

www.openangersloire.com

Avec Nicolas Mahut aux ciseaux, le ruban inaugural de l’Open P2I Angers Arena Loire a été coupé hier alors
que les matchs de qualification se poursuivaient au cœur de l’arène depuis la veille. PHOTO : CO

TRÉLAZÉ

Une semaine d’animations tennistiques
Durant une semaine, Arena Loire à
Trélazé accueille le 1er Open P2I
Angers Arena Loire, tournoi féminin
de tennis, labellisé WTA, doté de
125 000 dollars de prix.
La compétition débute aujourd’hui.
L’événement est aussi un vecteur du
sport vers les enfants et leurs
familles. « L’objectif est de faire
rayonner l’événement dans l’ensem-
ble du territoire », expose Maxime
Contant, le directeur des opérations
pour la société Rivacom, coordina-
teur de la manifestation pour Nico-
las Mahut le créateur. « Pour faire
connaître l’événement, nous avons
effectué des opérations promotion-
nelles avec les clubs de l’aggloméra-
tion. Nous étions au handball le
26 novembre, avec l’équipe du SCO le
1er décembre, au combat de boxe de
Tino Ory le 4, au match de l’UFAB
dimanche et nous serons mardi avec
les Duc. À chaque fois, on présente

l’événement et on offre des places ».
En retour, cette semaine, ces clubs
viendront sur le court à Arena Loire,
à 18 heures, afin de se présenter
entre deux matchs.

Le souhait d’accueillir
la jeunesse
« Mais ce qui nous tient le plus à cœur,
ce sont nos opérations vers la jeunes-
se angevine (N.D.L.R. c’est aussi une
demande de Gilles Madre, le prési-
dent de la société P2I, principal par-
tenaire de ce nouvel événement
sportif ). Dès ce lundi et toute la
semaine, les enfants des écoles de
Trélazé, mais aussi des centres de loi-
sirs vont pouvoir venir passer une
journée ou une demi-journée à Arena,
dans un accueil en trois temps : une
initiation au tennis, en spectateur
devant un match, et en échange de
questions et réponses avec des
acteurs de ce tournoi ». Et ces

enfants repartent avec deux places
adultes gratuites pour leurs parents.
« Une autre façon d’intéresser tout le
territoire. Nous sommes à la première
édition, mais nous souhaitons que ce
tournoi devienne un événement
incontournable pour les Angevins ;
qu’il s’inscrive dans les rendez-vous
locaux à ne pas manquer ».
Comme à Roland-Garros, mercredi
sera aussi le « Kids day » pour les
enfants licenciés dans un club de
tennis. « On en recevra 400. Avec leur
regard un peu plus de spécialistes
par rapport aux écoliers, nous
aurons surtout une phase en specta-
teurs des matchs et une autre dans
une rencontre avec le staff de l’orga-
nisation ». Et si le club n’a pas fait de
demande pour participer cette
année, l’organisation a tout prévu.
L’enfant, accompagné par ses
parents, peut venir en présentant sa
licence à l’entrée.

Par ailleurs, le tournoi entend
accrocher les plus âgés, au collège et
au lycée. « Nous avons distribué des
entrées gratuites aux professeurs
d’EPS ». Les étudiants ont aussi été
« dragués ». Ils peuvent participer à
l’Open de touch tennis en double.
« Les matchs de qualification ont eu
lieu à l’ATC. La finale se jouera
dimanche sur le court central d’Are-
na Loire en fin de matinée ».
Pour la totalité des publics, plu-
sieurs animations sont proposées
dans le hall d’Arena qui, par ailleurs,
mais uniquement pour les partenai-
res, connaîtra mercredi soir une
vente aux enchères de matériels
sportifs (maillots de Mahut, pei-
gnoir de Tino Ory, et même une heu-
re de jeu avec la marraine Pauline
Parmentier, etc.). Les gains seront
versés à l’association Rêves, présen-
te elle aussi dans le hall d’Arena.

B. J.

Mardi 7 décembre 2021 Le Courrier de l’Ouest
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EN PARTENARIATAVEC

Corrida de
Saint Saturnin
Programme :
13h30 Course de 5km - 6€/pers .
14h15 Escapade familiale 2km.
14h45 Arrivée du Père Noël.
15h15 Course de 10km - 8€/pers.
16h30 Tirage de la tombola.

SAMEDI 18 DÉCEMBRE
Saint-Saturnin

Inscription :
www.helloasso.com/associations/
sports-loisirs-antonniere-72/evene-
ments/corrida-de-noel-de-st-saturnin

Programme
13h30 Course de 5km - 6€/pers

14h15 Escapade Familiale 2km

14h45 Arrivée du Père Noël

15h15 Course de 10km - 8€/pers

16h30 Tirage de la tombola

St Saturnin
Corrida de Noël
Samedi 18 Décembre 2021

2 km ,

5 km

et 10km

Noël

Vene en zez
déd gé uiu si és sé

5ème édition

Émilie Champion et Quentin Cornu en mode patron
À Montfort-le-Gesnois dimanche,
sur le cross long féminin, Émilie
Champion (SL Renault) s’est impo-
sée de fort belle manière tout com-
me Quentin Cornu (Intrépide Pré-
en-Pail) chez les hommes.

Plus de 800 athlètes ont participé au
second rendez-vous de la saison de
cross-country. Sur les épreuves rei-
nes, le cross long féminin et mascu-
lin, les favoris étaient bien présents.
Dès le départ des féminines, c’est
Émilie Champion (SL Renault) qui
prenait les choses en main. Elle pre-
nait une dizaine de mètres à la favo-
rite Vincianne Cussot (Inaya Athlé-
tisme). Départ de folie pour Émilie
Champion ? « Margot (Fauvel) est
partie vite donc j’ai suivi », expliquait
la lauréate.
Les spectateurs présents pensaient
que Cussot allait revenir sur la tête.
Mais il n’en fut rien puisqu’au fil des
kilomètres, Champion accentuait
son avance et décrochait ainsi un
succès mérité. « Je pensais que Vin-
cianne reviendrait sur moi. Donc,
j’étais focus sur ma course et je ne me
suis jamais retournée. Je suis conten-
te car j’aime beaucoup ce parcours de
Montfort. » Une victoire qui va faire
du bien pour la suite de la saison. « Je
vais participer la semaine prochaine
à la Corrida de Château-du-Loir et
ensuite au cross de l’USM », annon-
çait la vainqueur.
Chez les hommes, nouveau mano à

mano entre le jeune Quentin Cornu
(Intrépide Pré-en-Pail) et Abdellatif
Meftah (SOM). Mais une nouvelle
fois, la jeunesse l’a emporté. « Nous
nous sommes bien relayés avec
Abdellatif. Je voulais attaquer dans le
dernier kilomètre mais comme je me
sentais bien, je l’ai fait plus tôt »,
déclarait celui qui venait de décro-
cher son deuxième bouquet en Sar-
the après le cross de Saint-Mars-la-
Brière.

LESCLASSEMENTS

FÉMININES : Poussines (1 160 m) :
1. S. Noudjine Kinga (SOM) ; 2. A. Cin-
quantini (LMA 72) ; 3. A. Tannier
(Inaya Athlétisme) – Benjamines
(1 990 m) : 1. Z. Esnault (Les Alpes
Mancelles Athlé) ; 2. M. Bouquet (JS
Coulaines) ; 3. R. Bernardeau (UA
Sargé) – Minimes (2 590 m) : 1. A.
Durand (LMA 72) ; 2. C. Cureau (Run
& Freedom) ; 3. S. Noudjine Kinga
(SOM) – Cadettes (3 190 m) : 1. M.
Viot (Run & Freedom) ; 2. C. Rossard
(Run & Freedom) ; 3. L. Moitié (SOM)
– Juniors (4 020 m) : 1. A. Monchâtre
(LMA 72) ; 2. J. Martin (Run & Free-
dom) ; 3. J. Talhas (Run & Freedom) –
Cross court (3 420 m) : 1. C. Bastier
(Inaya Athlétisme) ; 2. V. Jacquinot
(US Le Mans) ; 3. A. Legendre (SL
Renault) – Cross long (6 350 m) : 1. E.
Champion (SL Renault) ; 2. V. Cussot
(Inaya Athlétisme) à 24’’ ; 3. A. Pro-
vost (JAMG) à 1'04 ; 4. L. Peillon (CS

CROSS-COUNTRY EMONTFORT-LE-GESNOIS

Fertois) ; 5. I. De Poorter (Run &
Freedom).
MASCULINS – Poussins (1 160 m) :
1. L. Nemeth (ASL 72) ; 2. R. Meftah
(SOM) ; 3. E. Saulnier (LMA 72) – Ben-
jamins (2 590 m) : 1. C. Gallot (Alen-
çon RC) ; 2. P. Castronovo ; 3. I. Boula-
hia (US Le Mans) – Minimes
(3 190 m) : 1. C. Breton (VS Fertois) ; 2.
M. Le Martelot (Run & Freedom) ; 3.
V. Guiton (VS Fertois) – Cadets
(4 020 m) : 1. V. Boutard (Run & Free-
dom) ; 2. S. Moinet (Génération Ath-
lé Santé Chapelle) ; 3. T. Prémartin

(LMA 72) – Juniors (5 520 m) : 1. A.
Bronique (ASL 72) ; 2. B. Jalier
(EAVH) ; 3. T. Pavard (End.72) – Mas-
ter (7 700 m) : 1. S. Guiloineau
(JAMG) ; 2. E. Ligneul (LMA 72) ; 3. H.
Delangue (Athlé Chartres) – Cross
court (3 420 m) : 1. I. Soukouna (LMA
72) ; 2. T. Drouault (End.72) ; 3. C.
Chevalier (VS Fertois) – Cross long
(8 530 m) : 1. Q. Cornu (Intrépide Pré-
en-Pail) ; 2. A. Meftah (SOM) à 17'' ; 3.
S. Coutable (JAMG) à 1'20 ; 4. O.
Petrus (Athlé Chartres) ; 5. T. Char-
pantier (SOM).

Émilie Champion (SL Renault) a décroché son premier succès de l’hiver
après une course totalement maîtrisée. PHOTO : LE MAINE LIBRE

AUTOMOBILE
24H : Toyota au complet
Le Japonais Kamui Kobayashi,
l’Argentin José Maria Lopez et le
Britannique Mike Conway seront
de la reconquête de leur titre en
championnat du monde d’endu-
rance (WEC) et aux 24 Heures du
Mans en 2022, avec leur Toyota
n°7. Le Suisse Sébastien Buemi et
le Néo-Zélandais Brendon Hartley
rempilent également. Ils seront
accompagnés par le Japonais Ryo
Hirakawa sur la n°8. Hirakawa
remplace Kazuki Nakajima, triple
vainqueur des 24 Heures du Mans.

BASKET
Coupe de France : Chartereau
rejoint Rupert en quart
L’ASVEL a facilement remporté
son 8e de finale face à Charleville
(79-58). Alexia Chartereau avec 15
points (5/11 aux tirs), 4 rebonds, 4
passes décisives pour 17 d’évalua-
tion en 25 minutes. Elle rejoint
ainsi en quart Iliana Rupert et
Bourges, déjà qualifiées.

TENNIS
OpenWTAd’Angers :
Noël logiquement battue
Chloé Noël avait reçu une invita-
tion pour les qualifications de
l’Open WTA d’Angers. La Sarthoi-
se (1433e) a pu se tester face à la

Russe, Vitalia Diatchenko, 166e

mondiale. Celle-ci s’impose logi-
quement, 6/0, 6/3 en 1h08.

Monastir : Charlélie Cosnet
ne passe pas en Tunisie
Troisième semaine en Tunisie
pour Charlélie Cosnet mais pas
plus de réussite pour le tennisman
sathois. Ce week-end, en qualifica-
tions, il a dominé son compatriote
Lucas Schudervin (6/4, 6/2) avant
de tomber contre un autre Fran-
çais, César Bourgois (6/1, 7/6).

Turquie : Cattanéo en demi
Frédéric Cattanéo dispute le pre-
mier de ses deux tournois à Anta-
lya (Turquie). Mais la météo per-
turbe les matchs et pour l’instant,
le Sarthois (19e mondial) attend de
pouvoir jouer sa demi-finale. Il a
dominé au 1er tour, l’Indien Khar-
tik (372e) 6/0, 6/0 puis le Coréen Ho
Won Im (55e) 6/2, 7/5.

COURSEHORS STADE
Ekiden àGuécélard en 2022
Guécélard continuera de propo-
ser, fin octobre 2022, son tradi-
tionnel marathon, son semi-mara-
thon et ses marches (nordique et
pédestre). En plus, l’organisation
locale devrait mettre en place un
un Ekiden (maraton en relais par
équipes de six coureurs).

EXPRESS

L’écurie sarthoise DAMS a décro-
ché, par Marcus Armstrong, son
premier succès de la saison dans
le championnat de Formule 2.

Lors de la première course sprint
du week-end, samedi, à Jeddah
(Arabie Saoudite), le pilote néo-zé-
landais a réalisé une très belle
prestation. S’élançant depuis la
première ligne de la grille de
départ semi-inversée, il s’est
emparé de la tête de la course dès
le premier virage. Il a ensuite
dominé ses poursuivants jusqu’au
drapeau à damier.
« Je suis vraiment heureux de pou-
voir enfin monter sur la plus haute
marche du podium, a-t-il expliqué.
Je n’oublierai jamais cette première
victoire en F2 car elle a mis du
temps à se concrétiser. Il est très dif-
ficile de doubler sur ce tracé et je
savais que je ne devais pas rater la
moindre opportunité à l’extinction
des feux. »
Dimanche, Marcus Armstrong a
de nouveau terminé dans les
points (8e). Son coéquipier, Roy
Nissany a, respectivement, fini 13e

et 11e des courses sprints et 15e de
la manche principale.
« Quel bonheur de voir Marcus sur
la plus haute marche du podium, je
suis vraiment fier de toute l’équipe
qui mérite amplement cette victoi-
re, a savouré François Sicard,
directeur général de DAMS. Nous
devons maintenant nous concen-

DAMS retrouve le goût de la victoire
avec le premier succès d’Armstrong

AUTOMOBILE EFORMULE 2

trer sur le dernier meeting de la sai-
son (Yas Island aux Emirats Arabes
Unis, 10-12 décembre). »

Pourchaire et Fittipaldi
accidentés
La manche principale, dimanche,
a été marquée par l’accrochage
spectaculaire entre Théo Pour-
chaire et Enzo Fittipaldi. Le Fran-
çais, formé au Mans, a donné des
nouvelles rassurantes sur les
réseaux sociaux. Le Brésilien, lui,
serait blessé à une jambe.

CHAMPIONNATS
Pilotes : 1. Oscar Piastri, 213.5 pts ;
2. Robert Shwartzman, 162 pts ; 3.
Guanyu Zhou, 149 pts… 13. Marcus
Armstrong, 43 pts ;… 16. Roy Nissa-
ny, 16 pts. Équipes : 1. PREMA,
375.5 pts ; 2. Carlin, 235.5 pts ; 3.
UNI-Virtuosi, 221 pts ;… 7. DAMS,
59 pts.

Premier succès pourMarcus Arm-
strong et DAMS. PHOTO : DUTCH PHOTO AGENCY

Du hockey privé de compétition
Privé de compétition par une patinoire qui ne respecte pas les normes de sécurité, le club
de hockey du Mans cherche à rester attractif en multipliant les activités et les pratiques.

Sur le papier, le club de Hockey du
Mans, créé en 2000 en même

temps que l’unique patinoire de la
ville, a tout pour jouer au haut
niveau. De la motivation, des équi-
pes dans chaque catégorie d’âge à
partir de sept ans et surtout l’expé-
rience de certains licenciés chez les
adultes qui ont joué à des niveaux
importants en D1 ou en D2.
Mais voilà ce potentiel brimé par des
considérations pratiques et logisti-
ques. Car à ce jour, toutes les équipes
ados et adultes au-dessus de 13 ans
sont contraintes d’abandonner la
compétition. La raison est structu-
relle : les bords de la patinoire du
Mans ne sont pas protégés par du
plexiglas. Or, à partir d’un certain
âge, en compétition, les contacts
avec la balustrade sont autorisés
dans le jeu et sans protection, le dan-
ger est réel pour les joueurs mais
aussi pour les spectateurs.
Que manque-t-il au club pour instal-
ler une protection qui ne semble pas
trop onéreuse ? L’accord des propri-

étaires de City Glace. La patinoire du
Mans est, en effet, une structure pri-
vée. « Contrairement à beaucoup de
patinoires voisines qui appartien-
nent aux municipalités », précise
Frédéric Rolland, le président du
club. « Chez nous, elle appartient à
deux anciens patineurs. Ils sont plus
sensibles à la danse sur glace qu’au
hockey et ne souhaite pas installer de
plexiglas pour des raisons principa-
lement esthétiques. »
Ajouter à cette première probléma-
tique, celle du partage du temps
entre l’utilisation de la patinoire par
le grand public et par les
hockeyeurs, et voilà le club du Mans
dans une impasse.
« Ce n’est même pas que ça réduit
notre pratique. Ça la détruit tout sim-
plement », déplore un président
dont toute la famille pratique le
hockey. « Les familles n’ont pas envie
d’inscrire leurs enfants quand elles
comprennent qu’il n’y aura pas de
compétition. Les championnats, ça
motive, ça donne des objectifs quand

on fait du sport. Là, on est bloqué. »
Les plus motivés tentent leur chan-
ce à Tours ou à Angers.

Développer le hockey féminin
Cette saison, le club compte
110 licenciés. Ni une bonne ni une
mauvaise année d’après Frédéric
Rolland. « Avec les contraintes liées à
la crise sanitaire, nous avons perdu
des enfants – qui ne pouvaient plus
pendant une longue période les
sports de contact – et gagné des licen-
ciés adultes qui sont séduits par le
côté très ludique de notre pratique. »
Sur ce nombre, 15 % sont des filles.
Le hockey, qui se joue pourtant en
équipes mixtes, a la réputation
d’être un sport « brutal » et mascu-
lin. Cette image est en train d’évo-
luer au Mans, confirme le président.
« Ça fait vraiment partie de nos pro-
jets de développement. Nous avons la
chance au Mans d’avoir des jeunes
filles licenciées dans toutes les caté-
gories d’âge. »
À défaut de pouvoir – déjà – défier les

clubs voisins en compétition offi-
cielle, le Hockey Club du Mans a
engagé l’une de ses trois équipes
adultes dans le Trophée Loisir et
multiplie les déplacements. Les
enfants, autorisés eux à jouer les
championnats locaux et régionaux,
sont inscrits au Festival des Petites
Crosses qui se tient tous les ans à
l’Accor Hotel Arena du Paris Bercy.
Garder la dynamique jusqu’à déblo-
quer la situation avec le City Glace.

PRATIQUE
La licence coûte 300 € à l’année pour
les adultes, 280 pour les enfants.
Elle ouvre les 80 € de frais de licence
fédérale et la location de la glace aux
propriétaires de la patinoire. Tous
les encadrants sont bénévoles.
Le matériel (casque, plastron, cou-
dières, jambières, culotte, cross)
peut être prêté pour la première
année, excepté les patins.

Clara GUILLIET

Le HCM souhaite développer la pratique féminine, d’autant que les équipes sont mixtes à l’entraînement comme en compétition. PHOTO : LE MAINE LIBRE
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Son départ du Sco avait fait grand
bruit. Arrivé à Angers en 2014, l’ailier
droit avait quitté le club en juin 2020,
par la petite porte. Alors que le club
fêtait tout juste la montée en Proligue,
le contrat de Dani Ganarul ne fut pas
prolongé.

Un crève-cœur pour un joueur qui a
connu des moments de joie mais
aussi des périodes difficiles au sein
du club angevin. « Il n’y a pas de
regrets d’être parti, je ne prenais
plus trop de plaisir. Mon seul grand
regret, c’est que le club que j’avais
quitté ne ressemblait plus à celui
que j’avais connu à mon arrivée, relè-
ve l’Espagnol. À Angers, il y a des
valeurs et une ADN qui n’étaient
plus là et qui ne sont plus là aujour-
d’hui encore. »

Même s’il garde forcément des atta-
ches au Sco, Maxence Rizzi en tête,
la page est définitivement tournée
pour le petit prince de Tolède. Aujour-
d’hui, il est pleinement investi à Sain-
te-Gemmes-sur-Loire.

« Je n’ai pas hésité »
« Quand j’ai mis fin à ma carrière de
joueur professionnel, Sainte Gem-
mes a pris contact avec moi dans
leur quête de nouveau coach. Com-

Gemmes est à l’équilibre (4 victoires,
2 nuls et 4 défaites). Avec une moyen-
ne de 4,6 buts/match, l’entraineur-
joueur apporte sa pierre à l’édifice.

Dani Ganarul essaye, aussi et sur-
tout, de faire profiter à ses ouailles de
son vécu professionnel, notamment
dans la rigueur. « Je veux avoir une
équipe bien en place tactiquement.
On travaille beaucoup les relations à
deux ou à trois pour avoir des auto-
matismes entre les joueurs qui
jouent cote à cote. Au niveau de
l’état d’esprit, les valeurs de res-
pect, fair-play et plaisir sont celles
que j’essaye d’inculquer dans notre
collectif. »

Et comme on ne se refait pas, celui
qui est professeur d’espagnol, quand
il enlève les baskets, n’hésite pas à
donner de la voix sur et en dehors du
terrain. « Je suis très proche de mes
joueurs, je suis derrière eux tout le
temps. Même si je sais que les con-
signes sont connues de tous, je ne
peux pas m’empêcher de les con-
seiller très souvent. Je suis un grand
bavard dans le hand, comme dans
la vie. » Une vie qui devrait s’inscrire
sur la durée à Sainte-Gemmes tant
Dani Ganarul semble s’épanouir sur
les bords de Loire.

me je connaissais déjà beaucoup
de personnes ici, que le club avait
un projet intéressant dans un cadre
familial, je n’ai pas hésité long-
temps. »

La première saison sur le banc fut
plombée par ce satané covid. Un mal
pour un bien selon l’Ibère. « Je me
suis rendu compte que je n’étais pas

prêt pour coacher des seniors. Il fal-
lait que je change ma manière de
voir les choses par rapport au projet
de jeu collectif. Les membres du
club m’ont aidé en ce sens, l’intégra-
tion s’est très bien passée. »

Et les résultats sont aujourd’hui
encourageants. À une journée de la
mi-championnat, le bilan de Sainte-

Dani Ganarul est heureux de son nouveau rôle à Sainte-Gemmes-sur-Loire.
| PHOTO : NICOLAS LE SAUX

N3M. Figure du paysage ligérien depuis des années, l’ex-capitaine d’Angers Sco ne regrette pas
son départ. Au contraire. Depuis juin 2020, il est entraîneur-joueur à Sainte-Gemmes-sur-Loire.

Dani Ganarul s’éclate à Sainte-Gemmes-sur-Loire
Handball

« Il y a un écart de maturité physi-
que. Et un an d’expérience sur du
public en formation, c’est très
important. » Jean-Louis Bonnin, res-
ponsable des U19 à l’Olympique Sau-
mur, dirige également les joueurs qui
disputent la Coupe Gambardella. La
préparation de cette rencontre n’est
pas des plus simples tant il doit jon-
gler entre plusieurs effectifs pour
constituer son groupe.

Celui-ci, qui a passé les cinq pre-
miers tours, est formé de joueurs qui
n’ont pas l’habitude de jouer ensem-
ble. Jean-Louis Bonnin explique :
« Notre formation s’appuie sur des
U14, U15, U17, U19. Les U19 sont
composés à la fois de U18 et de U19.
Et les U17 sont composés de U16 et
U17. En championnat U19, on fait
jouer les catégories U18 et U19
ensemble. Quand on joue en Gam-
bardella, on mélange U17 et U18. »

Par ricochets, les entraînements
pour préparer ces tours de Gambar-
della sont aussi un vrai casse-tête
pour l’entraîneur. « On casse complè-
tement les groupes, d’un côté com-
me de l’autre. Il faut réagréger une
unité, un collectif, des automatis-
mes, des intentions. Surtout les
intentions communes. C’est un tra-
vail qui met parfois un peu de temps
à se mettre en place. » Ce qui expli-
que la difficulté de Saumur lors des
deux tours précédents, remportés
aux tirs au but.

En attendant, le club s’adapte et fait

Gambardella (1er tour fédéral). Saumur - Nantes, ce samedi (16 h).
Les Saumurois doivent vite trouver des automatismes.

ce qu’il peut pour préparer cette affi-
che. « C’est un numéro d’équilibris-
te », s’amuse Jean-Louis Bonnin. Car
la rencontre à venir est particulière.
Face à un grand centre de formation,
le FC Nantes, au Complexe Sportif
des Rives du Thouet. « Il y a beau-
coup de motivation, mais aussi
beaucoup de concentration, car on
souhaite ne pas louper l’événement.
On sait que sportivement ce serait
un exploit extraordinaire, discerne-t-
il. Pour le club, c’est un bon moyen
de communiquer aux plus jeunes,
des U13 aux U17, la capacité du club
à se projeter vers de belles histoi-
res. »

Maxime RABE.

Saumur va affronter Nantes lors du 1er

tour de la Coupe Gambardella.
| PHOTO : OLYMPIQUE SAUMUR

Le sport en bref

En marge de la victoire contre Bordeaux
(6-1) à l’IceParc, les Ducs ont enregistré
le retour d’Antonin Manavian. Le pro-
chain match aura lieu vendredi, toujours
à domicile, contre Nice (20 h 30).

Manavian de retour

Hockey sur glace

Les comptes rendus de ces matches sont à retrouver sur ouest-france.fr/
sport

Elle avait stoppé sa saison 2020-2021
prématurément après des « derniers
mois éprouvants à la fois physique-
ment et psychologiquement » pour
mieux revenir. C’était le 30 septembre
dernier. Cinq semaines plus tard, là
revoilà sur les courts. Pas encore
sereine, mais déterminée à effacer la
déception de ses dernières sorties.
Pour la manière, on repassera mais le
résultat, lui, est au rendez-vous. « Je
ne suis pas venue pour faire de la
figuration, je ne suis pas passée loin
de l’élimination mais je suis une
compétitrice. »

Pourtant, on a longtemps cru que la
93e au classement WTA allait se faire
sortir dès le premier tour pour la 11e

fois en simple cette année. Elle aussi,
sans doute, d’ailleurs… Vous connais-
sez l’histoire. Mais ça, c’était avant un
sursaut d’orgueil au cœur du deuxiè-
me set où elle s’est enfin libérée,
après 43 minutes de souffrance.

« Je suis encore
un peu juste »

« C’est un tournoi de reprise et ce
n’était vraiment pas simple, je suis
encore un peu juste, a déclaré Kristi-
na Mladenovic après la rencon-
tre. J’ai fait une pause la saison der-
nière et ça m’a permis de me res-

pas eu le privilège de servir pour la
victoire car Nina Stojanovic a fini par
abandonner pour des douleurs phy-
siques…

L’ancienne N°10 mondiale et multi-
ple vainqueure de Grand Chelem en
double pouvait donc savourer sa vic-
toire et se remémorer les bons
moments déjà vécus à Trélazé. « J’ai
de supers souvenirs dans cette sal-
le. Je suis agréablement surprise de
voir le public sur un premier tour. J’ai
vraiment pris plaisir à rejouer, merci
du fond du cœur », lâche-t-elle en
quittant le court, avant de retrouver
Jessica Ponchet pour un nouveau
choc franco-français.

Mladenovic va devoir encore haus-
ser son niveau de jeu pour se faire
moins de frayeurs et perdurer dans le
tournoi dirigé par Nicolas Mahut.
Dans moins d’un mois déjà, il sera
l’heure du premier majeur de la sai-
son en Australie. Et en avril, de retrou-
ver l’équipe de France pour la Billie
Jean King Cup. Pour ça, il lui faudra
gagner sa place avec un bon premier
tiers de saison. Retrouver la vraie Kris-
tina Mladenovic en somme. Pour le
moment, la Strasbourgeoise se cher-
che encore…

Théo QUINTARD.

sourcer. Ce n’est pas simple de
retrouver des automatismes. Mon
adversaire a frappé fort, elle m’a
posé de gros problèmes. Le tableau
est vraiment très relevé. »

À l’Arena Loire de Trélazé où elle

avait triomphé en demi-finale de Fed
Cup contre les Pays-Bas avec les
Bleues en 2016, la Strasbourgeoise
s’est montrée plus altruiste et libérée
au fur et à mesure des balles échan-
gées avec la Serbe. Elle n’aura même

Kristina Mladenovic s’est sortie du piège serbe. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD / OUEST-FRANCE

Open P2i Angers Loire Arena. En grande souffrance, Mladenovic l’a emporté à l’usure
contre la Serbe Nina Stojanovic, qui a fini par abandonner.

Kristina Mladenovic s’est fait peur
Tennis

C’est une petite pièce parmi d’autres
qui s’articulent autour du court cen-
tral de l’Open P2i, dans les coulisses
et les étages de l’Arena Loire. Un
salon doté de deux chauffeuses, gar-
ni de moquette au sol et à l’ambiance
« cocooning », comme la décrit Mat-
thieu Blesteau, le directeur du tour-
noi.

C’est à peu près tout ce qu’il sait de
cette Mental Health Room (salle de
santé mentale) car le patron de
l’Open s’est simplement assuré
qu’elle respectait bien le cahier des
charges de la WTA. Son taux de fré-
quentation par les joueuses, sa fonc-
tion pour les intéressées restent pro-
pres à celles qui s’y installent.

« C’est une nouveauté récemment
imposée par la WTA, explique Mat-
thieu Blesteau. Une initiative en réac-
tion aux alertes lancées par Naomi
Osaka il y a quelques mois. » La
Japonaise, n° 1 mondiale début 2019
et vainqueur de 4 Grands Chelem,
avait fait part de sa détresse psycho-
logique sur le circuit, l’ayant conduit à
des épisodes de dépression.

En tournoi, les joueuses disposent
« de leur chambre d’hôtel, du vestiai-
re, énumère le directeur de l’Open.
Du players’lounge – une salle collec-
tive, avec notamment une télévision
pour regarder les matches – de sal-

logie. Djokovic, par exemple, fait
beaucoup ça. »

Pourtant, ces salles dédiées au
mental n’existent pas sur le circuit
masculin de l’ATP. « L’aspect émo-
tionnel est plus exacerbé chez les
femmes, relève Matthieu Blesteau.
Les joueuses ont besoin d’une bulle
pour gérer leur stress. La salle peut
aussi servir après un match. Si une
joueuse veut pleurer, c’est forcé-
ment plus facile que dans le vestiai-
re. Nous, on a nos bureaux. Pas
elles. »

Le médecin voit d’un bon œil cet
endroit invisible du grand public.
« Cela montre que la WTA a entendu
les joueuses. Qu’elle pense à elles.
Qu’elle prend conscience de ce
qu’elles vivent. »

« Les joueuses, comme tous les
sportifs de haut niveau, ne sont pas
indestructibles, conclut le patron de
l’Open. Elles donnent l’image de
championnes en bonne santé physi-
que, mais quid de leur état mental ?
Le stress est là. Le tennis est, de sur-
croît, un sport individuel, donc la
notion de solitude peut peser. Et
puis la vie sur le circuit, entre les
avions, les hôtels, les routines
entraînements/matches, reste
quand même très particulière. »

Raphaël BONAMY.

les de soins. Et de cette « mental
room ». »

La jurisprudence Osaka
« Pendant le tournoi, il y a un
bouillonnement permanent lié à
l’activité du tournoi, explique Marc
Quemener, le médecin de l’Open.
Cette salle est un lieu de calme, un
vrai outil. Pour s’isoler et se ressour-

cer. »
Depuis son bureau, le Doc y a vu

passer des joueuses. « Une était seu-
le, une autre avec son coach. C’était
avant leurs matches. Car pour
entrer sur le court, il faut aussi du
calme, pas seulement de l’adrénali-
ne. Cette salle est idéale pour des
exercices de visualisation, de respi-
ration, faire du yoga et de la sophro-

Deux canapés, moquette au sol, fauteuils et ambiance feutrée : c’est le décor de la
mental room du tournoi. | PHOTO : DR

À l’Arena Loire, le mental a aussi sa salle

Une moitié de U17, une autre de U19

Football

Ce qui est sûr avec la victoire de Kristi-
na Mladenovic (voir ci-contre), c’est
qu’il y aura au moins deux Françaises
en 8e de finale, en attendant le match
d’Océane Dodin et de Mallaurie Noel
pour clôturer le premier tour.

Face à la tête de série n°3 Greet
Minnen, Chloé Paquet a été sortie par
la Belge Greet Minnen en deux sets.
Pas assez réaliste, la Française a rapi-
dement lâché le premier set, avant de
se faire breaker dès la première mise
en jeu du 2e. Elle a tant bien que mal
essayé de revenir dans la partie mais
en vain. La Parisienne a certes sauvé
une balle de match, mais pas deux…
Toute en maîtrise en fond de court,
Greet Minnen, tête de série n°3, a fait
respecter la logique.

En revanche, un doute planait enco-
re sur l’identité de la deuxième fran-
çaise, à l’heure d’écrire ses lignes.
Bien partie, Elsa Jacquemot a bous-
culé Clara Burel au point de rempor-
ter le premier set (6-2). D’abord timo-
rée, l’Angevine d’adoption a bien réa-
gi et menait 3-0 dans la 2e manche
(résultat à retrouver sur notre site).

Initialement programmé hier en fin
de soirée, le duel entre l’Ukrainienne
Yastremska et la Lettonne Vismane

n’a pas pu avoir lieu.

Les résultats. Tableau final (1er tour,
16e de finale) : Shinikova (BUL) - Bolk-
vadze (GEO) : 7-6 (5), 6-3 ; Fett (CRO)
- Jimenez Kasintseva (AND) : 6-4,
6-2 ; Yuan (CHN) - Kung (SUI) : 6-1,
6-2 ; Diatchenko (RUS) - Busca
(ESP) : 6-1, 6-2 ; Paquet (FRA) - Min-
nen (BEL) : 4-6, 4-6 ; Mladenovic
(FRA) - Stojanovic (SRB) : (2-6, 6-4,
5-3 ab.) ; Burel (FRA) - Jacquemot
(FRA).
Le programme du jour. Tableau final
(8e et 16e de finale). À partir de 10 h :
Bogdan (ROU) - Vikhlyantseva (RUS)
suivi de Blinkova (RUS) - Zhang
(CHN). Pas avant 12 h 30 : Voegele
(SUI) - Zvonareva (RUS) suivi de Noël
(FRA) - Raina (IND). Pas avant
17 h 30 : Hercog (SLO) - Dodin (FRA).
Pas avant 19 h : Mladenovic (FRA) -
Ponchet (FRA) suivi de Grabher
(AUT) - Fett (CRO).

T.Q.

Retrouvez le résultat du match entre
Clara Burel et Elsa Jacquemot et la
réaction de la vainqueure sur
www.ouest-france.fr/sport

Clara Burel livrait une grosse bataille hier soir, contre Elsa Jacquemot.
| PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Au moins deux Françaises au 2e tour

Opposés à Caen, lors de la 6e journée
de Pro A, les Loups d’Angers se
sont imposés (2-3), hier soir. Ils rece-
vront ensuite Hennebont, ce diman-
che.

Victoire des Loups

Tennis de table
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Il y a une semaine, Fabrice Ame-
deo concluait sa Transat Jac-
ques Vabre à une belle 10e place.
Trois membres de son équipe -
Arnaud Vasseur, Anthony Rez-
zoug et Thibault Michelin -
étaient alors chargés d’effectuer
le convoyage retour de l’Imoca
Nexans – Art & Fenêtre vers la
France. Et dimanche, alors qu’il
se situait quelque part entre les
Antilles et les Açores, l’équipage
a croisé la route d’un voilier
blanc de plaisance de 16 m,
abandonné. Ne pouvant s’en
approcher, les trois hommes ont
signalé la position de l’embarca-
tion. Selon Ouest France, les
recherches ont été déléguées
aux autorités américaines pour
identifier le bateau. Il pourrait
s’agir du « Bali Hai », immatricu-
lé aux États-Unis, repéré la der-
nière fois le 1er novembre 2020,
au large de Norfolk, sur la côte
Est des États-Unis, et dont l’équi-
page aurait été sauvé à l’époque.
Une information qui reste à con-
firmer.

Quand l’équipe
d’Amedeo retrouve
un navire abandonné

VOILE

TENNIS DE TABLE
EEPRO A MESSIEURS
Caen - Angers.......................................... 2 - 3
Hennebont - St-Denis............................... 3 - 1
Jura Morez - Villeneuve/Lot...................... 3 - 0
Rouen - Chartres..............................................

Pts J G N P
1. Angers 14 5 4 0 1
2. Caen 14 6 3 0 3
3. JuraMorez 14 6 4 0 2
4. La Romagne 13 5 4 0 1
5. Chartres 12 5 3 0 2
6. Rouen 11 5 3 0 2
7. Hennebont 9 6 1 0 5
8. St-Denis 8 6 2 0 4
9. Pontoise-Cergy 7 4 2 0 2

10. Villeneuve/Lot 6 6 1 0 5

« J’aime toujours autant le jeu »
À 37 ans, la Russe Vera Zvonareva , n°2 mondiale en 2011, entrera en lice aujourd’hui. Maman
d’une petite fille, la 87e mondiale porte un regard sur sa propre motivation au fil des ans.
ENTRETIEN

Les gens s’étonnent de voir une
ancienne n°2 mondiale continuer
sa carrière à 37 ans. Êtes-vous sur-
prise que cela surprenne ?
Vera Zvonareva : « (sourire) Non, ce
n’est pas surprenant. Quand j’ai
commencé à jouer, la plupart des
joueuses arrêtaient vers 30 ans.
Kimiko Date-Krumm a été une des
premières à reprendre sa carrière.
Auparavant, il était plus difficile
d’avoir un enfant et de revenir pour
plusieurs raisons. Le monde a chan-
gé, les technologies aussi. Mainte-
nant, on peut réserver ses voyages
en ligne, et je peux parler à ma fille
par visio tous les jours. Cela rend les
choses plus faciles. Mais, ayant com-
mencé très tôt, je n’aurais jamais
imaginé jouer au-delà de 27-28 ans. »

J’ai vu que je pouvais
être une bonne

maman en jouant »
Après vos blessures et la naissance
de votre fille, comment l’envie de
revenir s’est-ellemanifestée ?
« Je n’ai jamais eu trop de blessures,
hormis une entorse, avant 24 ans.
Mais en vieillissant, j’en ai accumu-
lé. Mon premier arrêt, ce n’était pas
mon choix : mon épaule n’allait pas
bien, mon tendon d’Achille non plus.
J’ai décidé de me marier, d’avoir un
enfant. Au final, j’ai passé presque
cinq ans sans être réellement sur le
circuit. Puis, j’ai recommencé à
jouer avec de bonnes juniors russes,
pour retrouver la forme. J’ai réalisé
que j’aimais toujours jouer. J’ai vou-
lu essayer et voir pendant un an, sur
des petits tournois. »

La motivation était encore là, mais
votre vie n’était plus la même. A-t-
il fallu s’adapter ?
« Mon mari m’aide beaucoup. J’ai vu
que je pouvais être une bonne
maman en continuant à jouer. Bien
sûr, mon corps récupère moins vite
à 37 ans. Le tennis est aussi devenu
plus physique, ce n’est pas seule-
ment mon âge. Mais je suis toujours
compétitive, et j’aime toujours
jouer. Tant que je sentirai ça, je con-

tinuerai. »

Quevous reste-t-il de la jeuneVera ?
« Mon jeu. Le style ne change jamais.
Quand j’ai commencé, je ne savais
pas quel serait mon potentiel. J’ai
compris que je devrais lutter, me
battre sur chaque point, et ça n’a pas
changé. J’ai plus d’expérience, mais
je veux toujours gagner, peu importe
le standing du tournoi. »

Après deux finales de Grand Che-
lem. Avoir un classement plus
modeste, jouer de plus petits tour-
nois, n’est-ce pas frustrant ?
« J’aime le jeu. Avant l’opération de
l’épaule, je servais à 180 km/h, main-
tenant c’est 160 maximum. Déjà,
c’est un changement. J’ai eu deux
opérations à la cheville, je sais que
mon corps a des limites désormais.
Ces 15 % me manquent mais malgré
ça, je me sens toujours capable de
jouer à ce niveau. J’ai battu quelques
top 10 ces trois dernières années.
Mais je ne récupère plus aussi vite
pour enchaîner, comme avant. Le
tennis est un des rares sports où l’on
joue tous les jours. Je l’accepte. Je ne
suis pas trop dure avec moi-même, je
sais que j’ai 37 ans. Si je peux jouer
quelques matchs au plus haut
niveau, ça me va. Et si au quatrième
match j’ai des douleurs un peu par-
tout, ok, je peux continuer à me bat-
tre. J’aime toujours ça. »

Jusqu’à quel âge pensez-vous éti-
rer votre carrière ?
« Jusqu’au deuxième enfant (rires). Je
ne suis pas sûre de revenir après.
Mais on ne sait jamais ! Tatjana Maria
et Mandy Minella l’ont fait. Je joue
une année après l’autre, et on verra. »

Sur l’aspect mental, avec les
récents témoignages de mal-être
de Naomi Osaka, trouvez-vous le
tennis plus dur qu’avant ?
« Les gens en parlent juste plus
aujourd’hui mais selon moi, le ten-
nis a toujours été dur sur le plan
mental. La pression, dès les juniors
où tu dois gagner pour trouver un
sponsor, ou alors arrêter, c’était la
même quand j’ai démarré. »

Les leviers de motivation vous

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

paraissent très personnels ?
« À 37 ans, je me challenge moi-mê-
me. C’est intéressant, personnelle-
ment. J’ai stoppé pendant 5 ans, j’ai
eu un enfant : où situer mon poten-
tiel aujourd’hui ? J’accepte les diffé-
rences par rapport à la joueuse que
j’étais il y a 15 ans. »

Au bout de 20 ans, au-delà du goût
du jeu et de la compétition, cette
vie vousplaît toujours ?
« Je dois dire que j’aime de moins en
moins prendre l’avion mais ça fait
partie du travail. Dans ce job, il faut
toujours s’adapter : on découvre dif-
férents climats, conditions de jeu,
balles, infrastructures, les villes
aussi… Il y a des bons et des mauvais
côtés, mais j’aime cette vie. »

Recueilli par Gildas CROZON

Trélazé, Arena Loire, hier. Vera Zvonareva débutera à l’Arena Loire cemercredi. PHOTO : CO - LAURENTCOMBET

Burel et Mladenovic en diesel
Lesdeux têtesd’affiche françai-
sesdu tournoi angevin faisaient
leur entréeen lice, hier. Kristina
Mladenovic et l’AngevineClara
Burel ont toutesdeuxeubesoin
d’un setpour se régler, et
s’imposer en trois sets, respecti-
vement faceà laSerbeStojano-
vic et uneautreBleue, la jeune
Elsa Jacquemot.Mladenovic
rejouera ce soir, etBurel
demain. En revanche, l’autre
Françaisedu jourChloéPaquet
aétééliminée.OcéaneDodin
lance son tournoi aujourd’hui.

Lesrésultats. Shinikova (Bié) bat
Bolkvadze (Géo) 7-6 (5), 6-3 ; Fett

(Cro) b. Jimenez (And) 6-4 ? 6-2 ;
Yuan (Chi) b. Kung (Sui) 6-1, 6-2 ;
Diatchenko (Rus) b. Bucsa (Esp)
6-1, 6-2 ;Minnen (Bel) b. Paquet
(Fra) 6-4, 6-4 ;Mladenovic b. Sto-
janovic (Ser) 2-6, 6-4, 5-3 ab. ;
Burel (Fra) b. Jacquemot (Fra) 2-6,
6-3, 6-1.

Aujourd’hui (àpartirde10h) :
Bogdan (Rou) – Vikhlyantseva
(Rus) ; Blinkova (Rus) – Zhang
(Chi) ; Zvonareva (Rus) – Voegele
(Sui) ; Noël (Fra) – Raina (Ind) ; Her-
cog (Slo) – Dodin (Fra) ; Mladeno-
vic (Fra) – Ponchet (Fra) ; Fett (Cro)
– Grabher (Aut).

LES RÉSULTATS

CAEN 2
LOUPSD’ANGERS 3

Avec des Loups menés 1 à 0
après la défaite inaugurale de
Persson face à Wang, puis 2 à 1
suite au revers en 5 sets de
Nordberg contre Ouaiche,
Geraldo avait effectivement la
lourde tâche de garder son
équipe en vie en remportant
son deuxième match de la soi-
rée. Facile vainqueur d’Hachard
et bien parti face à Wang après
le gain des deux premiers sets,
le Portugais allait cependant
jouer à se faire peur. Défenseur
infatigable, le Slovaque d’origi-
ne chinoise revenait en effet
dans un premier temps à hau-
teur de Geraldo avant de mener
7-2 dans l’ultime manche ! Mais
invaincu depuis 22 rencontres,
le chef de file des Loups retrou-
vait de sa superbe pour s’impo-
ser sur sa deuxième balle de
match et après 40 minutes
d’effort.
Passés tout près de la correc-
tionnelle, les Angevins se
voyaient donc offrir l’occasion
de s’imposer grâce à Persson.
Motivé comme jamais, le Sué-
dois dominait Ouaiche pour
apporter le troisième point et la
victoire finale à son équipe.

LAFICHE
1-0 Wang (Slovaquie – n°4) bat
Persson (Suè – n°7) 3 sets à 1
(11-5, 11-5, 6-11, 12-10)
1-1 Hachard (Fra – n°26) perd
contre Geraldo (Por – n°13) 3
sets à 0 (8-11, 6-11, 8-11)
2-1 Ouaiche (Fra – n°30) bat
Nordberg (Suè – n°31) 3 sets à 2
(11-6, 6-11, 11-9, 11-13, 11-5)
2-2 Wang (Slovaquie – n°4) perd
contre Geraldo (Por – n°13) 3
sets à 2 (6-11, 3-11, 11-7, 11-9,
10-12)
2-3 Hachard (Fra – n°26) perd
contre Persson (Suè – n°7) 3 sets
à 1 (5-11, 7-11, 11-7, 8-11)

.

Les Loups insatiables
TENNIS DE TABLE

Les Ducs d’Angers en démonstration face à Bordeaux
DUCSD’ANGERS 6
BOXERSBORDEAUX 1

Face à un adversaire très diminué,
les Angevins ont fait le job hier à
l’IceParc.

Forcément, la date du 5 janvier est
d’ores et déjà imprimée dans un coin
de la tête des Ducs et des Boxers.
Cette demi-finale de Coupe de Fran-
ce à l’IceParc promet une partie
acharnée et leur duel d’hier n’a, en
rien, donné un aperçu. La faute à
une formation girondine amputée
de cinq joueurs dont quatre atta-
quants. En plus, l’entraîneur Olivier
Dimet a choisi de titulariser Richard
devant le filet à la place de Fouquerel
qui, dans un bon jour, peut gagner à
match à lui seul ou presque.
Bref, les Ducs n’ont eu qu’à se baisser
pour ramasser trois points bienve-
nus dans la course au podium tandis
que les Grenoblois ont dû se conten-
ter d’un seul dans le même temps à
Nice. Trois points et six buts pour
concrétiser une domination de la
tête et des épaules. « On a fait un
match plutôt complet en étant vrai-
ment bon en zone offensive. Nous

avons étouffé l’adversaire dans sa
zone comme le demande le coach à
chaque fois, » résumait Loïc Farnier
qui s’est montré à son avantage en
marquant notamment un but soli-
taire.

Hardowa : «Notre job est de
jouer 60minutes »
Investissant à leur guise le territoire
adverse, les hommes d’Ethan Gold-
berg ont littéralement harcelé
Richard. En raison des forfaits sur
blessure de Llorca et Gaborit, les
jeunes Axel Tarabusi et Baptiste
Couturier ont pu cumuler du temps
de jeu et hausser leur niveau pour
suivre le tempo imposé.
D’emblée, les Ducs ont trouvé
l’ouverture par l’inévitable Danick
Bouchard, au rebond d’une tentative
de Téo Sarliève (1-0, 3e). Ils ont rapi-
dement doublé la mise. Certes, les
hommes au maillot zébré ont invali-
dé un but de Tommy Giroux pour
une intrusion mouvementée de son
compère Philippe Halley dans le slot
(7e). En revanche, les arbitres ont
apprécié sans ciller le lancer de
Kévin Dusseau que le gardien n’a pas
vu partir, ni arriver (2-0, 11e). Même

contrôle, » abondait Connor Hardo-
wa, aussi radieux que peut l’être un
jeune papa dont les nuits sont plutôt
bonnes.
La nuit dernière a sûrement été plus
pénible dans le camp des Boxers qui
ont ramené dans leur autocar un
nouveau blessé en la personne de
Fyten. Certes, leur déplacement de
vendredi à Gap est reporté en raison
des cas multiples de Covid chez
l’adversaire. Prochaine sortie
dimanche prochain à domicile con-
tre… les Ducs.

Sébastien BÉDOUINEAU

LAFICHE
Tiers-temps : 3-1, 1-0, 2-0. Pénalités :
4’contre Angers ; 18’contre Bordeaux
(dont 10’pour attitude antisportive).
1-0 à 2’29, but de Bouchard (assisté par
Smith, Sarliève).
2-0 à 10’05, Dusseau (Giroux, Halley).
2-1 à 15’52 (sup. 5c4), Fyten (Belisle,
Levesque).
3-1 à 17’10, Coulombe (Di Dio Balsa-
mo, Serer).
4-1 à 26’16, Bouvet (Giroux).
5-1 à 47’50, Giroux (Coulombe, Guen-
ther).
6-1 à 48’04, Farnier (Tarabusi).

HOCKEY SUR GLACE ELIGUE MAGNUS

le but en supériorité numérique des
Bordelais (2-1, 16e), n’a pas perturbé
le collectif qui bénéficie toujours du
leadership de Patrick Coulombe. Le
capitaine y est allé de son but sur
offrande de Cédric Di Dio Balsamo
(3-1, 20e). « Parfois, ça peut être diffi-
cile de bien jouer tout un match
quand on domine vraiment l’adver-
saire. Mais, notre job est de jouer
60 minutes et on a des leaders d’équi-
pe qui gardent tout le monde sous

Loïc Farnier. PHOTO : CO – JÉROME HURSTEL

ASAVOIR
Manavian en renfort. La blessure de
Llorca l’éloignera jusqu’en janvier au
moins. Recruter un remplaçant
français n’est pas aisé mais le staff
des Ducs tient sa perle rare avec
Antonin Manavian (34 ans), Angevin
d’adoption grâce à sa belle-famille.
Sans club cette saison, le robuste
défenseur n’est pas encore qualifié
pour vivre sa quatrième expérience
sous le chandail angevin.

HOCKEY SURGLACE
EELIGUE MAGNUS
Briançon - Chamonix.......................................... 2 - 1
Mulhouse - Gap............................................... Remis
Nice - Grenoble.................................................. 4 - 3
Angers - Bordeaux.............................................. 6 - 1
Anglet - Rouen................................................. Remis
Cergy-Pontoise - Amiens .................................... 5 - 2

Pts J G P p. c.
1. Grenoble 46 19 15 4 94 36
2. Angers 44 20 15 5 77 41
3. Gap 36 21 12 9 70 58
4. Rouen 36 16 12 4 62 32
5. Cergy-Pontoise 34 21 11 10 83 73
6. Bordeaux 30 20 11 9 49 57
7. Amiens 27 18 10 8 51 59
8. Nice 26 20 9 11 61 73
9. Anglet 19 19 6 13 45 70

10. Briançon 16 21 5 16 45 89
11. Chamonix 14 19 4 15 48 80
12. Mulhouse 14 18 6 12 47 64

Mercredi 8 décembre 2021
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Son départ du Sco avait fait grand
bruit. Arrivé à Angers en 2014, l’ailier
droit avait quitté le club en juin 2020,
par la petite porte. Alors que le club
fêtait tout juste la montée en Proligue,
le contrat de Dani Ganarul ne fut pas
prolongé.

Un crève-cœur pour un joueur qui a
connu des moments de joie mais
aussi des périodes difficiles au sein
du club angevin. « Il n’y a pas de
regrets d’être parti, je ne prenais
plus trop de plaisir. Mon seul grand
regret, c’est que le club que j’avais
quitté ne ressemblait plus à celui
que j’avais connu à mon arrivée, relè-
ve l’Espagnol. À Angers, il y a des
valeurs et une ADN qui n’étaient
plus là et qui ne sont plus là aujour-
d’hui encore. »

Même s’il garde forcément des atta-
ches au Sco, Maxence Rizzi en tête,
la page est définitivement tournée
pour le petit prince de Tolède. Aujour-
d’hui, il est pleinement investi à Sain-
te-Gemmes-sur-Loire.

« Je n’ai pas hésité »
« Quand j’ai mis fin à ma carrière de
joueur professionnel, Sainte Gem-
mes a pris contact avec moi dans
leur quête de nouveau coach. Com-

Gemmes est à l’équilibre (4 victoires,
2 nuls et 4 défaites). Avec une moyen-
ne de 4,6 buts/match, l’entraineur-
joueur apporte sa pierre à l’édifice.

Dani Ganarul essaye, aussi et sur-
tout, de faire profiter à ses ouailles de
son vécu professionnel, notamment
dans la rigueur. « Je veux avoir une
équipe bien en place tactiquement.
On travaille beaucoup les relations à
deux ou à trois pour avoir des auto-
matismes entre les joueurs qui
jouent cote à cote. Au niveau de
l’état d’esprit, les valeurs de res-
pect, fair-play et plaisir sont celles
que j’essaye d’inculquer dans notre
collectif. »

Et comme on ne se refait pas, celui
qui est professeur d’espagnol, quand
il enlève les baskets, n’hésite pas à
donner de la voix sur et en dehors du
terrain. « Je suis très proche de mes
joueurs, je suis derrière eux tout le
temps. Même si je sais que les con-
signes sont connues de tous, je ne
peux pas m’empêcher de les con-
seiller très souvent. Je suis un grand
bavard dans le hand, comme dans
la vie. » Une vie qui devrait s’inscrire
sur la durée à Sainte-Gemmes tant
Dani Ganarul semble s’épanouir sur
les bords de Loire.

me je connaissais déjà beaucoup
de personnes ici, que le club avait
un projet intéressant dans un cadre
familial, je n’ai pas hésité long-
temps. »

La première saison sur le banc fut
plombée par ce satané covid. Un mal
pour un bien selon l’Ibère. « Je me
suis rendu compte que je n’étais pas

prêt pour coacher des seniors. Il fal-
lait que je change ma manière de
voir les choses par rapport au projet
de jeu collectif. Les membres du
club m’ont aidé en ce sens, l’intégra-
tion s’est très bien passée. »

Et les résultats sont aujourd’hui
encourageants. À une journée de la
mi-championnat, le bilan de Sainte-

Dani Ganarul est heureux de son nouveau rôle à Sainte-Gemmes-sur-Loire.
| PHOTO : NICOLAS LE SAUX

N3M. Figure du paysage ligérien depuis des années, l’ex-capitaine d’Angers Sco ne regrette pas
son départ. Au contraire. Depuis juin 2020, il est entraîneur-joueur à Sainte-Gemmes-sur-Loire.

Dani Ganarul s’éclate à Sainte-Gemmes-sur-Loire
Handball

« Il y a un écart de maturité physi-
que. Et un an d’expérience sur du
public en formation, c’est très
important. » Jean-Louis Bonnin, res-
ponsable des U19 à l’Olympique Sau-
mur, dirige également les joueurs qui
disputent la Coupe Gambardella. La
préparation de cette rencontre n’est
pas des plus simples tant il doit jon-
gler entre plusieurs effectifs pour
constituer son groupe.

Celui-ci, qui a passé les cinq pre-
miers tours, est formé de joueurs qui
n’ont pas l’habitude de jouer ensem-
ble. Jean-Louis Bonnin explique :
« Notre formation s’appuie sur des
U14, U15, U17, U19. Les U19 sont
composés à la fois de U18 et de U19.
Et les U17 sont composés de U16 et
U17. En championnat U19, on fait
jouer les catégories U18 et U19
ensemble. Quand on joue en Gam-
bardella, on mélange U17 et U18. »

Par ricochets, les entraînements
pour préparer ces tours de Gambar-
della sont aussi un vrai casse-tête
pour l’entraîneur. « On casse complè-
tement les groupes, d’un côté com-
me de l’autre. Il faut réagréger une
unité, un collectif, des automatis-
mes, des intentions. Surtout les
intentions communes. C’est un tra-
vail qui met parfois un peu de temps
à se mettre en place. » Ce qui expli-
que la difficulté de Saumur lors des
deux tours précédents, remportés
aux tirs au but.

En attendant, le club s’adapte et fait

Gambardella (1er tour fédéral). Saumur - Nantes, ce samedi (16 h).
Les Saumurois doivent vite trouver des automatismes.

ce qu’il peut pour préparer cette affi-
che. « C’est un numéro d’équilibris-
te », s’amuse Jean-Louis Bonnin. Car
la rencontre à venir est particulière.
Face à un grand centre de formation,
le FC Nantes, au Complexe Sportif
des Rives du Thouet. « Il y a beau-
coup de motivation, mais aussi
beaucoup de concentration, car on
souhaite ne pas louper l’événement.
On sait que sportivement ce serait
un exploit extraordinaire, discerne-t-
il. Pour le club, c’est un bon moyen
de communiquer aux plus jeunes,
des U13 aux U17, la capacité du club
à se projeter vers de belles histoi-
res. »

Maxime RABE.

Saumur va affronter Nantes lors du 1er

tour de la Coupe Gambardella.
| PHOTO : OLYMPIQUE SAUMUR

Le sport en bref

En marge de la victoire contre Bordeaux
(6-1) à l’IceParc, les Ducs ont enregistré
le retour d’Antonin Manavian. Le pro-
chain match aura lieu vendredi, toujours
à domicile, contre Nice (20 h 30).

Manavian de retour

Hockey sur glace

Les comptes rendus de ces matches sont à retrouver sur ouest-france.fr/
sport

Elle avait stoppé sa saison 2020-2021
prématurément après des « derniers
mois éprouvants à la fois physique-
ment et psychologiquement » pour
mieux revenir. C’était le 30 septembre
dernier. Cinq semaines plus tard, là
revoilà sur les courts. Pas encore
sereine, mais déterminée à effacer la
déception de ses dernières sorties.
Pour la manière, on repassera mais le
résultat, lui, est au rendez-vous. « Je
ne suis pas venue pour faire de la
figuration, je ne suis pas passée loin
de l’élimination mais je suis une
compétitrice. »

Pourtant, on a longtemps cru que la
93e au classement WTA allait se faire
sortir dès le premier tour pour la 11e

fois en simple cette année. Elle aussi,
sans doute, d’ailleurs… Vous connais-
sez l’histoire. Mais ça, c’était avant un
sursaut d’orgueil au cœur du deuxiè-
me set où elle s’est enfin libérée,
après 43 minutes de souffrance.

« Je suis encore
un peu juste »

« C’est un tournoi de reprise et ce
n’était vraiment pas simple, je suis
encore un peu juste, a déclaré Kristi-
na Mladenovic après la rencon-
tre. J’ai fait une pause la saison der-
nière et ça m’a permis de me res-

pas eu le privilège de servir pour la
victoire car Nina Stojanovic a fini par
abandonner pour des douleurs phy-
siques…

L’ancienne N°10 mondiale et multi-
ple vainqueure de Grand Chelem en
double pouvait donc savourer sa vic-
toire et se remémorer les bons
moments déjà vécus à Trélazé. « J’ai
de supers souvenirs dans cette sal-
le. Je suis agréablement surprise de
voir le public sur un premier tour. J’ai
vraiment pris plaisir à rejouer, merci
du fond du cœur », lâche-t-elle en
quittant le court, avant de retrouver
Jessica Ponchet pour un nouveau
choc franco-français.

Mladenovic va devoir encore haus-
ser son niveau de jeu pour se faire
moins de frayeurs et perdurer dans le
tournoi dirigé par Nicolas Mahut.
Dans moins d’un mois déjà, il sera
l’heure du premier majeur de la sai-
son en Australie. Et en avril, de retrou-
ver l’équipe de France pour la Billie
Jean King Cup. Pour ça, il lui faudra
gagner sa place avec un bon premier
tiers de saison. Retrouver la vraie Kris-
tina Mladenovic en somme. Pour le
moment, la Strasbourgeoise se cher-
che encore…

Théo QUINTARD.

sourcer. Ce n’est pas simple de
retrouver des automatismes. Mon
adversaire a frappé fort, elle m’a
posé de gros problèmes. Le tableau
est vraiment très relevé. »

À l’Arena Loire de Trélazé où elle

avait triomphé en demi-finale de Fed
Cup contre les Pays-Bas avec les
Bleues en 2016, la Strasbourgeoise
s’est montrée plus altruiste et libérée
au fur et à mesure des balles échan-
gées avec la Serbe. Elle n’aura même

Kristina Mladenovic s’est sortie du piège serbe. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD / OUEST-FRANCE

Open P2i Angers Loire Arena. En grande souffrance, Mladenovic l’a emporté à l’usure
contre la Serbe Nina Stojanovic, qui a fini par abandonner.

Kristina Mladenovic s’est fait peur
Tennis

C’est une petite pièce parmi d’autres
qui s’articulent autour du court cen-
tral de l’Open P2i, dans les coulisses
et les étages de l’Arena Loire. Un
salon doté de deux chauffeuses, gar-
ni de moquette au sol et à l’ambiance
« cocooning », comme la décrit Mat-
thieu Blesteau, le directeur du tour-
noi.

C’est à peu près tout ce qu’il sait de
cette Mental Health Room (salle de
santé mentale) car le patron de
l’Open s’est simplement assuré
qu’elle respectait bien le cahier des
charges de la WTA. Son taux de fré-
quentation par les joueuses, sa fonc-
tion pour les intéressées restent pro-
pres à celles qui s’y installent.

« C’est une nouveauté récemment
imposée par la WTA, explique Mat-
thieu Blesteau. Une initiative en réac-
tion aux alertes lancées par Naomi
Osaka il y a quelques mois. » La
Japonaise, n° 1 mondiale début 2019
et vainqueur de 4 Grands Chelem,
avait fait part de sa détresse psycho-
logique sur le circuit, l’ayant conduit à
des épisodes de dépression.

En tournoi, les joueuses disposent
« de leur chambre d’hôtel, du vestiai-
re, énumère le directeur de l’Open.
Du players’lounge – une salle collec-
tive, avec notamment une télévision
pour regarder les matches – de sal-

logie. Djokovic, par exemple, fait
beaucoup ça. »

Pourtant, ces salles dédiées au
mental n’existent pas sur le circuit
masculin de l’ATP. « L’aspect émo-
tionnel est plus exacerbé chez les
femmes, relève Matthieu Blesteau.
Les joueuses ont besoin d’une bulle
pour gérer leur stress. La salle peut
aussi servir après un match. Si une
joueuse veut pleurer, c’est forcé-
ment plus facile que dans le vestiai-
re. Nous, on a nos bureaux. Pas
elles. »

Le médecin voit d’un bon œil cet
endroit invisible du grand public.
« Cela montre que la WTA a entendu
les joueuses. Qu’elle pense à elles.
Qu’elle prend conscience de ce
qu’elles vivent. »

« Les joueuses, comme tous les
sportifs de haut niveau, ne sont pas
indestructibles, conclut le patron de
l’Open. Elles donnent l’image de
championnes en bonne santé physi-
que, mais quid de leur état mental ?
Le stress est là. Le tennis est, de sur-
croît, un sport individuel, donc la
notion de solitude peut peser. Et
puis la vie sur le circuit, entre les
avions, les hôtels, les routines
entraînements/matches, reste
quand même très particulière. »

Raphaël BONAMY.

les de soins. Et de cette « mental
room ». »

La jurisprudence Osaka
« Pendant le tournoi, il y a un
bouillonnement permanent lié à
l’activité du tournoi, explique Marc
Quemener, le médecin de l’Open.
Cette salle est un lieu de calme, un
vrai outil. Pour s’isoler et se ressour-

cer. »
Depuis son bureau, le Doc y a vu

passer des joueuses. « Une était seu-
le, une autre avec son coach. C’était
avant leurs matches. Car pour
entrer sur le court, il faut aussi du
calme, pas seulement de l’adrénali-
ne. Cette salle est idéale pour des
exercices de visualisation, de respi-
ration, faire du yoga et de la sophro-

Deux canapés, moquette au sol, fauteuils et ambiance feutrée : c’est le décor de la
mental room du tournoi. | PHOTO : DR

À l’Arena Loire, le mental a aussi sa salle

Une moitié de U17, une autre de U19

Football

Ce qui est sûr avec la victoire de Kristi-
na Mladenovic (voir ci-contre), c’est
qu’il y aura au moins deux Françaises
en 8e de finale, en attendant le match
d’Océane Dodin et de Mallaurie Noel
pour clôturer le premier tour.

Face à la tête de série n°3 Greet
Minnen, Chloé Paquet a été sortie par
la Belge Greet Minnen en deux sets.
Pas assez réaliste, la Française a rapi-
dement lâché le premier set, avant de
se faire breaker dès la première mise
en jeu du 2e. Elle a tant bien que mal
essayé de revenir dans la partie mais
en vain. La Parisienne a certes sauvé
une balle de match, mais pas deux…
Toute en maîtrise en fond de court,
Greet Minnen, tête de série n°3, a fait
respecter la logique.

En revanche, un doute planait enco-
re sur l’identité de la deuxième fran-
çaise, à l’heure d’écrire ses lignes.
Bien partie, Elsa Jacquemot a bous-
culé Clara Burel au point de rempor-
ter le premier set (6-2). D’abord timo-
rée, l’Angevine d’adoption a bien réa-
gi et menait 3-0 dans la 2e manche
(résultat à retrouver sur notre site).

Initialement programmé hier en fin
de soirée, le duel entre l’Ukrainienne
Yastremska et la Lettonne Vismane

n’a pas pu avoir lieu.

Les résultats. Tableau final (1er tour,
16e de finale) : Shinikova (BUL) - Bolk-
vadze (GEO) : 7-6 (5), 6-3 ; Fett (CRO)
- Jimenez Kasintseva (AND) : 6-4,
6-2 ; Yuan (CHN) - Kung (SUI) : 6-1,
6-2 ; Diatchenko (RUS) - Busca
(ESP) : 6-1, 6-2 ; Paquet (FRA) - Min-
nen (BEL) : 4-6, 4-6 ; Mladenovic
(FRA) - Stojanovic (SRB) : (2-6, 6-4,
5-3 ab.) ; Burel (FRA) - Jacquemot
(FRA).
Le programme du jour. Tableau final
(8e et 16e de finale). À partir de 10 h :
Bogdan (ROU) - Vikhlyantseva (RUS)
suivi de Blinkova (RUS) - Zhang
(CHN). Pas avant 12 h 30 : Voegele
(SUI) - Zvonareva (RUS) suivi de Noël
(FRA) - Raina (IND). Pas avant
17 h 30 : Hercog (SLO) - Dodin (FRA).
Pas avant 19 h : Mladenovic (FRA) -
Ponchet (FRA) suivi de Grabher
(AUT) - Fett (CRO).

T.Q.

Retrouvez le résultat du match entre
Clara Burel et Elsa Jacquemot et la
réaction de la vainqueure sur
www.ouest-france.fr/sport

Clara Burel livrait une grosse bataille hier soir, contre Elsa Jacquemot.
| PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Au moins deux Françaises au 2e tour

Opposés à Caen, lors de la 6e journée
de Pro A, les Loups d’Angers se
sont imposés (2-3), hier soir. Ils rece-
vront ensuite Hennebont, ce diman-
che.

Victoire des Loups

Tennis de table
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Les championnats de France élite
hiver grand bassin se déroulent
d’aujourd’hui à dimanche à Montpel-
lier. Quatre Angevins participent à
cette première sortie en bassin de
50 m de l’hiver : Marin Debril (100 m
nage libre, 200 m NL, 40 m NL,
200 m papillon), Michael Denham
(100 m pap, 200 m pap), Pierre
Lebois (50 m NL, 100 m NL) et Noé
Mailly (200 m NL, 400 m NL, 800 m
NL, 1500 m NL, 200 m pap).

Cependant, par la force des cho-
ses, Morgan Dufour, l’entraîneur
d’Angers natation, débarque dans
l’Hérault sans réelles ambitions :
« Pierre Lebois sort d’une mononu-
cléose et Noé revient d’une fracture
de fatigue à un pied. Ils sont à cours
de forme. Pour Marin, qui vient

d’arriver, et Michael, on verra… »
Tout juste arrivée à Angers, la Chole-
taise Zia Dupont est forfait, gênée par
une tendinite à un genou.

Quatre Angevins aux championnats de France

L’Angevin Pierre Lebois.
| PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Natation

Averti une troisième fois en moins de
10 matches, dimanche à Reims
(après ceux reçus à Troyes et Saint-
Etienne), Sofiane Boufal sera bien
suspendu. Mais pas à Montpellier,
comme nous l’avons écrit ce lundi
dans nos colonnes. L’attaquant
d’Angers Sco purgera son match de

suspension contre Linas-Montlhéry,
en 32es de finale de Coupe de Fran-
ce, le dimanche 19 décembre (16 h).

Programmation. Le Sco recevra
Saint-Etienne le dimanche 9 janvier
(15 h) pour le compte de la 20e jour-
née de Ligue 1.

Angers Sco : Boufal suspendu… en Coupe de France
Football

Le sport en bref

Le 27 novembre dernier, alors que sa
formation de Saint-Nazaire s’apprê-
tait à affronter Beaucouzé, Lionel
Duarte avouait être un peu ému de
revenir au stade Jacques-Aubineau,
là où il a coaché pendant 8 ans. Deux
heures plus tard, l’ancien milieu du
Sco reconnaissait être satisfait du nul
entre son club actuel et celui de son
cœur (0-0). Un résultat cohérent
entre deux équipes qui se ressem-
blent beaucoup. Et Lionel Duarte n’y
est certainement pas étranger.

Masson : « Primordial
d’avoir son avis »

Déjà, parce qu’on n’efface pas pres-
que une quasi-décennie de travail en
deux petites années. Mais surtout
parce que depuis cette saison, Fran-
çois Masson a pris place sur le banc
beaucouzéen. Et si l’ancien Dijonnais
est là aujourd’hui, c’est en partie grâ-
ce au soutien de Lionel Duarte. Car
en arrivant à Beaucouzé en 2013,
Masson s’imagine avant tout joueur.

Mais Lionel Duarte a vu les choses
autrement. « Très vite, j’ai trouvé qu’il
avait le profil idéal pour coacher. »
Ce qui n’était pas l’avis du premier
concerné. « Je ne me sentais pas

je pense qu’on se serait appelés »,
assure Masson.

Une connexion évidente tant
l’actuel coach du SCB s’est formé
durant ses années comme bras droit
de son prédécesseur. « Lionel est un
coach qui m’a marqué car il possè-
de des valeurs de partage et de
transmission, confie Masson. Il a ces
qualités pour faire adhérer un grou-
pe. Il sait responsabiliser ses
joueurs en les accompagnant. » Un
apprentissage sur le plan humain
donc, mais aussi sur le plan tactique
qui se retrouve dans le jeu de Beau-
couzé version 2021-2022.

En voyant un ancien coéquipier
reprendre le flambeau, les Beaucou-
zéens sont en quelque sorte revenus
aux sources. « En seniors, j’ai mainte-
nant un projet de jeu qui se rappro-
che forcément de celui de Lionel
puisque je me sers de mes expérien-
ces passées, explique le coach. J’ai
voulu garder sa patte au niveau tech-
nique quand je suis arrivé. C’est une
volonté de jouer au sens large : avoir
le ballon, dicter ce qu’on décide de
faire, manipuler l’adversaire. »

À Beaucouzé, les hommes chan-
gent, pas le projet.

quitte le club pour prendre le poste
de responsable technique au
SO Cholet (de 2018 à 2020), les liens
demeurent intacts. Naturellement,
quand un retour à Beaucouzé est
envisagé en début d’année 2021, le
téléphone de Lionel Duarte a sonné.
« Il me paraissait primordial d’avoir
son avis. Même pour un autre club,

capable de franchir le pas. J’avais
du mal à voir en moi la possibilité de
devenir coach. » Et pourtant, il
s’engage à passer des diplômes et
prend en charge les U19 DH Élite
avant de finalement devenir entraî-
neur adjoint de l’équipe fanion.

Les deux hommes se sont bien
trouvés et même si François Masson

En 2019, Lionel Duarte (à gauche) avant été remplacé par Manu Neveu.
Depuis l’été dernier, c’est François Masson (à droite) qui est la tête du Sporting.

| PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRANCE

Régional 1. En 2019, Lionel Duarte quittait le banc de Beaucouzé après 8 saisons passées au club,
remplacé par François Masson. Deux ans plus tard, les traces de son passage sont toujours présentes.

À Beaucouzé, l’héritage de Lionel Duarte persiste
Football

L’Open P2i ne se déroule pas qu’à
l’Arena Loire. À 10 km de là, Angers
Tennis Club est aussi un acteur
important du tournoi. Club support
de la compétition, il est « un maillon
de la chaîne de l’organisation, selon
Emmanuelle Gilardeau, la responsa-
ble de l’accueil. On est un peu la face
cachée de l’Open. Les artistes du
devant de la scène sont à Trélazé,
nous, nous sommes les petites
mains. »

Qui ont œuvré depuis 15 jours pour
constituer la face B de l’Open P2i.
Deux terrains identiques au central de
l’Arena Loire ont été installés sous les
toits vitrés de l’ATC. « On a appelé des
bénévoles des clubs alentour pour
poser la résine sur le GreenSet (sur-
face dure en acrylique). On a installé
une petite tribune sur une piste de
padel. Nos adhérents viennent régu-
lièrement depuis lundi. C’est super
de voir des joueuses de ce niveau
dans ces conditions. On peut les
approcher, il y a une autre ambian-
ce. Elles font des selfies, sont très
abordables. »

Cuves de fuel et gaines
de chauffage

Tout roule donc à l’ATC où la mécani-
que des entraînements suit son

cours. « Pourtant, on n’est pas passé
loin de la catastrophe, rigole Emma-
nuelle Gilardeau. Pour que les deux
courts soient maintenus à une tem-
pérature entre 15 et 18°, il a fallu ins-
taller une mini-soufflerie. Il y a des
cuves à fuel derrière le bâtiment et
deux énormes gaines de chauffage.
L’une d’elles avait une fuite : sans ça,
il ne pouvait pas y avoir d’entraîne-

ment. Donc pas de tournoi. »
Ce qui aurait déçu Sami Iznasni,

joueur de l’équipe première d’Angers
TC, 1/6 et sparring-partner. « Je me
régale, sourit-il avant d’aller taper
avec une joueuse attendue dans la
soirée sur le central. J’ai dû faire une
quinzaine de séances. Avec Océane
(Dodin), j’ai eu du mal à tenir l’échan-
ge, elle envoie des mines… »

Des bénévoles du club arrivent, clés
des minibus à la main : ils sont char-
gés de faire la navette entre les hôtels
et l’ATC. « Être associé au tournoi,
c’est bénéfique pour tout le club, se
réjouit Arthur Pipala, chargé de la
communication et du partenariat. Ça
donne une image positive de l’ATC,
qui sait organiser une grosse épreu-
ve - son tournoi Future - et être sup-
port d’une autre. »

Mathilde, bénévole du club le
temps du tournoi, a travaillé au
bureau des joueuses à Roland-Gar-
ros en 2019 et 2021. Elle occupe le
même rôle à la Baumette : le même
qu’à l’Arena, version ATC. « J’ai pos-
tulé quand j’ai vu une annonce de
recherches des bénévoles. J’ai
même pu choisir mon poste », glis-
se-t-elle dans un sourire.

Ici, la demoiselle gère le planning
des entraînements réservés par les
staffs. Ce mercredi après-midi, Océa-
ne Dodin et Kristina Mladenovic
étaient attendues. Clara Burel, nou-
velle habituée des lieux, a annulé.
Dans son bureau, serviettes, cor-
beilles de fruits et boissons énergéti-
ques sont à disposition. La face B a
belle allure…

Raphaël BONAMY.

Deux courts identiques au central de l’Open P2i de l’Arena Loire ont été installés
à Angers TC. | PHOTO : RB

Elle parle de « s’engager », de
« lâcher les coups », le tout en félici-
tant sa compatriote Jessika Ponchet,
25 ans et 152e mondiale, qui a fait
honneur à sa wild-card en la pous-
sant à jouer trois sets (3-6, 6-3, 6-4).
Mais Kristina Mladenovic (93e) com-
mence à y être habituée. « Ça fait
deux fois en deux jours que je suis
menée d’un set, sourit-elle, mais
c’est bien, c’est de l’entraînement
en plus. »

De ce côté-là, la Strasbourgeoise va
être servie, vendredi. En quarts de
finale, elle aura fort à faire face à
Zhang (62e), expéditive face à Blinko-
va (67e), balayée 6-1, 6-1. La Chinoise
fut 23e mondiale au plus fort de sa
carrière, Mladenovic 10e. Et toutes
deux sont de vraies spécialistes du
double : « J’ai joué de nombreuses
finales de Grand Chelem contre elle.
J’espère faire un bon match et conti-
nuer ma semaine à Angers. »

Zvonareva (87e) continue la sienne :
l’ancienne n° 2 mondiale a dominé
Voegele (147e) en deux manches
(6-4, 6-4). En revanche, la route
s’arrête pour Océane Dodin (90e),
surclassée par Hercog (138e) en deux
manches : 7-5, 6-0. Une déception
contrebalancée dans le camp fran-
çais par le sourire de Mallaurie Noël.

Devant famille et amis et en deux
petits sets, la Nantaise, 449e à la WTA,
a dominé l’Indienne Raina, 101e (7-6,
6-3). C’est donc une autre régionale
de l’étape qui fera grimper la tempé-
rature de l’Arena juste après Clara
Burel, ce jeudi 9 décembre, en 8es de
finale. Shinikova - Burel et Hercog -
Noël, c’est un menu de fête.

J. H.

Résultats, programme et vidéo du
tournoi sont à retrouver sur
www.ouest-france.fr/sport/tennis

Kristina Mladenovic dans ses œuvres
à l’Arena Loire de Trélazé.

| PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

Burel et Noël, un menu de fête

rence, ce sont les finitions. Et les fini-
tions, c’est la compétition, c’est le
discours qu’on va avoir autour de la
joueuse, la confiance qu’on va lui
témoigner, poétise Champion.
Quand j’entends un coach dire à son
joueur “donne le meilleur de toi-mê-
me” avant un match, ça me hérisse
les poils. Ça, ça doit être acquis. Si
on dit ça, on a déjà loupé une éta-
pe. »

« Elle a un côté têtue, mais
dans le bon sens du terme »

La prochaine, pour le duo, ce sont les
tournois du Grand Chelem. Joueur,
Thierry Champion fut quart-de-finalis-
te à Roland-Garros et à Wimbledon.
Entraîneur, il vise plus haut encore
pour sa protégée, en certifiant que
son approche est bonne. « Elle a un
côté têtue, mais dans le bon sens du
terme. Mentalement, ce qu’elle
montre est déjà très bon, elle sait ce
qu’elle veut. Et elle préfère la compé-
tition à l’entraînement. C’est positif
ça, d’aimer la compétition. Et même
si sur tout le temps qu’on passe sur
le court pendant une année, il y en a
peut-être 96 ou 97 % dédiés à
l’entraînement et 3-4 % seulement à
la compétition, c’est là qu’il faut être
rentable. »

Julien HIPPOCRATE.

Angers TC, la face B de l’Open P2i

Il n’aura d’yeux que pour elle. Littéra-
lement. Lorsque Clara Burel entrera
sur le court tout bleu de l’Arena Loire,
en fin d’après-midi, Thierry Cham-
pion se glissera dans sa bulle. Malgré
le bruit et l’agitation, il n’y aura plus
que sa joueuse et lui. « Il n’y a pas un
moment où je vais arrêter de la
regarder, dit-il. Parce que si elle a
besoin de moi, je dois être prêt. Si
elle vient chercher quelque chose,
un regard ou un conseil, je dois être
présent. C’est pour ça que j’aime
bien être seul, ne pas trop parler. Je
vais vivre le match aussi intensé-
ment qu’elle. »

« Je crois beaucoup en elle »
Les tournois, l’adrénaline si singulière
de la compétition : ces deux-là ne
vivent que pour ça. Et c’est tout le sel
de leur relation, née d’un feeling de
Thierry Champion lorsqu’il échange
ses premières balles avec la Breton-
ne, alors qu’elle est encore une ado-
lescente. « J’ai senti tout de suite
qu’il y avait quelque chose de très
fort en face. C’est le ressenti que
j’avais eu quand j’entraînais Paul-
Henri Mathieu ou Gaël Monfils
quand ils avaient 16-17 ans. Je me
suis dit “Waouh, il y a un truc”. Ça
n’arrive pas si souvent. »

À l’époque, c’est Champion le

directeur du haut niveau à la Fédéra-
tion qui côtoie Burel la joueuse en
devenir, dans le cadre de sa mission.

L’ancien n° 44 à l’ATP vient la con-
seiller sur quelques tournois et chez
elle, dans les Côtes-d’Armor, au prin-
temps 2020. N° 1 mondiale chez les
juniors en 2018, elle sort d’une
méchante blessure, d’un long tunnel.
Mais la lumière revient et le courant
passe.

Alors, lorsque le Gardois quitte la
Fédération en mai dernier, Clara Burel
décide de ne pas couper le fil de leur
histoire. « Dans ma tête, à l’époque,
je n’étais pas du tout reparti pour
entraîner. Mais qu’elle choisisse de
quitter partiellement la Fédération,
c’est une première décision forte qui
m’a convaincu. Et comme je la con-
nais, que je crois beaucoup en elle,
j’ai eu envie de continuer. »

L’entraîneur, ce chercheur
En mars 2020, l’Angevine était 550e

mondiale. Aujourd’hui, elle est 77e.
Mais son arrivée dans le top 100 relè-
ve de l’épiphénomène pour Cham-
pion. « Je n’ai aucun doute sur sa
progression. Zéro », insiste-t-il, en
jurant que si Clara Burel ne doute
jamais de ses capacités, elle aura
déjà avalé une bonne partie du che-
min.

Il parle de confiance en soi, en eux.
« Mais l’entraîneur n’a pas le mono-
pole du savoir, il est un peu un cher-
cheur. On doit se réinventer, s’adap-
ter à la joueuse parce qu’elle évolue,

qu’elle grandit, qu’elle monte au
classement et dans sa vie aussi.
C’est un vrai échange où il faut
savoir s’écouter. »

Inlassablement, il revient sur

l’aspect psychologique, sur l’appro-
che que l’on doit avoir d’une carrière.
« L’entraînement, c’est important,
c’est comme les fondations d’une
maison, mais ce qui va faire la diffé-

Clara Burel sur sa chaise, à Trélazé. C’est dans la tête et au mental que l’Angevine construira sa carrière, affirme son coach,
Thierry Champion. | PHOTO : SÉBASTIEN AUBINAUD

Open P2i Angers Arena Loire. Il est son coach exclusif depuis l’été dernier. Thierry Champion parle
de Clara Burel avec une forme de poésie, alors que sa protégée défie Shinikova aujourd’hui.

Champion, un autre regard sur Burel
Tennis
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Le CDOS, ce relais essentiel
Le Comité départemental olympique et sportif de Maine-et-Loire est un repère indispensable
pour le sport local. Des travailleurs de l’ombre encore plus utiles en période de crise sanitaire.

Aiguiller, conseiller ou encore
diffuser. De par ses missions de

base, le CDOS 49 a déjà l’habitude de
se démultiplier. Auprès des comités
départementaux (52 sont adhé-
rents), des clubs mais aussi des édu-
cateurs, des athlètes (valides ou en
situation de handicap grâce au grou-
pe technique « sport et handicap
49 »), des bénévoles… Bref, tous les
acteurs du tissu sportif de Maine-et-
Loire, sans exception. « Le CDOS,
c’est le représentant du monde sportif
sur le département », synthétise son
président, élu il y a pile un an, Bruno
Chalumeau. « Nous sommes l’interfa-
ce entre les collectivités territoriales,
les autorités étatiques et le monde
sportif. » Une véritable plaque tour-
nante dont le rôle s’est encore accru
avec le Covid. « On souhaite former et
informer les dirigeants d’associa-
tions sportives mais pas que. On est
une tête de réseau », abonde Aurélien
Rayer, agent de développement du
CDOS 49.

On peut s’impliquer
de différentes

manières pour le sport »
BRUNOCHALUMEAU
Président duCDOS49

Un maillage plus que nécessaire en
ces temps de crise sanitaire. Ne
serait-ce que pour trier et délivrer
l’information. « Avec le Covid, c’est
infernal car, chaque semaine, nous
avons de nouvelles instructions qui
viennent de la Préfecture ou du
CNOSF (le pendant national du

relayé toutes les aides existantes
pour les clubs. Ceux qui se sont pen-
chés là-dessus ont largement pu s’en
sortir. Depuis septembre, on sent une
reprise. »
Néanmoins, l’avenir proche préoc-
cupe. « Le gros danger, c’est la suite
en 2022. Là, il n’y aura plus d’aides de
l’État », souligne Bruno Chalumeau.
« Le problème vient du manque de
licenciés et il y a des emplois à péren-
niser… »
L’olympiade de trois ans, au lieu de
quatre, entre Tokyo et Paris, repré-
sente une lueur d’espoir. Une vague
sur laquelle certaines disciplines
surfent dans le département, com-
me le volley. « On sent un engouement
autour des Jeux de Paris 2024 », affir-
me Aurélien Rayer. « Les établisse-
ments scolaires, les collectivités nous
sollicitent pour avoir des témoigna-
ges de sportifs, créer des anima-
tions. »
Le label « Terres de Jeux 2024 » obte-
nu par le CDOS 49 va dans ce sens.
Chaque commune, peu importe sa
taille, peut organiser des manifesta-
tions autour des JO avec un cahier
des charges très souple. « On veut
montrer au public que, sans être un
athlète de haut niveau, on peut
s’impliquer de diverses manières »,
appuie Bruno Chalumeau. Une
façon aussi de perpétuer les valeurs
de l’olympisme, dont le CDOS est
l’un des garants. Et de construire un
héritage pour offrir une caisse de
résonance, au-delà de 2024, aux JO
de Paris.

Michaël KLAWINSKI

CDOS) », explique Bruno Chalu-
meau. « Encore aujourd’hui pour fai-
re du sport, les gens ne savent pas
trop. Ce n’est pas simple à gérer et ça

représente aussi une perte de bénévo-
les. Dans les fédérations, entre 25 et
30 % sont partis. En termes de licen-
ciés, l’athlétisme, le judo, la natation

ont été très impactés. Le plus souvent,
les clubs nous appellent pour les
orienter sur les questions financiè-
res. » Selon Aurélien Rayer, « on a

Les Ponts-de-Cé, 30 novembre 2021.Aurélien Rayer, agent de développement et Bruno Chalumeau,
président du CDOS 49,œuvrent pour aider les clubs et les comités départementaux. PHOTO : CO – LAURENT COMBET

OMNISPORTS

Ils auraient dû être récompensés ce soir…
Ce soir, à Longué, le CDOS 49 aurait
dû récompenser les sportifs du Mai-
ne-et-Loire ayant brillé pendant
l’année. Mais la soirée a finalement
été annulée en raison de la crise
sanitaire : « L’épidémie de COVID-19 a
fortement progressé sur le territoire
métropolitain et notamment sur le
département de Maine-et-Loire. Par
mesure de précaution et afin d’empê-
cher sa propagation rapide, le
bureau exécutif du CDOS 49 et la
Mairie de Longué-Jumelles ont déci-
dé d’annuler la Soirée des champions
2021 », explique le CDOS 49 dans un
communiqué. « Un report de notre
soirée à une date plus propice (1er

semestre 2022) est envisagé pour
recevoir les athlètes et leur entourage
dans des conditions optimales. »
Voici la liste des lauréats 2021 du
CDOS :

ATHLÉTISME
Amandine Brossier (SCOAngers Ath-
lé).
Sullivan Breton (SCOAngers Athlé).
Ludivine Aubert (Entente Angevine
Athlétisme).
Jonas Bourigault (ASEC La Pomme-
raye).
BASKET
YohannMakoundou (Cholet Basket).
Régis Boissé (Cholet Basket).

UFAB 49
Cholet Basket Espoirs
CANOË-KAYAK
HugoDoguet-Amy (CNEcouflant).
Idriss Vigne (CNEcouflant).
Louise Tateassian (CNEcouflant).
Vanina Paoletti (Entente AnjouCK).
AnthonyDe Sa (Entente Anjou CK).
Pauline Freslon (Entente Sportive
AnjouCK).
CYCLISME
Erwann Renou (SCOCyclismeAngers).
ÉQUITATION
Nicolas Touzaint (Anjou Jumping).
Chiara Zenati (IFCE Saumur).
ESCRIME
Bella Rousselot (SCOEscrime).

FOOTBALL
Paul Bernardoni (Angers-SCO).
HANDBALL
Masseita Guirassy (Angers Lac deMai-
ne).
HANDISPORT
Matéo Boheas (Loups d’Angers).
Daniel Lelou (Tir à l’arc Choletais).
Claire Supiot (Angers Natation).
JUDO
Stéphane Vilbois (SC Beaucouzé
Judo).
ROLLERETSKATEBOARD
Pauline Bernard (Hawks Angers).
GaspardDufeutrelle (Hawks Angers).
SKINAUTIQUE
Pierre-Louis Germain (Ski Nautique

Choletais).
SPORTADAPTÉ
Antonio Chenot Cardelli (Association
Espérance).
Virginie Dreux (Saint-BarthélemyAth-
létisme).
Didier Bernard (Badminton Associatif
Choletais).
TENNISDETABLE
Benjamin Fruchard (La Romagne Stella
Sport).
BernardQuere (Réveil Vernantais).
Nathan Pilard (Loups d’Angers).
Loups d’Angers.
UGSEL
Collège Jean Bosco - Sèvremoine /
Saint-Macaire enMauges.

Les champions
2021 sont …
Les trois lauréatsdesTro-
phéesdeschampions
2021duCourrierde
l’Ouest serontdévoilés
dans le journal publié
demain.
Dans la catégoriemascu-
line, figuraient lepongis-
teMatéoBohéas, le
cycliste JasonTessonet
le cavalierNicolasTou-
zaint.
Les championnes soumi-
ses à vos suffrages jus-
qu’au jeudi 2décembre
étaient l’athlèteAmandi-
neBrossier, lagymnaste
CarolannHéduit et la
kayakisteVaninaPaolet-
ti.
Enfin, les trois clubsen
courseétaient l’UF
AngersBasket, les Loups
d’Angers et l’Olympique
SaumurFC.

Marin Debril, Michael Denham,
Pierre Lebois et Noé Mailly par-
ticipent aux championnats qui
démarrent aujourd’hui pour
s’achever dimanche prochain à
Montpellier.
« Compte tenu du fait qu’il s’agit
de la première compétition de la
saison en bassin de 50 mètres et
que Noé (Mailly) et Pierre
(Lebois) reviennent respective-
ment de blessure et de maladie,
nos ambitions seront logique-
ment limitées », a commenté
Morgan Dufour à l’heure de
rejoindre la préfecture de
l’Hérault.
L’entraîneur d’Angers Nation
compte cependant sur Marin
Debril (sur 200 et 400 mètres
nage libre) et Michael Denham
(sur 100 mètres papillon) pour
décrocher une place en finale C
ou B. Voire mieux si affinités.

Quatre Angevins
aux « France » hiver

NATATION

Trois médailles dont une en or
dans la catégories jeunes, deux
qualifications directes pour les
Elite été chez les juniors : la
moisson a été bonne pour
Angers Nat Synchro à l’occasion
des championnats de France
hiver disputés à Montceau-les-
Mines.
Et pourtant… « on partait dans
l’inconnu puisque les plus jeunes
découvraient ce niveau de com-
pétition, alors que les plus
anciens n’avaient pas pu se con-
fronter aux meilleurs clubs fran-
çais depuis deux ans, crise sani-
taire oblige », souriait Rachel le
Bozec-Chafes à l’issue de la
compétition.
Une entraîneur finalement
satisfaite du comportement de
ses troupes puisque le duo mix-
te jeunes Clément Lecourt –
Ines Charbonneau (remplaçan-
te Elia Asseraf ) dominait la
compétition, tandis que Clé-
ment raflait l’argent en impo-
sées et le bronze en solo. Chez
les juniors, Lila Chafes décro-
chait la 9e place en solo pour sa
1re année dans la catégorie d’âge
et se qualifiait pour les France
Elite.
Tout comme l’équipe technique
(Blanchet, Chafes, Delaval,
Gault, Kohler, Louis, Mar-
cilloux, Marie, remplaçante :
Galina) 5e, mais surtout premiè-
re formation derrière les quatre
pôles français !

Des médailles
pour les Angevins

NATATION ARTISTIQUE

Angers, une bouffée d’oxygène pour Kristina Mladenovic ?
Lors de l’unique duel franco-fran-
çais, hier à l’Open P2i, face à Jessika
Ponchet, Kristina Mladenovic s’est
brillamment qualifiée pour les
quarts de finale. Un stade qu’elle n’a
jamais dépassé en tournoi, en 2021.

Elle avait grandement besoin de se
ressourcer. Pour son retour à la
compétition, après une pause de
deux mois, Kristina Mladenovic a
choisi Angers et l’Open P2i. Avec un
certain bonheur. L’actuelle 93e

joueuse mondiale (sa place la plus
basse depuis 2012) est aussi venue
en Anjou pour se requinquer, après
une année 2021 délicate, pour ne pas
dire plus. Quatre petits quarts de
finale disputés (à Lyon, Nottingham,
Chicago et Portoroz). Une élimina-
tion aux JO dès le premier tour en
simple et en double… L’heure d’un
certain renouveau avait sonné.
« Kristina avait hâte de reprendre la
compétition », clame son frère Luka,
aussi membre de son staff. « Elle n’est

pas forcément encore à son meilleur
niveau mais elle est ravie d’être à
Angers. »

«Un quart très costaud »
En effet, comme au tour précédent,
Mladenovic concédait un set avant
de lancer la machine, hier. Tête de
série numéro 8 de ce premier Open
P2i, l’ex-pensionnaire du Top 10 (10e

à la WTA en octobre 2017) se sortait
finalement du piège tendu par une
Jessika Ponchet (25 ans, 152e mon-
diale), terriblement accrocheuse, en
1h50 de jeu. « Jessika a incroyable-
ment bien servi », souriait-elle en
sortant du court. « Je suis contente
d’être restée calme. Mes deux matchs
à Angers sont de bonnes victoires
avec beaucoup de positif. Mainte-
nant, c’est un quart très costaud qui
m’attend. » Contre la Chinoise
Zhang, tête de série numéro 2.
« À partir du moment où Kiki est là,
c’est qu’elle y croit », assure son frère.
« On ne raisonne pas d’un point de vue

est validée, les résultats suivront. »
Car à seulement 28 ans, Kristina
Mladenovic a encore quelques
années sur le circuit devant elle.
D’ailleurs, « on est déjà tourné vers
2022 », confirme Luka.
Avec l’équipe de France en point
d’orgue ? Le capitaine des Bleues,
Julien Benneteau, en est persuadé :
« Elle avait besoin de souffler pour
essayer de relancer quelque chose.
Ça prouve à quel point elle est impli-
quée. Je pense que Kristina peut reve-
nir dans les 30-40-50 mondiales. »

Michaël KLAWINSKI

LESRÉSULTATS
16e:Vikhlyantseva (Rus) bat Bogdan
(Rou) 6-2, 6-2 ; Zvonareva (Rus) b. Voe-
gele (Sui) 6-4, 6-4 ; Noël (Fra) b. Raina
(Ind) 7-6 (8), 6-3 ; Hercog (Slo) b. Dodin
(Fra) 7-5, 6-0.
8e : Zhang (Chi) b. Blinkova (Rus) 6-1,
6-1 ;Mladenovic (Fra) b. Ponchet (Fra)
3-6, 6-3, 6-4 ; Fett (Cro) b. Grabher
(Aut) 6-3, 2-6, 6-4.

Aujourd’hui (8e,àpartirde10h) : Yuan
(Chi) –Minnen (Bel) ; Vismane (Let) –
Diatchenko (Rus) ; Vikhlyantseva (Rus) –
Zvonareva (Rus) ; Burel (Fra) – Shinikova
(Bul) ; Noël (Fra) – Hercog (Slo).

Clara Burel, un billet
pour les quarts dans le viseur
Après avoir souffert pour sortir la
Française Elsa Jacquemot (2-6, 6-3,
6-1), la licenciée à l’Angers Tennis
Club Clara Burel, 77e joueuse mon-
diale, affronte en fin d’après-midi en
8e de finale la Bulgare Isabella Shini-
kova, 224e au classement WTA.

Le double commence
aujourd’hui
L’épreuve de double s’ouvre, aujour-
d’hui, avec, notamment, l’entrée en
lice de la paire française Cascino-
Ponchet opposée au duo Kalashni-
kova (Geo)-Panova (Rus).

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

résultat. Bien sûr, elle aimerait avoir
un meilleur classement. Si on ne brûle
pas les étapes et que sa progression

Mladenovic. PHOTO : CO-MICHEL DURIGNEUX
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TENNIS DE TABLE
EEPRO A MESSIEURS

Pts J G N P
1. Angers 14 5 4 0 1
2. Caen 14 6 3 0 3
3. Rouen 14 6 4 0 2
4. JuraMorez 14 6 4 0 2
5. Chartres 14 6 3 0 3
6. La Romagne 13 5 4 0 1
7. Hennebont 9 6 1 0 5
8. St-Denis 8 6 2 0 4
9. Pontoise-Cergy 7 4 2 0 2

10. Villeneuve/Lot 6 6 1 0 5

défier les Bretons de Hennebont,
« qui ne sont pas à leur place en bas
du classement. »

Geraldo a remporté ses 23
derniersmatchs de ProA
« Intrinsèquement, nos adversaires
du soir sont tous plus forts que
nous », certifie Pilard qui s’attend
donc à assister à une rencontre
aussi passionnante qu’indécise.
« Ce qui est certain, en revanche,
c’est que nous sommes habités par
la volonté de prolonger au maxi-
mum notre série de victoires. » Et ce
n’est pas Joao Geraldo, le leader
portugais des Loups, victorieux de
ses 23 derniers matchs de Pro A ( !)
qui dira le contraire.

T. B.

Des Loups sur leurs gardes
TENNIS DE TABLE EPRO A (7E JOURNÉE)

Où s’arrêteront les Loups
d’Angers ? Après les trois derniers
succès autoritaires des champions
de France angevins, à La Romagne
(3-1), contre Jura-Morez (3-0) et à
Caen mardi (3-2), la question se
pose logiquement. Mais elle fait
tiquer David Pilard, le coach des
Loups. « Si l’on croit que ces récents
succès vont nous offrir comme par
magie de nombreuses autres victoi-
res, on se trompe. Toutes les séries,
même les meilleures ont une fin »,
prévient le coach des Loups qui
redouble de vigilance à l’heure de

Et Antonin Manavian n’a pas pris l’avion…
Antonin Manavian, nouvelle recrue
défensive d’Angers va effectuer sa
quatrième pige avec les Ducs. Un
renfort de poids, et un vrai con-
cours de circonstances.

Ce soir, pour la réception de Nice,
Antonin Manavian devrait assister à
cette rencontre des tribunes l’Ice-
parc, en compagnie des blessés Vin-
cent Llorca et Robin Gaborit. En
effet, le défenseur international
français n’est pas encore qualifié.
« Cela pourrait se débloquer en
milieu de semaine prochaine »,
annonce le manager des Ducs,
Simon Lacroix. « Je n’ai qu’une envie,
c’est de jouer ! Mais j’ai attendu trois
mois, puisque j’étais sans club depuis
le mois d’août, donc je peux bien
attendre encore quelques jours »,
ajoute Antonin Manavian. Pourquoi
une telle attente, alors que l’annonce
de sa venue a été faite ce mardi
7 décembre ? Elle est avant tout
administrative.
Revenons presque une semaine en
arrière. Vincent Llorca, défenseur
incontournable des Ducs d’Angers
est touché. Son absence est évaluée
à deux mois, ou peut être un peu
plus. Ethan Goldberg et les Ducs

n’ont donc plus que six défenseurs
dans l’effectif. « C’est trop peu pour
nos ambitions, et ça pouvait aussi
poser problème au niveau des
Joueurs Formés Localement (JFL) »,
explique Lacroix. « Il fallait donc
trouver une solution rapidement. »
Son regard s’est rapidement porté
vers la situation d’Antonin Mana-
vian, qui habite à Angers, et qui n’a
jamais réellement coupé les ponts
avec le club angevin. « Il y avait des
rumeurs sur une possible signature.
On l’annonçait en Ligue Magnus (Gre-
noble) ou à l’étranger », détaille
Lacroix. La donne est un peu diffé-
rente puisque le défenseur est bien à
Angers… mais en partance pour la
Roumanie, et le club de Csikszered,
où ce dernier a signé le 26 novembre
dernier. « Je prenais l’avion le mardi.
J’ai rencontré les Ducs la veille… »,
explique le défenseur. « On avait des
arguments pour nous, notamment
sur l’aspect familial. Après, il avait un
contrat en Roumanie, il aurait très
bien pu faire le choix de prendre
l’avion et ne pas signer chez nous. »
Le téléphone a alors chauffé. De
Manavian à Michael Juret, les appels
fusent en direction de la Roumanie.
Le joueur à lui, fait son choix. Il joue-

ra à Angers jusqu’à la fin de la saison.
« Ma femme habite à Angers, moi, je
joue à l’étranger depuis trois ans.
C’est compliqué avec un fils de 8 ans
qui te dit que tu lui manques… Cette
proposition, c’est un beau cadeau de
Noël pour tout le monde. »

Toujours bloqué par
la fédération de Roumanie
La décision prise, reste alors un
point de détail administratif, puis-
qu’il doit être débloqué par la Fédé-
ration roumaine. Ce qu’elle a refusé
de faire. « Ils sont très mécontents, et
c’est normal, je les comprends. Mais
ils doivent aussi comprendre la posi-
tion du joueur… » note Lacroix.
Ce cas n’inquiète pas outre mesure les
décideurs angevins, qui espèrent que
la situation se décante la semaine pro-
chaine. « Le dossier est entre la main de
la Fédération internationale », qui
pourrait demander un petit dédom-
magement aux Ducs, en échange de la
« libération » de Manavian.
En attendant, le défenseur s’entraî-
ne déjà, « même plus qu’eux » dit-il,
avec sa nouvelle équipe. Bien con-
tent de ne pas avoir pris l’avion, puis-
que la fin de saison des Ducs
s’annonce palpitante. « Il y a un beau

Ce soir à 20h30 à Jean-Bouin, le
SCO, lanterne rouge, reçoit
Besançon un autre mal classé
dans une rencontre qui sent la
poudre.
Si l’ont dit souvent que l’histoire –
et qui plus est celle du sport – se
répète rarement, on ne pourra pas
empêcher les supporters du SCO
de se souvenir que le 18 décem-
bre… 2021, les Noirs et Blancs alors
bon derniers de Proligue, avait
battu Besançon à Jean-Bouin
(29-25), s’offrant par la même une
bouffée d’oxygène à la veille de la
trêve des confiseurs. Quasiment
un an jour pour jour plus tard, les
Angevins, dans la même situation
préoccupante au classement géné-
ral, seront-ils capables de repro-
duire cette performance ? C’est en
tout cas ce qu’espère Issam Tej
convaincu que « les progrès réali-
sés ces dernières semaines en
défense (25 buts encaissés en
moyenne lors des 3 dernières ren-
contres) et le travail accompli éga-
lement en attaque – en particulier
dans le jeu rapide – doivent poser
problème à Besançon pas vraiment

à l’aise dans les replis défensifs ».
Si l’ancien international tunisien,
promu entraîneur principal (par
intérim) après le limogeage de
Dupin, pense donc que la clé de la
rencontre résidera dans la capaci-
té de son équipe à « imposer son
rythme », il sait également que
Williams Manebard et ses coéqui-
piers devront puiser dans leur for-
ce mentale pour ce match qu’il
qualifie lui-même « à haut risque ».
Hasard du calendrier, la 13ème
journée de championnat réserve
en effet deux autres duels de mal
classés, Strasbourg (13e)-Valence
(15e) vendredi et Sarrebourg (11e) –
Villeurbanne (14e) samedi. Deux
chocs dont les résultats ne seront
évidemment pas sans incidence
sur la suite de la saison du SCO,
comme le confirme TeJ. « Face à
Besançon, auteur d’un début de
championnat (3 victoires, 4 nuls en
12 rencontres), les deux points de la
victoire sont d’autant plus indis-
pensables, que l’écart avec nos
adversaires directs pour le main-
tien peut se creuser en cas de défai-
te ». Dont acte !

Match à haut risque pour le SCO
HANDBALL EPROLIGUE

HOCKEY SUR GLACE ELIGUE MAGNUS (28E JOURNÉE)

projet, des grosses ambitions. Si
l’aspect familial a compté, l’aspect
sportif a aussi pesé. J’ai 34 ans, et ce
qui nous attend pour cette fin de sai-
son, c’est vraiment alléchant. »

Jordan BOUTON

ÀSAVOIR
La rencontre des Ducs prévue
dimanche à Bordeaux est reportée
en raison de cas de Covid dans les
rangs des Boxers.

EELIGUE MAGNUS
Briançon - Anglet..........................................Ven. 20h
Amiens - Chamonix ..................................Ven. 20h15
Angers - Nice............................................Ven. 20h30
Cergy-Pontoise - Mulhouse.......................Ven. 20h30
Gap - Bordeaux........................................Ven. 20h30
Grenoble - Rouen.....................................Ven. 20h30
Bordeaux - Angers ...................................Dim. 18h30
Amiens - Cergy-Pontoise..........................Dim. 19h15

Pts J G P p. c.
1. Grenoble 47 19 15 4 94 36
2. Angers 44 20 15 5 77 41
3. Gap 36 21 12 9 70 58
4. Rouen 36 16 12 4 62 32
5. Cergy-Pontoise 34 21 11 10 83 73
6. Bordeaux 30 20 11 9 49 57
7. Amiens 27 18 10 8 51 59
8. Nice 25 20 9 11 61 73
9. Anglet 19 19 6 13 45 70

10. Briançon 15 21 5 16 45 89
11. Chamonix 15 19 4 15 48 80
12. Mulhouse 14 18 6 12 47 64

Le Foyer de Trélazé à l’arrêt
Le Foyer de Trélazé ne jouera pas
ce week-end, à l’occasion de la 11e
journée de Régional 1.
Les Trélazéens devaient se dépla-
cer aux Sables d’Olone, mais le

Covid s’est invité dans les rangs
vendéens.
La rencontre est donc reportée à
une date ultérieure.

FOOTBALL ERÉGIONAL 1

Les Bleues sont au rendez-vous
Les huit qualifiées pour les quarts de finale du premier Open P2i, qui se joueront
aujourd’hui à l’Arena Loire, sont connues. Certaines étaient attendues, d’autres moins.

LAMAGIEDENOËL
À 27 ans, Mallaurie Noël n’est pas
une habituée du circuit WTA. Elle
dispute même à Angers son premier
tournoi dans le grand monde. Et la
voilà en quart de finale, quasiment à
la maison, elle la Nantaise… « Je vais
profiter, là… », souffle-t-elle, le sou-
rire jusqu’aux oreilles. « Aller en
finale, c’est mon objectif mainte-
nant, on prend goût à la victoire. »
Après un match épatant d’audace et
de solidité mentale, remporté en
deux tie breaks étouffants face à une
cliente, la Slovaque Hercog, Mallau-
rie Noël a gagné le droit de prolonger
son aventure à l’Arena Loire, devant
sa famille. Dont une certaine… Pau-
line Parmentier, l’ambassadrice du
tournoi, tombée dans ses bras et les
yeux rougis, juste après le dernier
point. « Mallaurie est ma cousine
donc c’est particulier. Mais je ne l’ai
dit à Nico (Mahut) qu’après l’attribu-
tion des wild card (rires). » Invitée
sur le tournoi, la Nantaise offre son
meilleur niveau, et un vent de fraî-
cheur, avec des volées que ne renie-
rait pas le directeur du tournoi.
« C’est fabuleux pour elle, ça me fait
quelque chose », poursuit Pauline
Parmentier, dont le seul regret est
« de ne pas l’avoir eue avec moi sur le
circuit. Mais je suis contente qu’elle
vive ces moments ». La Nantaise en
profite à fond, et s’étonne un peu.
« Le public m’a énormément boos-
tée. Je suis forcément un peu surpri-
se de moi, notamment d’aller cher-
cher le match comme ça. Il y a beau-
coup d’émotions, c’est vrai. Jamais je
ne pensais arriver à un niveau
pareil. À 27 ans, tout le monde te dit
que c’est peut-être fini, alors le vivre,
c’est incroyable. Avec la wild card,
Pauline me faisait confiance, ça vou-
lait dire qu’elle croyait en moi. Je ne
me suis pas mis de pression, j’ai juste
profité de chaque instant. Oui, je
pense que c’est mon meilleur
niveau… »

3/3POURLESFRANÇAISES
Les 8e de finale ont été fastes pour
les Françaises sur la terre angevine,
en qualifiant les deux têtes d’affiche
bleues, et une surprise. Mladenovic
aura droit au choc face à Shuai
Zhang, entre les deux plus beaux CV
du plateau : 38 titres WTA à elles
deux, essentiellement en double. La

bable. 165e mondiale, elle aurait dû
avoir son ticket pour le tableau final,
mais en retard pour l’inscription, la
Russe a dû passer par les qualifica-
tions. Où le dernier tour lui a été
fatal, face à la Lettone Vismane. Un
match catastrophe, où elle estime
« avoir vraiment mal joué », terminé
avec un genou endolori, la faute à un
coup de raquette involontaire. Mais
un forfait l’a repêchée, comme lucky
loser, littéralement heureuse per-
dante. Une première dans sa carriè-
re. « On n’a qu’à dire seconde chance,
plutôt », sourit-elle. Elle l’a saisie,
avec son jeu atypique, à deux mains
côté coup droit comme revers : vic-
torieuse de Bucsa au 1er tour, elle
retrouvait hier… Daniela Vismane,
pour une revanche, qu’elle a rem-
portée au bout d’un bras de fer (2-6,
7-6, 7-6). « C’est aussi la première fois
que je joue deux fois la même fille lors
du même tournoi. Mon jeu est hyper
agressif, je n’ai pas cherché à jouer
différemment, juste à être plus con-
sistante et patiente dans l’échange. »
Pour rendre les choses un peu plus
mémorables, Diatchenko y a ajouté
deux balles de match sauvées dans le
tie break du second set. Ça, elle
l’avait déjà vécu, notamment en
France. « Mon record, c’est 8 ou 10, à
Roland-Garros contre une Française,
Mathilde Johansson (en 2009, ndlr).
J’aime bien la France… » Pour elle,
cette semaine, rien n’est plus inter-
dit. « Tout est possible, bien sûr.
J’espère être là encore dans deux
jours… »

Gildas CROZON

LESRÉSULTATS

8es de finale, hier
Zhang (Chi, n°2) bat Blinkova (Rus) 6-1,
6-1 ;Mladenovic (n°8) bat Ponchet 3-6,
6-3, 6-4 ; Fett (Cro) bat Grabher (Aut)
6-3, 2-6, 6-4 ; Yuan (Chi) batMinnen
(Bel, n°3) 6-3, 6-3 ; Diatchenko (Rus) bat
Vismane (Let) 2-6, 7-6, 7-6 ; Vikhlyant-
seva (Rus) bat Zvonareva (Rus) 6-3, 6-4 ;
Burel (n°4) bat Shinikova (Bul) 6-4, 2-6,
6-3 ; Noël bat Hercog (Tch) 7-6, 7-6.

Quarts de finale, aujourd’hui
A partir de 11h
Mladenovic (n°8) – Zhang (Chi, n°2) ;
Fett (Cro) – Yuan (Chi) ; Burel (n°4) –
Vikhlyantseva (Rus) ; Noël – Diatchen-
ko (Rus).

Française, ancienne top 10 en sim-
ple (en 2017) et n°1 mondiale en dou-
ble (en 2019), aura fort à faire face à
la Chinoise de 32 ans, elle aussi poly-
valente : elle fut 23e mondiale en
simple et reste n°8 au ranking actuel
de double. L’Angevine d’adoption
Clara Burel, malgré un set perdu,
comme au premier tour, a aussi tenu
son rang face à la Bulgare Shinikova
(6-4, 2-6, 6-3), malgré la nervosité, les
hauts et les bas. « Je suis soulagée de
m’en être sortie. Je n’ai pas fait un
super bon match, je n’ai pas réussi à
me libérer, à lâcher mes coups. Mais
je suis contente d’être restée dans le
match. » Face à la tombeuse de Zvo-
nareva, l’autre Russe Vikhlyantseva,

ex-54e mondiale passée par les qua-
lifications, la jeune Française
« attend plus » d’elle-même. « C’est
un peu rassurant de gagner sans être
au top, mais le niveau va augmen-
ter. » L’ambiance aussi, à l’approche
du week-end, ce qui n’est pas pour
lui déplaire. « Carrément, j’ai senti
beaucoup de soutien. C’était vrai-
ment sympa, ça m’a aidée au 3e set.
C’est un petit plus qui peut faire la
différence. »

DIATCHENKO,LASURVIVANTE
À 31 ans, Vitalia Diatchenko a déjà
14 années de carrière pro derrière
elle. Mais à Angers, elle vit une
semaine inédite pour elle, et impro-

Trélazé, Arena Loire, hier.Clara Burel s’est imposée face à Isabella
Shinikova. PHOTO : CO – LAURENT COMBET
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Vous avez élu vos champions
PH O TO : INFOGRAPHIE CO

OMNISPORTS. CarolannHéduit,MatéoBohéas et l’UFAngers ont été élus champions
de l’année 2021par les lecteurs et internautes duCourrier de l’Ouest. PAGESSPORT

FRANCE-MONDE

Le e-commerce
confronté au recyclage
des cartons d’emballage

SPORT

Ligue Europa : Monaco
et Lyon terminent la phase
de poules sur un nul

TÉLÉVISION

« Isolés », une dystopie
angoissante sur Arte

DERNIÈREPAGE

Nicoletta fête un demi-
siècle de scène avec l’album
piano-voix « Parce que »

Injures à caractère religieux :
un professeur en garde à vue

PAGE 3

Angers

Valable jusqu’au
jeudi 23 décembre 12h

8, rue de la Commune BRAIN-SUR-L’AUTHION 02 41 80 43 10
www.pepinieres-de-authion.com

SAPINS
Made in Anjou !

Nordmann, Epicéa
Coupés ou en pots

à partir de

15€
TTC

La résignation du patron
angevin de discothèque
Olivier Boullard, le patron du Carré et de La Chapelle qui ont baissé le rideau
à 6 heures ce matin, est partagé entre la résignation et l’incompréhension. PAGE 7

âtaudeFaoxauBourgd’IrprèsdeSgré. PH O TO : CO – JO Ë L AUDOUIN

L’hommed’affairesavaitemporté lesenchères
à2,5millionsd’eurospour l’édificeduBourg-d’Iré.
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Le château de Falloux
acheté par un Britannique

Un 35e SIVAL plus vert et plus
ouvert mi-janvier à Angers

PAGE 2

Agriculture

NicolasMahut,organisateur
del’OpenP2iAngersArena
Loire,aprofitédelavitrine
dutournoifémininpour
inviter la joueusechinoise,
dontlasituationinquiète,
àremettreletrophée
dimanche. PAGESSPORT

Peng Shuai,
sujet central
à l’Open d’Angers

Tennis
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Des projets pour redynamiser
le centre-bourg de Brion
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Les Bois-d’Anjou

Loisirs
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LaBelleÉchoppedonne,ceweek-end, lecoup
d’envoiduGrandNoëlduchâteaud’Angers. PAGE6
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entre magie et sorcellerie
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Rennes privé de match
LematchdeLigueEuropaCon-
férenceentreTottenhametRen-
nes, prévuhier soir à Londres, a
été reporté àunedateultérieure
en raisondecasdeCovidau
seinde l’équipeanglaise.
L’UEFAaainsimis fin à l’imbro-
glioné la veillede l’annoncedu
reportpar Tottenham, immédia-
tement contestéparRennesqui
«espèreque les intérêtsduclub
seront respectés au regarddes
échéances sportives importan-

tesqui attendent lesRouge
etNoir cemoisdedécem-
bre ».
Trouver unedatede report
s’annoncecompliqué, Tot-
tenhamayant six rencontres
domestiques àdisputerd’ici
au28décembre. Et si repro-
grammer la rencontre s’avè-
re finalement impossible, le
règlementde l’UEFAprévoit
desdéfaites sur tapis vert
(3-0) par forfait lié auCovid.

ELIGUE EUROPA
GROUPE B

Real Sociedad - PSV Eindhoven...................... 3 - 0
Sturm Graz - Monaco..................................... 1 - 1

Pts J G N P p. c.
1. Monaco 12 6 3 3 0 7 4
2. Real Sociedad 9 6 2 3 1 9 6
3. PSV Eindhoven 8 6 2 2 2 9 8
4. SturmGraz 2 6 0 2 4 3 10

Nantais et Lensois ouvrent ce soir
(21h) l’avant-dernier acte avant la
trêve hivernale. Les Canaris aime-
raient confirmer leur bonne passe
en rejoignant la première moitié
de tableau. Les Sang et Or veulent
regoûter au succès qui les fuit
depuis plus d’un mois.
La persévérance des Nantais,
valeureux à dix contre onze face à
Marseille (0-1), a payé le week-end
dernier à Lorient (1-0). L’équipe de
Kombouaré passe un nouveau test
face aux hommes de Franck Haise,
privés de piliers comme Kakuta
(mollet) et Clauss (suspend).
Depuis sa lourde défaite 4-0 à Brest,
le Racing patine avec trois résultats
nuls consécutifs, dont un partage
des points concédé in extremis face
au Paris SG (1-1). Pourtant, une vic-
toire lui permettrait peut-être de
remonter sur le podium car Nice, 4e
avec le même nombre de points, se
rend dimanche (15h) à Rennes, dau-
phin du leader PSG.

ELIGUE 1
Nantes - Lens.......................................Ce soir 21h
Brest - Montpellier......................................Sa.17h
Reims - St-Étienne......................................Sa.21h
Lille - Lyon...................................................Di.13h
Angers-SCO - Clermont................................Di.15h
Metz - Lorient..............................................Di.15h
Rennes - Nice..............................................Di.15h
Troyes - Bordeaux........................................Di.15h
Strasbourg - Marseille.................................Di.17h
Paris-SG - Monaco..................................Di.20h45

Pts J G N P p. c.
1. Paris-SG 42 17 13 3 1 36 16
2. Rennes 31 17 9 4 4 32 14
3. Marseille 29 16 8 5 3 23 14
4. Nice 27 17 8 4 5 25 15
5. Lens 27 17 7 6 4 30 23
6. Strasbourg 26 17 7 5 5 34 22
7. Monaco 26 17 7 5 5 27 20
8. Angers-SCO 25 17 6 7 4 25 22
9. Montpellier 25 17 7 4 6 25 23

10. Brest 24 17 6 6 5 25 23
11. Lille 24 17 6 6 5 23 24
12. Lyon 23 16 6 5 5 25 25
13. Nantes 22 17 6 4 7 21 21
14. Reims 19 17 4 7 6 19 21
15. Troyes 16 17 4 4 9 16 25
16. Lorient 15 17 3 6 8 13 26
17. Clermont 14 17 3 5 9 19 32
18. Bordeaux 14 17 2 8 7 26 39
19. Metz 12 17 2 6 9 18 37
20. St-Étienne 12 17 2 6 9 17 37

Le football français a entériné
hier le passage de la Ligue 2 à
18 équipes en 2024-2025. Une
étape attendue après le resser-
rement de la Ligue 1 décidé en
juin mais qui ne fait pas le bon-
heur de tous, à commencer par
les joueurs.
En resserrant la L2, les survi-
vants espèrent obtenir chacun
une part plus conséquente des
droits TV. Les opposants à la
réforme pointent néanmoins
une limite : retirer deux clubs
ne donnera que 300 000 euros
aux 18 autres, qui devront paral-
lèlement se passer des recettes
de deux matches à domicile.

La Ligue 2 va, elle
aussi, passer à 18

FOOTBALL

TÉLÉ SPORTS AUJOURD’HUI

10:10 FORMULE1
GPD’ABOUDHABI
Essais libres

11:15BIATHLON
COUPEDUMONDE
Sprint 10 kmHommes

17:45BOXE
WBALOURDS-LÉGERS
Goulamirian – Egorov

20:50RUGBY
CHALLENGEEURO.
Lyon –Gloucester

21:00 FOOTBALL
NANTES-LENS
Ligue 1 (18e journée)

21:00RUGBY
COUPED’EUROPE
Northampton-Racing

Peng Shuai, absente très présente
Alors que sa liberté inquiète, la joueuse chinoise a été invitée par
Nicolas Mahut, organisateur du tournoi, à remettre le trophée dimanche.

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

ELIGUE DES CHAMPIONS
GROUPE F

Manchester Utd - YB Berne ........................ 1 - 1
Atalanta Bergame - Villarreal............. Hier : 2 - 3

Pts J G N P p. c.
1. Manchester Utd 11 6 3 2 1 11 8
2. Villarreal 10 6 3 1 2 12 9
3. Atalanta Bergame 6 6 1 3 2 12 13
4. YB Berne 5 6 1 2 3 7 12

MARSEILLE 1
LOKOMOTIVMOSCOU 0
L’OM, vainqueur du Lokomotiv
Moscou 1-0 hier pour son dernier
match de Ligue Europa cette sai-
son, a obtenu son ticket pour les
barrages de Ligue Europa Confé-
rence qui pourrait leur ouvrir les
portes des 8es de finale et dont le
tirage aura lieu lundi. Leur adver-
saire sera l’un des huit 2es de pou-
le de la Ligue Europa Conférence.
Hier, les Olympiens se sont assu-
rés de la 3e place du groupe E avec
un but de Milik (35e). Ils ont tenu
dans les dernières minutes malgré
l’exclusion de Valentin Rongier
(80e) pour un second carton jaune.

LYON 1
GLASGOWRANGERS 1
Assuré de terminer 1er avant la
rencontre, Lyon a achevé son par-
cours dans la phase de poules par
un nul (1-1) contre les Rangers,
hier. L’équipe écossaise a ouvert la
marque en fin de première période

avec un tir dévié à l’entrée de la sur-
face de réparation, plein axe, de
Wright (42e). Lyon, qui a perdu sur
blessure Toko Ekambi juste avant
la mi-temps (41e), a égalisé en
début de seconde période avec un
but inscrit contre son camp par le
défenseur Bassey après une action
de Cherki qui a centré fort (49e).

STRUMGRAZ 1
MONACO 1
Lui aussi assuré de la première
place de son groupe, Monaco s’est
offert une bonne revue d’effectif
en décrochant un nul en Autriche
contre le Sturm Graz, avant son
déplacement à Paris dimanche.
Comme Lyon, Monaco termine la
phase de poule sans défaite et
attendra sereinement le tirage au
sort du 25 février prochain, pour
connaître son adversaire en 8e.
Menés dès la 5e minute hier, après
un penalty de Jantscher (7e), les
Monégasques ont égalisé par Vol-
land (31e).

L’OM en C4, Lyon et Monaco invaincus
FOOTBALL ELIGUE EUROPA (6E JOURNÉE)

BASKET
Villeurbanne étrillé
Auteur de plusieurs exploits en
Euroligue depuis le début de
saison, l’ASVEL a hier explosé
chez les Espagnols de Baskonia
(91-66), sortant ainsi du Top 8.

RUGBY
Le Racing cherche
le rebond en Europe
Après trois défaites de rang en
championnat, le Racing Métro
92 a glissé à la 8e place du Top
14. Le déplacement chez des
Saints de Northampton en
grande forme, ce soir (21h) mais
qui n’ont jamais battu le Racing,
s’annonce périlleux.

Six candidats pour
succéder àMontpellier
Toulon, Lyon, Brive, Pau, Perpi-
gnan et Biarritz sont sur la ligne
de départ du Challenge europé-
en qui débute, et entendent suc-
céder à Montpellier, sacré la
saison dernière. Lyon ouvre le
bal ce soir (21h), face aux
Anglais de Gloucester.

HANDBALL
Le PSG accroché par le Barça
Les Parisiens ont été tenus en
échec par le FC Barcelone, hier,
soir, lors de la 10e journée de la
Ligue des champions. Les deux
équipes restent donc ex aequo à
la 2e place de leur poule.

EXPRESS

Où est Peng Shuai ? À travers une
vidéo, postée hier après-midi

sur les réseaux sociaux, Nicolas
Mahut a relancé la question qui ani-
me le tennis mondial depuis le
2 novembre. Ce jour-là, sur le réseau
Weibo, la joueuse de 35 ans avait pos-
té un message accusant un ancien
ministre chinois de l’avoir contrain-
te à une relation sexuelle non con-
sentie. Depuis, malgré les appels
publics du monde du tennis, le silen-
ce de la joueuse interpelle. Seul le
comité olympique (CIO), à deux
mois des JO d’hiver en Chine, a réus-
si à établir un contact. Insuffisant
pour convaincre. À commencer par
le directeur du tournoi angevin.
Pour les joueuses,
un sujet délicat

Nicolas Mahut craignait que, « com-
me souvent, ça s’essouffle et on passe
à autre chose ». Il a donc remis le
sujet au centre, en invitant officielle-
ment Peng Shuai à remettre le tro-
phée à la lauréate du premier Open
P2i, dimanche. Une initiative symbo-
lique, qui a de très infimes chances
d’aboutir évidemment. « À travers le
tournoi, c’était l’opportunité de lui
parler. Je ne suis pas dupe, je pense
qu’elle ne sera pas présente. C’est une
invitation pour pouvoir la revoir,
qu’elle soit libre de s’exprimer, y com-
pris sur le sujet sur lequel elle a témoi-
gné au départ. La première chose
était de savoir si elle était en vie, parce
qu’on était inquiet, et ensuite de savoir

si elle est libre, si elle peut rejouer au
tennis. Il y a plein de sujets assez
inquiétants sur lesquels on n’a pas de
réponse, et qui m’interpellent. »
Mahut, qui ne connaît pas person-
nellement la joueuse, espère « de
l’unité, de la solidarité. La fédération
féminine (WTA) a pris une décision
forte et courageuse en n’organisant
pas de tournoi en Chine début 2022.
L’ATP commence à suivre, ce que n’a
pas fait la fédération internationale
(ITF) à mon sens et encore moins le
CIO. C’est le moment. C’est l’une des
nôtres. J’aurais eu la même réaction
avec n’importe quelle joueuse ou
joueur. »
Ambassadrice du tournoi, Pauline
Parmentier a connu la Chinoise sur
le circuit. Face à cette situation qui

lui paraît « irréelle », l’ancienne
joueuse soutient Mahut. « Ma pre-
mière réaction quand Nico a parlé de
ça, ça a été d’avoir un peu peur pour
lui, parce qu’il s’expose. C’est vrai-
ment un gros sujet, au-delà du sport.
Mais il ne faut pas rester silencieux
non plus. »
Du côté des joueuses en activité, le
sujet est sensible. Si Alizé Cornet –
forfait à Angers – a témoigné publi-
quement de son soutien, la majorité
préfère garder une réserve sur le
sujet Peng Shuai. « C’est compliqué, la
WTA a pris une position forte mais
veut aussi protéger les joueuses »,
estime Pauline Parmentier. Diman-
che, même absente, l’Arena Loire
aura forcément à l’esprit Peng Shuai.

Gildas CROZON

Nicolas Mahut et Pauline Parmentier profitent de la fenêtre du tournoi angevin pour jouer un rôle dans l’affaire
Peng Shuai, ici lors d’un tournoi en 2016. PHOTO : CO – RÉGINE LEMARCHAND ET AFP

Mauresmo prend la main sur Roland-Garros
L’ex-n°1 mondiale a pris hier, à 42
ans, la direction du tournoi de
Roland-Garros, où elle succède à
Guy Forget, au moins pour trois ans.
« Je n’ai pas de reproche à faire à Guy.
On avait simplement des attentes
plus fortes, différentes », assure le
président de la FFT Gilles Moretton
Son remplaçant au Masters 1000 de
Paris sera annoncé début 2022, a
précisé Moretton. De son côté, Mau-
resmo a souligné sa « fierté ». « Ce

tournoi m’a fait rêver depuis mon
plus jeune âge. Il a, ni plus ni moins,
créé une vocation chez moi. Roland-
Garros a été un fil conducteur toute
ma vie. »
Par ailleurs, Gilles Moretton a
annoncé le prolongement de Sébas-
tien Grosjean et de Julien Benneteau
aux postes de capitaines des équipes
de Coupe Davis et de Billie Jean King
Cup (le nouveau nom de la Fed Cup)
« jusqu’aux Jeux de Paris 2024 ».

L’INFO

Les Françaises gardent le rythme
FRANCE 26
POLOGNE 16
Les handballeuses françaises se
sont imposées contre la Pologne
hier soir à Granollers (Espagne). Un
quatrième succès qui les rapproche
des quarts de finale.

Grâce à cette première victoire dans
le tour principal, les Bleues pren-
nent la tête du leur groupe 1, avec 6
points, devant la Russie (5 pts), qui
n’a pu faire mieux que match nul
(26-26) contre la Slovénie (3 pts).
Samedi (18h), les coéquipières de
Coralie Lassource assureront
mathématiquement leur qualifica-
tion pour les quarts de finale en cas
de victoire contre la Serbie (4 pts)
qui s’est relancée dans la course grâ-
ce à sa victoire sur le fil contre le
Monténégro (27-25).
Si le match contre le Monténégro il y
a 48 heures s’était difficilement
décanté dans les dix dernières

Le sélectionneur en a alors profité
pour faire un peu tourner son effec-
tif. Il a réalisé plusieurs essais sur le
côté droit de la base arrière, tou-
jours privé de Laura Flippes (entorse
de la cheville), notamment Estelle
Nze Minko ou Allison Pineau, plutôt
en réussite (3 buts dont un penalty, à
100 %).
La défense a une nouvelle fois empê-
ché toute velléité offensive polonai-
se, pour un quatrième match avec
moins de 20 buts encaissés, alors
que les gardiennes françaises, Laura
Glauser et Cléopatre Darleux, ont
chacune eu une mi-temps pour
s’exprimer.
Après le test de samedi contre les
Serbes, les Françaises affronteront
la Russie, lundi (20h30) en clôture
de cette phase du tour principal,
avec le regard tourné vers la premiè-
re place du groupe 1, afin d’éviter
l’épouvantail du groupe 4, la Norvè-
ge, autre grand favori avec la France.

HANDBALL EMONDIAL (2E TOUR)

minutes, la partie contre la Pologne,
hier, a été bien plus rondement
menée par les joueuses d’Olivier
Krumbholz, qui ont réalisé un très
bon début de première période,
s’échappant de six buts (12-6) au
bout d’une petite vingtaine de minu-
tes.

Coralie Lassource. PHOTO : AFP

HANDBALL
EEDIVISION 1 MASCULINE
Cesson Rennes - Istres ........................ 30 - 30
Nancy - Nîmes.......................................20h30
Toulouse - Créteil ..................................20h30
Montpellier - Chartres Handball ........Sam. 20h
Saran - Paris SG.................................... Remis
HBC Nantes - Chambéry ...............Sam. 20h45
Limoges - Dunkerque............................. Remis
St-Raphaël - Aix-en-Provence........Dim. 18h30

Pts J G N P
1. Paris SG 24 12 12 0 0
2. HBCNantes 19 12 9 1 2
3. Aix-en-Provence 17 11 8 1 2
4. Chambéry 14 12 7 0 5
5. St-Raphaël 14 11 6 2 3
6. Cesson Rennes 14 13 6 2 5
7. Nîmes 12 12 5 2 5
8. Toulouse 12 12 5 2 5
9. Montpellier 11 12 5 1 6

10. Chartres Handball 11 12 5 1 6
11. Créteil 9 12 4 1 7
12. Limoges 8 12 3 2 7
13. Dunkerque 8 12 4 0 8
14. Istres 7 12 2 3 7
15. Saran 6 11 3 0 8
16. Nancy 4 12 2 0 10

ELIGUE EUROPA
GROUPE E

Lazio Rome - Galatasaray Ist.......................... 0 - 0
Marseille - Lokomotiv Moscou........................ 1 - 0

Pts J G N P p. c.
1. Galatasaray Ist. 12 6 3 3 0 7 3
2. Lazio Rome 9 6 2 3 1 7 3
3. Marseille 7 6 1 4 1 6 7
4. LokomotivMoscou 2 6 0 2 4 2 9

ELIGUE EUROPA
GROUPE A

Lyon - Glasgow Rangers ................................. 1 - 1
Sparta Prague - Bröndby................................ 2 - 0

Pts J G N P p. c.
1. Lyon 16 6 5 1 0 16 5
2. Glasgow Rangers 8 6 2 2 2 6 5
3. Sparta Prague 7 6 2 1 3 6 9
4. Bröndby 2 6 0 2 4 2 11

Les Lyonnaises qualifiées en 8es

L’Olympique lyonnais a rejoint le
Paris SG en quarts de finale de la
Ligue des champions féminine, en
s’imposant hier contre Benfica
(5-0) à Lisbonne lors de la 5e jour-
née de la phase de groupes.

ELIGUE DES CHAMPIONS FÉMININE (5E TOUR)

Nantes ouvre le bal face à Lens
ELIGUE 1 (18E JOURNÉE)

ELIGUE DES CHAMPIONS FÉMININE
GROUPED

Häcken - Bayern Munich..................................... 1 - 5
Benfica - Lyon.................................................... 0 - 2

Pts J G N P p. c.
1. Lyon 12 5 4 0 1 12 2
2. BayernMunich 10 5 3 1 1 11 3
3. Benfica 4 5 1 1 3 2 9
4. Häcken 3 5 1 0 4 3 14
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La Romagne (3-1), Jura-Morez (3-0)
et Caen (3-2). Voilà le bilan des trois
dernières sorties du champion de
France : trois victoires contre trois pré-
tendants au titre. C’est simple, les
Loups ont fait un carton plein et
envoient ainsi un sérieux message à
la concurrence.

Mardi, la victoire arrachée au for-
ceps en Normandie est sans aucun
doute la plus belle des trois. « C’était
une rencontre fantastique, sourit le
coach angevin, David Pilard. Mais
c’était le match le plus dur qu’on ait
eu à jouer depuis longtemps. On a
été malmenés, on aurait pu perdre
3-1 mais on a fini par réaliser une
très grosse performance. » À tel
point qu’il se dit « bluffé » par ses
joueurs et « c’est très rare ».

Aujourd’hui, tous les feux sont donc
au vert du côté d’Angers, contraire-
ment à son adversaire du soir, Henne-
bont. Les Bretons, qui ont affiché leur

un début d’exercice cauchemardes-
que avec cinq défaites en autant de
rencontres.

La victoire mardi contre Saint-Denis
(3-1) a permis aux Bretons de relever
un peu la tête. « Tant mieux pour
nous car ce succès leur permet de
souffler un peu et c’est jamais sim-
ple de jouer une bête blessée, » note
David Pilard.

Hennebont, une victime toute trou-
vée pour les Loups ? « Il y a une
sacrée équipe en face où personne
joue en dessous de la 80e place
mondiale, répond le capitaine
d’Angers. À nous de nous remobili-
ser et de rester concentrés. »

Car l’opération peut être belle. En
cas de victoire, Angers prendrait seul
la tête du championnat, avec trois
points d’avance sur ses concurrents.

ANGERS : Persson (n° 4), Geraldo
(n° 14), Nordberg (n° 31), Rembert

(n° 65)
HENNEBONT : Assar (n° 2), Nuy-
tinck (n° 9), Lind (n° 13), Ismailov
(n° 57)

Adrian Crisan prochain entraîneur
d’Hennebont. Le Roumain de
41 ans, ancien joueur de La Roma-
gne, va devenir le nouvel entraîneur
de la Garde du Vœu. Il assistera dans
un premier temps l’actuel technicien
Boris Abraham, avant de prendre les
rênes de l’équipe à partir de la saison
prochaine.

volonté de titre en début de saison, se
retrouvent avec seulement neuf
points après six journées. La faute à

Jon Persson. | PHOTO : LISA PAQUEREAU

Pro A
Pts J G N P

1. Angers 14 5 4 0 1
2. Caen 14 6 3 0 3
3. Rouen 14 6 4 0 2
4. Jura Morez 14 6 4 0 2
5. Chartres 14 6 3 0 3
6. La Romagne 13 5 4 0 1
7. Hennebont 9 6 1 0 5
8. Saint-Denis 8 6 2 0 4
9. Pontoise-Cergy 7 4 2 0 2

10. Villeneuve/Lot 6 6 1 0 5

Grenoble, soit en mettant à distance
Rouen (qui a quatre matches de
retard sur les Ducs).

Ce sera toutefois sans sa recrue, le
défenseur international Antonin
Manavian, qui ne sera pas qualifié. Il
faudra donc de nouveau composer
avec les jeunes Axel Tarabusi et Bap-
tiste Couturier, pour pallier les absen-
ces de Vincent Llorca et Robin Gabo-
rit, tandis que le polyvalent Riley
Guenther restera en défense jusqu’à
nouvel ordre.

Bordeaux - Angers reporté. La ren-
contre prévue ce dimanche est repor-
tée, à cause de plusieurs cas positifs
au Covid-19 chez les Boxers.

Ligue Magnus
Pts J G P p. c.

1. Grenoble 47 19 15 4 94 36
2. Angers 44 20 15 5 77 41
3. Gap 36 21 12 9 70 58
4. Rouen 36 16 12 4 62 32
5. Cergy-Pontoise 34 21 11 10 83 73
6. Bordeaux 30 20 11 9 49 57
7. Amiens 27 18 10 8 51 59
8. Nice 25 20 9 11 61 73
9. Anglet 19 19 6 13 45 70

10. Briançon 15 21 5 16 45 89
11. Chamonix 15 19 4 15 48 80
12. Mulhouse 14 18 6 12 47 64

Les Aigles sont imprévisibles. Le lea-
der grenoblois et son armada en ont
déjà fait les frais successivement en
Coupe de France, dégageant ainsi la
route vers la finale, puis de nouveau
mardi dernier en championnat (4-3,
aux tirs au but). Alors que les Niçois
étaient leur bête noire, les Ducs ont
vaincu le signe indien cette saison en
s’imposant à deux reprises sur la
Côte d'Azur.

La dernière en date, en quarts de
finale de Coupe de France, réjouit
particulièrement le président Michaël
Juret. Pour l’heure, ses Ducs font un
quasi-sans-faute, malgré deux revers
à l’IceParc : « On a obtenu une belle
qualification chez les Aigles, pour
un moment historique : notre pre-
mière demi-finale à l’IceParc. Et en
championnat, maintenant qu’on a
creusé une petite avance sur nos
poursuivants, on veut continuer
notre progression et essayer d’aller
chercher la première place de la sai-
son régulière. »

Il y a effectivement une excellente
opération à faire en cas de succès, ce
soir, soit en revenant à hauteur de

Attention, Nice aime les gros poissons
Ligue Magnus. Angers - Nice, ce soir (20 h 30). Face à une équipe
tombeuse de Grenoble, les Ducs ont une belle opération à faire.

Hockey sur glace

Trois sets et 1 h 47 de combat face à
Elsa Jacquemot (308e), mardi. Rebe-
lote en trois sets et 1 h 46 cette fois
contre Shinikova (234e), hier (6-4,
2-6, 6-3). Clara Burel avance douce-
ment mais sûrement dans ce tournoi
dont elle est en train de devenir
l’attraction principale pour un public
acquis à sa cause. « Là, carrément,
j’ai senti que c’est chez moi, appré-
cie la joueuse de l’ATC. J’ai eu beau-
coup de soutien, c’était vraiment
sympa et ça m’a aidée au troisième
set. C’est un petit plus qui peut faire
la différence. »

Ce petit supplément d’âme est
effectivement le bienvenu pour la 77e

mondiale dont on sent qu’elle est
encore en phase de préparation. Elle
ne joue pas son meilleur tennis. Ce
qui est à la fois logique et encoura-
geant, dans la mesure où elle s’en
sort. « Oui, c’est rassurant de gagner
sans être au top, mais j’attends plus
de moi, dit la Bretonne. Je n’ai pas
fait un super bon match, je n’ai pas
réussi à me libérer, à lâcher mes
coups. Il y a eu de meilleurs passa-
ges au troisième. Je sens que c’est
de mieux en mieux. J’espère avoir
encore de meilleures sensations en
quarts. »

Ce sera contre la Russe Vikhlyant-
seva, 24 ans et 244e mondiale, tom-
beuse de Zvonareva (87e) en deux
petits sets : 6-3, 6-4. Mais ce n’est pas

la principale surprise de cette fin de
2e tour : la Chinoise Yue Yuan, 23 ans
et 293e, a sorti la Belge Minnen, tête
de série 3 et 75e à la WTA : 6-3, 6-3.
Elle n’avait jamais gagné un match
sur le circuit jusque-là.

J. H.

Tous les résultats et le programme de
la journée de vendredi sont à retrou-
ver sur ouest-france.fr/sport/tennis

Clara Burel. | PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

Clara Burel : « C’est chez moi »

Pro A. Angers - Hennebont, ce soir (19 h 30). Les Loups enchaînent trois jours
après leur victoire à Caen. Une belle occasion de consolider leur place de leader.

Les Loups sont chauds bouillants
Tennis de table

Tête de série n° 2 de l’Open P2i,
Shuai Zhang, 32 ans et ancienne 23e

mondiale, traverse son tournoi en tou-
te sérénité. Parallèlement à sa carriè-
re en simple (4 titres sur le circuit), la
Chinoise est aussi très performante
en double : elle est aujourd’hui 8e

dans la hiérarchie planétaire de la
spécialité, avec 12 titres au compteur,
dont deux Grand Chelem. Avec l’Aus-
tralienne Samantha Stosur, Zhang a
accroché à son palmarès l’Open
d’Australie 2019 et l’US Open 2021.

À Melbourne, il y a deux ans, le len-
demain, Nicolas Mahut et Pierre-Hu-
gues Herbert entraient dans l’histoire
en bouclant leur Grand Chelem dans
la spécialité, après des titres à l’US
Open, Wimbledon et Roland-Garros.
Et depuis le début de la semaine, le
directeur du tournoi que pourrait bien
gagner la Chinoise est justement
l’Angevin.

« Il est le boss »
« Si vous pouviez dire à Nico que s’il
est d’accord pour que nous jouions
l’Open d’Australie 2022 (du 17 au
30 janvier) ensemble, je suis partan-
te, lance-t-elle, dans un sourire, après
sa qualification expéditive pour les
quarts de finale (victoire 6-1, 6-1). Ça
ne dépend que de lui, il est le boss.
D’ailleurs, nous devions déjà jouer
ensemble en 2020 à Melbourne,
mais il avait mal au dos et n’avait pas
disputé ce tableau. »
« J’en joue assez peu, dit Nicolas
Mahut, longtemps partenaire de Julie
Coin durant sept Roland-Garros con-
sécutifs de 2009 à 2015, avant d’en

disputer avec différentes partenaires.
C’est un peu au cas par cas, je ne
m’engage pas systématiquement
sur le mixte à chaque Grand Chelem
(une seule fois en 2021, à Paris avec
Caroline Garcia). Je vois évoluer
Zhang sur les tournois, elle est
extrêmement gentille. Son coach
était venu me voir. Et ça peut être
l’occasion de faire, pour une fois,
quelque chose dans cette catégo-
rie. Jusqu’à maintenant, je le faisais
pour le plaisir. Là, ça pourrait être un
objectif. »

La Chinoise joue depuis 3 ans le

mixte avec l’Australien John Peers, lui
aussi un monsieur dans la spécialité
(deux fois vainqueur du Masters et de
l’Open d’Australie 2017) et se prend
au jeu. « Je n’ai pas encore les bons
réflexes en double, mes gros résul-
tats ont commencé avec Samantha
en 2019. Mais je m’inspire beau-
coup de Nico et Pierre-Hugues (Her-
bert). Ils sont vraiment très bons :
quand ils s’engagent sur un tournoi,
je suis quasiment sûre qu’ils vont le
gagner. Je regarde des vidéos de
leurs matches sur YouTube. »

La perche est donc lancée. Shuai

Nicolas Mahut et Shuai Zhang pourraient évoluer en double à l’avenir. | PHOTO : DR

Dans une vidéo, Nicolas Mahut a invi-
té la joueuse chinoise Peng Shuai à
venir remettre le trophée, dimanche.
Un geste fort alors que des questions
subsistent quant à la liberté de la
joueuse. Depuis le 2 novembre, date
à laquelle elle avait accusé un ancien
haut dirigeant du Parti communiste
chinois d’une relation sexuelle non
consentie, la joueuse n’a plus donné
de nouvelles, si ce n’est dans une
vidéo qui laisse planer le doute quant
à sa liberté de parole.

Mahut invite Peng Shuai
pour remettre le trophée

l’ordre du déjà-vu. Diatchenko hurle
sur chaque balle. Plus discrète mais
plus efficace aussi, la Lettone rem-
porte la première manche 6-2 et se
retrouve avec deux balles de match, à
6-4 dans le tie-break de la deuxième.

7-0 dans le tie-break
Vous connaissez la suite ? La Russe
les sauve. Serre les dents, le jeu, les
poings. Elle remporte le deuxième set
et emmène son adversaire jusqu’à un
nouveau tie-break dans le troisième.
Là, elle frappe et crie encore plus fort,
pour ne pas laisser la moindre miette
et le moindre point à Vismane. Après
2 h 45 d’une lutte acharnée, Diat-
chenko l’emporte finalement 2-6, 7-6,
7-6. Elle est en quarts de finale.

« Je n’ai pas joué différemment
que lors de notre match de qualif,
j’ai juste essayé d’être plus consis-
tante, avec plus de coups car la sur-
face est lente ici. Les points sont
plus longs, je devais choisir la bon-
ne balle pour finir. Mon jeu est
hyper-agressif. Et c’est toujours un
plaisir de gagner après avoir sauvé
des balles de match. »

Parole de miraculée.

Julien HIPPOCRATE.

Zhang se remémorant les premiers
« contacts » avec Nicolas Mahut : « Je
jouais Wimbledon en 2010 et, un
jour je pars m’entraîner sur un court
proche du n° 18 où Nico jouait un
match contre Isner. Le lendemain, je
les vois encore sur le court. Et le troi-
sième jour ? Pareil. »

L’éternité venait de tomber sur le
tennis et la mémoire de la Chinoise
était marquée. « Je me suis demandé
qui était ce gars : un gentleman sur
les courts. Il est aussi un grand mon-
sieur en plus d’être un immense
joueur. »

La petite histoire se conjuguera-t-el-
le avec la grande dans cinq semai-
nes ? En tout cas, les deux vont fêter
leur anniversaire le même jour : le
21 janvier. Donc en plein Open d’Aus-
tralie. Ça vaudrait bien un double mix-
te, non ?

Raphaël BONAMY.

Et si Shuai Zhang et Nicolas Mahut faisaient la paire ?

Entre Vitalia Diatchenko et la France,
c’est toujours un peu spécial. Limite
paranormal, même… Vous n’y croyez
pas ? Alors bienvenue à Roland-Gar-
ros, le lundi 24 mai 2009, sur un court
Suzanne-Lenglen baigné de soleil en
cette fin de matinée printanière.

La Française Mathilde Johansson a
24 ans, elle est 68e mondiale et a héri-
té d’un premier tour plutôt clément, a
priori. En face, se présente une jeune
Russe de 18 ans, 153e à la WTA, tout
juste sortie des qualifs et totalement
inconnue au bataillon.

La demoiselle en question s’appel-
le Vitalia Diatchenko et sous les yeux
d’un public parisien médusé, elle va
renverser un match très mal embar-
qué, pour s’imposer 10 jeux à 8 au
troisième set d’une rencontre surréa-
liste, qui l’aura vu sauver huit balles
de match. Oui oui, huit. Johansson
quittera le court en pleurs.

« C’était impossible
de jouer plus mal »

Arena Loire de Trélazé, douze ans
plus tard. Vitalia Diatchenko a 31 ans
et navigue sensiblement dans les
mêmes eaux qu’à l’époque dans la
hiérarchie mondiale (165e). Mais
l’expérience n’interdit pas les petites
bévues et alors que la Russe est éligi-

ble au tableau principal, elle oublie de
s’inscrire dans les temps et doit pas-
ser par la case qualifications.

Avouez que c’est ballot. Surtout
quand on se fait éliminer au deuxiè-
me tour et aux portes du tournoi par
une certaine Daniela Vismane, Letto-
ne de 21 ans, 305e à la WTA. « J’ai
super mal joué. C’était même impos-
sible de jouer plus mal », soupire la
Russe, qui a dû faire appel au soi-
gneur pendant la rencontre après
s’être frappé le genou avec sa raquet-
te. Un beau bleu en prime.

La scoumoune jusqu’au bout ? Pas
du tout. Sitôt éliminée, Diatchenko
profite du forfait de la tête de série
n° 1, l’Ukrainienne Kalinina (52e mon-
diale), pour bénéficier du statut de
Lucky Loser et s’inviter dans le
tableau. « C’est la première fois que
ça m’arrive. Je préfère parler de deu-
xième chance plutôt que de Lucky
Loser », sourit la native de Sotchi, en
rappelant avec un brin d’orgueil
qu’elle aurait dû être dans le tableau
principal, sans son étourderie admi-
nistrative.

La Russe le montre d’ailleurs sur le
court. Au premier tour, mardi, elle est
expéditive : 6-1, 6-2 face à l’Espagno-
le Bucsa (160e). L’affaire est vite pliée
et le tableau lui réserve une petite sur-

prise… Une revanche face à Daniela
Vismane pour ce qui sera donc une
nouvelle grande première dans sa

carrière : deux rencontres de simple
face à la même joueuse la même
semaine, dans le même tournoi. La

situation est totalement inédite dans
sa carrière.

Le match, lui, a quelque chose de

La Russe Vitalia Diatchenko s’est qualifiée pour les quarts de finale, hier. | PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

Open P2i Angers Arena Loire. Éliminée par Vismane en qualifs, la « lucky loser » Diatchenko
a pris sa revanche contre la même joueuse, hier, en 8e de finale. En sauvant deux balles de match.

Diatchenko, la miraculée de l’Open d’Angers
Tennis
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Déjà vainqueurs à deux reprises des Aigles de
Nice cette saison, les Angevins ont dominé à
nouveau les Azuréens, hier soir, à l’IceParc

(6-1). Le compte rendu est à lire sur www.ouest-france.fr/sport/
hockey-sur-glace

Ducs

« C’est forcément un coup dur ! »
Ambassadrice du tournoi, Pauline
Parmentier n’a pas caché sa décep-
tion après les sorties de route des
trois Françaises au stade des quarts
de finale, hier, à l’Arena Loire. « Ça fait
partie du jeu, on a eu la chance d’en
avoir trois. On ne peut pas tout maî-
triser. »

Clara Burel, maudits abdominaux
Ce devait être l’un des moments forts
de la journée. Voire de la semaine.
Sous les coups de 18 h, hier, Clara
Burel annonce son forfait. « Je suis
super triste de me retirer de ce tour-
noi. Surtout ici, à la maison. Je
m’attendais à jouer devant mon
public », explique la joueuse de
20 ans.

Lors de son combat contre Isabella
Shinikova, jeudi, la native de Rennes
a ressenti des douleurs aux abdomi-
naux à la fin du deuxième set (victoire
6-4, 2-6, 6-3). À froid, l’inflammation a
empiré. « Je ne pouvais pas me lever
du lit, raconte la joueuse de l’ATC.
Dès que je voulais bouger, c’était
douloureux. On a essayé des soins
puis de taper la balle. »

Le couperet est finalement tombé
pour la 77e joueuse mondiale, avec
cette lésion : « Ou elle allait sur le ter-
rain et elle prenait le risque de se fai-
re très mal avec l’Open d’Australie
derrière. Ou elle était plus sérieuse
en se retirant », dévoile Pauline Par-
mentier, déçue mais compréhensive
du choix de la Bretonne et protégée
de Thierry Champion.

Ce forfait envoie donc Natalia Vikh-
lyantseva directement en demi-fina-
les pour un duel 100 % russe contre
Vitalia Diatchenko.

Mallaurie Noël, la fête est finie
« Jamais je ne pensais arriver à un
niveau pareil. » Mallaurie Noël aura
honoré jusqu’au bout sa Wild Card
(invitation dans le tableau final) à
l’Open d’Angers, en n’étant battue
qu’en quarts de finale par Vitalia Diat-
chenko (6-1, 7-5). La Nantaise dispu-
tait là le premier tournoi de sa carrière
sur le circuit WTA avec ce 125. Elle est
assurée de revenir au 406e rang mon-
dial la semaine prochaine. Un bond
de plus de 40 places.

La joueuse de 27 ans aura rempor-
té deux victoires dans le Maine-et-Loi-

re. Une première pleine de maîtrise
contre l’Indienne Ankita Raina (7-6,
6-3). Puis une autre, euphorique, lors
de son 8e de finale contre Polona Her-
cog, ex 31e au classement.

« Avec la wild card, Pauline (Par-
mentier) me faisait confiance, ça
voulait dire qu’elle croyait en moi. Je
ne me suis pas mis de pression, j’ai
juste profité de chaque instant. Oui,
je pense que c’est mon meilleur
niveau… »

Celle qui en parle le mieux, c’est jus-
tement Pauline Parmentier, qui n’est
autre que sa cousine. « Je ne l’ai dit à
Nicolas (Mahut) qu’après l’attribu-
tion des wild card », sourit-elle.
L’accolade entre les deux jeunes fem-
mes après la victoire, mercredi, sur la
Slovène en disait long sur leur proxi-
mité. « C’est une superbe semaine
pour elle. Elle a battu des filles
qu’elle n’avait jamais battues. Ça lui
montre qu’au niveau du jeu, elle

n’est pas très loin », ajoute l’ambas-
sadrice du tournoi.

Mallaurie Noël avait beau avoir le
visage marqué par la déception
après sa défaite, hier, l’essentiel est
ailleurs pour la Française. « À 27 ans,
tout le monde te dit que c’est peut-
être fini, alors vivre ça, c’est incroya-
ble. »

La joueuse licenciée à La Roche-
sur-Yon aura l’occasion de revivre ça
la semaine prochaine, à Limoges.

Kristina Mladenovic,
toujours floue
Elle n’était jamais descendue si bas
au classement depuis 2012. Après
une saison délicate, qu’elle avait
d’ailleurs choisi d’écourter pour souf-
fler, Kristina Mladenovic retrouvait la
compétition cette semaine à l’Arena
Loire, où elle se présentait dans une
position de 93e mondiale assez
inconfortable pour l’ancienne mem-

bre du Top 10.
La Strasbourgeoise était venue

pour retrouver des sensations et
enchaîner les matches, avec l’Austra-
lie en ligne de mire. Le contrat est en
partie rempli puisqu’elle aura atteint
les quarts de finale, ce qu’elle n’avait
jamais fait de toute la saison dernière.
Mais, globalement, les deux premiè-
res victoires en trois sets contre Stoja-
novic et Ponchet n’ont pas totalement
convaincu.

Et la prestation d’hier face à Zhang
encore moins. « Ça faisait longtemps
que Kristina n’avait pas joué de tour-
noi. Ses derniers matches ont dû
l’épuiser », justifiait la Chinoise et tête
de série n° 2, fair-play. Ancienne 23e à
la WTA, Zhang a joué beaucoup plus
juste que « Kiki » et le résultat est sans
appel : 6-3, 6-2 en 1 h 17.

Maxime RABE
(avec J. H.).

Totalement dominée, Kristina Mladenovic n’a rien pu faire contre Shuai Zhang. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN

Vendredi noir pour les Bleues
Tennis

Sur la troisième marche du podium
de Division 1, avec un match en retard
sur Brest et Mont-Blanc qui les devan-
cent, les Dogs de Cholet se plaisent
plutôt bien en haut de ce classement.
Dans la foulée de leurs six victoires
consécutives, les protégés de Julien
Pihant aimeraient remporter les qua-
tre duels qu’il leur reste avant les
fêtes. À commencer par le premier,
ce samedi, face à Tours.

« C’est comme
un derby pour nous »

« Nous allons prendre les matches
étape par étape. Nous sommes
focalisés sur les Remparts (Tours)
pour commencer. C’est comme un
derby pour nous, qui sera assuré-
ment électrique. » C’est Alix Bouchy
qui le dit. Pour cette rencontre,
l’entraîneur choletais pourra, en effet,
de nouveau compter sur son jeune
attaquant, qui prend du galon au sein
de l’effectif maugeois.

« Je suis en licence bleue avec
Angers, qui m’a servi de passerelle
pour passer du mineur au profes-
sionnel. L’objectif est de faire la tran-
sition entre la D1 et la Ligue Mag-
nus, en engrangeant de l’expérien-
ce. À Cholet, je peux le faire car on
me donne de plus en plus de res-
ponsabilités. Je joue d’ailleurs sur
les infériorités, la preuve de la con-
fiance du staff. » C’est son travail
incessant et sa positivité, sur et en
dehors de la glace, qui lui offrent

D1. Cholet - Tours, ce samedi (19 h 30). Face aux voisins
tourangeaux, les Dogs vont devoir garder calme et cohésion.

l’assurance de Julien Pihant.
Né à Andorre, Alix Bouchy a com-

mencé le hockey sur glace à 5 ans,
inspiré par son meilleur ami. À
13 ans, il n’a pas hésité à quitter sa
famille, pour apprendre et progresser
au centre de formation d’Angers.
« J’ai rêvé d’arriver au plus haut
niveau. Je n’ai jamais ressenti de
manque car j’étais dans mon élé-
ment. Aujourd’hui, être à Cholet
représente une étape pour atteindre
l’élite », confie l’attaquant de 21 ans,
dont les ambitions restent constantes
et tournées vers les étoiles.

Alix Bouchy.| PHOTO : LISA PAQUEREAU / OUEST-FRANCE

Duel électrique en vue pour les Dogs

Hockey sur glace

Yuan (Chi, 293e) bat Fett (P-B, 247e) :
7-5, 3-6, 6-0 ; Zhang (Chi, 62e) bat
Mladenovic (Fra, 93e) : (6-3, 6-2) ;
Diatchenko (Rus, 165e) bat Noël (Fra,
449e) : (6-1, 7-5) ; Vikhlyantseva (Rus,

244e) bat Burel (Fra, 77e) : forfait.

Le programme. Samedi : Diatchen-
ko - Vikhlyantseva (14 h) et Yuan -
Zhang (16 h).

Les résultats et le programme

«Elle est grande, a un gros service et frappe fort.
Je la connais bien, elle est agressive.»

Vitalia Diatchenko avant son duel face à sa compatriote,
Natalia Vikhlyantseva.

Ce n’est encore « que » la douzième
édition et pourtant c’est une épreuve
devenue rapidement incontournable
dans le calendrier des trails et cour-
ses nature du département.

La réussite d’un pari un peu fou
d’une bande de copains partis trotti-
ner un soir d’hiver dans les bois
autour du château du Plessis-Bourré,
qui ont décidé d’en faire profiter
d’autres amis, de faire découvrir leur
commune aussi.

Un effet boule de neige immédiat et
une réussite qui tient autant à l’organi-
sation qu’à l’originalité des défis pro-
posés.

Les habituées
ont répondu présent

Cette volonté s’est bien sûr heurtée
aux impératifs sanitaires, humains et
économiques incontournables en
ces temps compliqués. « Nous avons
dû faire fabriquer des bracelets
d’identification pour toutes person-
nes présentes sur le site et contrô-
lées, louer un barnum deux fois plus
grand (400 m² au lieu de 200 m²)
pour respecter les distanciations
sans pour autant augmenter nos
tarifs d’inscription qui restent au
même niveau, explique Virginie Bar-
bin, la présidente de l’association
organisatrice. Il faut aussi rassurer
des bénévoles moins nombreux qui
nous obligent à modifier légèrement
nos parcours. »

L’organisation a donc souffert cette
année, comme beaucoup, mais pour
Virginie Barbin, « il était hors de
question de ne pas repartir une deu-
xième année de suite. »

Heureusement, les aficionados du
genre ont répondu présent en nom-
bre sur le 8 et 24 km, supports du
petit et grand Challenge Ouest-Fran-
ce Logémaine et sur le 17 km, avec
les habitués, Nicolas Lemarchand,
Fabrice Grimault, Nicolas Pichon, Fré-
déric Prézelin, Alexis Granneau et un
Matthieu Bosquet qui a fait du Chal-
lenge son objectif de l’année. Avec
aussi Bénédicte Bourgeais, Christelle
Bourreau, Lucie Fortannier, Cindy

Robert ou Laurence Godard pour
une place sur le podium.

Sur le petit Challenge, 550 inscrits
vont en découdre pour un premier
titre, dont Blou, Roussiasse, Sour-
drille, Cathrin qui signe son retour à la
compétition après quelques mois
d’absence ou Hurst.

Le tout sur un parcours gras à sou-
hait qui fera doublement apprécier la
traditionnelle soupe chaude à l’arri-
vée.

Pratique. Ce samedi, au château du
Plessis-Bourré. Courses enfants à
partir de 15 h 30. Départ du 8 km,
17 km, 24 km à 18 h.

Boucle de La Tourlandry. Annulée
en 2020, l’épreuve est de retour ce
week-end, à Chemillée-en-Anjou.
1 000 coureurs y participeront dont
200 pour la course en nocturne,
samedi.

Le trail nocturne d’Écuillé est de retour. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Trail nocturne d’Écuillé, ce samedi. Les frontales sont ressorties des placards.
Les amateurs du genre vont s’affronter sur une épreuve unique qui fait son grand retour.

À Écuillé, le Challenge lance sa 9e saison
Course hors stade

Il y aura une finale 100 % chinoise
d’un côté et 100 % russe de l’autre.
Nicolas Mahut a invité Shuai Peng à
remettre le trophée, ce dimanche. Et
si la Chinoise effectue le déplace-
ment dans le Maine-et-Loire, elle
serait d’une part, libre de ses mouve-
ments, et d’autre part, elle pourrait
bien consacrer l’une de ses compatri-
otes.

Entre Yue Yuan et Shuai Zhang, ce
sera presqu’un duel de génération
entre la première nommée, âgée de
23 ans, et la suivante âgée de 32 ans.
« Je ne l’ai pas vue jouer beaucoup,
mais je la connais depuis plusieurs
années. Elle a gagné un tournoi la
semaine dernière, en Italie », rappel-
le Zhang, consciente de la montée en
puissance de la joueuse de 23 ans.

Un bond au classement
pour Yue Yuan

Yuan n’a pas tout maîtrisé dans son
duel face à Fett, mais elle a fini par
avoir le dernier mot. La prochaine ren-
contre pourrait être riche d’enseigne-
ment. « C’est une bonne chose de
jouer Zhang. C’est une très bonne
joueuse. Je pense que je peux beau-
coup apprendre de cette possible
confrontation. »

L’apprentissage, c’est d’ailleurs ce
domaine que la double vainqueur de
Grand Chelem en double a naturelle-
ment évoqué après sa victoire écra-
sante sur Mladenovic. Elle s’est remé-
moré les débuts de sa carrière. Un
autre temps, déjà. « Quand je joue

une jeune joueuse chinoise, je suis
heureuse pour elle et mon pays.
Quand j’étais jeune, il y avait des
grandes stars comme Li Na. J’étais
ravi de pouvoir compter sur elle
pour grandir plus vite. »

Cette croissance est déjà assurée
pour Yue Yuan. Avec ce résultat à
l’Arena Loire, elle a d’ores et déjà
gagné 95 places pour s’installer au
198e rang mondial. De quoi lui garan-
tir une entrée pour disputer les qualifi-
cations de l’Open d’Australie dans un
mois.

M. R.

Shuai Zhang. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN.

Open P2i Angers Arena Loire. Avec le forfait de Clara Burel et les défaites de Kristina Mladenovic
et Mallaurie Noël, aucune tricolore n’a franchi le cap des quarts de finale. Zhang contre Yuan, duel de génération
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Forcément, il aurait préféré être sur le
court. Cela reste son meilleur terrain
d’expression. Mais, opéré l’été der-
nier du genou (ménisque), Lucas
Poullain a su très vite qu’il serait trop
court pour ces Interclubs. Plutôt que
de se morfondre, il a accepté alors la
proposition de son capitaine. « Oui,
l’idée est venue de Sébastien (Tes-
son), relate le Pornicais, qui venait
d’atteindre le meilleur classement de
sa carrière (426e à l’ATP en mai der-
nier) avant que son genou ne le lâche.
Un ou deux mois avant le début de la
Pro B, il m’a demandé si ça me plai-
rait d’être son adjoint pour cette
campagne. »

On imagine assez facilement ce
qu’avait derrière la tête le capitaine
snuciste en impliquant ainsi le joueur
de 26 ans. Certainement quelque
chose ayant à voir avec la notion
d’esprit d’équipe, une des valeurs for-
tes au SNUC, et qui le démarque de
bien des clubs qu’il affronte en cham-
pionnat. Vu le dénouement de ces
Interclubs, l’idée était astucieuse.

« La Pro A, c’est un
autre niveau »

À partir de la rencontre à Lagord, la
première de la saison nantaise, Lucas
Poullain a donc pris place sur le banc,
coachant tour à tour Clément Tabur

Clément, on a davantage d’échan-
ges, car il est plus en demande de
conseils tactiques. »

L’homme à la chaussette noire, son
surnom sur le circuit, s’est aussi ren-
du compte d’une chose. « C’est plus
stressant que de jouer, parce que tu
as envie que ça se passe bien pour
tes potes. »

Il faut dire qu’il a été servi question
thrillers, en particulier avec Sakharov,
qui a commencé par deux victoires
au super tie-break, 10-8 contre le
Canadien Steven Diez, puis 15-13
face à l’Allemand Sebastian Fanse-
low. De quoi vous mettre immédiate-
ment dans le bain…

« Mais au final, cela restera une
très bonne expérience. Avec, en
plus, la montée au bout. Au début
de championnat, on partait plutôt
sur un maintien, et finalement tout
s’est bien goupillé. »

L’an prochain, en Pro A, le SNUC
comptera sur lui, mais cette fois-ci sur
le court, pour lutter avec ce qui se fait
de mieux en France. « Même si c’est
un peu flou encore, j’espère repren-
dre la compétition en février-mars
prochains, en commençant par des
CNGT. La Pro A, c’est un autre
niveau. Mais si tout le monde est en
forme, on aura notre carte à jouer,
j’en suis certain. »

et Gleb Sakharov, en simple comme
en double. « La répartition a été
assez simple à faire. Sébastien con-
naît par cœur Vincent (Stouff) et
Charles-Antoine (Brézac). De mon
côté, je suis assez proche de Clé-
ment, et comme Gleb enchaîne

ensuite sur le même terrain… » Pas-
sée « la frustration » logique d’assis-
ter aux premiers coups de raquettes
sans en être, il s’est moulé peu à peu
dans son nouveau rôle. « Gleb est
très focus sur ce qu’il a à faire, donc
il y a juste à l’accompagner. Avec

Lucas Poullain, à gauche, ici en train de donner des conseils à Clément Tabur,
remplit son rôle d’adjoint à merveille. | PHOTO : GAËLLE LOUIS

Pro B. SNUC - Sannois, samedi (11 h). Déjà assurés de monter, les Nantais viseront la première
place de la poule, avec encore une fois Lucas Poullain dans le costume d’adjoint.

Lucas Poullain, un adjoint qui vous veut du bien
Tennis

Ce dimanche 12 décembre, l’ES Por-
nichet va vivre un moment historique
avec la rencontre du premier tour
fédéral de coupe Gambardella. « Ce
n’est jamais arrivé au club d’être à
ce niveau de la compétition, on en
est très fier, souligne Emmanuel
Riou, l’entraîneur du club de la côte
Atlantique. D’autant plus que 60 %
des joueurs qui composent le grou-
pe étaient déjà là en U10 quand j’ai
intégré le club en 2013 ! »

Ce qui fait partie du projet mis en
place depuis plusieurs années. « On
avait comme ambition de former
nos joueurs afin de pouvoir amener
nos gamins à monter en niveau,
assure-t-il. Ce qu’on peut vivre
aujourd’hui montre le travail qui a
été effectué depuis huit ans. Le but
est de faire en sorte que ces joueurs
arrivent en seniors à l’ES Porni-
chet. »

Pour arriver au premier tour fédéral
de la Gambardella, son équipe a réali-
sé une belle performance en domi-
nant le Saint-Nazaire AF (Régional 1
U18). « C’était un peu particulier car
c’est le club phare de la Presqu’île »,
concède le technicien pornichétin.
Le Régional 1, ses joueurs l’ont loupé
de peu sur la première phase de
championnat à cause d’une défaite
initiale contre la Saint-Médard Doulon
(2-3) mais surtout face au leader
Changé dimanche dernier (0-5). « La
coupe Gambardella a aussi joué sur
nos performances en championnat
car on n’a pas du tout joué avec le
même état d’esprit contre Changé,
atteste Emmanuel Riou. Je trouve
qu’on a bouffé pas mal d’énergie sur
le plan physique et psychologique. »

Et ce sera encore le cas ce week-

Gambardella. Pensionnaire de R2, l’ES Pornichet reçoit une
formation de National U19 avec la ferme intention de se qualifier.

end pour ce match historique contre
Saint-Pryvé Saint-Hilaire, dernier du
groupe A de National U19 avec une
victoire en quatorze journées… Mais
surtout 46 buts encaissés pour seule-
ment 6 marqués. « On ne connaît pas
trop cette équipe et on n’a pas eu
vraiment d’informations car ils ne
jouent pas d’équipes de notre Ligue,
relève le technicien pornichétin. C’est
un match de coupe avec tout ce que
ça comporte. On se concentre sur
nous avec une condition essentiel-
le : se sortir de l’enjeu ! »

Le programme de la Gambardella
Samedi (16 h). Olympique Saumur
(R1) - FC Nantes (Nat).
Dimanche (14 h 30) : EB Saint-Cyr
(R1) - USSA Vertou (Nat), SO Cholet
(R1) - USJA Carquefou (R1), ES Por-
nichet (R2) - Saint-Pryvé Saint-Hilaire
(Nat).

Les joueurs de Pornichet se sont pré-
parés toute la semaine.| PHOTO : BRUNO BOUVRY

L’ES Pornichet vise un nouvel exploit

Football

Les organisateurs de cette 30e édi-
tion, l’Athlétic club chapelain (ACC) et
la ville de La Chapelle-sur-Erdre, ont
tout mis en œuvre pour que cette
compétition ait bien lieu sur le site du
Buisson de la Grolle.

La participation annoncée
(1 467 engagés) sur les 12 courses
pour les licenciés FFA (benjamins
aux masters) sera inférieure à la der-
nière édition 2019. Mais le program-
me ne manquera pas d’intérêt pour
autant.

Pour juger de la forme des princi-
paux athlètes à même de faire un
podium, les derniers résultats des
championnats de France à Montau-
ban (Tarn-et-Garonne) et du cross de
Couëron, disputés le même jour, le
14 novembre, sont un bon indicateur.

Ben Lkhainouch et Mornet
favoris chez les as

Chez les as hommes, le vainqueur de
l’édition 2019, El Hassane Ben Lkhai-
nouch (Alès Cévennes Athlétisme),
ex-champion de France 2014, sera
présent. Romain Mornet (AC La
Roche-sur-Yon), qui l’a battu aux

Mayennais Adrien Richomme (CA
Mayenne), 10e aux France, devrait
être au-dessus du lot. Chez les mas-
ters hommes, épreuve toujours très
courue, Julien Moreau (ABV Montai-
gu), 8e à Montauban, le grand favori,
et Olivier Fremy, victorieux à Couëron,
seront les locomotives.

À suivre également les catégories
des plus jeunes, dont quelques noms
commencent à se faire connaître au
fil des courses. Entre autres, la mini-
me Lisa Boss (Herbauges Athlé 44),
11e aux France, ou le cadet Alan
Orion (ABV Pouzauges), classé en
minimes 6e.

Les courses se déroulant sur un site
de promenade, il devrait y avoir du
monde, même si tout dépend de la
météo. D’autant que le cross ne con-
naît plus son succès d’antan et que
même les coureurs, une fois leur
épreuve terminée, prennent souvent
le chemin de la sortie.

Cross national de l’Erdre, à La Cha-
pelle-sur-Erdre (stade du Buisson
de la Grolle), ce dimanche, de 9 h
(populaires) à 15 h 15 (as hommes).

France, est en mesure de rééditer sa
performance. Parmi les as féminines,
la jeune espoir Mathilde Godefroy
(E2A Tiercé Athlé) et Lise Phelippeau
(Saint-Brieuc Athlétisme) ont les
meilleures références pour l’empor-
ter.

Sur les cross courts, Théo Rageot

(ABV Pouzauges), 6e à Montauban,
devra se méfier des deux licenciés du
Racing Club Nantais, Paul Brisson,
vainqueur à Couëron (cross long), et
Adrian Piticco, qui excelle sur les
courtes distances. La course femmes
reste plus ouverte.

Chez les juniors hommes, le

Près de 1 500 participants sont attendus. | PHOTO : SÉBASTIEN DIEU DEVIENNE

Cross national de l’Erdre. Les athlètes des Pays de la Loire, majoritairement représentés, devraient
bien figurer sur l’incontournable site du Buisson de la Grolle, à La Chapelle-sur-Erdre.

Une reprise attendue pour le cross de l’Erdre
Cross-country

Mettre un terme à la glissade, en
remontant la pente par la même
occasion : tel est le défi auquel sont
confrontés les hockeyeurs nantais.
Alors que les coéquipiers de Cédric
Custosse restent sur trois défaites
consécutives, Martin Lacroix ne se
cache pas derrière son moufle pour
reconnaître que son groupe est
« dans le dur, conscient de ne pas
être à sa place, même si cela n’est
pas dû à une question de valeur ».
Les joueurs du Petit Port ont tout sim-
plement du mal actuellement à aller
chercher des points, la réussite offen-
sive étant en berne.

Ten Braak et Harald
opérationnels

La réception des Yétis, en grande for-
me depuis le début de la saison, ajou-
te une petite difficulté, même si ce
challenge est vu comme une chance
pour le technicien nantais. « On con-
naît la valeur de l’adversaire, sa
capacité à scorer et cela va nous
imposer de rechercher une certaine
constance dans notre jeu. On se
doit en effet de faire mieux dans la
gestion des 60 minutes, en suppri-

est de constater que l’alchimie fonc-
tionne à nouveau.

Désormais au complet, avec les
retours de Bryan Ten Braak en atta-
que et de Joonas Harald dans la
cage, les Corsaires doivent « repren-
dre l’ascendant durablement sur un
adversaire, en retrouvant une certai-
ne sérénité offensive, moins visible
ces derniers temps ».

Si les Nantais ont encore 18 mat-
ches à disputer et 54 points à leur dis-
position, se prémunir d’ores et déjà
du risque d’avalanche serait une bon-
ne idée. Visiblement motivés pour se
remettre sur les rails, les hockeyeurs
du NAHG n’ont plus qu’à retranscrire
leurs souhaits en actes, sans trop tar-
der.

Le groupe nantais : Gardiens : J.
Harald, P. Pawelek. Défenseurs : N.
Blomberg, O. Conil, C. Custosse
(cap.), M. Gagnon, T. Lanvers, C.
Marks, A. Rodriguez. Attaquants : M.
André, T. Auger, F. Bergeron, M. Bren-
ton, T. Crowder, E. Dufournet, Q. Jac-
quier, N. Lussault, M. O’Shaughnes-
sy, P. Schmitt, B. Ten Braak. Entraî-
neur : Martin Lacroix.

mant notamment ces temps mous
où nous payons cash chaque
erreur. »

De retour à la maison, après une
expérience d’une saison à Tours,
Julien Guimard n’a pas tardé à réins-
taller de jeunes joueurs formés dans

l’Hexagone, une base qui a toujours
fait la force de cette formation. Si
Richard Aimonetto (qui fêtera bientôt
ses 49 ans), du haut de ses vingt sai-
sons en Ligue Magnus ainsi que
quelques joueurs étrangers peuvent
faire figure de contre-exemple, force

Joonas Harald et les Corsaires veulent casser la spirale négative. | PHOTO : FRANCK SEUROT

D1. Nantes - Mont Blanc, samedi (18 h). Après trois revers consécutifs, les Nantais
doivent éviter de prendre davantage froid, face à des Savoyards sûrs de leur fait.

Les Corsaires se lancent à l’assaut du Mont Blanc
Hockey sur glace

À l’instar de nombreux Districts, la
Loire-Atlantique a décidé de prendre
des mesures concernant les écoles
de football, à cause de la hausse
constante de cas positifs de Covid
chez les moins de 12 ans. « Au vu des
conditions sanitaires actuelles au
sein des catégories du football
d’animation qui impactent les pla-

teaux depuis plusieurs semaines,
nous vous informons que l’ensem-
ble des plateaux du football d’ani-
mation des catégories U6/U7, U8/
U9, U10/U11, masculins et féminins,
prévus ce samedi 11 décembre et ce
jusqu’au 31 décembre sont annulés
», explique le président Alain Martin
dans un communiqué.

Le District annule tous les plateaux de jeunes

Un bilan satisfaisant pour Mallaurie Noël
Open d’Angers. Malgré sa défaite contre Vitalia Diatchenko (6-1,7-
6) en quarts, Mallaurie Noël peut être satisfaite de sa semaine.

« Jamais je ne pensais arriver à un
niveau pareil. » Mallaurie Noël aura
honoré jusqu’au bout sa Wild Card
(invitation dans le tableau final) à
l’Open d’Angers, en n’étant battu
qu’en quarts de finale par Vitalia Diat-
chenko (6-1, 7-5). La Nantaise dispu-
tait là le premier tournoi de sa carrière
sur le circuit WTA avec ce 125. Elle est
assurée de revenir au 406e rang mon-
dial.

La joueuse de 27 ans aura rempor-
té deux victoires dans le Maine-et-Loi-
re. Une première pleine de maîtrise
contre l’Indienne Ankita Raina (7-6,
6-3). Puis une autre, euphorique, lors
de son 8e de finale contre Polona Her-
cog, ex 31e au classement.

« Avec la wild card, Pauline (Par-
mentier) me faisait confiance, ça
voulait dire qu’elle croyait en moi. Je
ne me suis pas mis de pression, j’ai
juste profité de chaque instant. Oui,

je pense que c’est mon meilleur
niveau… »

Celle qui en parle mieux, c’est juste-
ment Pauline Parmentier, qui n’est
autre que sa cousine. « Je ne l’ai dit à
Nicolas (Mahut) qu’après l’attribu-
tion des wild card », sourit-elle.
L’accolade entre les deux jeunes fem-
mes après la victoire, mercredi, sur la
Slovène en disait long sur leur proxi-
mité. « Je regrette de ne pas l’avoir
eue avec moi sur le circuit. Mais je
suis contente qu’elle vive ces
moments », ajoute l’ambassadrice du
tournoi.

Mallaurie Noël avait beau avoir le
visage marqué par la déception
après sa défaite, hier, mais l’essentiel
est ailleurs pour la Française. « À
27 ans, tout le monde te dit que c’est
peut-être fini, alors vivre ça, c’est
incroyable. »

Maxime RABE.

Mallaurie Noël a été battue en quarts de finale à Angers. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN
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2-1
ZHANGMÈNEDANS
LESCONFRONTATIONS
CONTREDIATCHENKO
Shuai Zhang s’estpour l’instant
imposéeàdeux reprises contre
VitaliaDiatchenko (àBirmin-
ghamet àHonolulu).Dernière
victoireendate, sur legazonde
Birminghamen juindernier où la
Chinoiseavait battu laRusseau
premier tour (6-2, 7-5).

RÉVÉLATION. La Chinoise Yuan, 293e joueusemondiale, a aligné une série
de dix victoires de rang avant de finalement perdre en demie. PHOTO : CO - JÉRÔME HURSTEL

FAVORITE. Shuai Zhang, tête de série numéro 2, a remporté tous ses
matchs en deux sets. Hier, la prodige Yuan n’a pas résisté. PHOTO : CO - JÉRÔME HURSTEL

DOUBLE.Vera Zvonareva, 2e joueusemondiale en 2010, dispute la finale
du double cemidi avec Niculescu contreMinnen-Mihalikova. PHOTO : CO - LAURENT COMBET

Cet après-midi, les spectateurs de
l’Arena Loire auront le droit à

une vraie opposition de style en con-
clusion de cette première édition
entre une Russe Vitalia Diatchenko,
blindée de petits rituels entre cha-
que point, au caractère bien trempé
et au revers étincelant, et une Chi-
noise sérieuse, concentrée, jeu soli-
de et émotions maîtrisées. « La Chi-
noise Zhang est assez impression-
nante, elle a une grosse détermina-
tion et a beaucoup progressé en coup
droit. On sent qu’elle est plus solide. Il
y a plus de tension chez Diatchenko,
des petits bugs au service, alors que
Zhang est un véritable roc et a un fil
conducteur », résume Pauline Par-
mentier, l’ambassadrice du tournoi.

C’est la belle histoire
du tournoi »

PAULINEPARMENTIER

Opposition également dans le par-
cours, celui de la Russe a été semé
d’embûches. C’est celui d’une survi-
vante même : éliminée en qualifica-
tions puis repêchée, victorieuse
après avoir sauvé deux balles de
match contre la Lettone Vismane en
huitième de finale. Celui de Zhang,
tête de série numéro 2, s’est déroulé
sans un seul remous avec des victoi-
res en deux sets. Il y a bien eu les pré-
mices d’une vaguelette face à sa jeu-
ne compatriote et talentueuse Yuan
en demi-finale, au moment où elle
revient à quatre jeux partout après
été breakée dès le début de la ren-
contre (0-2). Les « come on » de Yuan
laissent alors entrevoir un léger dou-
te dans le regard de Zhang. La quart
de finaliste à l’Open d’Australie en
2016 et à Wimbledon en 2019 ne
s’affole pas pour autant. Elle fait par-
ler son expérience (32 ans), maîtrise

temps est une nouvelle intervention
de l’arbitre qui va changer le cours
de la rencontre involontairement.
Diatchenko pense qu’une balle est
faute, elle lève les bras, la joue quand
même et fait le point. L’arbitre lui
retire et le donne à Vikhlyantseva,
gênée par le geste de sa compatriote,
qui se retrouve à deux petits points
du set (30-0). « L’arbitre a cru que je
l’avais fait avant la frappe. C’était une
erreur de sa part. Ça m’a mise un peu
en colère, c’était un point important.
J’ai gagné huit points de suite et trois
jeux de rang après. »
Vêxée, Diatchenko lâche ses coups,
récite de nouveau son tennis, s’offre
le set (7-5) et finit par épuiser Vikhly-
antseva dans la seconde manche.
En finale, la Russe endossera le cos-
tume d’oustider face à la Chinoise.
« Je vais me concentrer sur moi-mê-
me, pour faire moins d’erreurs. La
consistance, l’agressivité, jouer à
l’intérieur du court, ce sera la clé du
match pour moi », promet Diatchen-
ko. « Je ne lâche jamais, sur aucun
point. Ce sera un grand match. Elle
est forte, elle sert bien, tient bien sa
ligne », confirme Shuai Zhang. En
l’absence de la tête de série n°1 Alizé
Cornet, la dauphine chinoise avait
un statut à assumer. Elle n’a encore
jamais failli. « En voyant le tableau, je
me suis dit que le niveau était relevé.
Chaque jour, j’ai pensé à jouer point
par point, sans penser à arriver en
finale », raconte Shuai Zhang, qui cet-
te fois pensera à la finale !
Finale à15hà l’ArenaLoiredeTrélazé

LESRÉSULTATS
Simples :demi-finales : Diatchenko
(Rus) bat Viklyantseva (Rus) 7-5, 6-2 ;
Zhang (Chi, n°1) bat Yuan (Chi) 6-4, 6-0.
Leprogramme: finale (15h) : Zhang
(Chi, n°1) – Diatchenko (Rus).

finalement le coup droit de son
adversaire et prend à contre-pied
régulièrement sa compatriote.
Zhang s’envole, s’empare du set sur le
service de Yuan et laisse s’échapper
un cri rageur. « Yue a bien joué, aucun
point n’a été facile », reconnaît
l’ancienne 23e mondiale, en 2016.
Dans le deuxième acte, elle récite son
tennis. Une volée de Yuan finit dans
le filet, Zhang l’emporte 6-0 et met fin
à une série de dix victoires consécuti-
ves de la jeune Chinoise, fraîchement
titrée à Selva en Italie (W25).
De son côté, la Russe Vitalia Diat-
chenko, 31 ans, a vécu une semaine

incroyable. « C’est la belle histoire du
tournoi », confirme Pauline Parmen-
tier. La « lucky loser » est en finale,
un mois après sa demi-finale à Nan-
tes (W60). Comme quoi la région
redonne le sourire à l’ancienne 71e

mondiale, qui disputera, cet après-
midi, sa première finale de l’année.
Dans sa demie contre Natalia Vikh-
lyantseva (244e), le scénario s’est
écrit en trois temps. D’abord il y a eu
celui du récital de Vitalia Diatchen-
ko, des balles au ras du filet, un
revers flamboyant, des fautes direc-
tes qui se comptent sur les doigts
d’une main (4-1). Puis avant qu’elle

ne serve pour conforter son avance,
l’arbitre vient déranger la joueuse
russe dans ses nombreux rituels en
raison d’une intervention médicale
dans les tribunes. La joueuse perd
son tennis, et cinq jeux d’affilée en
prime (4-5). « Cette routine où elle
refait ses coups avant de servir, ça la
rassure, mais là c’est quasiment des
tocs. Quand il y a une intervention, ça
la sort de sa zone de confort », analy-
se Pauline Parmentier. « Le premier
set était assez serré. Je n’ai pas perdu
ma concentration trop longtemps,
c’était bien », évoque de son côté
Diatchenko. Enfin le troisième

Trélazé, hier. Vitalia Diatchenko a été solide en demi-finale contre Natalia Vikhlyantseva. PHOTO : CO - JÉRÔME HURSTEL

Après un vendredi noir avec
l’élimination des trois joueuses
tricolores (Mladenovic, Burel,
Noël), il y avait de quoi craindre
le pire pour l’affluence à l’Arena
Loire. Que nenni ! Le public a
répondu encore présent hier
avec 2 500 personnes dans les
tribunes. « C’est une belle sur-
prise. Hier on a pris un coup sur
la tête avec les éliminations des
Françaises. Mais aujourd’hui le
public a répondu présent avec
un bon niveau de jeu. Pour nous
c’était important de voir les tri-
bunes pleines », apprécie Pauli-
ne Parmentier, l’ambassadrice
de la compétition.

Le feu contre la glace
À l’Arena Loire de Trélazé, la Russe Vitalia Diatchenko (165e), au caractère bien trempé sur un court, affronte,
cet après-midi, en finale (15 heures) l’ogre de la compétition, l’impassible chinoise Shuai Zhang (62e).

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

2 500 personnes
à l’Arena Loire

LE PUBLIC

Sortie en 8e de finale, Zvonare-
va, ancienne 2e joueuse mon-
diale (2010), a en double où elle
est tête de série n°1 assumé son
statut de favori. Elle disputera
la finale, cet après-midi, avec la
Roumaine Niculescu contre la
paire composée de la Slovaque
Mihalikova et de la Belge Min-
nen.

LESRÉSULTATS
Demi-finales :Niculescu (Rou)/
Zvonareva (Rus, n°1) battent Eike-
ri (Nor)/Zimmermann (Bel) 6-3,
7-5 ;Mihalikova (Svk)/Minnen
(Bel) battent Kalashnikova (Geo)/
Panova (Rus) 6-4, 4-6.
Finale :Niculescu (Rou)/Zvonare-
va (Rus, n°1) –Mihalikova (Svk)/
Minnen (Bel) ;

Vera Zvonareva
se rattrape en double

LE DOUBLE

En raison de la vaccination obli-
gatoire pour l’Open d’Australie,
Herbert ne disputera pas le
tournoi du Grand Chelem.
Nicolas Mahut fera donc équipe
avec Fabrice Martin.

Mahut avec Fabrice
Martin en Australie

L’INFOEncore joueur, l’Angevin a vécu sa
première expérience de directeur
de tournoi, dans sa ville. Récit
d’une semaine intense.

LESTRESSDUDÉBUTANT
Sa semaine de directeur a commen-
cé la veille du tournoi, le samedi,
jour de son arrivée sur Angers. Nico-
las Mahut voyait la montagne face à
lui. « J’étais stressé. Ça faisait un
moment que je parlais de ce tournoi,
mais les gens étaient partis à l’aven-
ture avec une proposition de plaquet-
te. Je ne voulais pas décevoir. » Les
premiers jours sont un marathon de
rencontres multiples, avec les parte-
naires et élus principaux le lundi,
jour du lancement du tableau final.
« Honnêtement, c’est un peu un tun-
nel », sourit-il. « C’était vraiment très
intense. Je découvre aussi, j’ai envie
de tout comprendre. Il y a beaucoup
de relations publiques. Je n’ai pas pu
voir autant de matchs que je l’aurais

Une semaine dans les pas du directeur Nicolas Mahut
voulu mais il y a eu de vrais moments
de partage, avec les enfants notam-
ment. » Mais le relâchement est arri-
vé. « À partir du jeudi, avec les
retours positifs que j’ai reçus de par-
tout, y compris de la WTA. Bien poser
la première pierre était important. »

LECOUPDECHAUD
DUVENDREDI
Il en fallait une : sa vraie journée de
baptême, celle où rien ne se passe
comme prévu, c’était vendredi. For-
fait de Clara Burel, éliminations des
Françaises, retombées de la vidéo de
soutien à Peng Shuai publiée la
veille : son programme a été cham-
boulé. « Il a fallu s’adapter, revoir la
programmation en temps réel »,
raconte-t-il. « Et on a réussi à trouver
une échographie pour Clara grâce à
Morgan Potier, le responsable marke-
ting du SCO, que je remercie. Toute la
semaine, le réseau local a rendu servi-
ce au tournoi et tout ça a été extrême-
ment apprécié. Après, c’est dur parce

que tu perds tes Françaises. C’est le
sport, ça peut arriver, mais tu te
demandes l’impact sur l’affluence du
samedi. Mais le lendemain, avec ces
tribunes aussi remplies, je dis mer-
ci… » Ce qu’il a fait à l’issue des demi-
finales, micro en main, sur le terrain,
sa seule intervention du tournoi.

HOMESWEETHOME
Une semaine pleine à Angers : voilà
qui ne lui était pas arrivé depuis
l’adolescence. Sa carrière et sa noto-
riété en plus, ce retour a été l’occa-
sion de reprendre la température de
sa ville natale, au contact des gens.
« Beaucoup de personnes m’ont vou-
voyé au départ. Je leur ai dit : oh la, je
suis comme vous ! Leur regard sur
moi est assez discret et pudique. Et ça
me va bien. Les gens ont compris ma
démarche et c’était le plus important
pour moi. » L’ancrage local était un
de ses objectifs, entouré des parte-
naires fédérés localement, et des
sportifs angevins, associés toute la

semaine. « J’avais envie de faire ce
tournoi pour les Angevins et avec
eux. Et j’ai compris que, même s’ils
sont discrets, ils sont assez chauvins.
Même si je ne vis pas au quotidien ici,
j’y ai mes racines. C’est l’identité que
je veux donner au tournoi. » Un
retour réussi, à une exception près :
« Je logeais à l’hôtel et je n’ai pas pu
voir ma famille. Un de mes frères
habite à 10 minutes, mais je n’ai pas
pu passer le voir. J’ai juste déjeuné le
samedi midi avec mon papa. »

ETLESPORTDANSTOUTÇA?
Sous le costume, le sportif a trépi-
gné, toute la semaine. Et Nicolas
Mahut a fini par reprendre la raquet-
te samedi soir, après les demi-fina-
les, pour une action caritative avec
l’association Rêves, et avec un plaisir
palpable. Pour le reste, sa semaine a
été du sport, mais sans vrai sport.
« J’ai fait une heure dans une salle
près de l’hôtel, mercredi. J’aurais dû
en refaire, mais impossible : les jour-

nées sont longues et la fatigue émo-
tionnelle importante. Ça n’a rien à
voir avec la vie de joueur. » Il repren-
dra l’entraînement lundi matin, à
Roland-Garros. Avant « trois jours de
vacances à Bruges », et la reprise,
déjà. 2022 est déjà dans la tête du
joueur, et du directeur.

Gildas CROZON

Nicolas Mahut. PHOTO : CO - RÉGINE LEMARCHAND
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Un caleçon tiré, une main dans les
cheveux puis sur le nez et rebelote :
qui ne s’est jamais demandé pour-
quoi Rafael Nadal effectuait ces ges-
tes avant chaque service ? Cette
semaine, les Trélazéens peuvent aus-
si se poser la question sur la finaliste
Vitalia Diatchenko (elle affrontera
Shuai Zhang).

La Russe, vainqueure autoritaire de
Natalia Vikhlyantseva en demies, dis-
pose elle aussi d’une routine bien
particulière : un coup droit mimé, des
rebonds, un nouveau mime de coup
droit, une main dans les cheveux puis
un dernier étirement du dos. « Je ne
me souviens même plus quand j’ai
commencé. Ça m’aide à bien servir
et éviter les doubles fautes. C’est de
la concentration », explique la joueu-
se de 31 ans.

« Quasi des tocs »
Une manière efficace pour les
joueurs et joueuses d’occuper les 25
secondes qui séparent la fin du der-
nier point du suivant. Ces routines
font parties de la préparation avant
d’engager. Makis Chamalidis, psy-
chologue du sport décrypte : « Elles
remplissent une fonction qui est la
mise en condition. Mais ce n’est pas
la seule fonction. Cela permet de
s’occuper à faire quelque chose de
plus ou moins utile qui empêche
aussi de trop réfléchir. »

En somme, rester dans sa bulle.
Pourtant, deux éléments auraient pu
faire sortir Diatchenko du match alors
qu’elle menait largement dans le pre-
mier set (4-1). D’abord, une interven-
tion médicale discrète dans le public.
Mais surtout, un point attribué par
l’arbitre à son adversaire alors qu’elle

venait de claquer un coup gagnant.
« Ça été simple à gérer même si cela
m’a un peu énervé parce que c’était
un point important, souffle-t-elle. Et il
a fait ça contre moi. J’avais gagné le
point et il me l’a enlevé. Donc il a fal-
lu être très concentré les minutes
suivantes. »

« Avoir des routines plus
fortes que les émotions »

Et donc, forcément, une reprise de
cette petite routine. Que Pauline Par-
mentier, l’ambassadrice du tournoi a
aussi remarqué. « C’est quasi des
troubles obsessionnels du compor-
tement qu’elle a (toc). Avant les ser-

vices, elle refait ses coups. Pourquoi
pas après tout. Ça rassure. Ça laisse
mentalement dans quelque chose
que l’on peut maîtriser. »

D’ailleurs, l’ancienne 40e joueuse
mondiale dévoile sa propre routine.
« Je touchais les cordes de la
raquette. Ou je prenais les balles du
même ramasseur selon le côté où je
servais. J’aimais aussi avoir mon
coach dans le même box. »

Autant d’éléments qui permettent
au sportif de haut niveau de se retrou-
ver. Car le tennis est un sport impi-
toyable dans la gestion des émotions
qu’il faut absolument réguler. « Ce
n’est pas un moyen d’oublier le point

qui vient d’être joué. C’est le moyen
de le commencer », précise Vitalia
Diatchenko.

C’est d’ailleurs dans notre propre
enfance que l’être humain se com-
plaît dans ces routines. « Quand vous
avez un bébé et que tous les soirs
vous lui mettiez une berceuse, il
n’attend plus que ça avant de dor-
mir. Car ça le calme, compare Makis
Chamalidis. Qui dit routine, dit ges-
tion des émotions. C’est une formu-
le presque mathématique. L’idée
est d’avoir des routines plus fortes
que nos émotions. »

Maxime RABE.

Avant chaque service et retour, Vitalia Diatchenko effectue sa routine. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN

Open P2i Angers Arena Loire. Des gestes répétés pour mieux se concentrer. La finaliste du tournoi
et lucky loser, Vitalia Diatchenko, a une routine qu’elle répète avant chaque point.

Les routines, armes de concentration massive

Entretien
Nicolas Mahut, directeur de l’Open
d’Angers et n°5 mondial en double.

Pierre-Hugues Herbert a fait une croix
sur l’Open d’Australie. Non vacciné,
l’Alsacien a fait part de sa décision de
ne pas se rendre à Melbourne où les
doses ont été rendues obligatoires
par le gouvernement pour séjourner
là-bas. Nicolas Mahut a dû donc
s’adapter et jouera en Australie en
compagnie de Fabrice Martin.

Comment avez-vous vécu cette
annonce ?

Ce n’est pas une découverte. Ça fait
longtemps qu’on en parle. Il se posait
déjà la question après l’US Open. Il a
acté sa décision un peu avant Bercy.

Revoir la paire Mahut-Herbert
est-il exclu ?

Il faudra voir quelle position va pren-
dre Pierre Hugues. Est-ce que c’est
juste l’Open d’Australie ? SI on conti-
nue la saison dans des pays qui
imposent la vaccination, il va falloir
s’adapter, savoir comment on va
jouer. On a prévu de jouer les tournois

en indoor comme Marseille ou Rot-
terdam, mais il y a encore un point
d’interrogation sur la suite.

Vous avez opté pour Fabrice Mar-
tin, que vous connaissez bien, pour
le remplacer.

J’ai pris les devants. Il était disponible.
On a déjà joué ensemble. Ça me per-
met de jouer avec quelqu’un que je
connais, que j’apprécie et avec qui je
peux me préparer. L’idée de jouer
avec un joueur qui ne joue que le

double, ça me permet de mieux me
préparer.

Quel est votre programme en début
d’année prochaine ?

Comme j’ai fini la saison tard et que je
dirige l’Open d’Angers, cela a décalé
ma préparation. Je ne vais pas jouer
le premier tournoi à Adélaïde. Je vais
commencer lors du deuxième tour-
noi là-bas. Je ferai celui-là puis l’Open
d’Australie.

Recueilli par M.R.

Pierre-Hugues Herbert et Nicolas Mahut ont remporté ensemble l’Open
d’Australie en 2019. | PHOTO : AFP

Nicolas Mahut avec Fabrice Martin en Australie

Simple, demi-finales
Vitalia Diatchenko (Rus) bat Natalia
Vikhlyantseva (Rus) : 7-5, 6-2. Shuai
Zhang (Chi) bat Yue Yuan (Chi) : 6-4,
6-0.

Double, demi-finales
Greet Minnen et Tereza Mihalíková
battent Alexandra Panova et Oksana
Kalashnikova (Bel, Nor) : 6-4, 4-6,
10-8. Monica Niculescu et Vera Zvo-
nareva (Rou, Rus) battent Kimberley
Zimmermann et Ulrikke Eikeri (Bel,
Nor) : 6-3, 7-5.

Le programme des finales
Double, 12 h 30 : Minnen/Mihalíková
contre Niculescu/Zvonareva.
Simple, 15 h : Zhang contre Diatchen-
ko.

Shuai Zhang. | PHOTO : THIERRY HUGUENIN

Les résultats et le
programme de la journée
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Football
Photo PO

Les filles du FC Nantes (D2F) ont disposé
d’Orvault (R1 ) hier en Coupe de France.

p.9

Tennis
OQCOOUSCOL092202UOFNOPNP2I,MAURIENOEL Photo CO - Laurent Combet

La Nantaise Mallaurie Noël, 449e mondiale, a
vécu une belle semaine à l’Open WTA d’Angers.

p. 12

Formule 1

WoCmedueVbfMCfebDOeec1VesppemfsteohemaOewrdpwhewmatsasodgbhbGad(hotobyKMANJBREIPOOL/AFP) Photo AFP

Football

fjesigmgfbmcwldlmpqd(OM)ddlnSrasbg,teecmb2,2021(htobySBSTENBOZON/AFP) AFP

Verstappen a été sacré
champion du monde dans
le dernier tour de course.

p. 6

L’Olympique de Marseille
a repris la deuxième place
de La Ligue 1 hier.

p. 4

Cross de l’Erdre : retour réussi
Annulé l’an dernier, le cross Presse Océan était de retour hier à La Chapelle-sur-Erdre.

Les athlètes ont retrouvé le site du buisson de la Grolle à La Chapelle-sur-Erdre hier avec plaisir. Photo PO - Arnault Cantreau

p. 2 et 3
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FOOTBALL NDC s’offre le derby
contre Mûrs-Erigné (1-3) PAGE11

BASKET Cholet se cherche
toujours un patron PAGE13

Diatchenko, les montagnes russes
Éliminée, repêchée puis victorieuse en finale contre la Chinoise Zhang (6-0, 6-4), la RusseDiatchenko,
165e joueusemondiale, est passée par toutes les émotions lors de cette première édition.

DIATCHENKO(RUS) 6 6
ZHANG(CHI) 0 4

Après une heure et trente-trois
minutes de match, la Russe

dompte la Chinoise Zhang, pourtant
62e joueuse au classement WTA.
Vitalia Diatchenko, le regard vers le
ciel, comme pour remercier une
bonne étoile qui a fini par veiller sur
elle, après deux années difficiles,
une blessure et un tournoi au scéna-
rio improbable. Et même les plus
grands auteurs n’auraient pas pu
imaginer un tel épilogue. En retard
pour s’inscrire, éliminée dès les qua-
lifications par la Lettone Vismane,
repêchée, victorieuse en huitième
malgré des balles de match à sauver
contre encore… Vismane et pour
finir, le titre. « C’est la première fois
que je suis lucky loser et que je gagne
un tournoi », savoure la lauréate de
31 ans. « Quand on passe par tout ça,
c’est un peu écrit qu’on va gagner »,
résume Pauline Parmentier,
l’ambassadrice du tournoi.
Tout ce parcours a peut-être rattra-
pé la Russe au moment de conclure.
A un set zéro et cinq jeux à quatre, la
native de Sotchi est rattrapée par
l’émotion au moment de conclure. Si
solide pendant une heure et vingt
minutes de jeu, elle craque en com-
mettant cinq doubles fautes ! « J’ai
juste pensé que je n’avais pas rempor-
té de titre depuis deux ans. Je ne peux
pas l’expliquer, c’est comme un
momentum. Je me disais ; si je ne
gagne pas ce jeu, je vais me suicider
(rires) », raconte-t-elle.

Il n’y a pas de limite
pour mon jeu »

VITALIADIATCHENKO
Victorieuse à l’OpenP2iAngersArena Loire

Malgré son expérience, Shuai
Zhang, quart de finaliste à l’Open
d’Australie (2016) et à Wimbledon
(2019), n’en profite pas et s’incline
sur un énième coup qu’elle ne peut
reprendre. D’ailleurs, la spécialiste
du double n’a jamais su saisir les
occasions, avec une seule balle de
break convertie sur dix. Mais ce
stress lors de la conclusion ne méri-
tait pas d’être sanctionné. « J’avais
les mains moites pour elle », recon-
naît même Pauline Parmentier. La
joueuse russe, avec toute cette ten-
sion qu’elle dégage, a fini par devenir
attachante, et ses tocs, qu’on peut
voir comme des défauts au premier
abord, sont devenus des qualités.

Trélazé, Arena Loire, hier. La Russe Vitalia Diatchenko savoure son titre
bienmérité en Anjou. PHOTO : CO-JÉRÔME HURSTEL

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE (FINALE)

Les nombreux rituels de Rafael
Nadal à côté ne sont rien par rapport
à ceux de Vitalia Diachenko. Avant
de servir, elle fait toujours les six
mêmes gestes, comme pour se por-
ter chance. La Russe répète son pro-
chain coup, effectue un petit pas de
recul, remonte les bretelles de sa
robe, effleure avec sa main ses che-
veux au-dessus de son oreille droite,
son bandeau au poignet droit, haus-
se les épaules et finit par servir. « Ça
la rassure », disait Pauline Parmen-
tier avant la finale.
Si d’habitude la demi-finaliste à
Nantes (W60) début novembre a
souvent des sautes de concentra-
tion, surtout quand on vient pertur-
ber son cérémonial, en finale, ça n’a
pas été le cas.
Dès le départ, le revers croisé de
Diatchenko fait mouche et elle
prend le service de Zhang, qui
n’avait jamais été breakée en pre-
mier depuis le début du tournoi.
Copieusement dominée par son
adversaire, la tête de série n°2 ne
trouve pas la solution. Un retour
gagnant et Vitalia Diatchenko prend
le large (3-0). La messe est dite pour
le premier set conclu en 23 minutes
(6-0). Dans la deuxième manche, la
Chinoise rentre enfin dans le court.
Mais la native de Sotchi ne recule
pas et saisit l’occasion quand elle se
présente avec cinq balles de break
sur dix converties. Son revers et son
coup droit à deux mains sont sou-
vent précis et font mal à Zhang, qui
finit par rendre les armes (6-0, 6-4).
Diatchenko a montré tout au long du
tournoi qu’elle valait bien mieux que
sa 165e place actuelle. « J’ai été bles-
sée, opérée il y a quelques mois. J’ai
repris à Roland-Garros. Ça été une
année difficile, la précédente aussi. Il
n’y a pas de limite pour mon jeu, je le
sais. Sans souci physique, je peux
remonter », assure l’ancienne 71e

joueuse mondiale en 2014 qui a déjà
pris la direction de Limoges, lieu du
prochain tournoi. « Elle a une marge
de progression. Son classement ne
reflète pas son niveau », conclut Pau-
line Parmentier, l’ambassadrice du
tournoi.

Romain GALLARD

23
ENMINUTES,LADURÉEDU
PREMIERSETREMPORTÉ6-0
PARVITALIADIATCHENKO
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Mahut : « C’est un succès »
NicolasMahut, directeur, et Pauline Parmentier, l’ambassadrice du tournoi
ont dressé le bilan de l’Open qui a conquis le public angevin et trélazéen.

LARÉVÉLATION

La Nantaise Mallaurie Noël, 449e

joueuse mondiale, a été la bonne
surprise de ce tournoi. La cousine
de Pauline Parmentier a atteint les
quarts de finale, éliminée par Vitalia
Diatchenko (6-1, 7-5) pour son pre-
mier rendez-vous à ce niveau. En 8e,
elle réalise notamment l’exploit face
à la Slovène Polona Hercog, ancien-
ne 35e joueuse au classement WTA
(7-6, 7-6). « Mallaurie a vécu des émo-
tions incroyables cette semaine »,
soulignait l’ambassadrice du tour-
noi Pauline Parmentier vendredi.
Mallaurie Noël a apporté un vent de
fraîcheur avec un jeu atypique, fait
de nombreuses volées.

LADÉCEPTION
Après l’absence sur blessure de la
tête de série n°1 Alizé Cornet, l’Ange-
vine Clara Burel devait être la vérita-
ble locomotive du tournoi. La licen-
ciée de l’Angers TC, tête de série n°4
et auteure de sa meilleure année,
avait bien l’intention d’ouvrir son
compteur sur le grand circuit après
s’être imposée récemment à Cher-
bourg (W25). Mais le ciel s’abat sur
Trélazé vendredi dernier au
moment des quarts de finale. Un
tweet repris par la « dalle angevine »
annonce le forfait de la joueuse, vic-

time d’une déchirure aux abdomi-
naux. « Je suis super triste de devoir
me retirer. À la maison, ça rend les
choses encore plus difficiles », résu-
me Clara Burel sur une vidéo publi-
ée sur le compte Twitter de l’Open
P2i Angers Arena Loire. Par précau-
tion, la Bretonne se retire afin de ne
pas prendre de risque avant l’Open
d’Australie, qui débutera le 17 jan-
vier. « Le diagnostic, c’est deux semai-
nes d’arrêt donc ça n’hypothèque pas
l’Australie », assure Nicolas Mahut,
directeur du tournoi.

LEPUBLIC
Nicolas Mahut a réussi son pari,
celui de conquérir le cœur du public
angevin dès la première édition. Les
chiffres parlent d’eux-mêmes.
2 500 personnes samedi pour les
demi-finales, 3 000 dimanche pour
la finale, l’Arena Loire était bien gar-
nie. Et malgré les éliminations des
trois dernières joueuses tricolores
vendredi (Mladenovic, Burel, Noël),
les spectateurs, ravis de la qualité du
jeu proposé, n’ont pas boudé l’événe-
ment. « C’est parfait de voir la salle
pleine, c’est une belle récompense. Ça
finit en beauté », souligne Pauline
Parmentier. « Si on m’avait dit ça il y
a dix jours, je ne l’aurais pas cru. Évi-
demment c’est un succès », abonde
Mahut.

LETOURNOITUELECLICHÉ

Le tennis féminin souffre d’un man-
que de reconnaissance. L’absence de
résultats des Françaises sur le cir-
cuit, plus mauvais bilan depuis le
début de l’ère Open en 1968, n’arran-
ge sans doute rien à l’affaire. À Tréla-
zé, Mahut a réussi à mettre en lumiè-
re un tournoi WTA. Et l’Arena Loire a
brillé de mille éclats cette semaine !
Le tennis féminin est bel et bien le
grand gagnant de la semaine. « Ça
montre que quand les choses sont bien
faites, ça attire. Les spectateurs sont
venus, le spectacle a plu, du coup ils
sont revenus », apprécie Parmentier.

D’ORGANISATEUR
ÀJOUEUR
Toujours en activité, Nicolas Mahut,
qui va disputer l’Open d’Australie en
janvier avec Fabrice Martin, a vécu
une semaine riche en émotions et
avec un stress totalement différent
en tant que directeur qu’en tant que
joueur. « Il y a des choses qu’on peut
maîtriser, mais après il y a les résul-
tats, on ne sait pas si les gens vont
venir. En tant que joueur, on maîtrise
plus de choses et les journées sont
moins longues. Je ressors plus fatigué
que quand je joue un tournoi », confie
Mahut en conférence de presse.

Romain GALLARD

Trélazé, Arena Loire, hier. Pauline Parmentier et Nicolas Mahut ont réussi leur tournoi. PHOTO : CO-JÉRÔME HURSTEL

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

Nicolas Mahut l’a annoncé, hier en
conférence de presse. Le Beaucou-
zéen disputera le double mixte de
Wimbledon, l’année prochaine, avec
la Chinoise Shuai Zhang, finaliste
hier à l’Open P2i Angers Arena Loi-
re. À eux deux, ils cumulent 47 titres
en double.

Une paire Mahut-Zhang
à Wimbledon

L’INFO

L’Open P2i Angers Arena Loire
pourrait déménager la saison pro-
chaine avec peut-être un tournoi à
l’IceParc. « Il y a des discussions. À
l’IceParc, il y a un club résidant (Ducs
d’Angers), il faut voir comment on
peut aménager leur calendrier Pour
se développer et à terme, c’est une
solution qu’il faut regarder de très
près », souligne Nicolas Mahut.

L’Open pourrait changer
de lieu en 2022

L’AVENIR

La Slovaque Tereza Mihalikova et la
Belge Greet Minnen ont signé un bel
exploit en remportant la finale con-
tre la paire composée de la Russe
Vera Zvonareva et la Roumaine
Monica Niculescu, pourtant tête de
série n°1 (4-6, 6-1, 10-8). Menées un
set à zéro, revenues à un partout,
puis de nouveau en retard dans le
super tie-break (3-0), Mihalikova et
Minnen n’ont rien lâché et ont con-
clu dès leur première balle de match
(10-8). « Nous sommes restées calmes,
même si nous étions en retard. On a
continué. Nous avons gagné tous les
super tie-breaks dans ce tournoi.
Nous sommes très heureuses »,
savoure Greet Minnen.

La surprise
Minnen-Mihalikova

LE DOUBLE

Les larmes de Zhang
Au moment de la cérémonie, la Chi-
noise Shuai Zhang était particuliè-
rement émue. « Ça fait un an qu’elle
n’est pas rentrée chez elle et elle a
pleuré car elle s’est sentie comme à la
maison ici », souligne Nicolas Mahut,
directeur du tournoi.

Shuai Zhang. PHOTO : CO-JÉRÔME HURSTEL

L’ÉMOTION

Lundi 13 décembre 2021

SPORT 49 10



 
Open P2I Angers Arena Loire – 1ère édition 

 

Ouest-France publié le 13 décembre 2021  
Tennis

En l’espace d’une semaine, d’une
finale, d’un dernier jeu de service
même, tout simplement, Vitalia Diat-
chenko a peut-être résumé l’ensem-
ble de sa carrière, hier, à l’Arena Loire
de Trélazé. On y a vu toutes ses quali-
tés, énormes, mais aussi quelques-
unes de ses failles.

Comment ne pas parler de ce bras
qui tremble et de ces cinq doubles
fautes au moment de conclure ?
Même si de nombreuses blessures
ont émaillé son parcours, c’est proba-
blement aussi ce service (et le men-
tal ?) parfois friable qui aura empêché
la Russe de s’installer plus durable-
ment dans le Top 100 tout au long de
sa carrière. Elle en a le jeu, le talent.
Mais Shuai Zhang se demandera
sans doute longtemps ce qu’il serait
advenu de ce match, si elle avait éga-
lisé à 5-5 dans le deuxième set…

« Ça va me servir de leçon »
Diatchenko, elle, sait parfaitement ce
qui se serait passé : « À ce moment-
là, je me dis juste que je n’ai pas
gagné un titre depuis deux ans. Et
que si je n’étais pas capable de
gagner ce match, après avoir aussi
bien joué, j’allais me tuer, sourit la
Russe. Je n’ai pas particulièrement
de problème de mental ou de con-
fiance. C’était juste là, au moment
de finir. Je ne peux pas l’expliquer,
mais ça va me servir de leçon ! », pro-
met la joueuse de 31 ans, qui enchaî-
nera à Limoges la semaine prochai-
ne, avant d’envisager les qualifica-
tions de l’Open d’Australie.

Les qualifs, parlons-en. Si la Russe

que trois heures de combat : 2-6, 7-6,
7-6. La suite fut beaucoup plus limpi-
de, comme l’ensemble de ses coups
à deux mains. Deux petits sets contre
Noël (449e), deux contre Vikhlyantse-
va (244e) et deux face à Zhang, 62e

mais ancienne 23e mondiale. Rien à
dire : la Russe était bel et bien la plus
forte, avec un niveau de jeu qui valait
sans doute mieux encore que la 71e

place qu’elle occupait en novem-
bre 2014, la meilleure de sa carrière.

« Je l’ai trouvée très impression-
nante, salue Nicolas Mahut. On voit
sa marge de progression dans la
gestion des émotions en fin de
match, mais vraiment, elle m’a
impressionné. » Pauline Parmentier
valide : « La frappe qu’elle a, sa
détermination… Elle perd en qualif,
elle sauve des balles de match au
deuxième tour, finalement elle est
en finale… Quand on a passé tout
ça, c’est un peu écrit qu’elle va
gagner le tournoi mais elle a été le
chercher, apprécie l’ambassadrice
de l’Open d’Angers. Ses émotions à
la fin du match montrent qu’elle est
humaine, même si elle est un peu
glaciale sur le court. Et c’est ce qui
fait la beauté du sport. »

Un sport qui n’est jamais aussi
beau que lorsqu’il est partagé : hier,
3 000 personnes ont assisté à la fina-
le alors qu’il n’y avait plus de Françai-
se dans le dernier carré. L’Open P2i
Angers Arena Loire est né sous une
bonne étoile.

Textes : Julien HIPPOCRATE.
Photos : François MAISONNEUVE.

les a jouées à Trélazé, c’est tout sim-
plement parce qu’elle ne s’est pas
inscrite dans les temps pour un
tableau principal auquel elle pouvait
prétendre en tant que 165e mondiale.
La petite histoire retiendra qu’elle
n’aura pas réussi à s’en extraire, bat-
tue par Daniela Vismane, Lettone de
21 ans, 305e à la WTA. Mais avec le
forfait de la tête de série n° 1 et un sta-

tut de Lucky Loser (littéralement de
perdant chanceux, repêché dans le
tournoi), la native de Sotchi a su saisir
sa deuxième chance avec un aplomb
incroyable.

Son match le plus compliqué de la
semaine ? La revanche contre Visma-
ne au deuxième tour ! La Russe a dû
sauver deux balles de match pour
s’imposer en trois manches et pres-

Vitalia Diatchenko a montré les muscles en finale : coups droits et revers à deux
mains, la Russe frappe très fort ! | PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

Ses larmes au moment de recevoir
son trophée de finaliste ont touché le
public de l’Arena Loire. Ses mots aus-
si. « Ça faisait un an qu’elle n’était
pas rentrée chez elle et elle s’est
sentie ici comme à la maison, relate
Nicolas Mahut. C’est pour ça qu’elle
a pleuré. Elle m’a dit que de tous les
tournois qu’elle avait pu disputer
depuis l’US Open, où elle a beau-
coup enchaîné, c’est celui-ci son
préféré. »

Le compliment est allé droit au
cœur de l’Angevin, directeur fatigué
mais heureux de cette première édi-
tion réussie. Nicolas Mahut en a profi-

té pour évoquer son avenir commun
avec Zhang, justement. « On jouera
Wimbledon ensemble, quoi qu’il
arrive. Pour ce qui est de Roland-
Garros, on verra si ce sera avec
Shuai ou une Française, ce n’est pas
encore acté. Si Pauline (Parmentier)
se ré-entraîne, je le jouerai avec
elle », a plaisanté l’ancien n° 1 mon-
dial de la spécialité.

Nicolas Mahut avait annoncé,
samedi, qu’il serait associé avec
Fabrice Martin à Melbourne, Pierre-
Hugues Herbert ayant fait le choix de
ne pas se vacciner au Covid-19 et de
ne pas disputer le premier Majeur.

Mahut et Zhang feront la paire à Wimbledon

«Voir le stade plein aujourd’hui, c’est pour nous la
meilleure des récompenses. Même si on n’a pas eu
les Françaises, on a eu la finale parfaite qu’on souhai-
tait, avec du super tennis. Ça finit en beauté notre
superbe semaine.»

Pauline Parmentier, ambassadrice du tournoi

La paire Tereza Mihalikova et
Grette Minnen remporte la pre-
mière édition de l’Open d’Angers

en double. Comme à chaque match qu’elles auront disputé, la
Slovaque et la Belge l’emportent au super tie-break face à Nicu-
lescu et Zvonareva (4-6, 6-1,10-8).

Double

Open P2i Angers Arena Loire. Éliminée en qualif puis repêchée, la Russe Vitalia Diatchenko (31 ans,
165e mondiale) a dominé la Chinoise Zhang (62e) en finale : 6-0, 6-4. Une histoire incroyable.

Vitalia Diatchenko, Lucky Winner !

Vitalia Diatchenko et Shuai Zhang posent
sous les effets pyrotechniques
et les applaudissements. | PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

La Chinoise, qui jouera Wimbledon en double mixte
avec Nicolas Mahut, était très émue après le match.

| PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

Le selfie de la victoire pour Diatchenko, dans l’intimité
d’un court central plongé dans le bleu-noir.

| PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE
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Ombeline Lucas, la force du nombre
Ombeline Lucas sera la seule repré-
sentante de Cholet Natation aux
championnats de France jeunes de
samedi à mercredi à Massy.

Si Ombeline Lucas partage logique-
ment la chambre d’une nageuse
d’Angers Natation pendant la com-
pétition, la situation n’en est pas
moins inhabituelle pour cette lycé-
enne de 15 ans, deuxième d’une fra-
trie chemilloise de… neuf enfants !
C’est d’ailleurs à la piscine de l’Hyrô-
me qu’Ombeline effectue ses pre-
mières longueurs sous les directives
de Pierre et Willy, les entraîneurs du
CNAAC, qui voient rapidement les
aptitudes de leur protégée. « C’est
eux qui m’ont proposé d’aller à Cholet.
Chemillé est en effet un club d’été où je
m’entraînais seulement une fois par
semaine durant l’année scolaire et
deux pendant les vacances », expli-
que celle qui ne va pas hésiter à se
lever aux aurores pour assouvir sa

passion. En classe de Seconde au
lycée Sainte-Marie à Cholet, elle
règle tous les jours son réveil à
« 5 h 50 pour prendre le bus à 6 h 30 »
et s’entraîner six fois par semaine.
Pas de quoi rebuter la jeune fille qui
suit également des cours de saxo et
de piano à l’école de musique de
Chemillé et part l’été en vacances à
vélo avec toute la famille, une habi-
tude qui a valu aux Lucas les hon-
neurs d’une émission de télé !

Détermination en acier trempé
Si Fabrice Beaunoir a été impres-
sionné par le reportage, le directeur
sportif et entraîneur du CAC l’est
bien plus encore par les performan-
ces d’Ombeline dans l’eau. Et par sa
détermination. « De la 5e à la 3e, elle
était scolarisée à Chemillé et prenait
le train pour venir à l’entraînement.
L’année dernière, quand Glisséo a été
fermé de janvier à mi-mai en raison
de la crise sanitaire, elle est allée tous

mais elle s’entraînait toute seule. Ce
qui ne l’a pas empêché de faire une
finale B sur 50 mètres brasse pour ses
premiers championnats de France en
juillet, » apprécie le coach choletais
convaincu qu’elle peut encore faire
mieux à Massy.

ASAVOIR
Angers Natation force 11
Le club comptera 11 licenciés à Mas-
sy : Eléanore Aubin (triple médaillée
de bronze aux championnats de
France open en juillet dernier dans
la catégorie 14-15 ans), Maëlyss Clau-
dic-Tcha (championne de France sur
400 et 800 mètres nage libre et dou-
ble médaillée d’argent sur 200 nage
libre et 400 4 nages à cette même
compétition), Constant Clouet, Elé-
ane Donval, Alice Etienne, Sasha
Gascon, Mathéo Gigan, Gersende
Lesage, Léane Peigne, Paul Riboux et
Lena Vaimapatako.les jours nager à Aquavita, à Angers.

Je lui envoyais mes entraînements,

Ombeline Lucas.

EED2 PROLIGUE
Besançon - Caen....................................... 24 - 28
Pontault-Combault - Strasbourg ................ 23 - 21
Villeurbanne - Nice .................................... 30 - 34
Dijon - Cherbourg ...................................... 33 - 30
Massy - Angers.......................................... 33 - 26
Pau Billère - Sarrebourg............................. 32 - 25
Tremblay - Sélestat.................................... 28 - 30
Valence - Ivry............................................. 27 - 34

Pts J G N P
1. Ivry 26 14 13 0 1
2. Dijon 19 14 9 1 4
3. Cherbourg 17 14 8 1 5
4. Tremblay 17 14 8 1 5
5. Pontault-Combault 16 14 7 2 5
6. Sélestat 16 14 7 2 5
7. Nice 16 14 7 2 5
8. Caen 15 14 7 1 6
9. Pau Billère 14 14 6 2 6

10. Massy 14 14 7 0 7
11. Besançon 11 14 3 5 6
12. Sarrebourg 10 14 5 0 9
13. Strasbourg 10 14 5 0 9
14. Villeurbanne 10 14 4 2 8
15. Valence 7 14 3 1 10
16. Angers 6 14 2 2 10

Quelle suite après l’acte 1 ?
Marquéepar le succèsde la RusseDiatchenkoet un accueil populaire notable, la première édition
du tournoi dirigéparNicolasMahut –qui s’est achevéedimanche – se tourne vers l’avenir.

La barre des 15 000 spectateurs
accueillis pour une première

édition inspire à Matthieu Blesteau,
le directeur opérationnel du nou-
veau tournoi angevin, que « la pre-
mière pierre a été très bien posée ». Le
premier Open P2i Angers Arena Loi-
re, achevé dimanche, a posé ses pre-
mières bases, une semaine durant.
Une référence pour imaginer la sui-
te, sur les plans sportif et organisa-
tionnel.

ICEPARC,HYPOTHÈSE
ENRÉFLEXION
Partenaire titre, via sa société P2i, et
administrateur du tournoi, Gilles
Madre n’en a pas fait mystère, dans
Ouest-France, dès le premier jour du
tournoi : un déménagement à l’Ice-
Parc est une hypothèse plausible.
Des rencontres ont eu lieu cette
semaine, notamment entre Nicolas
Mahut et Michaël Juret, le président
des Ducs d’Angers, club résident de
l’équipement municipal. La
réflexion n’est pas secrète. « D’abord,
il faut rappeler qu’on a été très con-
tent d’être à l’Arena Loire », rappelle
Matthieu Blesteau. « On a pu y orga-
niser un très beau tournoi. Mais on
regarde toutes les possibilités, dans
un souci de développement. L’IceParc
a un atout majeur : son emplacement.
À Rennes, nous organisons un tour-
noi masculin en plein centre-ville, et
on mesure bien le gain. En plus, ça
nous rapprocherait des hôtels et du
deuxième site, l’ATC. Ça mérite d’être
étudié et les Ducs sont ouverts à la
réflexion. Mais il faudra que tout le
monde soit d’accord. »
La possibilité, sur la deuxième pati-
noire, d’installer un deuxième court
est alléchante, mais poserait des sou-
cis technique et logistique impor-
tants. Et il reste la contrainte, pour le
club de hockey, de la date du tournoi,
probablement la même semaine (5 au
11 décembre 2022) : à cette période, la
Ligue Magnus battra son plein. Et la
patinoire angevine pourrait égale-
ment accueillir un événement de
patinage artistique en 2022, ce qui
resserrerait encore le calendrier. Le
déménagement envisagé est donc
loin d’être acté, et l’édition n° 2 pour-
rait bien revenir à l’Arena Loire, tou-
jours gérée par la Ville de Trélazé,
mais qui pourrait, à terme, passer
sous la coupe de l’agglomération. Le
choix devrait être acté d’ici fin jan-
vier, au plus tard en février.

DOTATION:MAINTIEN
OUHAUSSE?
C’est l’autre ambition de Gilles
Madre : faire grimper le tournoi

TENNIS EOPEN P2I ANGERS ARENA LOIRE

NATATION ECHAMPIONNATS DE FRANCE JEUNES

angevin d’une catégorie sur l’échelle
de la fédération internationale, la
WTA, de 125K à 250K, comme Stras-
bourg et Lyon, les deux plus gros
tournois français après Roland-Gar-
ros. Là encore, il y a plusieurs condi-
tions. La première est d’ordre finan-
cier. « Sur les 250, contrairement aux
125, il faut racheter ou louer la date à
un tournoi déjà existant », explique
l’organisateur. « Avec la suspension
des tournois chinois et le Covid qui a
fragilisé certains événements, il peut
y avoir une fenêtre, mais c’est un
investissement important. »
Pour s’approprier la date, comptez
environ 2,5 millions d’euros, et
1,5 million pour organiser le tour-
noi. Le budget du tournoi, cette
année, approchait le million
d’euros. « Il y a un fossé », reconnaît
Matthieu Blesteau. « Sur la matura-
tion classique d’un tournoi, grimper
d’une catégorie prend plus de temps,
mais cela peut dépendre des finance-
ments que l’on trouve. »
En l’état, le tournoi angevin ne se
sent pas pressé. Car une solution
intermédiaire pourrait émerger.
« La catégorie 125 pourrait évoluer et
faire varier les dotations. On attend
d’en savoir plus de la part de la WTA,
notamment sur les points attribués
pour le classement, décisifs pour atti-
rer des joueuses », précise Blesteau.
« On est ambitieux, mais il y a déjà des
choses à faire dans cette catégorie. »

UNPLATEAUSPORTIF
REHAUSSÉ?

Le niveau de jeu de la première édi-
tion a séduit. Mais les organisateurs
angevins, privés de leur tête d’affi-
che Alizé Cornet (59e mondiale),
espèrent que la cote de l’Open P2i va
monter, après cette première édi-
tion. « Les critères importants pour
les joueuses, ce sont d’abord la date,
puis la dotation et les points à distri-
buer », éclaire Blesteau. « Ce qui va
nous aider, c’est le retour des joueu-
ses, qui a été unanime quant à
l’accueil et aux conditions de jeu. Ça
devrait faciliter le travail de Pauline
(Parmentier, l’ambassadrice en char-

ge du plateau sportif, ndlr). » Autour
du tournoi, l’organisateur fourmille
aussi d’idées. « On peut aller plus loin
sur l’accueil des joueuses, la couver-
ture télé (seule la finale a été diffusée
par BeIN sport, ndlr), la démarche
sociale, les animations du village
pour le public, et trouver comment
faire vivre le tournoi toute l’année… »,
énumère Blesteau, qui a bon espoir
d’élargir son panel de partenaires
dès janvier, et ainsi faire passer le
budget de la deuxième édition
au-dessus du million d’euros. En
revanche, ce qui n’évoluera pas, c’est
la politique tarifaire, avec des places
à bas coût.

Gildas CROZON

L’Arena Loire a fait le plein tout le week-end pour les demies et finales du premier Open P2i. PHOTO : CO – JÉRÔME HURSTEL

Diers : « Ça a plu à tout le monde »
L’adjoint auxSportsde laVille
d’Angers seprojettedéjà, lui
aussi. «Nous sommeshyper
satisfaits de la réalisationdu
tournoi, de l’exposition, des
retours, y comprisdes sportives.
Mêmesi tout n’apaspuêtremis
enplacedès lapremièreannée,
les activations faites sur le terri-
toire, notamment auprèsdes
clubspros angevins, ont été for-
tes. L’Openaeu le souci de
s’insérerdans lemaillage local,

et ça apluà tout lemonde. La
valorisationdesbénévoles
montre aussi l’état d’esprit. Pour
l’avenir, sur le lieu, onvaétudier
rapidement lespossibilités. Sur
l’IceParc, ondevra tenir compte
duclub résident, lesDucs. En
tout cas l’engagementde la col-
lectivité (150000€) reste
d’accompagner le lancement
sur lespremières années, et
d’ajuster ensuite le soutien. »

LE TÉMOIN

FOOTBALL
Lorient - Angers-SCO
le dimanche 16 janvier
La programmation de la 21e jour-
née de Ligue 1 a été dévoilée, hier

par la LFP.
Le SCO se déplacera donc à
Lorient, le dimanche 16 janvier à
15h. Ce match sera diffusé sur les
antennes de Prime Video.

Angers-SCO ne s’en sort pas
MASSY 33
ANGERS-SCO 26

Le bilan à l’extérieur des Ange-
vins reste vierge après un nou-
veau revers hier soir face à un
club de l’Essonne pourtant fébri-
le.
Barragiste la saison dernière,
l’équipe de Massy traverse des
moments délicats, notamment
dans son Centre Omnisports très
accueillant jusque-là (4 revers
d’affilée !) pour les visiteurs quels
que soient leur pédigrée… Si les
Franciliens apparaissent donc
convalescents à l’heure de la mise
en jeu, les Angevins sont en revan-
che bien malades depuis le début
de la saison. Pas de « choc psycho-
logique » lié au changement de
coach et une lanterne rouge qui
demeure bien accrochée à la
devanture du SCO. Au quart d’heu-
re de jeu, le score de 9-3 en faveur
de Massy illustrait de fait par
l’exemple les faiblesses récurren-
tes du groupe angevin. Le SCO
avait ainsi débuté la rencontre par
une double stricte pour ne garder
ensuite qu’une seule défense indi-
viduelle et revenir à une arrière-
garde classique, le tout en une
dizaine de minutes. En résumé,
aucun système ne fonctionnait à
plein régime pour un groupe du
Maine-et-Loire qui tâtonnait der-
rière et se heurtait en outre devant
au solide portier local Hakkar
(40 % d’arrêts en première pério-
de). A mi-parcours, le SCO avait
toutefois réduit son déficit (18-14)
grâce à la vitesse de Ionnaou dans
son couloir droit et un relais axial
en force signé Grbavac. « Notre
entame n’a pas été bonne mais
l’équipe est bien restée dans le
match », confirmera Issam Tej.

Une dernière étape
contreNice samedi
Mieux encore : à la reprise des
débats, avec une agressivité
retrouvée et Rizzi impérial dans sa
cage, Angers connaissait un temps
fort qui relançait le suspense et les
symptômes de Massy. Au milieu
d’erreurs aussi diverses que réci-
proques, Bonilauri au pivot signait
du coup l’égalisation angevine à
23-23 (46e) ! Cependant, comme
souvent, le manque de solutions
sur la base arrière (pas de gau-
chers à droite) associé à la fatigue
collective et aux sanctions finales
(3x2’en l’espace de cinq minutes
dont un rouge à Corneil) coûtait
cher à Angers. Les Franciliens,
alors moribonds, devenaient en
parallèle euphoriques pour une
conclusion à sens unique (32-24,

HANDBALL EPROLIGUE

56e). « L’équipe est fragile mentale-
ment » regrette l’entraîneur Tej.
« Elle a craqué sur la fin avec des
pertes de balle et des tirs faciles lou-
pés. Nous avons aussi subi il est vrai
des décisions arbitrales incompré-
hensibles, un peu comme s’il y avait
la VAR au handball pour sortir par
exemple un carton rouge. » Le SCO
finira samedi la phase aller avec la
réception de Nice.

LAFICHE
Mi-temps : 18-14,
Massy :gardiens : Hakkar (14 arrêts
sur 38 tirs) et Saint-Cyr (0/2 pen.).
Joueursdechamp : Coache 1/1,
Halimi, Boé 4/4, Gros 2/4, Sol 0/1,
Chevalier 2/3, Suretet 0/2, Réault
(cap.) 7/9, Laplace 3/3, Conta 6/7,
Bellahcène 2/4, Aguilar 3/4,Muller
3/7 (dt 1/ 2 pen.).
Entr : Lefebvre.
Angers :gardiens : Aly (1/12) et Rizzi
(10/32 dt 1 pen.).
Joueursdechamp : Lemarié 1/1,
Abily 0/2, Ioannou 8/11 (dt 3/3 pen.),
Grbavac 4/6, Limousin 6/11, Sesic
0/3,Manebard (cap.) 2/5, Bonilauri
4/5, Corneil, Pelechenko 1/4.
Entr : Tej.

Alexandre Abily. PHOTO : CO – JÉRÔME HURSTEL
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« Cette édition sera peut-être moins
huppée que les précédentes vu que
les phases finales des champion-
nats de France se sont déroulées
avant notre tournoi, prévient Stépha-
ne Cazeaux, le responsable, avec les
bénévoles du Boxing Nazairien, de
ce rendez-vous incontournable du
noble art. Malgré tout, il y aura de la
belle boxe. »

80 boxeurs, seniors Élites interna-
tionaux, venus des quatre coins de
l’Hexagone, ont répondu présents,
en plus d’une délégation belge. Ils
seront deux issus d’un club liégeois,
ce qui donnera encore cette notion
de rendez-vous international à ce
tournoi, avec également la présence
de quatre Tahitiens, un Guadeloupé-
en et deux ou trois Réunionnais dans
les Pays de la Loire.

Si le prévôt pensait pouvoir présen-
ter trois de ses représentants, un seul
sera bien présent pour défendre les
couleurs du club maritime : le super
lourd Lahcen Abbdalla. Les 80
boxeurs sont arrivés hier dans la cité
portuaire pour passer ce jeudi la visite

médicale, avant de suivre le tirage au
sort du tournoi, dont le premier coup
de gong retentira dans la foulée à 15
h. « Nous pensons pouvoir assister à
une quinzaine de combats lors de
cette première journée. Viendront
ensuite les demi-finales (vendredi,
15 h), avant la soirée de gala de clô-
ture de ce samedi. » Un gala qui se
terminera par deux combats profes-
sionnels, grâce aux présences de
l’ex-champion de France amateur du
Boxing Nazairien Rayhan Messaou-
di, qui étrennera sa carrière chez les
rémunérés, et de Brice Clavier du
Team Cazeaux qui voudra montrer
que sa dernière sortie (défaite par
arrêt de l’arbitre face à Alexandre
Coustre à Laval), n’était qu’un inci-
dent de parcours. Répondant à l’ini-
tiative du Nantais Jean-Christophe
Marquestaut, un combat handi-boxe
(boxe en fauteuil) mettant aux prises
deux athlètes de plus de 100 kg, l’un
de Belfort, l’autre de Nantes, est éga-
lement inscrit au programme.
Pratique. Entrée : gratuite jeudi et ven-
dredi. Soirée de gala, samedi : 10 €.

Tournoi Luc Piaumier-Ceinture KZO. Le Boxing Nazairien organise
sa 13e édition à la Soucoupe de Saint-Nazaire jusqu’à samedi.

80 boxeurs en quête d’un titre

Boxe

Pour Xavier Le Sauce, le président du
Comité départemental olympique et
sportif (CDOS) de Loire-Atlantique, la
journée du bénévolat créée en 1985
à l’initiative des Nations Unies est « la
plus belle journée du calendrier, cel-
le qui valorise l’engagement des
bénévoles ». C’était samedi matin à la
Maison des sports de Nantes pour la
remise des CDOS d’honneur à des
dirigeants sportifs qui ont beaucoup
donné pour répondre aux divers
besoins de la vie sociale.

Les CDOS d’honneur
Aïkido : Christian Séguillon.
Athlétisme : Jean-Jacques Moreau.
Basket-ball : Jacques Philippe.
Cyclotourisme : Alain Barbedet.
Judo : Roger Pili.
Médaillés Jeunesse et sport : Jean-
René Leray.
Tennis de table : Jean-René Cheva-
lier, Philippe Gobin, Patrice Guichard,
Dominique Guillet.
Sport boules : Martine Guillou.
UGSEL : Gilles Berthelot.

Des CDOS d’honneur décernés à des bénévoles
Omnisports

Championnats de France (17-19 décembre). La Sébastiennaise, licenciée à Poitiers, a franchi un
palier grâce à la préparation mentale. Médaillée d’argent en 2020, elle vise le titre à Cesson-Sévigné.

Triple médaillée aux derniers cham-
pionnats de France à Arnas (Rhône)
en mars 2020, Océane Guisnel aspi-
rait à enchaîner. Pour confirmer et
montrer que cette deuxième place en
simple, son premier podium en
senior, n’était pas le fait d’une journée
en état de grâce. La pandémie en a
décidé autrement. La longue inter-
ruption a de nouveau reporté ses
espoirs de sélections en Bleu. « Je ne
sais pas si j’en aurais eu une. Je n’ai
pas pu montrer que ma performan-
ce n’était pas une surprise, explique
la jeune femme née à Saint-Sébastien
il y a 23 ans. Comme tout s’est arrêté,
on a oublié ce que j’avais fait. »

Le retour des championnats de
France, ce week-end à Cesson-Sévi-
gné (Ille-et-Vilaine) ramène forcément
à la performance de choix de la socié-
taire de Poitiers. À Arnas, Océane
Guisnel, battue par Carole Grundisch
en finale du simple, a franchi un palier
et validé une nouvelle approche de
sa pratique.

Depuis un peu plus de deux ans, la
n° 35 Française travaille avec Alexan-
dre Doleux, entraîneur de tennis de
table et préparateur mental. « J’avais
conscience que cet aspect pouvait
servir, mais je n’avais pas trouvé la
bonne personne, raconte Océane
Guisnel. Avec Alexandre, le feeling
est passé immédiatement. Dès nos
premiers échanges, j’ai aimé sa

manière de travailler, d’être à l’écou-
te. »

Alexandre Doleux intègre la prépa-
ration mentale, un aspect encore trop
souvent délaissé, au ping. « Pendant
des exercices de paniers de balles,
il me fait passer deux ou trois con-
seils sur le plan mental pour être
plus relâchée, cite-t-elle en exem-
ple. J’ai un niveau de jeu plus stable
et j’ai progressé tactiquement. »

Doleux : « Elle se connaît
mieux en tant que femme »

Durant ces deux dernières années, la
Sébastiennaise, qui s’entraîne au
Pôle France de Nantes, a beaucoup
appris sur elle-même. « Comme elle
se connaît mieux en tant que fem-
me, elle utilise beaucoup plus de
ressources, décrypte Alexandre
Doleux. Elle a une meilleure image
de son identité pongiste. Elle a bien
identifié son style de jeu, ses com-
pétences et ses lacunes… Elle se
fait davantage confiance donc elle
ose plus. » Océane Guisnel a aussi
appris à mieux maîtriser ses émo-
tions, à garder son calme pour déve-
lopper son jeu sans retenue.

Elle devra puiser dans cette boîte à
outils pour essayer d’aller chercher le
titre. Et pour ne pas se laisser submer-
ger par la pression inhérente à son
statut de vice-championne de Fran-
ce. « On ne parle jamais d’objectif

avec Océane parce qu’on est dans
la projection et plus dans le présent.
Ça torture l’esprit, développe Alexan-
dre Doleux. Elle rêve de gagner le
France et à terme de disputer les
Jeux olympiques. Mais elle sait s’en
détacher pour rester performante. »

À Cesson-Sévigné, Océane Guis-
nel tentera de confirmer sa victoire au
dernier tour de Critérium fédéral N1 à
Thorigné-Fouillard, et son bon début
de championnat, où elle s’est offert la
Coréenne de Nîmes-Montpellier, Min-
hyung Jee, et Barbora Balazova
(Saint-Denis), alors n°4 en France.
Elle espère enfin s’ouvrir les portes de
l’équipe de France.

Julien SOYER.

Les engagés en Loire-Atlantique.
Parmi les 96 pongistes qualifiés ce
week-end, on ne retrouvera que trois
Ligériens du club de Nantes TT. Paul
Gauzy (n° 27), Julien Pietropaoli
(n° 32) et Alexis Kouraichi (n° 44)
essaieront de sortir des poules en
individuel.

Si une médaille est à espérer, il fau-
dra aussi surveiller les doubles.
Damien Provost (n° 23, Fouras), rési-
dant à Nantes, et Rémi Menand
(n° 30, Issy), natif de Châteaubriant
sont également engagés. Aurore Le
Mansec (n° 6, Saint-Quentin), qui vit à
Pont-Saint-Martin, a l’habitude d’être
présente sur les podiums.

Océane Guisnel, vice-championne France en 2020, aura un statut à défendre lors de ces championnats de France
à Cesson-Sévigné. | PHOTO : QUENTIN LAJEUNESSE

Océane Guisnel se forge un mental à toute épreuve
Tennis de table

Pour les tennismen et tenniswomen,
le monde fantastique d’Oz serait un
ensemble de régions comptant
Roland-Garros, Wimbledon et ses
homologues du Grand Chelem à tra-
vers le monde.

Un rêve jonché d’embûches qui
toutefois n’a jamais quitté Mallaurie
Noël depuis ses premières amorties
au TC Sautron. Un intérêt « immédiat,
sans même qu’il ne soit foncière-
ment généré par ma cousine Pauli-
ne Parmentier (ancienne 40e mon-
diale). Me plonger à 200 % dans le
tennis n’a jamais été une obligation,
c’est moi qui aie toujours souhaité
en faire plus ! Je suis d’un naturel
très compétiteur, lance la licenciée
du Tennis Entente Yonnaise. Plus je
vais remporter de challenges et
acquérir des compétences, plus je
vais en vouloir. »

« Mon chemin,
je l’ai fait seule »

À désormais 27 ans, il n’est donc pas
étonnant de voir la Nantaise perfor-

faits rapides de cette collaboration.
Un point d’ancrage lui permettant
d’avoir un retour précis et des places
gagnées au classement WTA (actuel-
lement n° 406) grâce à des victoires
de haute volée dans le Maine-et-Loi-
re. « Pouvoir rejouer dans des condi-
tions presque normales est un sou-
lagement et un immense plaisir, sou-
rit-elle. J’ai à cœur de poursuivre sur
ma lancée au sein de ce circuit
secondaire dans lequel j’évolue, his-
toire de me rapprocher encore un
peu plus de mon objectif. »

Privilégiant la saison sur surface
dure, Mallaurie Noël espère maintenir
son niveau de jeu et poursuivre son
ascension vers la 300e place mondia-
le. Et pour la suite, ne pas se mettre la
pression de l’après. « Je veux juste
profiter pleinement du fait de bien
jouer actuellement. Tout ce que je
vis entretient ma passion pour le
tennis », souligne la joueuse, qui était
opposée hier à Ana Bodgan (119e

mondiale), en huitièmes de l’Open de
Limoges.

mer à ce niveau malgré un post Covid
épineux, comme pour « tous les pros
évoluant sous la 200e place mondia-
le… On est parfois usés, c’est vrai,
par les déplacements à répétition.
J’ai fait mon chemin toute seule,
sans staff autour de moi. J’ai

d’ailleurs fait le choix de prendre un
entraîneur pour me suivre sur les
tournois depuis le mois d’août. »

Un vrai « coup de booster », ses
parcours à Hambourg et la semaine
dernière à l’Open d’Angers
(125 000 €) démontrant tous les bien-

Mallaurie Noël affrontait hier Ana Bodgan, tête de série n° 3, en huitièmes
de l’Open de Limoges. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Open de Limoges. Auteure d’un excellent dernier trimestre, la Nantaise Mallaurie Noël,
récente quart de finaliste de l’Open d’Angers, continue de progresser et de s’épanouir.

Le mois de décembre joyeux de Mallaurie Noël
Tennis

Il y a des moments dans une carrière
qui restent gravés à jamais dans la
mémoire d’un sportif. Pour Sébastien
Rogues, l’arrivée en tête à Fort-de-
France, dans la nuit du lundi 22 au
mardi 23 novembre, devant tout le
reste de la flotte de la Transat Jac-
ques-Vabre, est une apothéose. Il a
signé, avec son partenaire Matthieu
Souben, sa première victoire depuis
2014. Le Baulois est encore sur son
petit nuage. « C’est génial ce qu’on a
fait. On était dans une espèce de
moment de grâce, où quoi que tu
fasses, ça marche, savoure le skip-
per de 35 ans. C’était un peu irration-
nel sur la fin. Je profite, mais je suis
déjà focus sur les prochaines éché-
ances à venir. »

D’un démâtage
à la consécration

Il en fallait de l’imagination pour pen-
ser qu’au départ du Havre, leur
Ocean Fifty du Team Primonial allait
franchir la ligne avant les Ultimes. « Je
pense que ce n’était pas prévu dans
l’organisation de la course, sourit
l’ancien vainqueur de la Transat Jac-

Brest, lors de la première étape du
championnat. Il a fallu se remettre de
cette déconvenue et d’une perte de
confiance, pour arriver à cette « con-
sécration, une fierté pour toute
l’équipe ». La complémentarité entre
les deux coureurs a fait des étincelles
en mer, sur la Transat.

Le principal objectif de l’année
2022 de Sébastien Rogues, c’est la
Route du Rhum, qui partira dans dix
mois, le dimanche 6 novembre. « Ce
succès sur la Transat me donne un
regain de confiance. Je sais que j’ai
les capacités pour la gagner, même
si je n’ai aucune certitude. Dans ma
carrière, j’en ai déjà eu, et ça m’a fait
défaut. »

En fin de contrat l’an prochain avec
Primonial, il pense déjà à 2023. « Tout
est clair dans ma tête. C’est quasi
certain qu’on me verra dans le pay-
sage de la course au large dans
deux ans. On réfléchit au support le
plus adapté. » Avec le travail accom-
pli et le récent aboutissement, nul
doute qu’il trouvera un nouveau par-
tenaire.

Pierre HAMON.

ques-Vabre en 2013, en Class 40.
C’est incroyable de goûter au dispo-
sitif et à la médiatisation des Ulti-
mes. »

En 2019, au début de leur projet en
Ocean Fifty, les deux marins s’étaient
contentés d’une troisième place sur
cette même course. Ils ont dû se réin-
venter et investir intelligemment sur
leur bateau pour toucher au Graal le

mois dernier. « Je suis content des
choix faits, dit le natif de Paris, instal-
lé à La Baule avec sa femme, Laure,
depuis 2014. On a su transformer le
bateau, qui n’est pas tout jeune
(12 ans cette année). La deuxième
chose, c’est l’entraînement qui a
payé. »

Pourtant, le début de saison avait
commencé par un démâtage, à

Sébastien Rogues était de retour à La Baule, samedi 11 décembre, pour fêter
sa victoire sur la Transat Jacques-Vabre. | PHOTO : BRUNO BOUVRY

Transat Jacques-Vabre. Le 23 novembre dernier, Sébastien Rogues, à bord de Primonial, a
triomphé en Ocean Fifty. Avec Matthieu Souben, ils ont été les premiers à arriver à Fort-de-France.

Rogues, la consécration d’un travail acharné
Voile

21 ans filles. Le VB Nantes qualifié
(1er) avec deux succès (2-0) face à La
Rochelle et Cesson-Sévigné. 21 ans
garçons. Rezé (2e) qualifié avec une
défaite devant Saint-Jean-d’Illac (0-2)
et une victoire sur Dunois-Paris (2-0).
18 ans garçons. Le VB Nantes (1er)
qualifié avec deux victoires contre
Niort (2-1) et Biscarrosse (2-0). Saint-
Nazaire (2e) et Rezé (1er) se qualifient
aux détriments de Cholet. 18 ans
filles. Le VBN (1er) qualifié avec deux
victoires sur Montgermont et Saint-

Malo. Saint-Nazaire éliminé avec une
défaite face à Boufféré (0-2) et une
victoire sur Sèvres-Anxaumont (2-1).
13 ans garçons. Rezé qualifié (1er)
avec un succès sur Vouillé (2-1) et sur
Cesson Saint-Brieuc (2-0), tout com-
me Saint-Nazaire et ses deux victoi-
res contre Nantes (éliminé) et Tours
(2-0). 13 ans filles. Le VB Nantes
(1er), avec deux victoires (2-0) et
Saint-Nazaire (2e) avec une victoire et
une défaite, qualifiés aux détriments
de Fougères.

Coupe de France (J) : les résultats du 12 décembre
Volley-ball

Sports - Loire-Atlantique Ouest-France
Jeudi 16 décembre 2021
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Une semaine tourmentée pour Cholet Basket

Crise sportive, économique et de gestion : la semaine a été rude pour Cholet Basket (CB). Lundi, le conseil de l’Agglomération du Choletais décidait de ne pas
renouveler sa subvention, amputant le club d’un quart de son budget. Le président de l’Agglo, Gilles Bourdouleix, a ensuite déclaré « ne plus vouloir entendre parler »
de CB. Face à la tempête, le président du club, Jérôme Mérignac, a tenté d’éteindre le feu mercredi, lors d’une conférence de presse. | PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRANCE

En battant, dimanche, la Chinoise Shuai Zhang (à droite), la Russe Vitalia
Diatchenko a remporté l’Open Angers Arena Loire. Une victoire en deux sets,
après une semaine de lutte. | PHOTO : FRANÇOIS MAISONNEUVE

L’Open de tennis dominé par la Russie

C’est « le cœur gros » que le maire de Trélazé, Marc Goua, a mis fin à sa carrière
politique lors d’un dernier conseil, mercredi. Après un rapport de la cour des
comptes, il avait annoncé sa démission le 4 décembre. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Devant le palais de justice d’Angers, mercredi, ils étaient 200 magistrats à
« réclamer des moyens nécessaires ». Les deux principaux syndicats ont déposé
un préavis de grève, une mobilisation sans précédent. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Ils dénoncent une « justice malade »

Le dernier conseil de Marc Goua

Le zapping de la semaine en Anjou
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BASKET
DeColo arrêté jusqu’enmars
Nando de Colo, victime d’une frac-
ture à la main gauche lors la ren-
contre d’Euroligue jeudi dernier à
Villeurbanne, sera absent des par-
quets « huit à dix semaines », selon
son club turc de Fenerbahçe.

CYCLO-CROSS
Les favoris au rendez-vous
La Coupe du monde s’est poursui-
vie hier en Belgique. La champion-
ne du monde Lucinda Brand a
gagné tandis que l’Angevine Solen-
ne Billouin a fini 23e. Puis, Wout
Van Aert a dominé Mathieu Van
der Poel.

Taburet lauréat dans l’Orne
Mathieu Taburet s’est imposé hier
à Beauchêne (Orne). Le coureur de
l’UC Cholet 49 a devancé in extre-
mis le Fertois Yvonnic Lauger, pié-
gé par un déraillement. A Aiffres
(Deux-Sèvres), le Saumurois Hans
Rullier s’est classé troisième.

FOOTBALL
Paris FC – Lyon :
l’heure des sanctions
Dix jours après les incidents en tri-
bunes, la commission de discipli-
ne de la FFF auditionne aujour-
d’hui les parties avant de rendre
ses décisions dans la foulée.

La Coupe de France avant
de partir à la Coupe d’Afrique
Les joueurs sélectionnés pour la
Coupe d’Afrique des nations, du
9 janvier au 6 février, pourront
évoluer en club jusqu’au lundi 3. La
Fifa a repoussé la date initiale de
mise à disposition, ce 27 décem-
bre. Quinze 16es de finale de la Cou-
pe de France se joueront les 2 et 3.

TENNIS
Burel bonne pour le service
Clara Burel prend l’avion aujour-
d’hui pour l’Australie. La sociétai-
re d’Angers TC vient de passer une
échographie de contrôle conclu-
ante au niveau de ses abdominaux,
un peu plus de deux semaines
après une lésion subie lors de
l’Open P2i Angers Arena Loire.

CARNETNOIR
Le SCOhandball sous le choc
Gillen Lusson, 26 ans, est décédé
dans la nuit du 24 au 25 décembre.
Le pivot avait rejoint le club ange-
vin à l’âge de 15 ans, avant de s’épa-
nouir en équipe première de 2014
à 2020, portant le brassard de
capitaine. Il avait disputé un
match avec l’Olympique Sainte-
Gemmes/Loire cette saison en N3.
La rédaction sportive du Courrier
de l’Ouest adresse ses condoléan-
ces à sa famille et à ses proches.

BASKET
EEÉLITE
Fos/Mer - Monaco..................................... 56 - 94
Strasbourg - Nanterre.................................. Remis
Bourg-Bresse - Orléans.................................A 20h
Cholet - Dijon................................................A 20h
Le Mans - Gravelines.....................................A 20h
Le Portel - Boulogne-Lev. ..............................A 20h
Paris - Châlons-Reims...................................A 20h
Pau Orthez - Roanne.....................................A 20h
Villeurbanne - Limoges..................................A 20h

%G J G P
1. Boulogne-Lev. 92,3 13 12 1
2. Monaco 69,2 13 9 4
3. LeMans 69,2 13 9 4
4. Strasbourg 66,7 12 8 4
5. PauOrthez 61,5 13 8 5
6. Villeurbanne 58,3 12 7 5
7. Limoges 53,8 13 7 6
8. Dijon 53,8 13 7 6
9. Gravelines 50,0 12 6 6

10. Roanne 46,2 13 6 7
11. Orléans 46,2 13 6 7
12. Nanterre 45,5 11 5 6
13. Bourg-Bresse 38,5 13 5 8
14. Fos/Mer 35,7 14 5 9
15. Châlons-Reims 30,8 13 4 9
16. Paris 30,8 13 4 9
17. Le Portel 27,3 11 3 8
18. Cholet 23,1 13 3 10

FOOTBALL
EANGLETERRE
Manchester City - Leicester...................... 6 - 3
Norwich - Arsenal..................................... 0 - 5
Tottenham - Crystal Palace....................... 3 - 0
West Ham - Southampton........................ 2 - 3
Aston Villa - Chelsea................................ 1 - 3
Burnley - Everton................................... Remis
Liverpool - Leeds................................... Remis
Wolverhampton - Watford...................... Remis
Brighton - Brentford................................. 2 - 0
Newcastle - Manchester Utd..................Lu.21h

Pts J G N P p. c.
1. Manchester City 47 19 15 2 2 50 12
2. Liverpool 41 18 12 5 1 50 15
3. Chelsea 41 19 12 5 2 42 13
4. Arsenal 35 19 11 2 6 32 23
5. Tottenham 29 16 9 2 5 21 19
6. West Ham 28 18 8 4 6 30 24
7. Manchester Utd 27 16 8 3 5 26 24
8. Wolverhampton 25 18 7 4 7 13 14
9. Brighton 23 17 5 8 4 16 17

10. Leicester 22 17 6 4 7 30 33
11. Aston Villa 22 18 7 1 10 24 28
12. Crystal Palace 20 18 4 8 6 24 27
13. Brentford 20 17 5 5 7 21 24
14. Southampton 20 18 4 8 6 19 28
15. Everton 19 17 5 4 8 21 29
16. Leeds 16 18 3 7 8 18 36
17. Watford 13 16 4 1 11 21 31
18. Burnley 11 15 1 8 6 14 21
19. Newcastle 10 18 1 7 10 18 41
20. Norwich 10 18 2 4 12 8 39

EXPRESS

Le calendrier boxé par le virus
Pas de Stade toulousain – Stade
français hier soir : un quatrième
match du « Boxing Day », a donc
été reporté en raison de contami-
nations au Covid-19.

Il ne restait donc plus que trois
matches au menu sur les sept pré-
vus à l’origine : Perpignan – Cas-
tres hier, puis Biarritz – Montpel-
lier et La Rochelle – Lyon ce soir.
Cette situation fait peser un poids
sur le calendrier des clubs fran-
çais dont la plupart doivent déjà
rattraper des matches de compéti-
tions européennes reportés le
week-end dernier. Sept rencon-
tres entre clubs français et britan-
niques, cinq en « Champions Cup »
et deux en Challenge européen,
ont été reportées en raison des
restrictions de déplacement entre
les deux pays.
La saison passée, la LNR avait su
s’adapter report après report et le
championnat avait pu aller à son
terme, avec un deuxième titre con-
sécutif pour le Stade toulousain,
déjà sacré en 2019 (édition 2019-
2020 arrêtée par la pandémie).
Des créneaux sont disponibles
pour jouer les matches en retard,
notamment les 12-13 février, les
12-13 mars ainsi que les 19-20
mars. Le Top 14 doit en principe
faire relâche à ces dates qui coïnci-
dent avec des journées du Tournoi
des six nations (5 février –
19 mars).
Mais la propagation fulgurante du

variant Omicron fait peser une
incertitude sur la suite de la com-
pétition.

La saison s’annonce
compliquée à gérer. PHOTO : AFP

EETOP 14
Brive - Clermont........................................... Remis
Perpignan - Castres................................... 19 - 20
Toulouse - Stade Français............................ Remis
Biarritz - Montpellier.....................................A 19h
Racing 92 - Pau........................................... Remis
La Rochelle - Lyon .................................... A 21h05
Toulon - Bordeaux-Bègles............................ Remis

Pts J G N P Bo Bd
1. Bordeaux-Bègles 42 12 9 1 2 4 0
2. Toulouse 40 12 9 0 3 4 0
3. Montpellier 35 12 7 1 4 1 4
4. Castres 33 13 7 1 5 2 1
5. Lyon 31 12 6 0 6 3 4
6. La Rochelle 30 12 6 0 6 3 3
7. Clermont 29 12 6 0 6 3 2
8. Racing 92 25 12 6 0 6 0 1
9. Pau 24 12 5 1 6 0 2

10. Stade Français 23 12 5 0 7 1 2
11. Toulon 22 12 4 2 6 1 1
12. Brive 21 12 4 0 8 2 3
13. Perpignan 19 13 4 0 9 0 3
14. Biarritz 18 12 4 0 8 1 1

Un seul être vous manque…
Englué dans une terrible série, Cholet misait sur TJ Campbell pour se relancer ce soir face à
Dijon. Mais positive au Covid, la recrue suivra depuis son hôtel le dernier match de l’année.

Il est bien arrivé. Et pourtant, il
n’est pas là. Ce soir, TJ Campbell

aurait dû retrouver, sous ses nouvel-
les couleurs choletaises, son ancien-
ne équipe de Dijon (2012-2014). La
récompense de l’opiniâtreté de CB,
qui n’a pas lâché le joueur alors qu’il
a longtemps tergiversé avant de
prendre l’avion pour la France.
Espéré contre Fos (le 18 décembre
dernier), ce renfort référencé - « Un
très bon meneur, capable de faire de
passes mais aussi de prendre ses res-
ponsabilités, et une très belle person-
nalité », dit de lui Pascal Donnadieu,
son ancien entraîneur à Nanterre
(2014-2016) – est finalement arrivé
dans la journée du 23 décembre. Des
tests médicaux à valider le 24, une
qualification à obtenir auprès de la
LNB, et l’ancien du championnat
turc allait pouvoir débuter le der-
nier match de l’année,
Mais parmi les tests passés vendre-
di, celui du Covid 19 est revenu posi-
tif. « Je suis le premier surpris, car je
n’ai aucun symptôme. Je me sens très
bien », explique TJ Campbell depuis
la chambre d’un hôtel de Cholet, où
il a été immédiatement confiné. Pas
de match, donc, et un étrange Noël
pour Monsieur TJ. « C’est un drôle de
Noël, oui. Je pensais qu’en arrivant le
24, j’aurais le temps de croiser quel-
ques-uns de mes coéquipiers, et peut-
être de passer la soirée du réveillon
avec certains d’entre eux. Et finale-
ment, me voilà bloqué à l’hôtel. Du
coup, j’ai été la plupart du temps en
face time (N.D.L.R. : conversation
vidéo) avec ma famille aux États-
Unis. »

Une victoire
ramènerait de la

confiance, de la fierté »
LAURENTVILA
Entraîneur deCholet Basket

La situation, inédite, laisse un donc
un joueur coupé du reste d’une équi-
pe qu’il ne connaît pas du tout. « Ce
n’est pas facile pour lui », constate
son entraîneur Laurent Vila. « On
essaie de s’organiser pour garder le
contact. Je suis passé le voir, on a fait
passer son numéro pour que ses coé-
quipiers puissent lui envoyer des
messages. » Campbell va aussi en
profiter pour parfaire sa connais-
sance de l’équipe et de son fonction-

BASKET EBETCLIC ÉLITE (14E JOURNÉE)

nement : « Ça va me permettre de
visionner des matchs de l’équipe en
vidéo. J’ai aussi récupéré le catalogue
de nos systèmes de jeu, que je vais
pouvoir étudier. Je vais faire mes
devoirs, en quelque sorte. »
Il lui faudra aussi, à son retour, récu-
pérer son retard physique, et décou-
vrir, en fin, le visage de ses partenai-
res. Des visages éprouvés par la ter-
rible série que traverse actuelle-
ment le club – 7 défaites de rang
toutes compétitions confondues -,
et qui se seraient bien passés de ce
nouvel aléa. « C’est un truc de plus,
mais on ne va pas non plus sombrer
dans la psychose. On fait juste face à
cette épreuve-là », assure Laurent
Vila, désireux malgré tout de « lais-
ser derrière toute cette atmosphère
puante de défaites et de péripéties ».
Pour y parvenir, une seule option : la
victoire. « Une victoire n’effacerait
pas le reste, mais ça ramènerait de la
confiance, de la fierté. Tu peux souf-
fler un peu, relâcher la pression
avant le break », reprend Vila. Après
Dijon, la pause d’une semaine
(NDLR : reprise de l’entraînement le
3 janvier) permettra à chacun de se
refaire un moral, ou au contraire de
s’enfoncer un peu plus dans le dou-
te. « On a tous envie de partir en

vacances sur une bonne note. Si on
perd encore, on ne va pas vraiment
profiter », confie l’intérieur Yoan
Makoundou. « Je sens qu’on a tous
envie de bien faire, en tout cas, même
si on répète la même chose chaque
semaine. »
Voila le paradoxe choletais : une
équipe qui n’en finit plus de perdre –
plus de sept semaines sans victoire -,
mais qui reste confiante dans sa
capacité à rebondir. « Même si les
résultats sont catastrophiques, tout

n’est pas à jeter », assure ainsi
l’entraîneur, prudent au moment
d’évoquer l’issue du match contre
Dijon. « Je ne peux pas certifier qu’on
va gagner, mais on va se battre pour,
c’est certain. »
Ce soir, le public de la Meilleraie,
sans doute à bout de patience, va
pouvoir le vérifier. Devant son
écran, TJ Campbell aussi.

Pierre-Yves CROIX

Cholet, hier. TJ Campbell est confiné dans sa chambre d’hôtel. PHOTO : TJC

LE MATCH
Des dynamiques
inversées
TandisqueCholet reste
sur sixdéfaites encham-
pionnat,Dijon,portépar
l’inusableDavidHolston
(6emeilleureévaluation
duchampionnat), vient
d’enchaîner trois victoi-
res. «Dijonest sans
aucundouteplus fort
que leséquipesque
nousavonsaffrontées
dernièrement,mais
nous, on sedoit de
gagner », expliqueLau-
rentVila.
CBabesoindedéblo-
quer soncompteur, qui
n’affiche seulementque
trois succès : «Pour le
maintien, on sait qu’on
doit gagneronzeou
douzematchs.Onadéjà
du retardà rattraper. »
A l’occasiondeceder-
niermatchde2021,
l’entraîneur choletais
récupèreDJHogg,qui
vientdemanquerquatre
rencontrespourune
douleur aupied, et Peter
Jok,maladeàReims.

La Corrida de Longué sacre de nouvelles têtes
Loann Brelivet a établi un nouveau
record de la course nocturne de
Longué, hier.

Trois cents engagés avaient bravé les
intempéries et s’alignaient au
départ de la 7e édition de cette corri-
da de Longué devenue incontourna-
ble pour les aficionados du genre.
Dès le départ, Loann Brelivet (Quim-
per Athlétisme) se portait en tête. Le
junior breton creusait un écart sub-
stantiel qu’il aggravait jusqu’à la
ligne d’arrivée. Seuls Bourgeois
(E.A.Macon) et Villechevrolle (E2a)
ont tenté de lui contester la victoire.
Il est à noter que les quatre premiers
ont amélioré le record établi en 2020
par le Saumurois Eric Héraut.
Loann Brelivet venu de Quimper
était ravi de sa victoire. « Je suis venu
ici parce que la course me tentait et je
n’ai rien trouvé de plus attrayant
dans ma région. Je prépare actuelle-
ment les championnats de France.
J’ai été surpris par le parcours. C’est
vraiment sympa. Le temps s’y prêtait
très bien. En un mot, je suis très satis-
fait. ».
Chez les féminines, Vincianne Cus-
sot (Inaya athlétisme) l’emportait
facilement devant son équipière de

club Pauline Boulain avec trois
minutes d’avance.

LESRÉSULTATS
Messieurs. 1. L. Brelivet (Quimper Ath-
lé.) les 10 kmen 31’35” (nouveau
record). 2. Bourgeois (EAMacon), 3.
Villechevrolle (E2a), 4. Rivet (Oues-
tVendéeAthle.), 5. Onillon (AS St.
Barth. Anjou), 6. Saad Slimani (La Coro-
gne Espagne), 7. Fournier (E 2a), 8.

Herault (Caps), 9. Gasnier (Run /free-
dom), 10. N. Terrien (St. Berthevin), 11.
Faroux (St. Cyr S/Loire), 12. Delestre
(ES Segré), 13. Greneche(Asl 72), 14.
Illand (CAMayenne), 15. Granneau
(Asec La Pommeraye).
Dames. 1. VincianneCussot (Inaya
Athlé.) en 38’ 21’’, 2. Boulain (Inaya
Athlé.), 3. Allardin (Brissac Loire
Aubance.)

Vincianne Cussot, lauréate pour sa première à Longué. PHOTO : CO
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Les magasins de Maine et Loire
vous souhaitent une

Bonne et heureuse année

Même en pleine pandémie mondiale,
les sportifs du Maine-et-Loire ont
brillé en cette année 2021 si particu-
lière. Le choix a donc été très difficile
pour n’en retenir que cinq. On aurait
aimé évoquer la gymnaste et finaliste
olympique Carolane Héduit, où les
kayakistes angevines Pauline Freslon
et Vanina Paoletti, qui figurent désor-
mais parmi les meilleures mondiales
dans leur discipline respective. On
aurait pu parler de l’épopée de
l’Olympique de Saumur en Coupe de
France de football… Mais les cinq de
notre palmarès nous semblaient
incontournables. Jugez plutôt…

Matéo Bohéas : l’argent content
Après l’amertume de Rio, la joie de
Tokyo. Après une élimination préma-
turée en quart de finale, une première
médaille olympique en tennis de
table. Sociétaire des Loups d’Angers,
Matéo Bohéras (24 ans) a décroché
une belle médaille d’argent. Même s’il
a été sèchement battu en finale du
tournoi simple en classe 10 (catégo-
rie des handicaps les plus légers),
par le Polonais Patryk Chojnowski
(3-0).

Né avec un pied bot, entraînant une
atrophie du bas du mollet gauche,
l’enfant de Ligné a d’ailleurs quitté la
région nantaise pour Quimper (Finis-
tère). Avec l’ambition de faire encore
mieux à Paris 2024…

Nicolas Touzaint, encore
et encore
Ce n’est pas forcément le métal qu’il
espérait, mais Nicolas Touzaint
(41 ans) s’en contente volontiers.
Médaillé de bronze par équipes en
concours complet lors des derniers
JO, le cavalier angevin a décroché
une deuxième médaille olympique.
Galan de Sauvagère avait fait des étin-
celles en 2000 pour décrocher l’or.
Absolut Gold a brillé à son tour, cet

décrocher le Graal, à Caen (Calva-
dos), le 18 mai 2021. Dans la cité de
Guillaume le Conquérant, ce sont les
Loups qui le furent : leur victoire, en
ce soir de printemps frisquet, était
synonyme de titre, le premier l’histoire
du club en Pro A, réparant ainsi ce qui
s’apparentait presque à une anoma-
lie, alors qu’Angers époque Vaillante
avait remporté l’Ettu Cup en 2008.

Entraîneur emblématique du club,
David Pilard pouvait savourer et tom-
ber dans les bras du président
Gérard Sarazin. Après l’Europe, les
Angevins étaient enfin au sommet du
ping français, portés par l’incroyable
Joao Geraldo, et ses coéquipiers Jon
Persson et Hampus Nordberg. Ce trio
a de la suite dans les idées… Les
Loups sont aujourd’hui deuxième de
Pro A à la mi-saison et toujours en
course pour le doublé.

L’Ufab retrouve sa juste place
Quatre longues saisons de purgatoire
et, enfin, la libération ! Au printemps
2021, il a fallu aller gagner face aux
Iséroise de la Tronche-Meylan pour
valider le retour au sommet du basket
français. Mais l’Ufab a retrou-
vé sa juste place en Ligue féminine,
c’est fait !

La saison a été longue, émaillée par
les blessures et les cas de Covid-19.
Mais les protégées de David Gautier
ont réussi à faire le dos rond, et le
sprint final parfait pour remporter le
titre de championnes de Ligue 2 et le
billet pour l’étage supérieur qui allait
avec. De retour dans la cour des gran-
des, elles ont enchaîné avec un
début de saison relativement épatant,
en s’offrant notamment le scalp de
Lattes-Montpellier et Charleville-Mé-
zières. Bref : une année 2021 plus
que réussie.

Julien HIPPOCRATE
et Théo QUINTARD.

été, pour aller chercher le bronze, dix-
sept ans plus tard.

Le papa de deux enfants a prolon-
gé le plaisir au Mondial du Lion en
octobre dernier. Chez lui et pour sa
17e participation au championnat du
monde des jeunes chevaux, l’Ange-
vin s’est adjugé une jolie deuxième
place chez les 6 ans, avec Fibonacci
de Lessac HDC. Son palmarès est
absolument incroyable.

Nicolas Mahut sur tous les fronts
On aurait pu saluer le directeur de
tournoi pour cet Open P2i Angers
Arena Loire dont la première édition a
été un total succès. Mais non, à bien-
tôt 40 ans, c’est encore le joueur de
tennis qui mérite les honneurs après
une année 2021 exceptionnelle,
même si l’Angevin n’a pas réussi à

aller chercher la médaille olympique
dont il rêvait.

Quelques semaines avant Tokyo
pourtant, il soulevait à nouveau le tro-
phée, porte d’Auteuil, avec Pierre-Hu-
gues Herbert. Son deuxième succès
à Roland-Garros après 2018. Derriè-
re, le duo enchaînait en gagnant le
tournoi sur gazon du Queen’s, à Lon-
dres. Mais la préparation à Tokyo a
été perturbée par une blessure de
l’Alsacien. Un vrai coup dur dont les
deux hommes ont su se relever pour
aller gagner à nouveau Masters en fin
d’année à Turin. Comme en 2019 à
Londres. Phénoménal.

Les Loups d’Angers,
enfin sacrés !
Ils ont chassé en meute pendant tou-
te une saison pour finir par aller

Nicolas Mahut et Pierre-Hugues Herbert ont remporté Roland-Garros
en mai dernier. | PHOTO : AFP

Beaucoup de sportifs du Maine-et-Loire ont brillé cette année. Comme il fallait n’en retenir que cinq,
les lauréats sont Nicolas Mahut ; Mathéos Bohéas ; Nicolas Touzaint ; les Loups d’Angers ; et l’Ufab.

Notre top 5 des sportifs qui ont marqué 2021

De retour en Ligue féminine, les Angevines vivent une grande année 2021.
| PHOTO : ARCHIVES OUEST-FRA,NCE

Matéo Bohéas est rentré de Tokyo avec une jolie médaille d’argent.
| PHOTO : G. MIRAND/CPSF.

La Loire, ce vendredi 31 décembre
2021 entre parenthèses cotes pré-
vues samedi 1er janvier 2022 : Sau-
mur 2,63 m (2,75 m) ; Les Ponts-de-
Cé 2,76 m (3,22 m) ; Montjean 2,37 m

(2,80 m) ; Ancenis 1,77 m (2,33 m).

La Maine, au pont de la Basse-Chaî-
ne à Angers, jeudi 30 décembre à
8 h : 2,08 m.

Le Maine-et-Loire en bref

Les cotes de la Loire et de la Maine

Depuis 1975, la société Travaux
publics des Pays de la Loire (TPPL)
détient une autorisation d’exploiter
une carrière de microgranite au lieu-
dit Pont-Chauveau, à Mozé-sur-
Louet. Le groupe Nivet, entreprise de
travaux publics basée à Saumur qui
l’exploite, a obtenu du préfet de Mai-
ne-et-Loire le renouvellement pour
trente ans de cette autorisation, par
un arrêté du 21 novembre 2015.

Ce que l’association Sainte-Anne
contestait vigoureusement. Débou-
tée par le tribunal administratif de
Nantes le 23 mars 2018, puis par la
cour administrative d’appel de Nan-
tes, elle s’est pourvue en cassation, le
2 décembre, devant le Conseil d’État.

Outre les nuisances importantes
liées au bruit, elle soutenait notam-
ment que des « inexactitudes, omis-
sions ou insuffisances du dossier

soumis à enquête publique » avaient
été susceptibles de vicier la procédu-
re, alors que « la carrière se situe à
proximité de 563 ha de vignobles en
appellation d’origine contrôlée » et
que l’avis de FranceAgriMer n’a pas
été sollicité ni versé au dossier sou-
mis à cette enquête.

Limiter les nuisances
Par une décision rendue le
29 décembre, le Conseil d’État rap-
pelle que le préfet avait bien saisi cet
établissement pour avis, par un cour-
rier du 2 juin 2016, et qu’en l’absence
de toute réponse, celui-ci devait être
regardé comme ne s’opposant pas
au projet. Il souligne également que
l’arrêté du 25 novembre 2015 fixe « un
ensemble de prescriptions desti-
nées à limiter les émissions et pro-
pagation (de poussières), ainsi que

les bruits transmis par voie aérienne
ou souterraine, susceptibles de
compromettre la santé ou la sécurité
du voisinage ou de constituer une
gêne pour la tranquillité de celui-ci ».

Il confirme l’avis des juges nantais,
pour qui « les nuisances suscepti-
bles d’affecter les riverains ne con-
duisaient pas à les priver de la jouis-
sance de leur domicile ou à porter
atteinte à leur vie privée et familia-
le ». Le Conseil d’État rejette le pour-
voi de l‘association Sainte-Anne, qui
devra verser 2 000 € à la société
TPPL au titre de dédommagement.
Une rude sentence pour les oppo-
sants au projet en pleine trêve des
confiseurs.

Frédérique JOURDAA.

Le Conseil d’État a rejeté la requête de l’association Sainte-Anne, qui dénonçait
les nuisances dues à l’exploitation de la carrière de granit à Mozé-sur-Louet.

Carrière de Pont-Chauveau : l’extension validée

Covid : opération dépistage, hier, à Segré
Les habitants de Segré-en-Anjou Bleu étaient invités à se faire tester
gratuitement et sans rendez-vous. Sur 305 tests, 44 étaient positifs.

Hier, une campagne de dépistage du
Covid-19 a été organisée à Segré, à la
salle de l’Amitié du groupe Milon.
Face à une hausse des cas, l’Agence
régionale de santé (ARS) des Pays de
la Loire et la commune avaient incité
« fortement les habitants à se faire
dépister ». Un appel qui a été enten-
du, car 305 tests ont été réalisés, dont
44 se sont avérés positifs.

Prévu au départ l’après-midi, le
début de cette opération de dépista-
ge a finalement été avancé à 10 h. Et
déjà, un peu plus tôt, quelques dizai-
nes d’administrés de Segré-en-Anjou
Bleu étaient déjà dans la file d’attente.

Albert, un retraité plutôt symptoma-
tique et néanmoins sympathique, est
l’un d’entre eux : « Depuis quelques
jours déjà, je suis très enrhumé, et
j’ai un tas d’autres symptômes pas
très rassurants. Aussi, mon méde-
cin m’a conseillé de venir me faire
dépister », précise-t-il. Raymond, un

peu plus jeune, est venu aussi ce jeu-
di matin. Il est ressorti soulagé com-
me son test antigénique était négatif :
« J’ai déjà eu le Covid-19, l’an der-
nier, à la même période. Mais je suis
enrhumé depuis trois semaines.
Alors, je préférais en avoir le cœur
net. »

Joël, âgé d’une cinquantaine
d’années, s’est arrangé pour venir
pendant la pause déjeuner, horaire
où il espérait qu’il y aurait moins de
monde. Il lui aura fallu plus de deux
heures pour savoir que lui aussi était
négatif. « Peut-être qu’il aurait fallu
faire des groupes par tranche d’âge.
Cela aurait évité aux plus âgés de
patienter trop longtemps debout. »

Toujours est-il, que l’opération
dépistage du Covid-19, gratuit et sans
rendez-vous, a fait se déplacer en
nombre les Segréens. Sans doute,
dans l’espoir de franchir le cap de
2022, plus sereinement.

Nombre de Segréens ont participé, hier, à l’opération gratuite de dépistage
du Covid-19, au groupe Milon. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Les recherches n’ont plus lieu d’être.
Le corps de l’homme de 60 ans,
recherché par la brigade de gendar-
merie de Brissac-Loire-Aubance, a
été retrouvé sans vie par les gendar-
mes, hier, dans des vignes situées
dans la commune de Saint-Saturnin-
sur-Loire, un secteur proche de son
domicile.

Le sexagénaire n’avait plus donné
de signes de vie depuis quatre jours.
Hospitalisé au centre hospitalier uni-
versitaire (CHU) d’Angers, il avait quit-
té l’établissement lundi, sans pour
autant rentrer chez lui. Mercredi, les

gendarmes avaient lancé un avis de
recherche. Les témoignages
recueillis ont permis de retrouver le
disparu le lendemain. « Les informa-
tions qui ont été transmises ont per-
mis d’orienter avec justesse les
recherches », souligne la gendarme-
rie départementale de Maine-et-Loi-
re, sur son compte Facebook.

Les circonstances du drame ne
sont pas établies, et l’enquête, menée
par la brigade de Brissac-Loire-Au-
bance, se poursuit. Le parquet
d’Angers a demandé une autopsie,
afin de faire la lumière sur les faits.

Faits divers

Le corps d’un homme recherché retrouvé sans vie
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